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lo (aoriu tranco votre gaie,
EU litre* e«ski : 5 I. Kovoyn
wanrtut poste à Itràdat-Fleoiy
à Moulai y-Luocoup (S- et M.)

M"" T.EOKGES
11 honneur de prévenir sa nom-
breuse clientèle que son cabinet.
sis Boulevard Paoli, | 4 , Baslia,
sera ouvert, du 1er au a de cha-
que moia.
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Ubniri* du Petit BastiaU

TRANSPORTS DIRECTS tNTRE BASIIA
et te» port* «lu :t«rf«

Lft vspcui au^lois HUBY
chargera a Baelia vers le 30 Décembre

Four GÊNES diract, Ita porte (TKSPAGNK,

LONDRES.

prenant œarchaodises sur couuâiâàeineot direct
pont ANVERS, HAMBOURG

et tous lea ports d'ANGLETEHRK
Pour fret s'adresser à

Arthur 0, Soutbwell, Itastia.

ISTOIRE

Royal Windsor
LE CÉLÉBRB

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX

LMfMil-
In lu»HH

EffTBEPOT : 23, rue°d'Ènghien!'pÀrSs
'-nie da PrsW»mctm contenant detaili « BUMUIIOU*

ILLUSTRÉE
J-f1 DELA

FRANCE

ILLUSTRES a RICHEMENT U U I t
dw principaux éditeurs- d* {tarit

Le F' H Bastiais
QUOTIDIEN

Y1EXT DE PAXAITX& ,

O*H «osiraU* Hufartdt FraArt, doal 1 int l'BUtair* «t

'.• t,Bl par u Mil* praxtnt.ifWTltftr.ir.- ,ji« Btr u ri. Il* t- c(
omicgDrnl la taxi* rann*r,.nl oa iiisi nWiw en .»u B ,D r a .

Articles de Bureau
sar eut» «t Aa écrias capitonnés

MISSELS t PAROISSIENS

Cadres Photographiques
Buts Nouvaautà — Articles

u I. - d
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i, Bon Siècle !

SOUS PRESSE : U l»isièm« velu»
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Grands iDa^asins, Place Si-
Nicolas.

Une partie de* aooa-sols de
m maison Calvr.

Compagnie snonvme d'9»ta-
r>nce8 et de r^a«8aranceB

à primes i t as
contre l'incendie et les accj.
dénis, aototia^e par I'ETAT A
réatiepr des iBaarances contr»
If» accidents iin travail en con-
formité drla Im I1D« avril 1898
(Journal Officiel JtiKjainirtW).
Câinlal: 10 millions de franco.

Siège Bocial : 10, rua St-Aa-
gostio, 10, Paris.
S'adressera M. AngnsteltOTH,

directeur partirrjtmr de la (loin.
pjuni* i'Etpfranct à Iîastia,atl,
Boulevard Fdoli.

ANCIEN CABINET PrtftOÊRE

PIERfiE SABATE
I blrui-B lc»-Ue*>lJ*tc

du L,y«-é«
SUCCBBSIUH

DKNTS St DENTIERS
(Systèmes perfectionné»)

OHTURATION
k EXTRACTION DES DENTS

Bios douleor
M, m*

AiATt.

LA^IARBOSACCIi

' Notre nouveau catalogue général)
'considérablemeot agrandi est ac-
'toellefiwnt BOUI pre*se et sirg d»-
•Inbaé i tous nos clients dans Its
prtmitrB jaora de janvier. ,
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pour 1901
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MAROQUINERIE
Nftess«ir«8

— Porte-mon

ouvrages pour (lam
e. - Sac» db liâme
hp p g p h e a . Pùïle

ftuillee. — Porlecartes. — Porta-ci-
i*res.— Porte cigarette».— Servieltea
— Buvards pour dûmes. — Ltoorses.
— Paravents. — Trousse» de voyage
et de "poche — Carnets. _ Collai
A gioti et a mouchoirs

CARTES 01 WJffî S
IMPRIMEES

an tooi gcnrait at^ds to^ tonnato

caon c

Les «mol» d«n« lintérirarsonl'hlu
Is joi>r ,„>„.. de U r&swWn «4 il

• /empereur Guillaume qui, s'il le
pouvait, voudrait régler nar sas res-
crils joaqo'aox phases de la lune e
%n mouvements des marges, a»ai
décidé que le dii-neovlèmt* sieele
fWenaît fin le 31 décembre 1S9"J
at que ta viogiifcme siècle s'oovraH
16 1er janvier 1900. Le* Bavanls alle-
mands ont souri, mais se sont inclt-
nate/de pe^rde commettre un crime
de W»e majesté. Mai* les savants du
reste du monde n'étant ps* lem
de tels égards, ont considéré comme
une fantaisie de plus, la décision
de l'autocrate du Berlin ; il est au-
jourd'hui ad mie que c'est le 31 <iè-
cembre ithXI que, pour emprunter
le root ii'un écrivain c l̂èOi
TlPLtMtfrrtW siècle est tombô
Teturtiitâ. C'eut aujourd'oui 1er jan-
fWF 1901 qoa commence le vingtième
•iècl«.

A osai, BU souhait ordinaire:
fionoe arméis I pouvons rous i|oo-
tar un souhait qu'on ne pourra rt-
ftouveler que dans cent ans : Huu
•lècle ! Non pas qu'aucun de ce m
•foi août adultes aujourd'hui puis-
sent «sperer voir le 1er janvier '2001 r

~re.it, pour cela, que u
science airivât A obérer le miracle

complexe réorganisation ils
corps Ce fut \*> ièm de Brown-
ird, mai» ce rêva n'a pas en-
tasse dans le domaine de la
i. alata «0(1:1, noua tous qoi
es en vie à cette date ïaliui-
u 1er janvier .«01, nous trie-

rons les uns plus, les uns moins
dD vingtième siècle. El naturelle-
ment, nous nous demaudous es
qu'il sera et ce qu'il uooa réserve.
Question, aurait dit fan La Palisse,
pluî facile & poser qu'à résoudre.
Oar, quoique la mode soit ai

des voyantes di primo carielto, des
tireuses de cartes émantef, rit
cbiromanciennes célébras, des spi
rites extraordinaires, notre science
de l'avenir e9t telleeneot embryon
naire, qu'il nous est impossible di
savoir d'une manière cariai ne, en
sortant de chez nous, pour une
promenade du daux heures, si nous
devons nous munir d'un parapluie
on si DOUS pouvons noua contenter
d'une canne.

Et cependant nous avons la rage
de vouloir soulever ce lourd lie
qui noua cache l'avenir ; comme
les en Unis qoi cissent leurs joi
pour savoir ce qu'il y a dedi
nous ferions bon marché de
illusions, nous les détruirions sans
merci, pour percer la brume
ae fait que recaler devant nos |
et ne se dissipH jamais. Un joui
liste n'a-l il pan, i'. y a quelque
temps, interrogé tous les nommes
plus on moins célèbres, philoso-
phes, écrivains, poètes, animas,
savaptg, hommes politiques, a lin
de connaître leur opioioa sor le

eiûcle ".' Beaucoup se
sont eagenienl recasès, en disant
qoe l'expérience da passé démontre
combien les événements déroulent
les prévision a h a tu aines ; les autrta
ont émis de molestes hypothèses.
Ah 1 bien lous sont cens qui se
préoccupent de l'avenir, bien lous
eeui qoi ne comprennent pas que,
comme on l'a dit avec raison,
l'ignorance de l'avenir e«t on bien-
Idil de Dieu ! Je ne sais qui a dit
que, tous les soirs, en se couchant,

soi,jeuit qu'il pouvait mourir, et
que le matin, en se réveillant, il

beuftui dd se trouver en vie.
Celui-là Était un vrai philosophe,
ihilosoprm optimiste, ai l'on veut,
anxn enfin philosophe, et «la la

meilleure mai.1ère !
ftonc le vingtième sied*, sera ce

ne Dieu voudra ; le plus sage t-st
'avoir codlîjnca aveugle tu lui.
au pourtaat, dans le doffaire
es acieuces, il ne saurait être té-

méraire de pronostiquer quelque
eu, dn moins s'il est permis d'en
iger | ir l'accurtiulaiion de déc&u-
ertes et d'invention» qoi ont illus-
è le siècle défunt. Ainsi l'an '2000
'arrivera pas, sans que la navi^a-

:ioti .soos marin* ne soit devenue
imiuuoe que la navigation

'homme »c-

,-,|, Jorninrra par l<>*

reillf Matin i c o n -
joyrtJW ; et de la (aMe
pour aient distinguer

lu fumé? qui à chaque tlétonttlion nuuvellc
sortait <ie la Wai'lie des deux fait

me réconvili"1 ;

EO.OOO 2O.OOO1 lo1 •*• io.ooofr iaooo [r.
13 • • «.000 seooos - • • 1.000 anooo
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oublîtr 4M ! 'An«r«
«tile |MBélul nu «i
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XXVII
JEAN KRAtUSSE ET RKVEIL-HAT

roouaiQt ( o l W donna 1* «ipial <l
•ar t *n «wiilant * tu»» «ttt lu nr dont il *'

|ail bit one tri bon* : If port*-d

croîtra ses richesses de tous li
trésors que toutes les mers recelai
encore. Ainsi le vingtième siècle n<
s'achèvera pas, sans que le problè
me de ta navigation aérienne
résolu, et, maître alors da l'atmos
obère, l'homme pourra a bord t
hardiment le problème de U prévl
sioa du ttmps, vroblèu e dont la so
lution translorinera l'agncultuie
Ainsi l'emploi de l'élecuicité. ai
cours des cent années qui comraeo
cent aojouid'hiii, eDlassera mira-
cles sur miracles; les villes aeron
éclairées la nuit, comme en pieu
jour, on causera de N'tW-YiJik, du
Pékin :ï l'.iria, comme on cause
ilaos on s-alou, et qui sait b!
rayons KiBlgen, amplifiés t t perfec-
tionnés ne permettront pas a
descendants du voir tout ce qui se

ae dans les entrailles de la te
da découvrir des mines à Coup sur,
d'étudier la marche des liquides
souterrains 1 Pourra-1 00 communi-
quer avec d'aatrta planètes? L'il-
lustre Flammarion n'en d^sespèr.

. niais ici nous tombons dans le
domain» du R6ve, el jusqu'à pré-
sent on n'a d'au ira donnée que celle

l'altnanach Lunatique, lequel,
sur sa couverture, olïre à ses lec-

s, U vue d'un pont reliant la
Terre a son satellite.

Et la guerre, qu'en sera-t-il? C'est
le point noir. La guerre de demain
i.er.1 terrible. Oo dispose d'engins,
d'eiploHttâ rnonstrabuï, dont la
puissance est augmentée chaque

, \A mitraille du grand Napo-
léon n'est qu'une plma de dragues
inolTensives à cdtâ de la dynamite,
le la cordite, de U lydite, de la mé-
imte et autres pestes en ite. Les
ais*8eaDi de 18U0 Bûnl des j-uels
•eofanla à côte des cu i rassé
'aujourd'hui. Un su tuera â des
islunces énormes, sans se voir,
race â des canons dont l^s projec-
iles atleigaent à des kikrnetres

d'éloignement. Et tandis iiu'on s'ei
terminera aui frt>ntiùr«s, la mobili-

ition de I008 les hommes de vingt
quarante cinq ans lera qu'on

mourra de mWtre i l'inténeor. Brrr t
Fer.non s les yeux dev.ml ces fa-
'bres présage!-. Supposons pluldt
le la pdii régnera,et quoi qu'il en

soit, relisons K a bel dis, mon m ai ire,
action» de uous tenir en joie !

KANTASIU.

Les Sanhaiis k Ptlil Bastiai
Le Siècl« est mort, vive le Siècle

Sois le bknvenu XX'S.ècle dont I
naissance, avant même que d'être
un fait accompli, a mis A l'en ver;
tant de d00tes cervelles, et puisses-
to n'apporter aux ctarmati!es
triées et am gais Lecteurs da
lîûsliais que joies et bâchent a

Prends la place «t la BDccession
do vieux bonhomme Nc<', vea
monde tout eijjrÈ9 pour la plus
graade joie des tous petits, tt donne
a lous on peu de bonheur, que
bonheur son fait d'espérance ou de
réalité.

mes charmantes I.ecti ïces,
dis-lear tout bas, bien bas, en l'a^
prochain tonl près, bian prè», je I
permets même d'eflleorei avec ton
souttle le plus lèRei1 et le plus ca-
ressant le lobe mignon et rosé de
leurs mignonnes oreilles, toos les
voeox sincèies que te Petit Uastiats
forme pour leur bonheur. Aux unes,

ix heureuse*:, dis ivor que tout «Ht
lin hois les joies de la (draille ;
aux autres, aux méconnues, dis-

leur bien de ne jamais tiéaaspérer.
même à l'heure triste où, le cœur
vide et l'ame en deuil, elles se dig-

iront, biea à regret c'est vrai,
ft coiffer Sainta-Caioenoe. Dis-le or
bien que ce n'eot pas de leur taule

elles grossissent la catégorie d«a
ai l'es lilks, où tant da dévoue-

ments sublimes passent inaperçus
ignorés d« la foule. Dis-leur Luau

qae, quoi qu'il advienne, elles fe-
ront toujours partie de la plus be ld
moitié du genre humain, et qu'elles
uurout toujours la douce satialan-
lion de pouvoir narguer l'autre moi-
ie qui a patse a côté do bonheur
tai>s s>o Jouter.

A tous mes Lecteurs, seie (>rt.
roea Tinlet), tu leur porter as, SX"

Siècle, la langue du devoir. Avçc
eux, pumt n'est besoin de (aire
vibrer U corde du scntimont, pumt

it besoin de leur laissai entre-
voir qu'avec des vœux et des sec
haits la deblinee peut être faite,
|u'il te suffise du leur dire que
'avenir sera ce qu'ils l'auront (ait,
l'ita récolteront ca qu'ils auront

t t si d'aventore ta av«is l'heu-
•eoae chance, o XX" &iècl«, do

dire

e t

langage soit lout miel f
g ut. son devoir tbt do
côté du la taonlle il y .. I.". .-
qu'il se deu Ai'uDecornitui â l'^i,
quo la prospérité de run-, car
U prospérité dt» l'aotrc, nti **-r
jamais qu'un vain uji>t s'il n«
pas son devoir, tout ton dtvt-i
qu'il seiait un gr-<nd coupable
trompait la conlunce que ses eou-
titoyetis ovaibiit riii=(j n» lui.

^1 lu fais tout cela, XX' Siè;t« (]ui
•apparais comme un pun>t d'iuterro-
gation iiqmeuae, tu aur..s bien
'11 en té de l'humanité, car tu l'aura.?
renriu» meilleure, tu auras, du mê-
itie, coup, droit à la [econnabsbuce

iiaaiia, car lu auras motiliê
à stB édiles le chemin a enivre, «t
le Petit ftasiiais, dont tu auras été
le portt-parolc, proclamera à son
tour tous tes bienfaits.

S»LUT A Laj IOUVtLLE ANNÉE !

t'JOt ! Encore ua ds plus qui
s'évanouit dans le &on,bre \>aàrè ;

siècle nouveau commence, et
ceux qm aasisltj'at & son aurore
s'étreigneot avtc t Rue ton. le ciel,
i'un bleu pâle, pareil'4 un satin de
;tilne, «t leint des lueurs ihoit lio-

sarit, prend part à la [.'te qui se
p

t'.NJI 1 Salut
-t elle èlre

pour la Franc
bonne qoi ne
es enfants le
it de la j08lire
:ommaniqtie
dé l i

cens anm'c ! I 'JÎS-
eure use, et ddbnrd
cttte rL^re toujouts
esse de monliir à
hemin de l'honneur

qui. chaque jour,
ur de tous DU
e concorde t t

q
déal inietectibltt

de liberté !...
l'our tes malheureux traînant
iris les rues leur mi^re et leur

fjun et qui tapèrent, auiuar l'haï,
on ueo moiDs île fODllrancei fi
plus dt» charité I Tour l.-sjtom»
amnureoi riui, gémissant l.'in .l'une
bouche adorée, attend, ri l'benre
solennelle do relour 1 .. IVur l'inla-
ugabte favailleor servaiit la rallia
de *es in.miâ calltu&ee ! J'uur le
soldat qui combat dans li ^ < outrées
lointaines, ai fosant de M H fanu 1rs
terres exotiques et an-urin.-iL-s I
i'our l'écrivain qui lutte, i.V.yjnt
d'autre souci que le tri<<mi h-J '•»
>es idée* nobles et gér.rteusis :...
i\iur les fon-il* s tvus d < ar. sse*
et d'rflTe'-lio'it", srum un ^ i i tr..pi-

prenne l parti a

urli»* ; je U

in*. U f nec P1J9 altra des liqueur». »
L* Vin du rap4,orae au OaingnÎM.

— Ij'Aioaro Mattel.

Qulnqil

de vin tl de marc dépuà iS8ûT*"véry M!«OUI1 •

^ruseille, Graad'ne, 'V^eal, CHiroo. pur mer*.

latw et vapor^nflO*. di-j^niuiit de fort bon

ipfwHil.

- Ja doulo i|iM nwn .mêle fasse tirer le
2<>rion «a notiv homwnr, r^p<iaijil madame
île LbAtraugiron : <-«1A oarmrderaK trop
n?n •»«•• l'indiffiêrern^ qu'il nous » t*nntij
gnèe jnsqn'» préwut,

— 11 aura wnti l impolrte-w d« M con-
•Jaitc, reprit In douairière, rt >1 I* ri^par*

e moment par nirf canonnaJe <]tii, j«
I'HVOH*. me parait do fort bon ffortt - je

* mrtne <p il y « mis «ne intcl-
•e et Je* <V|̂ «rcla tout à fait nniables,

istre >«rah fail tirer Ir ranon des le
malin, mais M de Vawlrey a compris
qu'après U j . .urn^ d"hier 4«s femmes

* devaient averir bewia «le nptv. et

et j«> m'y connais, le procédé est parfait de
rnovenartec et de bon ffoflt, et il swnt Uwt
il fait son frenlilliomme.

—Monsieur le juge de paix. tlitU mar
.]ui«» en »t- luurnant Ter* le vieillard aati*
a sadmtle. qu'en pensn-vouaf

— Je di-strersis pouvoir partner l'o-
pinion de madame la doaairi^re, ri1 pond il
M. Robilier en s inclinant devant madame
de HtHiTalut, tur perxonn,- nt> délire pins
que moi quant' réconciliation tompleie
ri'uni^se les deux branche» de la maison
de l.liil*-«U)j;iro(i : mais d'apn-s ce que
W» fait ItioniH-nr de me dire hier M. le
W t n . je l u i » eiveore me livrer à eelte

-fx-ram-e ; j ai dpnc rbonae.tr d« nw
ngi-ri lavi* de maiuu la MartpuK.
r.n achevant ces mot», le m u "Mgis-

trat s'incliu devint madame 4m ChAteau-
iron plus respprlBflDBement eorare qu'il
i l'avaii Tait poiir U douairière.
— Ht von*. vicoMte, vnus rang«*-TOtlft
tasi A lavis de 1A m«r<(oifte * domanda
•diime di1 Btiivalol aver un accent de
[Taiflage , car son antipathie pour le ju-

ge de paix n't'ait pas diBinaé drNit la
wiik.

initiait Jiflrail el p

pas.
•t pruliablcoirnl il ii'fnli-njit

>. madame de Bon Ta lot le
parle, lui dit UVradiu*.

_ Je v..ii!> Amande mille pardons, m
dame, dit )P vimmtc en relevant MI t.
qu'il avait tenu.* *ur ann asuiHIc (fe,x
le cummenccsnent du déjeuner. ji> n
pus entendu et que vous m'avei fail l'hon-
neur de roe dire.

•—• rln effet, |e vou* 1r<Tuve hien rêveur,
reprit la d.iitaïrii-re aveL- une n>pece deU^-
pit mal dÎMinisilé.

Pr*« d m femmes, la rtverie nuit «u
Mrt M k « la nunièjr dun( elle esl inter •
prêtée. RBpp«|ri à aon devoir de *mpt-
rant, Laniierac. par un repard pspry*»»îr,
«at donner t «a distraction la coaleur In
plus favorable.

— Quand JP devrai* Mre »fi>lc «le mon
nvii>. | v peniMe, dit madame d t Bonvalnt
dont la mauvaise humeur naïasanle >•*
trouvm auuilAt apaisé» par cette •rtllude
éloquente \ ouit je maintien» qi>«> ce« roups
de C»n<m !»<̂ nl bien pour noos, quoi qu'en
disent la marquise et ion fld^Ie chevalier

. * frr*> pan.
— Ab ' Madame, (it M. tM.iiier en

voiw m'honore/, ji- ne puis aco-pU-r .|m;
U moitié, la fidHit^ ; far Un primv s.nl
serait diftne de prirli-r lea couli'tir* .1.:
la marquise de Château giron >•! J'1 «' J é -
clarerfton chevalier.

- Permette/, mon cher l*.>J«n<r. nit.-r
rompit gaiement Chiiti-ati^iruti ; rua? l e -
ner Ix-aucoup H T.'* prvilfjfi.'S, e( ]»ac c<>n-
f<Ai|iient TOUS n>Biptrn>livt que de mnii
cMe je tienne aus miens. Jf VIXI» .!<-d.<re
do«c que jVnlends rire le #eul chevalier
de ma femme, et que si an prince oa m«>-
me un roi avait l'amlnce de p-uier H T
couleurs, j - le trouverais fort îuanviiU Ci
m'y oppioieraiE formellement.

Il i in regard souri.t.l la nurqwfp re-
meriia son mari de l'ett* buuiadi- "U I a-
nmur perçail «ou» l'cnj<>wlnent.

- Rntin- dû la d»ua>niTe, a qui l.iul ce
qui pouvait Daller I amour-priipre <Jc **
lillt- plaisait i.xijnum tiri mr-\u- ornent.

ni- en p a m l ^as, avait l'hulnlude île
changer la l'Anversaiion. r«u« n»i'«niwl-
Irei bientôt qoo j i l raison, car j<- parierai»
q aujourd'hui même inm« rect'vrun* la
v i m t e d e H . 4e Vaadrev

{A tuivrt}.

jjjjffl



I

cal 1 Hoor les innocent* irfuilunés
qui, dans t'atmosplittr» moite dta
cachots, lavent en «anglotaut au
jOLr de la jusle délivrance !... Cour
ceux qni m'oot donné leur chaud»
et bieiUisanlti amitié, et qui, am
heures ambres, m'ont prèle oo •in-
.-.ère aj'j.ui !

Kt |n»ir Klk nu.n |>i«u, puur Elle, i)uu\

1.1,.ni riiv fi-iuiiiiii au gouriiv vainqueur.
[Kuil j'ii|>tkrv'uiaLmjaure la rudit-u&e ima^?

RECEPTIONS DU JQUFt DE L I N

r 1/resiJe.rit de la
lecevra pas & roc-

jé'têrat près la
recevra pas le

< 1er janvier.

Udstia ne recevra

M. le Piermt
Cour d'appel ne
cssion du j-»ur i

H. le Prncurf
Cour d'appel i
f.>ur de l'an.

U Général Gu
ne recevra pas I

M. le Maire d.
pas le te i Jauvu

M. le Sous-Pifclfl de tUstia ne
recevra pas le îer janvier.

NOTE DE LA PLACE.

MM. les Officiers da réserve et de
l'armée lern torui» sont inviléa à >n
joindre aux Ofiicieiu de l'armée
active poui l> vinie <le corps du tur
janvier s M (aliénerai Gouverneur

Réunion â 'J tirures 1(1 lu m.tin,
devant l'Hi'ilel du GoavernÊiueut
place Sauit-Nicolas)-

pioeorour général près cttte coor
que la cour sa^ri'cue avait Ole sai-
• le. La chambra criminelle, à la-
quelle ont été adjoiola après l'ar-
rêt de partage cinq conseillers pris
durs les autres chambres, selon
l'ordre d'ancienneté, ronlormoment
a l'urdoDiidUce du 15 janvier 1KJO,
* btatué après de nouveaoi dèbais
sor ue pûûtvol.

Sur les conclusions du conseiller
ruppoileur Damaï el da l'dVncal
général Doboin elle <t cassô l'anél
de la cûar de Bastia; elle estime,
en ttïei, qu'il n'y avait pas lieu >lsns
l'es, èce d'appliquer l'article o'i d
l'ode pénal aui termes duqutl
-Vy a m crims, m délit . lorsqu
prévenu a été contraint ^ar

lualau>Baaunpr^a*J*DtB ÛrOdit Ljuoo-i«
(.01*7, (Atnptoir N.IKJB.I j'K<eon>i>'« ^ i ,
tfaaitU UéeftrtJa 611, Uri-Jit Konolrr t«0

Taxa la e»a*pariia«tit i lu «aiiur» loJua-
trwll-i, I* Ibffl aria Saj a»t aoiii* <•&'•

u n i » laduat'MlM H tr»'t tOi S», 'a

i l pu l

MUSIQUE MILITAIRE
:•-ICOLAS

Che/ik ilusu/w, l u i un ta.

Après Siizznjhtllu noos commen-
cerons

Ciccistà

CHAMBRE OL COMMERCE
de Bss t ta

Le scrutin <:e dimanche pour
l'élection de qn.<irft membres de le
QianiDre de euinrofrte rie. H asti a «
drnr.é les lésuli.ilii suivants :

l lastu : voUfltfl, 171. — MU
A,,.(.-ci.., 147; L Z ^ I O M I , l i t } ; Oli-
van, 15l' ; Sialelli, 152.

Corta: volants, 71. - MM. Aj-c-
cio. tl7 ; Lazirolti, 07 ; Olivari, 67 ;

I l t -Huoùe, votant*, 56. — MM.
Lanata, :*! ; Capiaisi, M ; Oreoni,
50 ; Sialelli, .'JG

Sont élus, MM. Ajaccio, Lszarolti
Ulivari et-Sialelli.

La Question du Recel
La chambre cruûinele Je la coui

de cassation vient de tranub
question curieuse de recel de mal
laileoie, qui avait dour.e \\m
les vacances & on arrêt de partage
il n'agit, on levait, de bandits a
t,e» relugiéa dans lea foiei* et dom
la jastice oe poavait réussir a B'I
p«ier parce que, suivant elle, l*i
propriétaires Je tes forêts el
de connivence avec eut.

1-eut c i , (OD+tnivis pour rec«l di
malfaiteurs, avaient déclaré qo'il
ne pouvaient Mre l'ob|ci de l'appl
cation d'aucune peine parce que
en donnant a;lie «ut malfaiteurs
rtchcrchtn, lis avaient Obéi A

Fotes de nos Députés
Scrutin Bar l'araendernent de M

De) eau le au chapitre V.t du bodge
de la goerre, relatif à la suppresaio
des amiiômarB dans les écoles rn
litairea.

Nombre de votants . . . ¥>1
Majorité absolue. . . . ï.l\

l'our l'adoption. . . 174
Contra «H

La Chambre des députés Û'J pa
adopté.

Ont voté contre, MM. Arène, As-
lima, Giacobbi.

M. \lalaspiiid ii a pas pris par
vol?.

Le comte Pozzo di ttorgo ab
par congé.

Scrutin sur la raGliûû de M.
j^dnie, ai.isi concis :

•• Le gouvernement est invité A
I r i s e r le personnel des 1 dpitaux
el iritirmeries miiitairea. >

Nombre de votants. . . 477
Majorité absolue. . . . 2J"J

Four l'adopiion. . . 186
Contre 291

La Chambre des dépoléB n'a (as
adopté.

Ont voté conlie, MM. Aiène, As-
lima, Giacobbi.

M. Malaspma n'a pas pris part au
vote.

Le comte Poizo di Uorga absent
par congé.

GAZETTE OEPARTEMtNnLE

AJACLIU. - Lf romiW de la jeune*!"
radicale aocialiste d'Aiacrio a irnu »
première rvunion samedi. «Ous la préei
JOIJI'O de M. Laurent Calvia,
prtiviEuire, «asiate de M. Martin

! .poorml.'-définitif a,'t.'ains
MM Martini, pn^idenl d honntnr ; L iu
r#nl Calvî». président ; Pancrati ot Mifigi.

l'tiHTOVRCCHIO. — M. Qwilîri, ins-
ituteur-adjoinl à PorU)TMcIiio, a fait mi*
-uiif'-ri'n.-e tir* inli'Niisanlt» sur: • l.a
oJlâlkoratum dfs parants a I instruttiun

k« i-itfatiU. •

ItaiiH la nalle te (rmivnient n-iini» |>r«t-

•&• » Htulamtnl (laoa ta uii.il ijui

INSTALLATION

de I . le PIOI artur p é a l
La Cour d'appel, présidée par M.

le premier presilent Collin, a procé-
dé en audience solennelle à l'ins-
tallai! jn de M. la procureur général
Cénac.

M. le Oènérnl gooverneur, M. le
SoD6-Prélbt, MM les l'résidtnfs dtS
tribunaux civil ?l de commerce
et de la ( tiumbio de commerce, M.
le Mure, ainsi que les- auloit^s mi-
titane» et Its corjia cunsiitoés oi -
cupaieot le rang qui leor est assigné
par le décret sur tes préséances.

Une dépulaiiiin composée de
MM. l.uigui, constiller-rt» y^n, Levi--
Ramohnu et ui<l j , conseillers, Au-
bert, isub&titut du prucureur uAnt--
t*l, s'eut remJLB auprès Je VI. le PfO-
curmr général et l'a iniioJun.

La parole a élé donnée â M l'avo-
cat général Angth, qui après avoir
j y ô j l tntiut de tegiets à
M. le procureur général 0 nsou!, a

la kn^ue camèie ^atcuu-
rue par M. Cénac, ainsi que If s i i -

s qui l'ont désigne pour le baut
posle qu'il rient occuper dant le

M. l'Avocat général a requis en-
ii te la pre&latioo de serment du

H. Cénsc.
liié accumplie, M. le

Premier PiéïideiU a parlé, a stn
liatujd de .\l Gto-

«oui pendant son court séjour a la
p généidl du i essor t ;

puis a EObhailé cordialement la
bienvenue a M. Cénac et tait i'élO|(ô
de sa carriero déjà longue iu cours

e laquelle il a occupé des pot,te8
i.jjorUnls q n lui ont permis de
itmre en relief ses qualités d'ad-
imistrateur et de magistrat.
M. Cénac a pua place à la tète

a son parquet et remercié M.
l'Avocat général et M. le Prenmr
Président de I accoeil trop bien-

ilUnt qu'ils lui avaient réservé et
qnt lui permet d'eaperer que leurs
appoita seront Jea plus c o r j i i u i .
M le Piocareur général a lait des

qui sont du meilleur
d i l

Classe 1900
Par anôt* préfectoral, la tirai

au sort des nomme» de la clar
IU00 aura lieu, pour chaque caoli
aux l ieui, jours et btiurts indiqui
ci api es :

AmiuiHitmeit dA,ucrit:

2» (th. m. Ajaw-iu, à Ajaeeio.
2il, 10 h. m. Bastclka, » Ca««i.
2'<, 1 h. 1\2 s. Suinte-Marie-Siobé,

Saiiàle-Marie Sirahé.
Jli, 8 h. l|2 m. Zi..aïo,àliainfliier,uileri
IVvrier.
• r
',,

4,

• > ' .

â,
(î.
6 .

y h.
8 II.

n. Bocognanu, a Bocugnaon.
ti2 m. Samjla Carcopînu

Sarrola Carenpino.
10 h.
d'Orc

<i |, n
1 Ii. 1
2 li *
10 Ii.
4 h. s

1(1 m. Sari d'Oreino, i S
HO.

. Vico, à Vico.
2 s. S*lice, i Bain* di- ( luaff
Sowia. h id-

n. Kviaa, à £vi».

ârroaiitumttU de I

ai, 1 h. ljZs.Cervionr.àGareiIvPrurit
31, 2 L. s. SM Niculao, i iil.
T2 '•> h. m. San Marti.iodi l.ub, à Pi

•22, 10 h. m. Brc
12, 1 h. it'i s I.

iJo, k Krb.luiiga.
iri, ii Sdnla .Severu.[

'12, 2 h. f T2 B. Reliant àMaii i(feT'n

Muralf-, au O>) Je ^
Stefnno.

24, 10 h. m.Olella.auColdeSanStel'anii
2U, t 11. 1[2 t. Saoto Pù-tro di Tendu,

Saint- Klurent.
2k. 2 h, s. Non*a, A Saint Florent.
11, 2 h i|2 s. Saint-Ktorent,à St-Flowii
2>, 2 I i . t . Vexcovaln, à V^scovalo.

Lima, ai'onlL-Lcccia.
L!*l, I h. s. Borgo, d CaaamoHa.
^fi, 2 h. s. Orapile, à CasaBiozïa,
20, 2 h. l[2s. Campitdlo. à C I M D I

I, wh. m.BastialTer

2 m. Baaliu. (Ter2H, 10 h. I
Ifestia

2!*, 1(1 h m. l'urld, à Fulelli.
2». 10 I i . 11J m. IVro Cas*v«

Ft.lelh.
^ • « W w ^ i *• Ctiri.

Hi.àBoati

h. s. Calvi.àlialvi.
Mim>, i Muro..101;

e il leur avait ft

étaient menaces pfir les malfait
da violences particulières et qo ils
pouvj i tn l m> a n considérer lei
vie comme t n danger s'il» (avoi
aaitnt par ure action quclconqi e
Jeu r t rh f rcht» t-n »ju*-8lion.

La cour Je L'asiia admit cette ei
Cflte légale et (envoya indemnes Ici
prt?tnoa ; c'eat sur le ( o m m i ( i

plu.
.lans
tr;.v.

M
Idin

nt-nt

P « '
prali.
leur

mx*v

'"''.•uil
'ment
impr

, \ , . , i ^ f.-l
!.- et •

ilii.-ut

<|UelR

|l l*« p4l

conJail
,.lair*«

lioi a .
el Jao

e«»ii>nn

t-uiPDi lea nwjf
•ur «urvaillrr le* c
.e rt les aider dai
qu ils ont a fair.

» un lanKi|fe qui a
. ' *e* aaditeura.

n» m
nfanK

n> lr>
- â lu

• ir**
fort.-

i. iluns cet lionorable instituteur
lu talent ipi'il met au »
n.n J.-5 t-nfanti

trvioe

ure pour
nature a

admiuiiilrjtioo et
spirer la plus cora

jmpi , a ,
lun n-lat

due à l'ég-ine Sainl-
~a Pie annuelle

l'.nd.nt la m
...h.lalanfarei
,.r.#»..x M le IVrfel. M. le Maire. M.

le Stvrvtaire d*«i-ral, k (À-onnsodant de
marin*1, le I.h^nlfnanl-Coinnel ilu WAê
pluiucun ûfficter» y anaiBUieirt.

Bulletin financier

Aptes le discours de M. le l ' ro
careur néi.êral l'audience a étale.
vce.

A l'issna de l'audit nce. M. le Tro-
coreor geaèral a teçu les diverses
aolont^B.

Un n ciJeot t'eut produit â celle
audit nce ; A la suite d'oo couflil de
prèufaoce, le Rarreao s'est abstfun
d'y assister.

Société dos Courses
de Baatia

l<r, :< Ii. s. Ile KuiMse. a Ile Kuow.
'•, 1 h 1|Js, CaL-tiMuiH, i Calcnzana.
' i , !• h. l [ ï m. Belgwlere, i Belg,«liTe.
<:. tu h. l|^ m. Oltni-Ciipp*Ha, a Betg

diTt".

intoiaViwiHtaf * • l^rfc.

21. 11 Ii. m. Vw«to, * Vwaen.
^ , 2 Ii. 1,2 s. l'icdicorte di liaggio. .-

p.nt-le riedicortp.
J:t, 10 Ifl m SernuDD, a Saint.- l.utie .

2r.. Il h. l[ï m. UmeSHa, a O
h C

J« 11 h. m. (jlaoyccia, a Calacucria
an, lu Ii l|2 m Piedicroce, a Fuldli
«p, lo h. m l'nndli Ji Kiunwrbo, A Mi-

li

* i
IV

N«a Ct«b

t »* L'EllMMBM l'iMCTI I

i i* Crti-i m Imitai

A la soite de l'avis oublié par le
Petit Basluiit et le liosUa Jêurnal
les '21 et ** décembre dernier, les
membres de la Société des Coor^eB
Be sont réenis en assemblée René
raie dans une des salles de l'Hôtel-
de-Ville, le £) conram.

Le Iréfoner a donné lecture de»
cora ('tes de gestion de l'eiercice
VAU Les recettes générales Se
•ont élevas * y k t l Ir ,<,, el ie 8
déi^ensfft totales A la somme de
T,»X> U., d'où un excédent de recet-
te* de l.'ittf (r. K5.

Afrës l'approbation de ces corap -
les l'assemblée a procédé A l'élec-
ik>n da Comité des ( torses pour
l'année l'JOl, et a décide que dore-
i-svant toat membre du Comité
p r i sen t ! Haslia qoi manquerait i
trois réumoos successives du Co-
mité serait considère comme de-
ujisaioantirfl.

«i, 2 Ii, s. Ghwoni, a Chin.nacria.
M, 10 h. m MuSU. i (j«l.i»n.)B.
U. 2 Ii. ». IVlra Ji Verde, » Bravona.
U, :t h. l[2 «. ValledWlesani.a Alislru.

i . T

Jan
22,

Lit.
i'.l.

F*.

vrier.
. 3 Ii. s

Ai

ivicr,
Kl h. n
I h.*.
Hicohi

1 h. ».
Kl h. n

• Torte,

a. ftlaiel.
IVlreto

"ari«ie.

i. Lavie.

3 h. • Sainte-Li
Lucie •1- 1 allai

a T^rte.

>', - Uldwtn.
Hirchisano,

• Sartent
à Levie.

•cie d« Talla
aa.

a Pelrel

n<>, i Su

», Serndi Swpam«w,aPiaoottoli.
m. Bonifiai,,, « Bonilacin.
». Port..-.-f-r(.(,,f, S l»,»H..T(vcht,).

Th^Alre UuoicipaJ
ADjoard'hui mardi, t l'occasion

drs têtes do Jonr de l'An, deat
grandes reptéftenUtiona.

A I heure et demie et A prix réduits
• Marceau ou les Enfanta de la Ré-
publiqoe * le graoj draose A 8 0 c -
cès de la saison paè par toate la

A 8 heures et demie, irrévocable.
ment diroière dn « HOI de Rom»
dit l'Aiglon, • drame en 7 tableaux
qui a obtenu samedi dernier mal-
gré !• n è B i u

Tout Ltaatii vopdra applaudir cat-
leotuvidieuiarqujibLa, poarlau)D«lte
rien c'a été néglige.

A»ii Important
Lei MUDCMMCW' *— $•*>** ** Comgo

WMJ f>r<t* Je cunv&rrr comme /aux loui la
UVOH) <i*cttu Mjrtae v»i maunt offtru au
aVuuu ib C/f. tffl ie ptàmtt Je I fr. 13 ta

k aWai«a<il w^rf •> ptrlf, ou foi (^fcjrf é*
[ourttifunt cuntre/aça*.

VlLTOR VilStl H llCMg COCOdM.
BmwiKi .u JDBY Kif / * W ,

Petite Gazette
VàlUffioBi inouwniotin B' 01 Djunhta
l V « « * r , . - 1 IMWM dl Mat». J- ) f
••«, î i:i.'- *anf4i««lr, 4 8 5 luf .
•a, + U i , 4

. — 7 OMTM da m d i 734 a B .
•J41, 713 DM. B uaarw «a » „ . T4i - a l .

Tm.~ah. diBulia. 'aim..
4 h. <• Mlr, 0. r.lb'i.

Elit da «l«l, coawt.
lutd« i i H T , tré* Mit.

Phj.l. a l i ra, 19 bMiM tfa awdV OU mm.

Banque, de France
Lu cuiiseii puerai Je la Banque

rie Fratice a lixé le dividende da
2e semestre 190U des acIioDB de l«
Banque i 70 traoc> nel, impôt dé-
duit.

Obsèques
Nier ont eu lien les obsèques d *
lie Pauline l'ignoni, la dernière

es tilles du regretté avoua pies la
ibundl civil ; elle était Agée de 76

"18.
L'abKûole a élé donnée en i'églt-

se Sainl-Jsan, au milieu, d'un notn-
breut concoure.

Nous adrtssoriB A la famille Cam-
paca toutes coa condoléance».

Terrines Lingênieur
L» Jgry de r t ipoai t ion Interna-

tionale du Palais Royal, Paris, 1900,
vieijt An décerner un diplôme da
médaille d'or à la maison Lmgèmeor,
poursfs dchcieuseu terrines de .iier-
les, si lecrur^liie-i da is les pnn*

paax restaurants de Paris.
Tontes roa létici.atioiiB.

TOUX, RIlUMtâ, DRONCHITESt
goéus par le Léo!lit au Laurier-Ce-
rise, llalfaetii, pharmacian. Plaça
Prôlâ, Baslia, p m : I | r . 50.

H lionne sachant tout taire, de
20 à -25 ans, propie, active el Intel-
ligente.

Bons gages, Références eiigees.
— Un appartement de H k 10 piè-

ces donnant sor la place SuoUM»
colas.

Sonne Jument
'tin.ire de suite jolie jument,

«nue trotteuse.
S'adresser au bureau do journal.

/ieilieê décorations
Un achèterait a bun prix des dé-
iraliouB françaises et étrangères
îcieanes.
S'airesser ao bureau da journal.

'itadies des Yeux
Maladies des Y-o i , à Ajaccio.
UiiDi^ne du doctear AleiandrotT,
urs Grand v i l ; toum les jours de
a 3 heures. Pour les indigent*.
ndi mercredi et vendredi de 8

Savonnrrie Corse
Fabrique d Tpga

Bureaux: 13, lioulevard Paoti

. I. VH arlfti , ch«B»f diolorMr !
lt .)a>o pré-w,» a, , B U 1 , j , ammyam

i» ilmpoulbl Hé o.l II u uo,,t\, d-néM.
iMu» lu tOMnwD*taa ia
*ni da di u* I, Sironiwfi*

~V1^ .*""" "' "»••'""• lw i» M, ..„. s.»., „ „,,,.
M ? » "°" •**' *" """

ETRENNES
A l'occasion du jour de

I'»D, las mayiBina de bijoute-
rie DANKSI FILS, Boulevard
Paoti, 16, resteront ouverts
aujourd'hui diaiaocbe et de-
main luodi, jusqu'à dix heu-
res du soir.

Assor Liment comptât de
bijouterie, joaillerie et attt-
clasdefaDtaiâie pourcadeaux.

Prix excessivemeol modé-
rés.

KXIGt l t LA MARQUE

BIÏÏHII
'l!<QUINA

CUuda d'«l t | m < par C I I I I tamifat CUuda d'«
k i k i c a « i pr*r*riaca, df ia d« itllx, il r

vlaUt » • ! lébL'it»

UKMANUhZ PAHTUUT
la chicorée extra

MOKA CASIEZ
b mite» hors conçu un

12 diplômes d'honneur el grands prix
Cas!L-/.-Bourgeois, A Ciunbral

D f t * U l i

M I N I S T È R E
DK LA GUEilHK

Service du Géoie
A V I S

Le ^2 Janvier 1901, â deux heu
res de l'aprèâ-miiii, i l sera procéiié
à la Mairie de basiin, à l'adjuJ,
lion des travaux d'eulretien à exé-
cuter par le Service du dénie dans
les plaças de Baslia, Saint-FIoren
el de^ndaricea pendant les a n -
nées llMll ei lUOâ.

S adresser iiour l o j s renseigne-
ments aux bureaux du Service du
Oeoic .i Uastia, rue de 1 Kv-
r Citadelle .

BOURSE DE PARIS
VJ Û>r. - JI We.

RMlr0/0ud« n I.H:, - KM.Ï:.
— l ». 0/0 • • ^ U . 100.40 - 100.50
— S trtO/0 . 102 'JJ "3.00

LaSerricesMantimes Fostaox
La (.•ornmiAsion ' IP« K T V J W ma-

rtttmea postani, qui avait prié «on
rapporteur, M. Kabier. de déposer
r°OD rapport dans le plus bref délai,
• obtenu pleine et entier? salisfac-
l ion.

M. lUbier a imposé «on rapport
afifoord'hai sur le borcta de la
Cbsmbre

La commisBion a adopté, pour
l«B traospoiU des voyageurs el des
•Marchantises, les tanin proposa
par le conseil gànéral de la Corse
et la t:hambre de commerce de
Btatia.

Rapport de M. Rdbier
M.Rabiersdê|.x.*éaujonri1-lioi son

rapt)ort gar les services maritimes
postaui, qoi est conforme aox ré-
sotalions adoptées & la dernière
«tance de la commission.

On sait qne sur la proposition de
M. Thierry, député des Boacbea-do-
Rb6oe. la commission a adopte, pour
beav de l'adjudication, les tarifs ao
U M de la vitesse ; celle-ci devant
M m filée aa minimum à seize
•Manda Voai '* qoûtidien et • trei-
M oteads pour les antres services.

De même >ur la proposition de
I I , Emmanuel Aisne I i commission

& dyci'1-) C|UH Itt quotidiM'), lu ut f r
'!**.») rvant cinq fuis par si maint
I' H deux i oints les plua rap^ioch^t
du conliaent et de la Corse, a t*a
voir Nice et Calvi oo lie ftouase
l'ait, puur tenir compte des inté-
Dits île» deax principales vil'ea d<
U t'ois», une fois par semjine aor
Ajaccio et une f J H par semaine aur
iiagiia, qui, bien eu tend o, conser-
veraient par surcroit lear courrier de
N i d actuel.

La député d'Ajaccîo, soutenu par
s«s collègues, a égtlem^nt (ait
comprendre J-ins le service cotier
une escale a Porto et a Sagone.

Le ciiilTre de la subveotion est
tisée a 7JU.IJ0U. dont 41M),OOU poui
l« quonl i tn et 35U,0n0 pour les au-
trta services.

La commission a dâciJé d3 faire
toutes les diligences pour que le
rapport soit discute i la rentrée
des Chambres.

NOMINATIONS
M. Gludicfilli, commissaire rie

'Etat aui eipcmtiona dea Beaux-
Arts, est nomoié causer va leur du
ïlusfa de la manne ao Louvre.

Pestes e t Té lég raphes
Mlle |{t!l«odr-re, employée da télô-

lions A Marseille, est nommée ra-
:fcvtose des H^stes à Belgodere.

LE JOOiiRAL OFFICIEL
Le Journal Ulliciel n'dvait pas

encore paro dimanche 0 r u 0 h.
U est ia première l/n que ce fait

fie i.r.jJuit.
Le i t t^ rd provient sans doute de

la t émise tardive dt3 décrets pu le
uiniblère de la gueira.

LÉGION D'HONNEUR

Grmnds-ûf/iciers
Ont élé ékvés à la dignité de

grand-officier de la Légion d'hon-
neur :

MM. le» généraos,
Gallimard, commandant le 3e

corps d'armée.
CaillarJ, commandant leHc corps.
Lebrun, cominaDdant la 35a divi-

sion d'iLfanteno.
Cdllet, commandant la 9e diviei

d'infanterie.
Tartrat, commandant la division

de Constanlioe.
Officiers

A été promo aa grade d'oflicier :
M le chef de bataillon «ooeo

d'Oiu«no, bors cadre, chef-l'état-
major de la 5e division d'infanterie.

Chevalier»
Ont été nommés ao grade da
eviller :
MM. ri lUfort, capitaine ao 163e

d'infanterie.
I.aptyre, médecin-major de Ire
âBse au 163e.

MédaiJle Militaire
U i édaille miitaire a élè confé-
B aux dénommés cispiès ;
l'ielri, bergent-major au 116e rég.

terntorial.
/>«<•>• île lu t'mrse

Tehau, maréchal des logis chef.
Vilroo, bngtidier.
Vidal, 1.1
OMier, matéchal des logis.
MarcilUc, brigadier.
Cran lier, id.
Martin, gendarcae
Codacciûa
ttionisi.
Giodicelli,
['.«r.guo.
(•eroaimi,
MiuicoDi,
Aiiluni,
ADdrel,

I, i ) .
i.l

iii.
id.
id.
id.
id.
i l .

Siblelli, id .

NOUVELLES MILITAIRES

Nominations
Cavalerie

M. de Itonavil», capitaine com-
namlant aa 'Je régiment de has-
ards, est promo «o grade de chef
/escadron, vl affecté «o I7e dra-
ragons.B Carcasaaoone.
H. Giremini, lieoteoant ao «e

spah'S et>t promu an grade de capi-
taine et afiecté sn 18e dragooa.

Artillerie
M. Pirgenet, «djadtat stagiaire à

I I direciion 40 Baitia, est proma

•a grade d'ollicit-r d''ti1nnni?tru'i(
comptable de 3e classe, ei dèsigi
pour l'école de pyrotechnie t

Mutations
Infanterie

M de Verccyrol de Beauliau. ci
pitsine adjodanl major ao 103e,
passe au Ole r fg. de même arme

M. Daucietttt, capitaine au l i t e ,
passe an 161 ta.

M. Saiiceti, lieutenant ao lf>3
passe «o 131e.

M. Itoubioeati, lieutenant au 103;
passe au 141e.

U. Colas, lieutenant aa 1G3Ô,
passe aa 06e.

Cailiaai, lien tenant sa '.Rie,
passe au l&fa.

lîriQguet, lieutenant aa 1(J3«,
passe aa 1-iie.

Génie
M. le cl i t f de bataillon Cerdier,

chef du génie â Ajacrio, est dési
gné ponr Bel fort,

M Crfanl, chef du pénis i Anti
bes, eBt désigna pour Ajaccio.

M. fteniharl, capitaine an 3e rég
1 génie, est allée le à la " "

d'Ajdcrio.
i tenri, oflicier d'administra-

tion de 2e clssse, à la cbefleiie
d'Ajaccîo, est désigné joor Id di
rection de Grenoble.

M. Chan in. ollicier d'adminiBlra
lion de 3e classe a la direction >K
Nice, est dt signé pour celle dt
Bastia.

Intendance
M.rMimoff l i , officier d'administra
on de-2e classe, «tlecte à la sous-
1 terni a M ce de lla&tia, est désigné
ont le gouvernement militaire, de
mis, s« 1 vice de liquidation des

LE COKHAIiDAHT
devant

le Conseil d'enquête
Le commandant Caignt-t a com-

ira ce m.itni devant Ii
enquête qui s'est réoni a l'Ecole

militaire.
Aucun journaliste n'a élé admis.
Paimi U>4 témoins entendus, les

généraut Ftrroo, Uozac, Oeloye,
Ro^er, de Boisdefïre, (.onse, Michel,
ZurliLdeo, liM.Labiés,et CavaigDHC.

Le conseil a terminé aa délibé-
ration i 1 heure el demie. Le pré-
sident tntosinettrra son rapport au
ministre de U guerre.

«4.
Le tiauiois annotes que le minis-

tre de la guerre n'a pas cité les té-
moins deeigaén par le commandant
Cuignel, en prétextant qu'il ne di t -
pt sait pas de crédits pour Cet objtt
de dépense.

Le SaiDl Siège t\ la Fiance
L'Echo de l'aria annonce qos les

relaiiou» sont tièâ tandota entre I i
France el le Vatican, an sujet du
(.rochain mouvetoeat Cpiacopal, II

table qoe toutd entente devient
.possible et on craint que la rup-

ture ne soil ilcliiiitive-

LA GUERRE
TRANSVAAL

Atlaque d'un Irala
.?% Boersont fait saorer an train

près de Pan et ont blessé quelques
Anglais.

Les lïoers dans le Nalal
«s jooroani de Londres annon-

cent que plus de 8.000 Hoers doi-
vent être réunis actuellement dans
le Natal.

D'aolrea joarnaoi prétendent que
la colonne d'invas on des Boers se-
rait dans one sitoatioo désespérée.

Ecbec duo commando
On télégraphie de Naanwport qae

les Anglais ont a'taqné le com-
mando Hertzôg. & Peaar, et loi
ont fait sabir an échec assez si-
lieu.

Capture
d'un Poste Anglais

Lord Kltchen«r télégraj. bi t d t

Pretoria a la dale du :tO, iju'un 1
gramme du général LyUleton
annonce que le | oste d'i l Iv^tt
ètA capturé hier malin par le» Uoe
api^i une lutte assez nvt*. I
Anglais ont #11 50 homme* tués o
b ' ^ ^ s et -200 prisonniers.

Uaia les Anglais aont revenus
ont attaqué les Koers ; ils veul
reprenrire Mrlvétid, q- i rMune Ut--.
tuile fiQbilion et se iroi.ve >
chemin de fer de Uachadodorp
LydcTiborg Anssi lt*s Itoers ti
ntot-ils 8 conserver Ilelvétia et
oe parviendra pas faolruoerit à
déloger.

Occupation de Vosl>ur#
Les Liotrs ont occupé VobLiD

malgré la résistance dea Anglais.

Invasion du Cap
Le général Clemer 11 rencontre

plus vive résistai ce sur la route <
Ilnalenburg.

Va nouveau commando boer e
entré dans la colonie de (Jap.

Un autre co 1 roindo est attend
a Stejioserburg.

ils de
Acceptation

de laNoledes Puissances
Le prince Tching et I i Hong-

Ch^ng ont informé les ministres
rangera qne l'empereur accepte
Note dea Puissances et autorise

mvertnredes nf'gocialions.
L'empereur demande la cessation

des hosiilités.

SÉNAT
Le douzième provisoire

La sénat sVsl r^a i i dimrinchf
•2 heores, et s'est empressé di

roler, pai 2Sît voti contre 2, le dou
lit1 me provisoire, pour le mois di

1U01, tel qu'il a été volé pa
lu Chambre.

Le prési lent de la commission
des finances avait déclare que la
commission s'était résigne 9 ne
pas persister dans son premier vole

le projet du goaver-
lemeni, mi is qu'elle tenait a faire
«s réseives.

Le président du conseil a remer-
IÔ la commission de celte coudes-

Les Octrois
U Sénat disjoint, da projet de

ii nur le» Octrois, l'article 12, alln
e pet mettre A la Ville de Pana de
îrcevoir les taies et sut taies dt-s
1 lt-r janvier lî"OI.
Séance demain matin.

Séance de lundi matin
Présidence de M. FALUKBKS

La se in ce est ouverte 'J h. ;)fi
M LeyJel, l'un dea secrétaires,

e lecture da procès-verbal île
ince de samedi, qoi es) a lopté

L«a o c t r o i s
Le Sénat a.lopie le projet de loi

lient des taxes d'oclioi, a Pans,
jf Id î&ie tinrcessorale el la taxe
1 les assurances.
Séance levée.

Deux ième aéanoa
La séance »9l onverie A T> heures.
_-ime» «i im mérèeiemltmre
Adoptiun da projet de loi con-

tant les primes A U s<ricicQl-

Clôlure de la Session
garde des sceaux donna lec-
ûn déciet déclarant close la

-xtraorditiatre.
o.:e est levée.

sessio
La

Chambre des Députés
Séano» da dlm-pclie

Présidente de M. OESCHASKI,.
La déan*'*» e»l onvertp a "> h , a.
M. Cornodft. l'on des «ecrétsi-

•ep, donoe leotore do procès ver
bsi de la «étree de tamedi, qui f et

doplé.

Les Octrois
La Chambre adopta l"<*rth i« M,

tel qu il a aie roté par le S>^n t̂, Ht
ft'ajourne â déniairs, a -J heures de
l'après-midi

Séanoe de l'ap/ès midi

Présidence de M HKSI:IIA>JFL

Lu séance est f
U. Breton, )\n

donne lectnre di
la aédoce d» ca miti

fiMjr

l é .
, qui

cataires,
-wrri. i l de
tst a lop-

Services de lu Corse
M. flabier dépose^on ru r io i t sa r

les services mari limes pu^t ju i da
la Corse.

Les Octrois
La séance est sa^pcn In» |oar

dom er la temps à la cnrorimsinn
des octroie d'eiatniner le \HO\rA de
de loi BDT lei taxes t n rmuplice-
rnent de l'octroi, è l'aris, r e n v o i
put le Sénat après modili MIIOII.

A la reprise de la séance le pro-
jet de loi est voté tel qu'il a étà
adopté par le SéDat.

Clôture de la Session
Le présidant, ao nom du sts

collègues, remerci:! le persan ne) d»
la Chambre pour le zô!« qu'il a dé-
ploya pendant cette session ei î ra-
rdinaira.
Le président do conseil donno

clora do décret du président de
i HépDbliqne déclarant close la

session eitraordinaire de 11*01.
Il est donné lectnre da procès.

verbal de la séance qui est adopté.
La séance est levée.

RÉVEILLON
Mme A. C0LOMBWI, (>roprïé-

airc du Grand Motel d'Europe, i
'honneur de prévenir sa non ttreuae
clientèle IJUR, comme les années pf t'*cé-

ps. on Irouveiadans iton hôiel a
CMMlan de lia Wa>FI e l d t l
r d e l ' i N un ̂ rand as-oru-

; «le pièccà Ironies cl |»alisscrie.
lluitrc*, Kavioli, M?tU s

Soupers sur coinman-Je, j b carie
ei à pris fixe

Prix frAf mml.'-rù

Grand flôirl el Pâtisserie

HWOÉMIEPa
A LOCCASIOV I1K.S FKTES

JE L> NOtL ET DU JOUR QE LflH
îortioient de pièi:>-n ii m lu-*, —•

Sougat —Cédnls couli1- — l'âtis-
ierte et «lonlisene. — l a unes de
nerles truliès. — Mu^taccloll de
aples, etc

• 0 BOH MARCHÉ
Veuve M i»irel

S, Bd l'aoU elrneAbbalucn, llattîn

•BM TORTOSi, >iM>ii>ur, • I h««.
HMt d* r*e«air, in prrtaiirt-i nunooi d*
*Mit iiaj'tad diaii il* rhipuut »l ie O'U-

u tThittr. Hiipélfi lotir* hni«i-», I H

1 rtNawM df ta Haiioo. latltrt (M
mitrb*94<***iH«atd* tri-qu.hu!Mprevwa-

et de» pf*«'*«« f.briquM.
On»* le* aeu*MUt*t [>ouf »odet, a ) Uoo-

M la néfM m»ivoB .
Tr«uit«*in rt LayrtiM, Safl»'!»'!* ti Lai-
|rt, Collet* en drap. lV**lt J*-rarei*t,
raaitn • ! l>af*ln p** homili-, Onbrcl-
ParipluiPiclCiailn, 'iwli l>rnn. tUaU
tmau I I (t. 91. MerK|uiD«ri*, l i m U i .

MC( Joue 1 à nl ial i .
Le» iditIMJII, au eoBIptiOt. b*nefî i*T*»t

naipt* d« 10 D|0. ttfft «tir K gani
'•rria M I* piifiNnric.

irUd«ft»it»t da Biur <^oliaurr«al
Hr- vaodui i pf si MUtaal : | Vwrrtla, O*a-

FHuture de ocon s
HmimtJmb

M. HRNRI BARSANTI et Ole. rila-
eors, achètent les cocons à defl

rès avantagent poor MM. les
levears.
On demande des apprenties on-

rières a la filatore. S'adresser ao
iQretode la direction, Port Neof,
aaison Beitin.

Grand Entrepôt de Son et Rft-
, H I N I U BARSANTI. Nouveau
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ARTICLES POUR FUIKIJRS
Spécialités de la Maisons
VIN DU CAP-CORSE AU QUINQUINA
CÉDRATINE et AMARO
CIGARES

Ciaarettes M méfia, 40 centimes le paquet de 20.
CÉDRATS CCDISTFITS

MATTEI
Colis postaux de '•> à 10 kilos de vins el liqueurs, tabacs, cigares, cigarettes et cédrats confils pour tous paya.

La Maison L.-N. MATTEI & Cie se recommande par l'excellente
qualité de ses marchandises dont les prix défient toute concurrence.

TRANSPORTS DIRECTS IMTBE BASTIâ
et te» pmrlm il— .«••**

Le vapt'ur aurais HUBY
chaînera à Basii» ver- le 3 Janvier

Pour OÈSES direct, le» port» d'EsPACNR,
LONDRES.

preuant œarchaûdisfs sar conuaissemeût direct
pour ANVERS, HAMBOURG

el tous les port» d'ANGLETERRB
Pour fiel s'adresser a

Arthur C, Soulhwell, Baslia.

A LOUER
JOUI U.AI.hT, sur la raille

National*-, ctès Tufij. ne com-
posant de 2 «ÏU; es de sii pièces
cbacon, magaMns tt jarJio aa
t«t de chaossée.

Le tout 1-JO frsi.cs par mois.
SVJi»*«r a MM- I- N. *'•<-

tei.

jérant.

CiOAHEMAlTEi

lfMbattjtfdMa.lMl.Ufc

«V D«B*«d^ï dans tons
IM Cafés: La (KDRATWB
*• la Maison L.-N- UATTKI
• t C".llqneDr

CHAMPAGNE
Lotis IÎOKI.KRKR, Reims

Ko raison de la recrudescence de
coûtrelacona al concurrenças dé-
loyales qu'attire a la célèbre mar-
que sus indignée L'a ni ver éel le répu-
tation ils ses produits, l'attention
des coraonarnateorseot appelée s-ur
ce qoi suit :

AuctinemdisoDhomonyme ne i>eat
ee targuer do moindre fleuré de pa-
rante un antre rapport quelconque
kvec 1* vieille maison f-oms îtoede-
rer, dont Its origines leraoûtéril a
|& tin ilu siècle dernier.

louitj personne désirant do vrai
ùonis IW^edeier est instamment priée
ûei vêtiller soigneusement le bou-
chon tt de reluaer toute buuleilla
qui D6 i-aitarait (JJB la nom' ci-Jessos

« Le prix de la bouteille carie
verte t»t de 5 fr. T*). »

Agent général poor la Corse, mai-
son I N. Mdtiei, Bastia.

Maison L. N. Mallei el C '
En raison des nombreuses con-

trefaçons m concurrences déloyales
qu'adiré à la liqueur Cédratitte Wa(-
lei sa bonne répoUlion, i'aiteniion
des consomraaîeora est appelée sur
ce qm BUit :

Hnlla aoire que la maison t -N
Mattei et Oa ne peut se aervir do
mol fédratine qai est ans marque
déposée, c'est-à-dire U propriété
perso noehe de celle roalsou.

Toule bouteille n» portant naa
réliqut'le de la maiaou L.-N- Hattei
et Cie fcgi une contrefaçon.

Tcot contrefactear 8er* poor»oi?i
conformément à la loi.

les ci^;

U mein«ar
•an* contredit le C i g a r a
I* (UmuDJer dani I O M let débiU.

Oa M ra»« pu M kM ligua,
«• 1* kVM, HHMMÉ * m M l

^o peut se precorei Jj.nt m i imo»
Louifl-NapolftOD M a t t e l à Baati»,
Om TroisHtu première qualité.'Doubla
rectiflcâtion ponr le remontage dm riat
On y trooTo également toute* tortei
d8 liqawrs, «iropn, yini fini franç*i,
M étrangws. Cognacs et RhaioVdlia
meil learcs marques «te »tc

JAwufertiirr d* Tabaa, Cgarm 9t &
f*r*U*. - E o t w p f t t J e u b a c i e n f U l

G ^ ° A M Q E T U " H T B

n-n t lH» le paq
s avec du labac pur t

et régie

DEPOT CÉKÉHAX.
p»>r Ouïr • • Cane

<c la «.'ramln < hartrene

L. fi. Mallei et Cie

Prii poar le G™, Qu»i Manille :

h»ntïoi« j . i u _ jt y* 7«,H

bamiumcla _ .1 lur,.. U "I
hmMim T«na u v : n „

Demandez partout

LA CEDRATÏNE
«• la y.laon i..N. HA-TTE, * c -

«uv« «i aori-

Le Petit Bastiais
JL J O U R N A L

Messieurs L.-N. MATTEI & C- ont l'honneur d informer leurs
clients que la distribution des CALENDRIERS pour 1 année 1901
sera faite en leurs magasins de la Place Saint-Nicolas et rue Sam-
piero, du 24 Décembre au 2 Janvier prochain.

_A L ' O C C A S I O N IDES

on trouvera dans la Maisun L.-N. MA.TTEI et Cie loul.s sortes de VINS el LIQUEUKS lels que:
Hoi,rf,0f,m- •• CMe-rMe, Pommard. Valeoey, Chawberliu, lieaune etc. —Bordeaux: Sainl-lîmillon, Uas-Medoc, Saiat-

rulien Cbilleau-Marsol, Sauterne, etc .
Maiaga, Madère, MUSCJU de FronliSnao, de Liinel et du Cap-i:orse. Sauternes, Arases, Preigoan, Malvoisie see, et

GeLOveselhi doux. — Prix : à partir de 1 fr. 25. . ,
Champagne, vrai Louis ltoe(krer> Moc'.-et-: handon, Bouvel, Ladubay, Saint-Prix, etc., etc. - Prix : a parlir de 1 fr. 2»

jusq'uA 8 Ir.mcs la bouteille.
Eaux-de-Vie ds vin et Eaux-de-Vie de marc 1res vieilles. >
VIN KOllCE 1>E TABLE 1res boo, 30. 10 et 30 centimes le litre suivant qualités.

TABACS, C!liD»J.BS, CIOAÏ1TTBS ©1 ÏOBTÏS SCITES S ï DE TOÎJTSS

Rédaction & Administration : 3, Boulevim du Palaia, Baatia

QUOT.DIEN

ABONNEMENT

Coaaa u ia,
Auna Date

0 ». I
• I

S JANVIER

L'iHCEIDIE DES FORÊTS
Eti joillei, et en péoêral (en

11 p£r<ode de U chasse, la I
est si.jeile a de frêrjottits incerHit s,
dus à la malveillance, aa m au va i
génie des bergers et ries bracon
•fer*, à 18 vépèlslion ppontanén e
aèclie qui lacilite - l'ai mon phèi e
•IdaDl — la propagation de ce 11
•4 vi fin et surtout à I» naluie
aeni tellement ioUjmmab e dea
•eoco» qui constituent les forêts de
cette légion.

On trouve, en efM, en Cirse et
•o Provence de» plsnlaliuiid fore»-
tleree, des ping (*lfp, m intime
pinier, laricio). dea ibènee-verts *
dea chéaes-lièg», avec un sous-bou
toaBo d'arbnosmrs, m y fie», lentie
ajaed, gAncvricrv, breyères, o'iviers
•aoTigec, etc. ''•* sont It des ess*n<
Oea qai entretiennent facilement le
(eu, et dont le» rruisif. doivent être
attentivement surveillés, ai l'on ne
Mot t'eipotei a les perdre par I* a
Baronnes et a en perdre évaluaient
t* bénéfice, tan a prêpjlice des ré
«OU A» lu tores q,e la nature «e
«barge, heureusement, de fournir
•ocura assez fita, à moins de cir-
constances tout à (ail défavorables.
Oo «ut, «o ttlêt, que le mal est gé-
•eralement répuré par U nature,
SODS lorme de semis naturel, m».s
ce reboisement n'est pas loniouis
mené A bonne lin, surtuut dans les
régions où le pae.ga da bétail em
mtorieà a tonte époque de l'année,
at où, comme en Corsa, le» bargi rs
•« in(H|oeal lien iègl#meul8, comme
d'Drte. ., froit d'iniuslice et de tol^
raoca par trop (.yaté.njiique. Bnf,
oa n'eat pas loujouii certain que
tw boi# revionnent tiatorollement,
ai da.DB de tattas conditions, il faut

ftona a incendies, d'
M donneraient pâ t a

oa (>ut aa moins résister,
mieni q'i'tll^s oui tljoarneo, tou
en procurant bieu ent^nju on re-

Celte question avait été posée a
regretté M. Naudm, dnect^or de I
villa Ttiuret, 1 Antibe^, par M. IA,

à I'IIH ds l'orquerolea, et voici, à I
(taie da 11 août 1897. ce qu* ce sa
vant lui écrivait : • Trouver dei
bres qai léshteot soi incendies
Btirtoul dans la r^yion do Ui |i
c'est un peu la pierre pl.iloaoplidl
des forestiers.

• II «M ci-rlain que lous les ar
bits nebii ieiu [as acte la même
f.cihté, tt que *i les (una «t ai
résineux »'ei lldinmeiil comme il a
dllumme-, Ids Eucalyptus, suriou
les g obU'us, cuiiîihtuent û'dsp, j
rbauviia i oinbustiblfg. raaigié l'o?-
sence inflnnciuble dont ils son
pénétrés, et qui, apiès avoir jeti
quelques lueurs, s'éieint sans allti
plus loin; mais je n'atllrrae rit»
l'expénencâ n'ea ayant pas ete faite

• Dans tous Its cas, on pourrai,.
CBSoyer sur une petite échelle U
plantation des /•,'uca(yp(«.i là où la
•erre aurait assez da profondeur
pour les flOotanir. Rien n'empêche-
rait qu'on achevât l'elperience en
mettant volontairement le fea
coin d'an bois d'A'ucalypru.t ; Ul,
verrait, par le résolut, ce qu'il faot
penser de leor prétendue Incornbas-
dbililè ; en somme, c'est noe qaes-
ln»n a étudier et certainement elle
en vaut la peine. »

L'expérience sollicitée par H
au.iin (ut faite, en ellel, par le
isard lui-Djéine t t am dépens de

M. Houssen.
L"n incendie avait détruit les pins,

mais trois roassifa d'eucalyptus glo
-i qai étaient entourés de cette
nef forent e*ovéa mal>yrâ le
âge des branches et le noircis-

Hexenl dièa ëcorce» qoe la teinpr-
rt* élever avait fendillées. Ëâ

•flet, l'année suivante, du tronc et
îles grosaeB branrhes d'eucalyptus
louctiôs par 'e feu, jaillirent des
pouflse* vigoureuses et nombreu-
se». En outre, de nombreux pilota
sortirent da terre autour des mas
ifs saovés et sur oo rayon da '2»\
îètrea environ.

lypius, m*ia encore multipiicalio
de l'espèce,

|i convient donc, dans I* e régi o ni
ft reboiter et sujalles i de fiéqoenl
incendus, e faire una lar^e part

s if strie, «lin (IVinpè -iibt lu vunui
îles tousbui-; et luuitiuer d'aï
Ivs clianceB du (eu. O > planterai!
cette essbocB enr de larges bande?,

les t mime transversalo-

L'eacalyptus 8'obulo9 ne con
viendra ceftainament [uis à tons lea
terrain*, pdr exemple tôt terrains
calcaires, QIHIÎ nous avois lus va'
fiôlée, tel't-9 que l'K. coià/ra qu
à'tn accommodent bien, de mèmi
que nous avons des vdit^lt-a conva
natit aui terrains sacs et pierreui
et pouvant èl\e semées.

l.a culture de celte essence s
précieuse K»t très facile, nlii* i

porte, qoatii on VÔUI treur des
bois el lonHs, de bien purger le so
des iQiiiVtiisea herbes et des raci
leades végétiai.et pour cnla,avan

de confier au sol les semences ré-
dued à la volùe, il faut le labou

la pioche, le herser ensuite et entl
éclaucir les sojets s'ils sont liop

•H3 et se nouent dius leor dévu-
ppemeat rapiJe.
D'aptes une estimation Jas trais

et bâuètl :es néœajitâs par
plantation lore&tiàre d'eacaly^tas,
qae nous devons a U Josiio G;
landat, ingénieur consoil (1). ceux ci
(.'élèveraient I :

l1 Acliat d'an Itbliite :
l'rn niojeu del hacUreâ planter tMKJ fr,
lnterfto , . . 3» •

ToUl. . . . «30 fr
!• Frit* de pUnUUon et mise en np-

ortd'un het'Ure:
(al Préparation du sol par laboniM£<?

u ppreement Je cuvette* <!<• pUnUtiuk,
laboura à la charrue ft 1 IterMge. main-

ib) Frais Je seraii, <le pUniatîoo,
iii.^e, snn-la^e Ire armée . . . 10 fr.

1) Tra
rDoiudr«9 auèe, «t iraprp»u. M *

Tolal. . . tUlfr.

(Ti Voir I *qrk*Uurf IniutlrtfUe Fra

1" Frais permaiicnU daJmiiii^tr
de «urveillattce et ifénéram :

Ces Trais seront élavéa |WM]u'a la 3<

luit Je lu plantation doit suaire . son
ut relie» et payer l'intérêt du capital ei
M* Ils sont par I . K U H . appiMum-t
«meut, de 100 fr

A partir Je la fte an ace, qui sera l'époipi
lu vente île la Ire cutipe. les Trais suror

de 4(1 à tMi fr
4" Produit des résultes en boi» :
l'.j De la 3c « la 8e année, le prodw

J*- lu recolle J*s remllrs, jeunes rarn^mi
êl jMciis Jpfl branrhf^ enlevas eompren
dra les frais généraux «t d'enlretiei

ib) loua le» an«, une coupe de tailii:
douniTîi (i 0U4) branchc-a de 4 mêlri>9 de
Kjuieur en moyenne (moins les pointe:
les brancheH latérales at feuilles tjuï t>«
virottt i faire (ace à l'imprévu^ et u
ro<jy*n éi|uarii&age de O*Hlô a 0'tHi de
cùté, suit Ij décimetivscubM p.r Lrandu
i>u un volumtj de rondins de 90 steie*
pour las li.OOtJ branches abatluM. l.a dei
sik- de ce fcoit étant de plos de ! OuO kilu
par mètre tube die buis sec, lu récolte to-
tale » veniire sera à peu près da'Jo lom

d,- Kl
e de 12 tonnes, ou avec réducti<

Las bénéfices pourraient être aug-
mentes en laissant des balivedii,
aa nombre de 10 i 15 par hectare,

r (ormer de gros arbres desti-
nés aux constructions, et ctla aana
îoire au failli?.

Quoi qu'il e» soit, on a, t ar et-
pértence, une essence i |TOp»g-;r

i les régions qui, comme la
Corse, sont BUjrltes atix inetndiet)
Ses mérites so it inronleatablep,
souhaitons qae I on en tirni.e
compte.

J.-B. CJ.8TF.LU.

Nouvelles Marllimeg
i )nt rl> prijmui <Inn* le corps Je* é^ui
liT* de IB Hotte :
au gradm de seî ond maître de canon-
gi\ le qu*rtter matin; Fi
g f
— nu frrado J<" scoond rai'lrr lorpil-

'ur, la quartier ra.iilr* I.aitibriiK'hini
IvaointKc-lirnaiY-Napolcan, de la Innd'

— au grade de premier maître de limo-
ITÎI'. If (ici'nml malin- Anlinori Vinc^nt-

-ad>

bile du Toulon.

le second nul Ire l'.dverini lérônie.
— un yraJe de aotund malin- fi'il

le quartier ma Ire Olliii IIamrm-l->di
de la ÙJÙtte.

— an frrade de premier maiire en
au* vivres, le* spcmda maitre-i T<-n
Jusfph Jejn. u T.julou. el Cher-iiiAnt

Le Patronage
des Ecoles laïques

Au Uin-iMeur d,i Peut Bixtiaû.
Il n'y a pires sourds que ceux (|iii n
uknt en U-n tire. L'écrivain qui si (ru

S. D. prftrnd dan» le long <-i lilundrem
:1e que le CiHil Biutitt, a îne.Tf daBs

•on numéro dedirnantlie dernier, que
M a nrpanjsi- «n patronage po l

qu'il existe, dapuis longtenij»!, un autr
patronage -lui pourvoit aux IH-SOM.S de

=B indigents des Frprps, et qu'on U'-A
>re Tait rien de semlilubl'', in*<|ui>'i,
' les pet'U miséreux Ji_-s II'MII s iai-

l.-s

qiies. r aj-u

v dis-

peur, évidemment, que notn- Siwn-it
tire à i école nouvelle les tii-vr-* qu
qu a présent, n'allaient chez leti 1
que pour profiler des siTuurs qu'on
tribuait •

11 faudra donc répéter à M. J. D. qu il
est absolument tain que Us ,-l(H'<*a des

es reçoivent quoi quo ce tttiit d'un CO-

des Ecole* hhn-s, mais comme ou l'a d<>.
dit d <-•• j o al,j
peines du mondes réunir la sitramir n*n»e-

ira ptjur assurer un niodiqm1 irnilcnn-nt
am Kri're» qui font la eJassr II np nftv
ibaulument rien pour 1rs t-l<v.-. <-i iciix-<'i
mt mivmc oltli^iés de payer mu' n-lrilm-
on mensitelle d« j<Konliiih". pour suli-
nir aux Trais t^néraux. Mats, till. est

liorri'ur qu'inapire » un prm-1 nnnil.pe
p^res du Camille IKnile t. tu- Dieu que,

sl({ré leur pauvret*.-, il» n li< -lient \<n* à
impcaore« Bafririt» pimr pr.• iic'i :i N'iim
fantsic liicnfail d'une in-hu, lum rliri--

M. J. 1> feint de A'-K»u»r •!• . .• <]»<• If*

ieni du patronape lali|iio t>| !,• . rtimit di-
igé contre cet outtignomcni ( .̂mimrnl

ne le «erait-il pus, puifcju oii|.r. iir.in! •!(•«
ulie .),- f

Le fienlillioiiirne
par CBAHLKS DK I'ERNABD
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I.E [)RjRL'?)an

at j« puî» dire •»«.• !<• port* :
(Jua?que ipe« niis*rrinia vidi.

Et quorum pam magna foi
— Monwcar lejugf J» pais oublie qiM-

arob«blei(>Hit raidant* ne «avent pas !•
latin, dit Langtrtu; d'un air maXjueiir.

- Je traduis donc pour c«s d*nw», et
jenl-Hrr a\isii pi«ir rtmntieur le vic<not«,
lifosta h> «iailUrd, qui, dana la petite
«•«ire •nffiRÉ* depvi* la veille entre le
J|kwa homme biund et lai, n avait ja-
•a is nanqM de rrparlùt, j'ai ètv témoin
éjtbino d*# »cA**» ternblo* duat ce pavfl.
ai trtifcaudle M w MOI* nt, a êU le tbéilr*
BCa>d*nl 1* pr*nu«ra revulnlutn , «t quand
Ja p»n*c su pa*M, je M puis m empaNiher

*i» l'hoMMir de k dir« tout ê l'b«ur« M
«•dame la daiuàrk-re, tria p«m, fa-U

^ |ù-il rH., dit ro4d.m< de Bonvalot,

nt rendus les pères ils

— Madame, ce Mrait «ne triauconver-
Mlton de table ; mais ai vous l'exigei rt «i
madame U marquise la pernet...

— lUconte*. mon«i«ur li> juge de paix,
dit madame de ChJleaugiroo ; ma mère
aime beaucoup les rivil» effrayants, et
nu n j'ai dî jaS une prédilection pour vos lus-
toirea,

M. Bubilwr s inclina d'un air penétrv.
— Citait«noctante-rx-'UI, dtt-î! ensuite .

j'arais *ifigt-cin<j ans, et le revenais de
Dijon ot> j'avais Tait mon droit. car j étais
destiné A «awéder • mon p<*re dans la
rliarp- de bailli da la terr«iio ChatMugi-
r.m. rharge hérediUirp dan* ma famillr
depuis IIIK ^nératioot peut-^lr«.

— J'aapere qua voilt un* noblesse re«
pectable. obaerra Laogerac en •••ayant
a»»et p<-niblentent de se mnontar <u per-
si>lay« qui Ini rtait habit uel.

— Monsieur t« ikiimU, je n*i nulle
prétention a la nobles», rtpondit le juge
de pan d''in t^n «-.' ; mais U famille des
Ikthjlier l'htwore de près de trois eeal*
• nn do rolure pn>uv<"s par titres *nUu*n.
l i^es , beauixvup d« prétendus gentils-
hommes teruvot peut-être ihvi embar-
r.M«t ni kilf fallait faire remonter laur

Ce qu.' cher |(o-dites la. mo
s'appli<|u«r A

dit le marquis pour provenir une nouvelle
escarmouche enlr« le» d e » antagonistes ;
vous qui savrt par o.rur la genealngi«
dt* pnn.ipâles famille» noble*d.' Irtnct,
vois ne pouve* ignorer que les l^ngi>rar
daUut des croisades.

— Vous pourrie, dire de la second*
rac*. ajouta eoiphotiquenkent madame Je
B»nvalut, qui ««mblail prendre un inlé-
rtH parlicalKr i tout ce qui touchait I ai-
rnablv vioomte.

— Les vrais [jiigerao, le» l^ngarac
de Gaaoogn«, fuient en eHel fort bons et
fort vieux, reprit le juge de pais en «•
pinçant h» lèvres.

— Ktaient ?... répéta le TÎcomte ttuu
air de hauteur.

— J'ai raison de dira • étaient ». puis-
qu'ils SODI étainti depuis Louis XIV.

— La hraïu-he stnée e lim en HIet a celte
époque, mais la branrlw cadette, à la-
quelle j'ai l'honneur d'appartenir...

— f.tenleauîi»!, ueol ans ploa l*M, dit
mesorahlenienl M Hobilirr

— H y a eu pluoimira brandwa cadette*
reprit l'ancien c4*rc J'avoaé aane poavoir

empêcher de rougir
— Voila née diacoaeion qui KOM éM-

Jit le marquis, permettez*moi 'le TOUS y
rappeler. On ''lait, dipier-voua, ,-u H!t_

— La lUslitle venait d .Hre prise, et le
contre-coup de 1 insurrection parisienne
aVtait fait motir dans tout* la Franre.
(.nlo« à la tactique infernale de ce ncélé-
ral de Mirai***, les moindres villages
avaient priâtes armes. »ou« pr<-te\|i- de
bri^nds qu .ta. .nnonçail partout et qu'on
ne yoyail nulle part, ^n'arriva-1-il daim
beaucoup de province* "* Lan payun*. ar-
mes contre un danger im«gin*in>. devin-
rent etii.mrinw plu* féroces que les bri-
gantts dont on \e* menaçait Chaque châ-
teau fut une bastille ou l'on port* le fer el
U (eu . ici. par exemple .

— M.ui cher jug* de paix, dit 11 or i dm»,
p*(me*lf»-nx>i de vous interrompre ]<•
crojaia que les hoontHes frères ri amis d--
(Ibâteaugiron n avaient e»Mye Je brûler
le cbaioau quen i 711:1.

— Brûler le cl|J.|ea>) ' s*Vria U donai-
riére en remettant sur son aseieile l enw-
ceau qu die porUil a *a bouche.

— L'estla verile, mon*'«ur le marquis,
reprit M. Bobiltef . sons le rapport de
l'iaoftndie. on se contenta 4e pre)nd«r en
octa*jlw-nevf; ane partie du mobilier pt

|a BHHlâi dm litre* rtwfennta dans
•

1

voila tout ce qui fut brute i cette époque ;
mais qnellns a.'inefi éclaira le Teu de j»ie
•Humé par c*» brigands mi milieu Je lu
<'<tnr!i1ya quarante-sept mw de tria;
cl cependant toutes les fois qu.- j v «nngc,
je *ens me» cheveus <w dis-isi-r Mir ma
tête.

I.e vicomte te pencha vers madame Jo
llonval.it, près de laquelle il cl «il ••*•!>.

— ijue peneei-vous, lui dil-il b l'oreille,
•les illusions de cet honmHe bailli, qui
croît avoir des cheveux t

- Ni- me parlez pus de cet odiem l^n-
homme, répondit la douairicri1 non moins
>:• >uli Je ni tellement. >) est aus^t inxappor-
lalileque ridicule, cl son impertinence au
sujet de votre famille ti'a f*it <JII aiirritllre
mon antipathie ponr lui.

Il ' d i J h
bien |<>rnl>l.-fl - dei'hi.

f>n choses abnmii.abh-1. r.p->r>.Jtr !*•
juaede p«ii ; »im»d»mef*ra^rqni^ »vait

•n L'hAtcaU- ft l'il
était p«rmi« de supposer qa elU pdl met-
tre l« pied dans !•» t-niiiiiK1*. .

tnntafail n,-r.(.'-"•. HI'.T—II.V.I -I. *>jn.
•Ut r«̂ Éajraj|t4 eijDt1 k'UUaM ~ uui» de HMt

I, e «at d*tr* uat mi-

^̂



I t, pour HIIUK, <IéU>uruer un enfoui d<
1 K. ..!••, ou luu enseigne lu culéchisme
(unir l'env»yer u une éculu athée, l'Virt
rv. JU point de vue moral, le plus grand
tu ri k cul enfant.

l.'Kuuk athée ! l'Ecole unna Dieu t Ah
M»IS M*II* ri'ijriez ' quand 011 prononce
MI,:S IU [u'urtant, est-elle autre chose,

Duii» l'un des dernier* numéros de la
• Uevuu de 1 enseignwnerit urima
i.r^anti officieux, M. Devina t, directeur de
1". ule normale d instituteurs de l'aria,
ivr: l qn uu s'est uper^u, dea le pr
jntir, <|ue la neutralité confêtutiou
gimiuiM.' ù l'i-cole, était un leurre, et qu'un
a Mibstilm-, par lu forvu des choses, à
neutrulité confessionnelle, la suppressi*

• On peut di-m- affirmer MUS exagéra
timi, <iit-il,cn concluant, que depuis
l'i-i'ulu laïque publique i*sl, à peu de cho
ses près, 1 Ecole sans Diru. >

( ; est là, eu effet. qu'il faut en \ei

rjiK-.Mavonnerictlui n entend pas
tmvaillt- pour ses adversaires.

Kcoulei encore ce qu'écrivait deri
nient, dans ton journal, un sectaire ii
n-, M. Henry Marel: « La prétendue
ii<-iitralil<- est une belise. Il n'y a pas
neutralité possible. Du moment OÙ un ii
tiluli'ur n'enseiKQC Pas 'o religion, i l en-
seigne, pur le lait, même l'incrédulité,
l'rétendre qu on ne vent que la neulralit.
c .- t di- [a tartuferie au dix septième de.

Dans un discours qu'il pronoufailna
guire. «u autre uautJdigitiUire de l'en
sei^rKWMit Inique, 33e membre du t.rarn
Orient. 1« i'.-. Deuuaire, iuspeclen
d Académie, â Mendc, déchirant, <-elli
/ois, tous le» voiles, s'écriait : • Le but d<
l'éi-t.le laïque n'est pas d'apprendre a lire
ii écrire et à compter. Dus esprits super-
liciet» ont pu le croire. Qui VJ au fond
des chnses 11e larde pas a s'aperci
quelle est un enjrin de guerre contre le
cutholici.tmr.

• L'écok laitue a pour tint de faire de*
lil.rcs-pcnsoura. Kl le tromperait le» espé-
rances que nuu* fondons sur elle. « elle
a* reofermiiit dans une n-ppoctueuse neu-

» |>oule laïque apprûml u rejeter le

• Comme l*s choses n'arrivent pas as-
!«•/ vite a iiotru (rre. pour que I «posUiic
*PI I gnitrak, nous noua emparerons <lu
m. IIU|H>]<.' Je r.-nwipiiemtBt.

Su -irs le droit de faire l e w k .
» Vins formerons leurs é tablasse m? uU

Firce aéra bien aux ami Ile* arrii-rràK di-
11,-u» routier leur» enfant». Kl a ces cri-
[jiita-1», Ii.'US ne croirons avoir rien Bp-
pn-, tant qu'ils ne uvrcnil pas en révolte
•milrcli- clcrpf. •

\ .tild, du muins, qui est parler franc e(
1. - jn-res de famille sont avertis.

I a Ami de t AWiffMavnf Ubr*.

Bulletin financier

* dit !]««.•coti»«"i!

m L'.miluir N.tioosl irKacoapia v*u
la £c«la • OeamU An, la Ursail r'i
U l .

ban» i* ar»up« dis * • tur* inJu.lml aa.
*i 14 Jfi .ar.a fia) a d«a UaBaudas at oibfUaii
a 1 ia» ai 1 \»*; Ut «otmii* u« la Ba q,

th*a • tW lr, , k l QbligatUM « « M * » "
ï*nufa.'ata c» UMUg**Mr M (Kftacnt m i l

L.a f.rluci uaia.a du Ijrtj.t a i'S,ia gi

Ua haïqua B U O Athn m le k 1.10
fjudieatdi L .m.r .4 4»,".

UKftNIliitï UUUHJ

oipta.r N»i 9JMI d'tsaainiiia 581
(•Jit LjuMii» t'U7

MUSIQUE MILITA1RL

Chumbre
e Comité de la Chambra raasi

cale verre au bureau dd Bienfai
ce la somme de quatre cen

cinquante-deux franc-; c in jn jn i t
limes, montant da l i recette tu

(aie da concert donne le ventlred
décembre ; ainsi qu'il l'avait d£

ci Je, les frais a'elevant A cent cin-
l liante francs ont été mis a k
charge da la Société.

Le U imita a en ootra déji lé que
le proctiiin concert iîe cbaïué se-
rait dooaê dans l«* tuâmes condi
lions au piolit dt) l'Iij^pic^ civil
c'est â-dira qi-« les frais auront â
louveau e apportés par la Société et
1 recette totale varaée a I 11 jspice.
Le t:omil4 saiait avec einures»; -

ment cetta OCCIÈIOO poar prèaenlf r
k tous ses cùll<<bor<itear9 ses plas

reiiiercit-raenlg. Hast heurt» »
'associi-r au tribut d'eio^^H «1

1Q3 «ment dt'ceraéa HUK protêt-
iara et aoi amateurs.
Le Comitô ne «eut pa* oublier

ous ceoi qui Ont contribué à l o i -
imtation matérielle do concert, et
>laniment M. Itoth dont le phare
i'-c«'><ene bniluit dtvant l'entrée.
Il lient soi tout d rem roier l'as-

•iitance éltiijaalu et choisie qui est
venus en si gruiid nombre lui ap-

OEP«RTËMtNTiLE
)NK. - Jeudi ont i-u lien chei
;nnl* lteii«detti d'Ubaldo le*
de M petite-fille. Mlle Marie

UmiMgU la donnante MJedcM. Kaphavl
nugli avec M. Jaad-Françoi* Casalta,

Jeunes ttaiici.1» • I • I r u n fsmil i-^

AJACUIU. — M Levie, cottser
les h j polkeuuM i-u relnite, dé l éu

spécial de Ip

de kitiuriis e tl Ajaicio

ALBfchTACCK. - U j»ur Je la \ .
la (frandmesse a été célébré* par M,
I làblm Su>.iiii Antoine, jeune prêtre, uue
AlU-Ttii i i , curé de la paroisse, uvuit |<i
cieusemeot autorisé i officier en son l i t 1
et iiluce, et cela, ù la grande Mtisf
.IfH parodia el i n i a du jeuue lévite.

l.e sympathique célébrant a f i i t î '
les assistants par son attilnde pieusi
a^-urjuce peu commune cher un Ji-I
duus lesainl ministère.

L'église, parée avec un luxaducir
tsnee, était resplendissante d'or et Ue lu -
•niera. La me»se a été chantée pai
l'hivur déjeunes tftns, Mtiis la t rv i l'a
direction de M . !e Curé, qui est à la fois
un prêtre savant et un rousîcieu iintiu(f«r.

Le jeune prêtre, qui célébrait ta prt
mifre messe, était entré au grand eem
nuire sous ses auspices, après avoir H
son élevé pendant Je longues annét^
Aussi le maître s'est dépens.; (nul enlii'
pour donner à cette fête tu ut l'éclat qu'f l l
comportait.

L'éjflise pouvait à peine contenir tuu»
les asiistants, dont uu très %nuà nombi
était venus des différents point i duc j i
l u n : ceux ci, par leur louable empres*
nient, avaient tenu Adonner au jeuue prC-
Ire et 4 la famille Susini un témoigna^
éclatant de leurs vives aympathiei.

Apres la messe, an lunch des mici
réussi* réunissait tous les assistants r l
millier de personnes se pressaient autoi
de» tables iastallées avec hahileU- sur ui

.le esplanade faisant face a la mai*.
.Susini. (>s tables se dressaient ebargéf
de ((Ateaui.de sucreries variées, et C
uns fins et assortis. Elles s'allonjfeaiei
i perte de vue, ^u plein air, suus un ^1.
!eil d'a/ur. Le» gais rayons de l'ailre ra

1 semblaient prendre, part ii U ,01

> coup d'œil é u i t ravissant, pittoree
r|iio. Cette f-le, aux souvenirs si io\i\
aura son lendemain, dana quelques nurs,
, l 'ocuhlon de U célébration de U pre-
itiiére mc««C d'un autre jeuue pri'lre, M.
l'abbé Albert iui , élevé lui autsi de nuire
digne curd qui, durant aa carrière qu'on

peut pas encore qualilicr de lonjfii1'. a
>• notre canton d'une nombreuse pkTadf

de pn'lrea distingués.

Ilienfait* inoutiliaUes rendus a notre
wiintc mère l'Kjflise el aux fumîlleit de

.Vos filiLitatia

^ien maître, M. le

•rtacM. — X.

ne prêtre Susini.
à son dignt et

e .Mbertini d AI-

SARI'kNK. — M . Kayual, recpvrur

'enregistrement r i des domaiiK-s île

', a March, est nomme receve

onserv«teur a SarU'uf.

»«•

J'IANKLI.O. - Mme HJIIJI.U, iuslit

ice i i'ijiiclli-, est promitr di-)j 4» t

S«ul cootrt ceat
laquât* milla \ogl»i» au Su1-\f.><)u* !

Kl,' Hnurtf MOvhilrr fiiA>

Médaille Militaire
Sol,t in.-cru» sur I» Ull'oao II»

concours pool ! • nwJaille mi l iwre:
Csrftliui Prauçuw, premier nwlne

(DUinur, i Tuolon-
VtoMjnui JeinPierrn, secooil

maître intirmier.

bciuarili u'tiarles, premier nultro
véléraa.

UUDI loKfib, sjpeor-potni.ter.

Après SliKigMte noos comaien

c«roD8

A Ciccistà
CU>MKIilA IN 3 ATTI

NÉCROLOGIE

M. FBA.V UIS DE GAffotiv

e nous » apporté I
aamaitie derctèra o e bien triste
noovelle : M. Xavier il*> Culfory,
pur cep leur i> M^rseiilo, et Mme d
G*tToiy née Anlone'-li «ni *a la
dooleur lie perdre luor (ils ur.iqat
H. Fraie H <ie r.alToiy, avoca
BDlevé «n quelques yiad par un
lièvre <y huii^.

A peint- A^é JH 22 ^n>t, ce jeune
homme, par tes n amquableb qua-
lités de citsur el d'esprit, sa culture
itiieilecioello, sa bililaote t-doc
lion, l'élévatiou et la droiture de
ses sentiments, l i courtoisie e
l'aliddiliié de SON caractère, av-t
conquis l'estima t l Id tym^aitiie de
quieta^oe avait ea la bonne

ua de r«ptTOcber, et il avait
donna la in^suie de ce qu'on pou-
rail alteadie d« loi.

Ueu d'une (J mil le illustre eo
Curse, il tù : ctrtainement conlinué
les traililions de ses aio^a ; il
«uns lucon douta «jouté encore A
l'éclat d'un nom &i justement aimé
et co'Jbidërô dans ootrd payd. Se»

dt bais I U baireaa de
, sa savante collaborati
s levées iiuèraiies, — un

volume de uoëeies d'une saveur
était précifièmdnt sous

p au moment où le jeooe au-

teur subissait les pfemiùrca atiein-
tes da mal qui devait l'emporter,—
le cbaime de sa conversation tou-
jours spirituelle et m sotveot en-

<aë0 assignaient dèa i prêtent a
Krançois de (îafTory an rang privi-
légié parmi les liommea Je sa gé-
ération et lui prediaaieDt an av«-

nr eicepiionuellement beureai . . .
i lôlu I la mort irabècute et brutdle

d'uo seul coup bn«é l ia i de
±èrea et légitimes espérances. .

Par une navraale iroitut du soit,
l'ùtore même où la ville de Cor te

aluait de s«n acclamations joyea-
w* la staioe de BOO hèrL I jue i:sal,

rançois de tlalloiy ee débattait
ans les altiei de i agonie, et danb

la cœur de IOUB les sieiiB la joie
'une pareille journée était emuoi-
onnë« pat l'angoissante pensée
l'une cataslrophe prochaine, par
'épouvante d'un lendemain de deuil

de tn>teBi»e.

Il n'est pas de paiole", pas de
iuBiii'TjUonê t.amainea qui puis.

sent coOBoler e malheurei père,

la mère infortunée du malt*ur cruel

eutre loua qui vient dd las Irapp«r.

Auuii uo4» bornerons nou» à leur

adresser l'boiomaga de ootie dou-

loureuse aympalbio, • l i les prier

ainsi qua les UmiUoa de Gallory et

Anton«Ui d'agréer l'eK.reB'ion do

nos lies vib regrets.

Fourrière de Chieos

U Maire de U nlle de Qastia ia-
forwe 'e public que le aervice du
capte-ur de cbien» e*r* interrompu
le matio, de 6 à » b tiares, et que
pendant <iô temps lea chieQS pour-
ront hbreineul circuler en ville.

Baslia. le 2 janviar VJOI.
(e Votre, A. GAUDIN.

Théâtre Municipal

Thi-itre: Tout Husl-ii
n-vin- de l'annét' en j

tableaux, que no» artistes ont
rj sociale ment.

le plu» ^ruiiti succès de la sai-
avciittipagiieincnt de pianu i i

.
- Lr CoHiréicur 4tt H'jyow Lit*

Petite

lV«o*à r * - 7«k.tMd«auua. t «5
« M , ; 1^ ii tarât l'a io)r. + 10 . «isi-
«a, + U i «lalau. 4 H

•)«, ::.* am. t batrw t* M » ~.6U r i ,
' - • - « !.. A «*»» (*lo>a.

4 b. 4 iMb,0. f . ib i .
Kit ila d*l, (ODWI.
I t t l i * l> t « , u*. UMa.
ItDtaw dM u n i natta, + 0,36. M!I, - | O,D:I
~ - ' " <• Maa Oi m*

Triste fin de siècle
L'année l'JUJ a diaparn aoos Isa

Haies d'un violet t vent et d<* la
pluie. One'ijae& maQvan garnernenl»
ont prt filé de cette soirée orageuse
poor bnaer le tronc de la Mldon-

itta, IUT la jetée da ri<*ux port.

1 ont coramift une bien mauvaise
action tour se procurer peot être
cent sous qu'ils se sont em, ressés
de laisser dan» le premier caDare;
veno.

L'idée de tooctier à ce tronc, me-
o lor»q te I J ttrOfôe é oigoe do

quai les plus hardie, el par les DU ils
les pins noires, 11'èlait jamais venoe

rsonne. Dea maltioureoi ont
voulu linir le tsièclo par uu acte
aassi odieux.

Le» olTraodes que l'on verse dans
ce tronc sont réseiv^s i l'ealrttiea
de lampes à l'diiM de Saint Kras-
roe, le protecteur des marins.

nalites du mariage
Nuus avuns anuuuce dans noire
îrtiéio du i janvier courant qu'âne

èceule circulaire du ti irde d«»

sceaux dispense le* mariés de rro-
ire, pour l»or union, leura actes

naissance ainsi qtte les actes

n ^ p
— l'or rxMnptr, jt> ut «ai» d« qui

len. / un ra-rit* do ce II*- rstp-cc, dit la
nuairî'Tf Je Bataralut avro unrimiue *!(••
aiiT' '^""' mais a eiwp «Or tt n •••! pu*

mmtl«ii-J*«M.u le

I ltol,,I..T . U grand mer* de M. k- Mar
un, par '-xemple, madafli* la marq'iiiH
IrupitrJe. UIK- montboiasMax, ne déilm
• mit |>as de nurreiller le ttnice de *j
jl)k- . <]ueli{uefois ménM par diverti»
<^iietil, elle »? plaisait à eanfèctumni'i

, ^ , ^ , , M ' I , - 1 H I ( de lamb.ti.m fr#nérale
| ( . i . Il.-l.ili.-r. vntr* aulreu, j •> «,, pl,i
eurs f->i« l'Iiomiear de manpr des g.\
«ni A lu ro;ali' t-1 dm i-l.in>]artfl aui-
x>l« madaate U roarqui*-' KengardV ntuU
ait mis U main : H cept-mUnl. rotnm«
ïieiwd<-l*dire. criait an? Montboi*
•nx marié* k un Chute* u giron !

t trou**?, 1» mnrt(ni«0 "|ui avait re
|no k iK-pil 4* M Bl*re «>mpmn d

enc sais conbetionner ni le* gâteau*
11 la royale ni les clarrqneU, dit-elle d'un
ton d'enjouement, et ami» ce double rap-
port, j f dois m humilier devant la mar-
quis* Kengarde ; mai» en revanche. j *
prétends élre de première force pour le*
(•..mjKil.-sd* rMVbei, et je vou» promet*,
monsieur le jngr de paii de me raeU
iteuTre tout n p m pour vou», mats *
dilion qae von» allez nous dire bien
•je <ju il j n de »i Curieux A roir dans

— I J rhi>se dont je parle, madame la
marquise, n'a ri»n de forieni en rile-
me i ce n'rst qu'un foor immense à la Té-
ri l t . romme il «-onvieDl k va cbMfia d<
celle imporUnce, mais fort (irdinaire du

— Je devin* la fin de l'histoire, inter-
rompit Lanfrrrac ; pendant la r*»olution,
no* aimabk-s indigène* • «iront rail cuir*
dana ce f«ur quel(|n0 pHe d'aritlocrah>*,

Ah ! mou l>ien, viromlr, s'écria mada
RM de Monialot-es posant de nouveau «a

tumUrmotHé* t«iviU«a !
appétit, pourqain e joars. Tool ce qup

-• vi-trai mtinl'-njiiil Mrvir sur la table me
•«mblera meta de cannthale.

— ta crujant

i

•jipnKt»- de la vérité, dit le marquis: en
17Wt, Inaimable* t^àteau^ironnais ont en
efl«tjeté dtn» le fonren question...

— I * bailli f interrompit le vicomte eo
ridnl avec anVlalion \ j'ai ouï dire qu'à
celte époque r'Hait un morceau ft>rt n»ti-

— Celle fmB lu te Irampw, repartit H*
racliu*. ce m- fut p*s le bailli, mai* U n i e
•eifrneur lui-même que les ptvMm insur-
gtu placèrent dam le four.

Voire (rnnd-pere, manquisf demindi
la douairiéir. qui depuis un innUnl ivait
c*!>*tde mjnj.iT, soit que I* r*ci| 4rs
prnncsars révolutionnairu du Imn peuple
Cbateau^rannats lui eût «1 effet <'<t« l'ap
petit, comme elle vtttail d* le dire . soit,
chi>*e plu* naturelle et pieu probable, que
la rigoureuse miaière dont elle avait
atuqué le déjeuner ne lui permit pas J>
participer actiremcii! plus longtemps

— Mon jfrand-pére en personne. Ma-
dame, répondit Chatraugiron d un lim
plu* térttmx et pendant c« temps mon
père et mon oncle exatent sovimi* a d *o>
Ire* lortnrea. Mai* je m'aperçois que jVm-
piétp sur la narration de M. Bobilier, té.
moin oculaire de acAne* de ces violenr*.

— Noua voua écoMloni, monsieur I*
lie d* p t u , dit la marquise.
Aa moment ou M. Batelier s enpmsait

de reprendre la parole 1 emeule fomentée
par 1* patriote Inussaint G il Us cnmi
(ait 1 gronder au dehors ; mais de l'au-
bergt au cUaieau il v avait trop loin poui
que le* clameur» de* clabislrs Pt de leur!
partisio* arrïvkswnl distiaclement *u>
oreille* de* eormTe», personne parmi ce»

ne lit dune attentiim
tant à cette rumeur ngn* et lointaine.

XXIX

- Metdame*. dit M. Bobrfier en r.,nt-
nnant son récit, par one belle journ.-e
comme rrlle-ci, au moi* d'août, les patrie).
Us de Chàteaugiron (en ortMle-neiM* i l
neUit p.* ,-ncarm queriion de >aoobtn*i
«Taliirent 1̂  chAw»o »ou* la rondiiil* du
p r̂e de I aatierRiste Toussaint (;itle*, un
forcené coquin, madame la marquise me
pardonnera PrtteeTprM.ion. dont le fi l*
•e montre U di(me»u<ve«*eBr. M le m*r-
qui* f i lK . le coml* se trouvaient alor* i
la cbitt+ (,u«nl à M. W chevalier, d
jocait i trtwrs k* jardiH dans tonte t'ii».
- v*n.e i t tom t^. « r » «M* époque il

- I ^eWa l iw fa^a -da îHadanH ' de

— Notre u r*le de Vandr*,, <tit ll^ra-
cliu< : M. Bobiher k i donne k Mr t « i l
poitait *Jor».

- t l qu'il était digne de porter en effet.
reprit le jiijf,' de paix, enr ea dépit de son
jeune age, il munira en cette occasion an
courage cl une ft-rmete dont eut pu • > -
norifueillir le paladin le plu* intrépide ;
mai» prm'édoni par ordre Apres av^ir en-
foncé la grille et mil traite ceux de* valets
qui avaienteturr de leur uppo*er quel-
que rédinUnce, lea bandiU se dirigèrent
d'abord vers la «allô -le* archives, n r . a
part l'amour du d.sordre et l'envie dp
faire I* mal. la plupart <l>a1reeux avaient
an but détermina' nt très positif, ils vou-
laient >>mpar*r du terrier.

— Je croyais, dit madame de Bonralot.
que ce n était que dan* U chaîne du re-
nard oit du lapin qu'il rtaît question de
terrier ï

- M*d.me, répliqua le vieillard * qui
Ignorance de ]» douairière arracha an

Itwrier ou pap.er terrier le r*cu«l <*• foi
et hommage, Hteax e t dé
declaraiion* et r«x.nniiss.i

seiKneuniF par le**a*MUt cnsiUire*.
emphnaol** *•) jiiMiciablea.

— Ah ' mon hieij 1 qu«| grimoire ! • > -
ï» la douairière; j avoue humblement

q«'il est ao-d*a*u, J« mon in tel licence.

de dttèi de leur a parenu, lorsque
le matiage est célébra daos là cora
moue 1 ù ce* «clés aur^i.t £tô ttçaa.

Cette circolairtt u^n^raii^e ainsi
0* q 1 a'asl pratiqué do tout» leaips,
* fôtat civi l do Ud»tia, fcl. croyons-
ooos, égiteraent, da i s le* divers*»
naokctpfclitea de la Corse.

Plus de grec
Le trec a passé samedi un mau-

n i i quait d'heore aa Conseil »a-
perteur de l'instruction publique.

C'est lout juste ai ou ne l'a pas
élimine carufiletemetit des éludtS
clMBii|iies el i lts épreuves du bac-
calauréat de l'enseignement steou-
daiie classique.

Il n'y jouet ii plus désormais quo
la lôle de parent pauvre.

Le Conseil a décidé, en effet.qu'à
(Issue du U cUsse île qualnè-cts,
les élèves de l'enseigoeoieiit classi-
qae fourrent opter A l'avenir entre
IVtode du siée 00 dea cours &cieo-
tîflquds instituas i n voe d'une pré-
paration spéciale à la tinsse de ma-
tWmitiqoes élemtntairi;*, ou des
cours complémentaires <ie larigots
vinntee.

Nouvelle comète
Notre coiiipaniotu, M. Michel Gia

cobim, astronome à l'Observaioire
dû Moct-Grotf, vitnt de découviîr
BDe nouvelle comèle. U'ust le bu-
reau central de Kiôl qui eu a été of-
ficiellement inFoimê.

C'est la deDilème comète que le
jannu ^acaot a découverte dt.na le
cornant de l'innée 1900 et uVet 11
Cinquième qu'il a â son actif.

Tuâtes ce» comètes portent le
nom de celui qui a constaté leor
eiietfnce Naos hvons donc cinq
comèle» Giacobini.

hos meilleurestèllcitationsà Dotre
compatriote M (naiobini.

Défende mobile
Le Lévrier est entré en ar.oe-

Bcnt a Toalon et sera envoyé en

Corse pour ë're affecté a la défense

mobile, comme chef da groope des

lorpillfors.

Témoignage df satisfaction
Le mi nia ire de VA ^oerre a ar-

cord* on lémoiBn(.Ka de satiehe-
lion k M. le cat-ilsine Stla, da 5e
r*e>°ientrlu génie, poors^s travaui
d'études de déviation des voies fer
rées exécutas en 1899.

En regisf rement
Nous annonçons avec plaisir qo«

Outre jeune concitoyen U. âtagosro,
HCU au dernier concours du sor-
onmérariat de l'enregistrement et
dM .lomaioea, * été Attacha au bu-
reau de Baatia.

En Extrême-Orient
On lit dans Vl«do Chinùxi :
C'est avec un vif plaisir que nous

annonçons l'heurease ili-iivrancede
Mme Orsint, U mme do sympathique
rec«v^nr dea Poste» «t T'-légrapliea
da Fai l j . Mme Ursim » mis au
monde on vi^ouieoi garçon qui a
leçu le prénom de Charles. Cûinci-
•Ifloce lieoren»«: le inàoie joor i l
Oreim recevait notitlcjlion qu'il lui
«toit accordé deux bourses scolai-
res coloniale» pour ses deux allée
•aûéta Octtivi* et fîapthtine. Ajou-
iMis que M Ormoiesl actoeHement
père dé sept enfants.

Nous ne pouvons qu'approuver
la décision prise par la commission
des bourses. M. Oraini compte
bMOCoop il'arou ao Toi.kin, et Son-
lày, où il était si rstiaiH, «arda t-n-
oore le eouveoir de son alTabilité.

A vendre
™ Un Terre-Neo«, pore race, 20
•ois.

ïTadretter ao boraao do journal

A louer
liaison de 10 pièce*, eitoéd sor

\» boulevard de Cardo, r>, dcoi en-

lie«fl

S'adrMMr aa bareao da journal.

Objet .perdu
" Uo aandat-po&ie de 10 francs.

« le frroell ie ao bareao dec

A L BrignartMli
i.d vinuuQ A-L- tirittudfiei

I t i j unu r dd prévenir se» nombreux
clients, qu'a l'ucuasioo des Cales du
!» N' ul «t do jour dt* i'An, on t
vera dans ses magasins uo aaa
ment de joaets et orjjets a'art a
des prix d̂  II int toute concurrence

TUUX, R11UUKS, BRONCUITESt
guetta par le Lêotlif au Kuurier-C
rise, Kalfaeli), plurm&cien, l'Iace
Piéla, Hastia, p t . i : I lr. 5U.

On demande
Une Bouno sacbaot tout (aire, de

20 1 25 ans, propre, active et intt l -

l'gêDte.
Bons gages. Références exigées.
— Un appartement de B a 10 piè-

ces donnant anr la place Saicl-M-
colas.

Bonne jument
A vendre de soite jolw jument,

bonne lio'leose.
'adresser ao bureau du jouroal.

Vieilles décorations
tietaiaii a uuii prix des dô-

tif (r4(.crises et étrangères

S'alreaaer aa bureau du journal.

ÉTAT CIVIL

«Ul'SAMFS.
Mathlsu J<ilsa Hyseinlhn. - Peno-di-

bo-K» vntor-N-e-SipokaD- - M»unl Ju-
I B D . - Agutim J»a Haptifte. — \'ti\i
M.nfPmlina - M . H T Auoarte. - l'.r.i
PrtDçtli Midi S. - - P.,lalii Ulairo-Msrie. - -
C w u *ar0io«-J*.OD«-D.«0«. •• O.nJa:Û
Hirii-JosBpbina. - Ualli antoina.

Dwls.
A U I ^ B I Djœin;riae, Ifèûtl at* . Je Stati*.

EXIGER LA MARQUE

B1HRH
U PLUS tnuan M > TOK. ̂ ors r r tptsiTir

1 BASB »B VIH BOLGS (.^IhEUX

rr • * wwji'ii»
Sa | m l par c»»«. totiq» EUas. ««a

h i ^ u é'»n ds »IU, U n
rr%kait a«a> dabllitar

IIKMANDKZ i'AHTOL'T

la cbteurée eitra

MOKA CASIEZ
12 diplômes dhonnuur el ffranda pn i

Casiox-Bourgeois, A Cambrai
D-, iv a U..IU :

ji|<ni(: M. J. (t S£6Ali.f«# S' KrirJfitl.'i

AVJS
M. Vinceou 11 cède à partir du

ter janvier 1901, eoo foDds de com-
merce de partomerid et conserves
aliroentairea a H. Ouidi Henri.

OppoàittoDs, s'il y a Uea, dans U
huitaine.

BOURSE DE PARIS

l ' t l . ! ! tS ICIIIEIIIUIES
Le Journal Officiel pnblie la liate

des personnes nommée» olficiers
de l'instroction publique et officiers
d'acaièmie à l'occasion da voyage
rie* ministre» de U guerre et de la
manne en Corse, parce dans notre
Dorxéro du 10 novembre.

TmtilenieDis k terre
Une <1c{tVhede Home annonce

qoe <ie )èt<-rs tremblements de terre
sont signal-s 6 Saxone et Aregno.
Il n'y a eu aocoo acciJent t aigna-

LA S A N T E I>U I S l i t
i:t;ho c/cf Patis alliitna que. la

maladif J j isar esl due à unu len
lative ii'cmpoiionneiReiit.

La Heine des lîefgcs
La sanle de U reine Jes Utiles eo-

qolèiB beaucoup son entourage H>er
elle n'a pas po assister aux iec«i-
tioû3 de la Cour.

LE R.TOUR DU TS*R
de Livddia :
Le retour du Tsar t l de U famille

împâriale a Saint P-lteitbuurtj, qui
était annonça pour le -0 janvier,
n'aura lien qo» dans les prtfUkfB
jour* de févner.

Les négociations
de lu paix

Les i:ondilions 'le la paix que le
prince Tching et Lt-lînng-Cnang
ont été chargés de transmettre à
l'empereur portent auisi que les
forts de Chdng Ildi-K uon et de
P a n g seront saisis.

tbt ' l it suasi que les puissances
éti angères resteront chargées dn
l'administration de« recettes urova-

it du sel, de l'opium, du tabac
et de l'impô1 »ur les mbrjaandisea
ou l ikiu.

Tontes lea propositions aéraient
acceptées. Il ne resterait il régler
que la question des indemnités qui
Boolève les plos grandes dillicnltês.

Attaque de chrétiens
On télégrj^bte d« Tikinaa 7 un»

qu'ua délacbetceut de traapes fran-
çaises a rtçu l'ordre de partir vers
L'EBI poar defeudro des cliréliens
menacés par les lïJttJi i .

LA GJEARE
AU TRANSVAAL

Huse de Guer. e
Les journaux de Londres publient

ne note d'apiès laquelle le géol-
ral (^olvi'.le aurait appris seuloirjent
samedi soir qor, dans l'alliira de
Lindliy. la colonel de la ïeoinanry,
en se dirigeant sor Llndlr-y, avait
loot simplement obéi a an or Ire

^rafli ique.

t ordre poitant la si^natare
Colville émanait nés probablement
d'un ennemi.

Occupation
de ttoodehoogle

Les Boera «ont eolréa a I\oode-

boogte le 1er janvier, puis ont con-

é leor roote vers Oraalle Reinet

qui est coosi 1ère comme un dM' ict

mal disposé A l'égard des An^lais.

télégraphe a été coupé pj r les

Uoera sur plosiears points.

l/lovaslon du Cap
pur I armée t)Oer

de Londres :
l* plupart des journsui publieut

des articles très pessiroislas sur la
ilion dans l'Afrique du -iuâ l i

constatent que t'iov^sion <lu Ujp
jar les Itoers pro/oqoe une révolte
presque générale.

Le Daily Tetegraph dit qua le
mouvement fars le S J J cor. M HOC.

l.e l>atly .UiiiJ annonce que \v*.
Roets ont d?j4 ['ar.-ouru la monié
du rhemm qui sépare U frontière
de f^^e't wn

iiflqnea journaux assuteritque
ouvement en faveur de la paix

et de la conciliation se dessine d-
plus en [iluit <laits le parlement et
donne A r r t ï^ht r au gouvernement.

A l'heure actoelie, dent colonnes
de Roers ool pénétra proton lérrmot
dans ta culcnie du Cap, se dirigeant
ers les deux granits poita du Sud,
laiietown et Port-Elisabeth

Une colonne est arrivée à Roode-
hootgte, an Sud de Middelbnrg, a
I V kilomètres du n-imvë Orange et
« -200 kilomètres de Porl-Eti«*betb.

Sir Millier a mis Cspelowuen é-Ul
de deleote, el aJr«aâ OQ apfal «es

oyili-tlu*. olia de

H100.

Conseil extraordinaire
du Cap :

Les oiiuistra* sa sont réunis e>

1er sur la situdtioa qui est ton ai
déréa coin me trÈ-* gruve, et qui dr-
vierdra flus tr^vu t i coie, d ui
muaitiit a i'diitrtj car le& Uoera soin
enhardis par leurs soccès, ni Id tè
voile peut dsveinr ^Onéiale.

RÉVEILLON
Mme A CuLOMUVM, pro,.riû-

aîre «lu Grand Ilote! d'Europe, a

l'honneur <le prévenir sa nonbreuie

dicnliMe i)u<f, comme les années précé-

dentes, on trouveiadans son hôlel à

l'*»rc«slam de I M »*SI e l d u

u r de l ' A n un yrand asMjrli-

ment île piètw froides el pâtisserie.

lluitres, Havioli, Merks

Soupers sur cominati'io, â la carte

et à prix lise

Pria: très modérés

Grand llôti'l et Pâtisserie

LIIGÉRIEUB
A L ' O C C A S I O N D E S F Ê T E S

DE LA NO£L^T OU JOUR 0£ LAN

Assortiment de pièces froiJaa. —
Nougat. — Gédrate confits. — Pâtis-
serie et Con li série. — Terrines de
roerlea trotlés. — Mustaccioli de

lts, elc.

TUE UCEl.\ KCIDEÏÏ
La plus importante Cie accidents

du riiondfl entier
;ui<l i|iiiir.uil< -por» l im I, '

G>atra lu ictilsa» d> tout** ••tur*

1/int't.ifx rum I.A ru i.v. ^

109lrueMo»tinartre,109
— PARIS —

Directeur: J -A. IAULY
'.plUl

bptial
t^iar»

o d .
toai
1 lin

•n isaa

. «5O00C00

. I l I(t5 0*"
. IHHtn VM,

ASSURANCES : icridents dit tra-

vail (loi du 9 «v.l iHih Individuel-

les, Maladie et Acetdnttt, Chevaux et

Voitures, iuUmobihs, Ko/, Fidé'ité

des employés, Insolral'tlité des liera.

Cautionnement*, elc.

inr loua renseignements el de-

mandes la aoo8 itgeners s'adresser

M. CD. F- IHXîlUOLI, anent «é-

uéral pour la Corae, s, rue Miot,

Ltastia.

DKMANDEZ c&ez les meilleurs
épiciers, le CHOCOLAT DKU^IIIN
ipprécè des gour<iietri

«r île WiMirnUure
,llrg* pif Ml. G\i\0 tia.&t3.>i\*u\i§mttpi-
^a\ènutt i UMila, L i i ' t . l Jatlcut ,tta ••»
urii * i-KipoMloa VaiutttV* Js P îls I!XX-,

J (hrt'i a'i'brai lia l e n , AntiTi
r». M M 4 I ( 1 . . I * H . t ï runn.ar*, p

isr Hm.sslill Non Icoli i t nr K paria | U n
» Kanlffrllvr ; ml M fa *rrj|- m . i j'ui
r.DJ «o k Je D<anU fauti V f - r . K „ " .
ru •ooliioii, K pifi* ttta i •i'ibtt . 11 o-i4

da HdBliMlbir, t« tuai d* l « (huli t\ 1 -« '

Fil..turc de (̂ oc

M. IIBNRI BARSA-ITI et Cie, fila-

teors, achètent les cocons a des

pri i très avantageux pour MM. les

Eieveors.

t)o demande des apprenties OQ-
nièrvs A U âlature. S'adresser aa
bareaade la direction. Port Neuf,

laiaon fattio.

f.rand Entrepôt de Son et Re-

sae, HENRI PinWMTi, Nooreau

Port, Baa i».

AVIS
A la vei!l9 des (âtes .M ^JM<>N DA-

MUNI olTre an assortiin^.L incrjtn-
pamble de vins U i?, Kur.teaui,
liourgogne, MiUga, Majore, Musc-
la, Porto, Orenaclie, Fionlijn.m. caii
Corse, etc. Vins de r i i a iH^y ia

Théo plu lo ftoedeier et ( i-t u Car-
te d'or 5 J O . Carie bl jm lie extra
;ec 10 fr. avec escompte pour lea
ictieteurs en ^IOS. l»iusi-um autres

marquas du Ctidiupagne.

Toutes sortes Je liqueurs soxli-
ies y compris du Foelanj, toutes

B0fk-3 de Hhuma et l'u^iiacs, lina
Champagne y compris l'excellenta
Eau-dé vie du Mirador vendue pré-
côdemrxent 3 fr. la bonteilleà ^.^5.

u iinmense de cidres de la
Havane, cigarettes de toutes prove-
nances et articles pour Fumeur, la,
Muson angle, rueUiotet Njpoléon,
ee recortinaRde pour la supértonte
de ses proiuits.

Les gens soucieux d'avoir du bon,
des produits irré-r>roclntilcs s j i l e
rigares et tabjes tout aus=i bien
qu'en liquides, ne djivent pas faillir
de s'apprùvisionner à la miisou.

Anyle des rues Miot et Napoléon.
A' U —M. [famiam a peile i'jtteti-

ion de sa nomlricse ci tnt ' ; 'o et
a prie mstamu.eot de at pas con-

fondre avec d'autres nnr-iuos hi:m-

t l n du r.«|i..n Hul»
C'édrallue IMtitl.ttii u
l'r«l Champ igné Ilic J .

plillc H*fdrrrr i l «JM .

Savonnerie Uursc
r'abnqvtà Voua

Bureaux: tJ, ISou.'ein.d raoli
». 1. Veo JIII.1 • l'Iiunrcur r u * r« f la

oublie qu'en [>ié rntfdu tuïr»'. le ietdti>a<
riaiposfibl Hé ni II >a '•«,»* i d'M^CO-
lf( Ira rommiiiiir* ]Jl t ' y iffentltRI,

ig mailla! comldéi^b r *
p((o.ei de ijouner tit's'

II mit fn ni1 m» i-m
Rirde ronire I "

j uaicilta

imliil int

• CÉD£Jia
Elude «l« N.iiu. ia

N «.'•rlr

S'adresser à MaJame W; i.uel

fucci.

CÉI)B*Ta CONFITS
Expéditions par colis postaux

Kinballane no igné et gratuit
\ . P. IWDUVWN1, eipèditiitnnaire,

7. ront*. Hn ftp, H»*.ttA

A VENDRE
4 Rastia sor U roote Nalionale,

imann d'Iubitalion avec jArini et
ttc-unl. Ueveno annuel l'uKUrvncs.
>'.i I r i se r k M* l'er^i tl .iv.ni^.

Maison U. \ . Mallcl el C '
En raison dea nombreuses con-

trefaçons &t concurrence* déioyate*
qu'attire k la tiqneur Cf.iratinc H<il-
iti sa bonne réputation, l'attentiun
des coneomroa leurs e^t appeU'o sur
ce qoi suit :

Nulle aoire que la maison I..-N.
Mattel et Cie ne peut s« servir da
mot Cadrante qoi est une margas
déposée, c'est-à-dire U propriété
perconofllte de cette naai^oo.

Toute bouteille ne (o rUn t pas
l'étiquette de la maisoii L.-.\. Mdttei
et Cie est one contrefaçon.

Tcot contrefacteur aéra pourta iv i
cooformeraeat k U lo i .

n 11 TTffT m f 11 Hitirn i uni



TRANSPORTS DIRECTS ENTRE B1STI*

Le vapeur anglais RUE: Y
chargera à liaslia vers le 3 Janvier

Pour (JÈNES direct, les porta d'EsPAGNE,

LONDHES.

prenant osarchiadiaes sur connaissement direct

pour ÀNVEHS, HAMBOURG

et tons les ports d'ANGLETEans

Pour friH s'adresser à

A r t h u r «J. Southwel l , l last ia .

Voulez-vous i
de la bonne bière ? |

Lnlrruol régional à Uar-.^e, 42. rue de 11
«••publi.|u., A. LEROUX, Agent Général.

Pour l'AMARO MATTEI plus de réclame;
KfiiipurR demandez-le aux Dames.

Place SiiDt-Nïcola*

VtmU «• grot «I ma détail

VIN ROlGE^'r
to rende franco voire gare,
Eu litres eas*i: 5 t. Eovoyn
m«ndat poste 4 Brèdat-Fleoiy
I Momigoy-l.eocoup (S. et M.)

\r GEOKGES
a I honneur de prévenir sa nom-

breuse clientèle que son cabinet

us Boulevard Paoli, 14, Baslia,

sera ouvert, du I er au 9 Je cha-

que moi*.

ANCIEN C4B.NET PriADERE

PIERRE SABATE
Cklrv|leii> Oentlate

du Ljrec
•UCCKS3KUR

DENTS & DENTIERS
(Systèmes p«rfect.ODnés)

OBTURATION
» EXTRACTION DES DENTS

sans douleur
14, ru i d» VOpérû,

• • I t r * ta garii aant
l u i kBabaJaata— M «iltsl abirargieas-
issUtia* - t a l a'aat su 1* irait i'aiar-
« ' » ?ral*saiaB al aai ea.pla.aa. At
•aUarM B*laifel*s 1 U iinU pair U t..
B'twtlaa da tfaata artlfciallsi.

MALADIES NERVEUSES
Cwftirtfâ HïiMrts. Daaaa 99 tÊttyf- fitfJ*.

atfMMM» es la • * * « • éphUèr*. CuntuiHo

cnm, fsrWft», CMMiisamanli, Fartai)

clrtbrU», mifrttm, Irnomnl», lptmnt*rH
Cuti*» MBHIU. hiliarit uijtwi arun

nilROPft HENRY MUR

(Mriwi Irlfuiu. iBilunlaii e»ltui pt I iu|i toli

SOLUTION HEURT MURE

• f BOLTÀTB •Uti'HKIUNTa
*T aOUVBWT MiaPiMB^

»Ê»E SOLUTION ARSENIEE ttCHËOSOUE

BEAUX-&RTS

. N.'ttiiol i l'honneur d'I^roraiar U pi.
biir *jnci«» qa'U • « U 1 O^fli «on IOOR té
|<-m 1 l'Ki,.omiùO i-oi*t(*«ll« < t qu'il • «lu Hé
I M I I M !••• .<!(ilinro»w»oii la '• pelrtari ma.
jtrna iluil que la dti*in ci*<jiaiia *•••> * i . |
(UUC>UM ila l'ai»'* l'a'fit* h ni (••, Silnt-Crr,
At!. .1 Mails», Ecole nival*, rlc. .

Il t'tM(É|.ilia.aal m* • • aui i r * d* daaasr
» i «nwuari l'édamioa aritttiqva la »)>•
complet tt U plu eotUrn» m pro*tdé«
K I «I». Ou pounatli'tiar ch*t l«i la D , IOIB>I
à ] haï'*, I *«!»••'• I* «I I* pMlel qui datlsai
u jourd'hui une dation»** Ici plui in.poaaa-
IM «I l« via» uiliégsdr II prlnlure J'inaiaon.

Li cour. Js J««tlo a! lia peloiura ri.riRa air
I . N t.l.i.1, tus U e m r Vwilal. r,- i . «t
ua.tr< il^ui» le 1 " ocu-b-a.

LOTERIE
DES ENFANTS TUBERCULEUX

25O.OOO
IOO.OOO

5O.OOO 2O.OOO
pld< 10.000 fr. 10.000 fr.
. B.OOO HB.OOO
. • 1.000 2B.OOO
. , SOO «3.QOO
. • 1OO 1.B.4OO

« m .

1/ U M \ O I V I H l
Après lt-3 chruitj.juâs des grands Sautoir ««alias peur d*att('ea| lot. 40) i Piii

journal» parviens: Le Journal, l'Eclair, »uj«t >iail or. • (r.
l'Et.hô dé fans, le Gaulois, le Soleil etr. <i«'oiiur» da ehaaiie pour homo.** era-
I* lépotaliyn Je l'UiiALise ce rojgni- I | I M 5 !»*«». lûfr-
fique alli..8t> de raétaui, qui par sa tes- C ù U ? " " mt**ib , " a l i " I S Î « ' • • ' • " •

«mbl.nct» ir-ppame avec l'or « été "Z'^ZVhZT fltl i* î,

1 J1LSTHAL1AN I.OLU WATCH (.«, «écOUlÔ L'étui de H CUllItTM 1 t»f« lp*id» d«
en trois mots vingi mille su cents mon- I* cwi.ièrc w triainiet). <H lr.
Ire». Le mon Je smart a remplacé la L'«<ui de 6 cuil'ère* * cafa (peid* da la
montre en acier, en nickel et m état* la «uiii*<* Sa atunowi). *1 fr.
montre en or, iiar le chrunocttètie ei ta (iiaiorn .rti.t.q«»i diailUI** HT le»
Chaîne nourra^tts en oraltne. L'Oraline •»«''«»• * fr-
•Mt donc le métal A U mode, C'*HI le *'"""'« •*••*guMd.n.Hala. M ea«-
dermer progrès de la bcience, c'est le ** r"<f" r P'*«>- ° . w

métal de l'avenir Pour repeindre am Eipédiiiona franco à la réception do
milliers de demandes que nous rece- mandai-poste. Contra remboursement
von a. cous pub ions le tant de nos «r- f r a t a • ' • < >i&rge du destinataire,
•idea. | Adresser toutes les commandes et

loi da à M. A. K. Roux. Directeur Coo-
1 de la Sociale, k Rouen 'Seine-tUlr.

tSfr.
'iféneore,).

Noos rappelons i notre clientèle que
(D {, nous remboursons intégralement lou-

MUI- les nurctaandises qui na seraient pas
11 (r. à son entière satisfaction, i la coodi-

rg«M, , tion qu'elles noaa soient retournées
18 ff. franco dan» les W heures.

AVIS

M. Rroschioi • l'bonneor de préve-
nir le public qae son bureau de ren-
seignements et de placements de do-
mestiques, terres, maisons, animaux,
est situé roe Napoléon, 21, 3e éta^e.

L'agence preud des renseigneroents
è é l '

C'est la t-ù. l'on trouve sans contre-
di t le meilleur c h o u d'étoiles < Grand
Tail leur » poor la saison d'hiver.

U. Simon Damiam invj(» sa clientè-
le i s'en rendre compte.

Un .V0HVMU Coupeur de loote pre- l r t a s é r i t 0 * s " '«s personnes qu'elle
mièrt marque est attaché à la maison. P f *M»ie .

Le public peut être f u r d'avoir r loa
de sa/ i . ' /ar iWa.r j«jsm»i9, soi l an point
<M TO« d« la Coupe, du fini, etc. , qu'à
luus «.utri'î- l'Oints de vue.

1. r u e M i o l . l .

I FBBSI
PERS FINS * MARÉCHAL.
m^^m ITT- •mnilBUlla*a.j

Chaux. Se Ciments, PTêt

Gh. CLÉMENT

GBAND HOTEL
DES DEUX MONDES

32, Cours Uclsuiice, 32, MARSEILLE

J. BODC&BD
PROPRIÉTAIRE

Asceoseur. — Salle de Bjgages. — GSIÇOD de
Courses. — Téléphone.

•?>,n^
MAISON F0NDEE.J864

Salon de la Mode

i i ,?"•"" v " - • •-M<-'uiuidiii|i;i|{np n a m e r r r i 5 lr 60

des n MiM « Napoléon.

TOUS US SAMEDIS

I pl l i | !4gaat «t 1« pla* | | ra
eu fowaawr at (odea

q» I

PRIHItm tDtTIOW
nrn pmm soins

Un An K k - Six Mol*. Tb&O

L« N* : 25 centimes

LE NIFVIV
COlrltiiE B'ISSIIUICIS F l l l f l l l l

wa u VIR n L'IIKIHDII

mi* n, f

• ICOIfDI XDITIOIf
•fHngnnraiaalBtUai

Un An..... I t k - six Ho4s.llfr

ESPERANCE
Compagnie aiionviii6 d'a^aa
rim-s H de réauaraoces

a primes flies
conlre l'ipcendiB el les acci.
d«nl«, anloria#« par TF.TJT a F o n J " reilisAi : * W millions
rtalutr des asaorancéa contr» Va| fu rs assar,^ e n c o o p l .
«accidenl.dolra.ailencon-. » » • million..
forains de la loi du 9 ,»,,! l a» . . .
(Joornaioillcieldo^iiiiiiis») *(re«ser a M. UI I IUHM.
Capii.h lùmilllom de Iranca T""e ''' '" tompagoio La

Sipgn •ocial: 10. rua Sl-Ao- p " " l x . » Ba-lia, 17, Bd Paoli.
- - [ » . m. Par». M ^

Le Petit Bastïais
5

CENTIMES

J O U R N A L .

Rédaction & Administration : 8, Bouievaio du PaJaia, Bastia
Timi, Dlnclmu

L«a •nnoacB» sont i^jal>l«s d'irsuo» «4 r«eues i
Ktitsdivora 1 fr. - IMehmn (3- •apN. O.7S - [lixt:

QUOTIDIEN
CENTIMES

ABOfWEHENT (Payable {av%*o>)

aai aO fr. « nota, 1O fr I Upnw ( W t u , ai
23 » - » 12 • l k port ai

3 JANVIER

La Défense de la Corse
Hepois quR le goovernem«nr, go

l'iQitlative <!n m.Dtsière de la gnerre
et do foinistèr» da U mari De, a mi:
k l'étQdê le orojat d« transporter i

* Ajaccio la siège de la defeiue mili
taire de la Corse, on se livre, soi
BC Corse, soit sar le continent, i
one véritable d^baoebe d'apprécia-
lions qui, versées A l'enquête cum
mencèe par la commission tecbiu-
qoe, i-oorraient bien faire entrer
dan& le débat des considéraho«i
dbeoloment élrangères «a bat rAe
du projet, i l'unique bot de la dé-
fense Dalionule.

Jl noos parait cependant, avec
ceox qui n'ont d'antres préoccupa-
tions que la solution impartiale Ai
U qneBtioo post-e, que l'eiamen
de la topographie de la Corse est

* de a al are a anéteret i fixer lesojii-
Dion».

Eian ioons donc cette topogre-
pliie avec cfloi j«s officiers supé-
ntor» compétents qoi ont su «n
dftit>r(nrn«r les points utilisables
pour l'œavre de l« ddfense natio-
ra'e.

1-a Corse a bne (orme elliplii]Ud,
dont le grand axe a 1BÔ k
et I» peut, H0; te d é t

* des cdiee e*t approinoaiivem<«it
de 700 kilomètres. Elle est beau-
coup plos monUguouHe que ga
TOtstoe la Sardai^ne, dont elle est
Beparéfl par le <télroit de Booif»cki,
large de 15 kilumètres. Uimcbxlne
non interrompu» «'élève dans cette
•le, en décnviDt vers SDII centre
•a arc convexe vers l'Ouest ; liai s

; la partie cooeave sont compris les
deux plas grands bassins fljviain,
ceoi du Uolo et du Tavigcano ;

/ l'arc est trace par les plus hauts
aorunipta. la monts Cinlo (2.816
métré*;, la rooiito Roiondo {2.70*
m^-ret). le monlo dOro (-2 *M - Ï * -

1res) Les tnonlf g< es s'a baisât n
sensiblement de cette section
traie vers les deux extrémités île
l'Ua), uaia. aa f i>nBa.rTtnl touiopi
<JB9 caractères raonta^rieui.

Les contreforts oncideutaui a
trouvent d'un cdté où lu ligne d
partage des eaux est beaacoup plo
rapprochée de la cote, et, h'dvan
çant directement dans la mer,
produisent une rote très richa er
golfes vastes et sûrs, capables de
l'enfr-imer des llvJtlea enlièrea e
possédant d'eicelleiilà porta. l>i
principam sont ies golfes rie Sainl
Florent, Calvi, Porto, Sagone, Va-
linco, Aja^cio. Sur la partie oriBQ
laie lea cunt èfurta Hniisent eui
une lande de terrain plat sonven
coupôs par des> marais et des

«n^s La port 'le Portovecchb
ts la midi de l i e , est sans corn
iraisoa le meilleur de cette cô;e
est d'ailleurs eicalleiit. Le

lustre, M. Lockroy, dans sea voya-
ges er. (Jura» el dans le i
sorlout, an cours duquel nous l'a-

i SUIVI à Santa-Mauza et i. for-
torecchio, a po s'en apercevoir.

" u colonel italien, chargé par son
tfouverneinert d'un rapport sur U
défense de la Corse, indiquait que
les côtes en général sont peu ac-
cessibles et qu'on débarquement
ionsuérabie dana cette lie serait
irisez difficile, «toit à cause de la

difficulté des approches, soit parce
qoe les points les plos importants,
Baslia, Satnt-Florent, Caivi, Ajaccio,
sont nmuis de fort) Ci calions respec-
tables. Le colonel italien ne s'était
pourtant pas aperçu que Saml-Fio

mt et Calvi nu suit p,.s fjrdlïes.
L'infrieur de U Cors*-, couvert

i inoi.t,,giies èl«i¥Èas, conlueea et
'tiiaoleniBiit alpestres, tireosB par
w vadàfs [iroton les eouveut lar-

mées par de» puitifes rocljruues,
sillonné par des torrent» ioj,,e-
tu«ui, couvert rie loréts épaisses,
est one réifioo extrêmement acci-
dentée, qoi peut ùlTnr le» pluB

lca dilllcoltes à un euvahis-
•iui, m al ire de la côie, lenle-

au de p^n-irrr et de cumpiéter sa
uèle, s'il trouvait devant lui

ine force sullisaute énergique et
ipjjuyée par les hardis h^Ditants
le l'île, bleu disposés i dispaler le

rraio.

Par sa siiadtion avec la mer Tyr-
e, le Moite Ligunao et le

l.iun la ( orne BB trnnvt»

BU centre it'na grand n e tracé p,
les côtes de ces trois mers el, pur

', t n position d« I M •«••

cette .tenace est d'autant plus sert
sible qui- nie POSBHJH ries port
vastes et aurd, ausceptiblaa di'èire
solidemtni défendus, pomsnt ot-
frir an fic^Ht-Dt retege i aa« flottf
notnbtense et en appuyer l'action
offrtnsivtj vers lea cote» toscanes,
romaines, ligoriaones, el provei
cales. PtasèJée par les Françai
c'est une menace paissante et rap
proche» pour les côtes île la Ligu
rie. Les opérations >i«s Italiens ;
auraient peur objectif principal la
grande li^aa roulière, bastia-Ajac-
CIO, dont | H centre de gravité se
trouve i la ville fortifiée de Corte.
Tant qoe Is défenseur sera malire
de celte ligne, il pourra accoarir
sur if» LIIVITH pointa en Bardant
daos la région qui entoure Corl
centre principal de rayon n en
dt) ses mai.u.»uvibs.

C'est pourquoi Corte peut 6're
considérée comme le véritable pivot

iutânaure. En per-
dant Corte, la défense perdrait le
point de contact des divers sec-
teurs défenstf**, ella perdrait Cap pu
dus points lea plus propres a la
résistance i Baslia, Ajaccio, les
booebes du Golo et au Tdvignano,

ni d'importants objactits pour
on agresseur.

Nûs lecteurs se sont a^-erçus,
«tans doute, que le rapport da colo-
nel italien noos a servi pour notre
exposé. Or, si on résume cet e i

écrit isar l'île du Corsa, il y a
vingl-ci'iq ans. on voit qu'il n'y a
ien de changé à la situation qoe
luelques tootea carroafiables et
uelquoB batteries conetiujtes À
iaaita, Kooifacio et A)a<;>lD ; la

position stratigique de nie re<-te
i qu'elle ètdil et ce qu'elle sera.'
De mène que l'objectif principal

était, da lemps des guerres de l'in-
dépendance de l'Ile, llastid, Ajuc-

•yant cocontu baau du» op«ra-
Corte, de même l'objectif

actuel esi Lotte relié par sa ligne
ferrée a Bastn et à Ajaccin, et l-s
bruils qaela défense de l'Ile se ferait

Bonifacio seulement et A}accio
ne peuvent reposer sur one appré-
ciation raiBonnt-e.

Il conviant donc d'dttendr^ le ré-
iltat de^ éta4e« qui se pourrai
m' an rninisiëie 18 la nnprrw et

alors, aiort* a»ult«neot, comme DOI
l'écrivait récumuient« offioier «a
péneup-de la Uorse, on pourra dis
•sta» ; car on natt fort bien aa h*u
lind que délaisser une pairie de I
côle orientai : Portovecchio «t il
parue Nord .le I UK, Saint Florent,
UHlvi, serait commetir« une grand
duta. On sait bien qu'an ennein
entrepitcant et audacieui, appuya
pur one flotta re*pectat>e,
dans l'espace d'une nr.it lèba'i
on corps de lioope 'le 9 000 à Mi.OOQ
no m rues dans le golfs du Samt-
Florent. Froia heure» après, 11 sf
ruit â cheval sur les montagnus di
Ncbbio. centre stratégique imper
tartl, occupant Saint-Floient conirm
base d'op^iatioo, Olettd, Ol-i eta.
Marato meuacaut la place fort*
Corte Une forte reconnaissance
lue l'eDnemi enverrait imniédi.kt<
nent BUT Campitello. Ponte-No?o,
fin d'intercepter les commnuic

tions entre Bastta et Corte, donue-

it à l'ennemi les mêmes avai
ges qu'auraieut les déteuseurd de

rite.
Notre conclusion, d'accorl avec

celle des officiera géo-raui qui se
sont patriotiqueroent occupé» de la

ïtion, est que la défense de Id
te est à Baatia, Ajaccio, Corle,

et qu'elle sera complote le jour OÙ,
arsant U monUgne que domine

le col Je Teghiaie, un tunuei reliera
ijati» à Saint-Florent.

ANTOMN VALUES,
(Petit ilarmltais).

NOUVELLES MILITAIRES

M. Alberlini Ange-Baptiste, <>lTkî*r

administration j,> 2e classe dea Hibsi«-
tances mihtnires4 la lfie n'ifioo, est promu

fende Joflki^r dadminiatralion Je Ire
classe, ot m «mie DU a la l je régiun.

- M. TndJoi, <-u(>flaine d'infanleri.- en
ta aclivitii, est «rTectii au t.Wc

— U. Bcnaditlini. ca pi ta. ne d'infanterie
i non aolivil^, mt aff.H-U- au IVle.

M. Casta, oapiuind d'infanterie en
>n activité, « t aflectô an 73e.

— M. Je BorùviU, capitaine comman-
int BU !*e hussard a, eat promu au grade
»<ief d'escadrt>ii«. el nommo major Ju
t' dragiini.

— M. (liuDtini, lieutenant au 4v- r"4).'.
• npjihis. ml pmmn an gra.!.1 <ie .-api-
me Bl affert.i au lt<i! Jrjgjcl-

A Pisfranora Doua avoa^ nus i-.mfc-
raïu-ts populaire». M. Itelali, ,n9t<tuio«rA
B^alia, dont le dévouement û U uausu do
l'éducation populaire estbi*ii cutinn, sVst

trui l de truTuil qui en résultera pour lui,
il a voulu donner à ses oomjiatriolL's uutte
iiauvellB nianjUB d'in^rOt. U i >1 revive

La proiaiérs uoniéreaou a <-Ui liiito di-
manche soir dans U salle d'école di-s a r -
çons ; plus de 150 personnes y iissinluient.
M. Ketali » traité U sujet suivant, : • Giu-
ses et origines de la guerre anglu-lriius-

iferencier se demande tout d'a-
bord si le progrvi moral, au XIX" siècle,
répond au progrès matériel que nous de*
injoa aux découvertes seu-ntili<|iies.
'.. iLoninie eat-ii devenu meilleur at plus

a. mist̂ ra, du crinit; et de l'iniquité dans

t action î 11 est permis d en douter. U a-
ilikation na cousiale pas i faire les hom-

me* plus puissants pour le mal, rouis k
ibatituar dana les rapport» des individus

•H di>* peuples la justice à la violence et
U haine. Si tiou» jeton* les

i, ai non» i-tndui
i sociétés elle* •en-

w d«> n
Ires et les faits qui à c*Lle lieiirc m-'mu

nmpliss^nt, noua noue convaiucritna
uin d>n avoir lini avjc lu barliBrîe,

nîm* y retournons, en ad mêlant que rioua
n'y aiiyona jamais Bortin.

Plua <|ae jamaia la force prime le dmil.
La ^uern- de 1H70, le* masi^i.r,» d'Ar-
nVoie, la guerre aciu-'lle entre I Anfrlr>

'rre et la République nud•• friciine en
mt if* preuves les plu* Matante*.
Sons ce rapport lu \ IX- s*iecle u IM'IU-

roup à M faire pitrdonn.'r, ol la réparation
toutes lea iniquités nimmiwi incombe
siècle qui commen.e. Souhnilon» iju'a

bref délai l'idée da justice qui commence
fortement aVveiller dan* la i-onacknr«

[ M peuples devienne \n r gl« ilt-a ROUtr -
ente ut§.

A l'aide d'une carie on onulenr trneé*
j tableAU noir, M. Ueiatî iitnH fai( lliïs—
•rique dea deux République* de l'Orâit-

lanïAre aaieianante les didiiultéa ÏUS.Î-

t<>efl aux Bo*r» par li-fl Aiij,'lat* d. i»ui»

ip, colonie linllan laife, .- l- l .n-iun!

B — KBUtIJ>TON UU l'KTIT

MAISON I«g^N._agATTJË£I

' Ctàr»tiaf> • • ' oec plu. ultra des liqueurs. . - L'Amaro Mattal. la meilleur das apariuii m t k u m »

IM Vin du Cap4iorae au Qainquina, Qjiaquina supérieur. " • • " • a

Baui-de-Vie de Tlo el de marc JepuU 18«0, « véry lalecttd. >

«SlTOfai (.roseiUe, Greaadloe. OrKut, O l n o , pur

OxanlUa dé to lUMmrU-

à » nattaiiih aaH«7~

!.i «•m,

Le Gentilhommp Campagnard
par CBABLI-S UK KKH.NARD

— O griamtrw, maéknw, était parfaite
mam* mtellipb.E pour lea >c4lenU dont
J'at l'iMinncair de parler, et qui prfl>v|uB
tona«> trouvaient ioaonU. l^nr princi
pal fc»b, oa ae roaol *ur le chalaaa, eUit
donc d« • empatar du terriav at de le hrù-
ler , car en détruisant le tilr* du »«ipn«or

• <4ne, dit CbtHtaugiro
i d 4

* lui
nic r̂* de parar I M det

ien*, r«prit M Bobilier,
price k ]a pre*«nce d'esprit A» mos père,
U terrier at lea autres titres le* p lu im-
portant» avaient tfè c*cbé* en lieu aAr.
Apte arair bo i lmné de fond en comble

lla d«a «rchivM. la borde, devenue
wMit l'innt.lite de Ma

a, |*U pw U fa»êtr* ton* le* pa-
W U M l i t

laa brtla aa mili** <U U

fut
père

'AG# de ctlte f^ii^tre. C
ussaint Gilles qui y mi l 1« i#U. Il

me semble encure le viiir, le brigand .ma-
dame la marquise voudra bien eicueer
l'expreaaioD). avec sa vente de drofraet
ses cheveu 1 crepua. son air féroce el la
•amende faulx qu i l brandissait en £iii»6. de
sabra ! Combien de titres précieux, com-
bien de piacea rares, coaabien de docu-
ment* du plus haut intérêt pour l'hisuire
féodale de notra province, périmât dtna

die sacrilège ! Parmi ce* perlée
l il n eat une surbnt i la-

quelle j * tn> p«M« tamaia s»na un rrgrei
poifrnant. f'osir poaToir ranosciter ce n i
nuM-ril inappréciable, poursuivit le vieux

ma place de jupe de paix, je donnerai^ la
moitié du peu de-jour* qui me restant a
vivre, ja donnerai * mon braa droit !

— VftUe bna dr*it, monsùar Bobilier,
dit la marquiaa on souriant, mais TOUS n'y
pensex pu», von* qoi peijrru» ai bien !

Kh bien ' madame la marquise, pmsjas
ras daifrnw vous \Wrtmer à mon faible

talent, mettons mon bras franche ; mais
celui-là, je la sacrifier»» de grand c^or,
je IA jnrt , »i à en pria je pour»M rendre
la vie A oet ouvratf« dont je d«ador* <*•-

— Qawl Mait dooe ot ( b a M ' a m n T

demanda Hrradius. Voilù lu première foi

ijucj'en entend» parler.

quia, car il mcnUil ta effet le titre que
TOUS vnulei h i a n lui donner, eUit l'his-

de votre maison ^.Tite
Li^ifcul Frnoluem Bobiiier,

haUli de cette terre, ainsi que l'avaient
Ht- &•>• >km i-l que le forent a^W1* lui ses
deac4!adaDts jusqu'à moi exclusivement.

— Si nous rutombon* Jans les baillis.
Dieu sait quand noua en sortirons, dit
madame de Boo*aJot à l,*ngerac.

— Dans CM livra, frait de trente ans
détales et de recherche», mon bt*ai«ul
eubtiuai l wiel.trieoMraent que le mm
primitif et patronymique de «t>a ancêtre,
monsieur le marquis, <Maîl (iiron. H qne
Totre maison •Uc-même eta.il une branche,
branche aine*. »«)on tottie apparent, des
Giron d'Espagn*, a l'aide de raisonne-
ments et d'inductions qui n'euient p*ut-
alre pas d'une rijrneor nialhémaliqup,
nais du moins fort ingénieux «t fort plan-

.sibles, il faisait même remonter votre ori-
gina jusqu'à Ciimn le Courtoi*.

— Pentf ! dit le marquis, il parait, mon
char Bobilier, que votr* bisajeul n'y allait
paa de maiq morte. Giron h Courtois
l'étàjt-il pas contemporain dn roi Artns +

't 1A

crnJantii df (Iliartemafrno ; poiirquni i
thAleau^iron ne se »er«it-il pa» ««ai* à
table ronde '

— An fait, reprit Héracl.ua en riant,
chote n'est pas impixaiblA. on du mon
ce n'est pas à moi de la tmiiTer telle.

— N serait trop long dVnam^rcr tonl
1rs rbo««i intAreasantes, curieuses et or
ginales r«nfermée» dana l'ivuvro de nu
bi*aietil, poursQi*it le vieillard avec t
acceat d'enthounasme m*lf de ngr«l ;
érodition variée, connaissance approfon
die du droit ft^odal. »ue» neuve» Biif lt
btaixm, « I t t «ciei,«>« de» «eipn™^ qui em-
brasse pn-sque toutes les autres, et qu'on
affecte maintenant de d^Jsifner faulo Je
wiToir la comprendre, tout se truuv»it nla
aidant cet oavrage ; c'éuut un livre com-
me personne M sérail capable d en «r i re
un semblable aujourd'hui, on livra, qui au-
rait snfti poor imihortaliser son •uttur . .

l'âge de qninnans, et a rtngl cinq t'osais
er la gloire d'en eire le eantinuat»ur
éditent- mai* la rérolntion en a dia-

fMé autrement
Ce» ahoaiinablaa rsTolationa n en

(Matjamaii dautirs. dît Langer*: ***c
gravité alfactéf!. Ainsi OV>K le chef

o eiQ r̂ei de monaicur YO«C4 tnvarMu a péri

d<in^ la lourmonte de x;> •>

— Je l'ai vu jeter par I* pur.» T..i»*>.-.int
Cilles dans la feo que venait il ̂ lluni r .e
nouvel Omar, reprit M lîobil ••*•. .|.>ui U
perruque *n i cent boucli's parul so liorm-
%t'T d horreur A ce souvenir.

— El vooa oc *oos tu-s pus .Ht *H fea
Tous-méaM ptmr l'en M i r e r ' n iVni le
Ticïimt* d'»n kir d'étonnement iropnibj-

— Je 1 aurais fait biea eertninemenl,

munsienr. répondit le vieillard nve.- rha-

lais le faire, mai* par nu.llimir deux de
« M eoquim (Madame la marquise nie par*
donnan «mcart ce Urmel deux de (•••* ra-

is m* aaminot à la |î<>rge au nioment
oèje «Vlancaisdan* les llamm.-*.

— DiuM par bonheur, mon i lier Boht-
lier. interrompit le manjoi» : ••HT SI i~ea
braves prns, envers qui rouf m,- tu-mMeî
- „ p*a in^rrat. n'avakiit pas mis obaïai-la
i votre dévouement par trop héroïque,

i vous sériel! rVMi. sel.m toute appa-
a. saoa parvenir t nauvcr ce prtvieux
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B«a d'or a été pour le* ttuurs, iwur c
pUUlifo UUX llllCUrS Ht AlIflpVtïS, CUU0H1I u

luv. et dea richesses, un m i malheu
La i-i>DYuitia<' <ii s Angtai» e,t d4s lors Je-
V«mie tn-s luteiute. L;, \e i;uiiféren< •«*
nuu, dépeint il une maillera simple, mai*
très précise, tes mauii'uvrM dirigé** p "
Ceol Hh«dea, la « Napoléon du Cap, • a»
nue de «eiii|ian.T Uu gouvernement du
Traiiavaid. L'indigne agression de lW!Hi.
con-luito par le docteur Jameson, • été Miff-
Oiaiis^tvmuteil conviant. Ces» eurtuut
depuis I8W1 que le présidant Rrutrer, pré-
voyant une guerre « w l'Angleterre, prit
lu jmrti d'armer tou pays. Dee uégocia-
tion> secrvtcs furent nouée» aiec la
France et l'Allemagne en vue d avoir li
vraison des pièces d'urlillerie, lesquelles
arrivèrent sur lu territoire du Traosvaal
MUS la trompeuse L-iiquelte de • -Madii
ue* agricoles. »

Auu i , ifes le foranioDctroent Je la
gutire actuelle, le Trmisvaal prouva-t-il
(jii'jl était en état de sa déteudre.el Je
prouve-t-U encore I

Jo passe sous silence dan a ce uatapte-
rendu les raisons cnuméré«e par le confé-
rencier d'espérer eu la vie tu ire (ioa Boe
J'en arrive à la conclusion qui est digne
d être ciiee en enlier :

• En tout cas, Krugcr a d i t : Si n
dâvotlâ succomber, ri faut que l'humui
eu soit ébranlée. • Ce qui veut dire
• Nous vainerorw et l'humanité
*brjuléc > Kn effet. l'Kuropc
malgré sou absence de *ens inôr<
Melielé, admire los Huera, fait de
pour eux ; il s'opère dans lee âme»
un réveil de justice. Que Ica Boer
portent et ce sera un beau triomphe poui
la cause du droit. Les peuples oppi
1* Alsaciens-Lorrains, les Mandai;
Grecs de la Turquie, les Slaves de
trû'lie, reprendront espoir. I-e# ligue* de
la pai i répandront avec pins de força le
idées suivantes : Oiaque homme est libn
doue chaque peuple est libre. La guerre
en vue de la conquête, c'est la Toi, l
meurtre eil'awaseiiiai .irganisca sous pré
telle de patriotisme. Assez !.-. chacui
doit vivre du fruit de son propre travail e
laisser A autrui le fruit de sou propre Ira
Tait. Qu'elle se fasse dune 1 union dei
travailleurs pour la pan et la justice
contre les brigands décores du nom de
conquérants. Que chacun se dise : • Flé-
trissure éternelle a la guerre, paix sur la
t*rr<> aux Iwmmu do bonne rolon
gloire aux justes 1 »

l'un:hé u CUOQOKU, ad « innuceutu
Kllu ateaait m'&via gia preTeoutu. .

Mar/tta (• Stitjigheltuà rinainen!ei

Che di nôtto'
S'epria. a vùstra pAru • un furetieru

è M u'ete paHatu-l,

N'era u vAelni mariiu.

sr " * •
.V<ir/las fi-iVam*nbl

Oh. p«r » *»l»a

Sl'âmmu vernie., di eenu !

l'erdunaie:

Ellu dice u cuntrariu. «i eo ci cred
Perche •[» serba a beeetaia e ebaiu<

j
h Crtd.l. teUrédtt Lj I

4

a «
tr1 .!m, :• H « ••

Ub i

* SiJ

• M Irait*»!, a

Kn H.ceju. la l u Atlig e>t à 3.J» ; le
tii ;•

t'o Drame ea mer
I.a traversée du Marseille è

fectuée par la fitfa * AWM ilau» la naît
(lu 31 décembre au 1er janvier, a etft aur-
<]uée par un douloureux Incident dont lu
nouvelle a péniblement impressionné lu
population ajaccîenne.

Vu passager lien seconde s, nu étranger

Tout a disparu

STIZZIGHELLU
Coin média in 5 atti

D l P . VATTELAPESCA

S C K N A VIII .

STIZZKiHKl.l.U '• MAHF1SA

Stitsiyheltu

E avà benimmu a noi 1... Cradu «t* d M u

lonucenle..

L'appanci*.

Ma riesvia ngali <Ja Yawlliu...

StiijiyhtUu

K. ;«r [fuestu, » " U T I L . . In qoantu • te,
Temii forte ni «••II*1... Tu ai' tqualira. .
Ma «A i cavallerini ehi ai Iranetuiu

B*i, sArtini daJr*ccbj t
Uar/tia {piama. mUifnduii)

• Hi ! pMcerh *U Ion» CUDJŒB lal im. . .
{fi,-rhia*A parla)

SUsnghellit

yusj e f

!'•>« aV/bm
A PuBztt!

tlarfim (« Stittigtftl*. inïiûtttla)

Un a«pn 1
SliisijhrUv ;mati$nn\

PwehéDO
^tifiifiiftla tft* a f-rta. td entr»

v Cummettmrm cum Agent, J. r*u/ÛM|,

SCESK IX.
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CO«B TuleieT

Dabbi un actutuiawtihi,

E dumtBftmUaiie t b m n n mivm.,

Ud«

Ma..
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ililtu é flagrante
Cumn

StUiij/heliu (tnu

Mar/is* tp,

Staziyhtltu {(r

èbruglierai tu c
\rcende u
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SI.
ttrtTIrfu A/or/ii
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a Jter/CM>
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FINE D'À CUMMËDM

.es Stizzigketi

;erons

lu ni308 CÛUli

J4 Ciccistà
CUHMEDIA IN 3 ATTI

LÉGION D'BoNNEU.R

Ont été promus an grade d'oftl-
:ier rie la Légion d'honneur,

MM

sneo d'Ontario E rn es l-Jul es- Albert,
•hi'f de bataillon d'infanterie, hnrBcadres,
:lief d'ttat-major de la 5e division d
unteni1. M ans de services, 3 eampagr

Fmncetchi Dominique-Français, chef
haUillon an 15i* de ligne, 37 a m
vices, t campagne, 1 blessure, cheva-
rdu 5 juillet 1K£7.

Ont été nommas ait grade de
je va lier,

MM.

pDtiiriui Anluine Joseph, capitaine au
de ligne, Ti ans de service*, 2 campa-

gnes.

Pi.-lia Francoia/A-nolms, capitaine au
!*>. J4 ans de services.

Caetelli Krangoia-Anlmne, lieutenant
poru-drapeau au 102e, 22 ans de services,
2 c:impagnes.

C*tl<*l!i Pierre-Franfois, capitaine au
IlSf, V, ans de services.

Les Merles corses

l.e ComiU des Intei»'» Corses,
dans sa séance mensuelle da 1er
décembifl, sur la proposition de M.
OavaNin!,1 avait prié le boreau de
fmre uie jémarclie aoprès de la
Comparais Kratssioet pour la r£-
ducliùu da pru do transport pour
le gibier do Itaaiia h Nict* q<u était
I ar iiop efwtere. Celte démarche lut
au>suot fine par Ittlre à la duec.
tion <te Mai teille.

La bureau i)u Comité vient de rt-
cevoii la réponse suivante, ̂ rj'il a le
plaisir de catnmauiqaer au pub'ic :

• Ilfta è i'Tèeeat le» grives «t les
mfrled venant rte Ua-aia à Nice ne
paieront que 3 francs le cent au
lieo de 4 fr. OU. •

Non» ne pouvons que remercier
la Compagnie FiaUsinel da cvtte
diminution : nous espérons qu'elle
en fera autant poar le» passagers
qoi payent plus cher Je Baetia â
Nice que de Itaslia à Marseille ; ce-
pendant le trajet est le double par

voie et les passagers jouissent
I de deox repari qui n'existent pas eu-
I tre Dastia el Nice.

pg
nwn de nationalité russe o

st jeta à la

allemande,

nt ou l

Véritable amvoa
las Prtnoes du Congo

I 0 Ir. 60 le pila FI t Ir. 75 d balle Je iro
I Et | t r is litre el le aom Vicior Vnuier

se disposait à s engager dans la passe des
Sanguinaires.

Voici les détails que noua avons pu re
cueillir sur ce suicide dont le mobile "-aie
mjsttSrieui : te nudheiireui passager ae
tenait appuya contre lu bastingage du na-
vire, d'une façon spéciale «t propre â
frapper les regards du voyageur, car il
avuittjule lu partie supérieure du torp»
en dvanl du parapet et ne se lenail par la
maiii qu'à nue barre de soutien en fer.

Les passagers Cn Tirent la remarque au
garçon des secondes qui s'apprucha 'lu
voyageur el le priu 1res respectueusement
de ne pas trop se pencher en dehure ûu
bastingage, son altitude titant dangereuse
«t inspirant des inquiétudes aux perso n*
nés présentes.

haussa tes épaules, salua en souriant et,

en moins do temps qu'il ne faut poiir le

dire, se précipita â la mer.

Carboni, pressentant un raalkeur. lit im-
médiatement stopper le navire. Lorsqu'il
eut connaissance du triste événement i|U"
venait de ae passera «on bord, i] com-
manda machine en arriére, puis lit mettre
deux ftm harcelions A la mer, tandis que
les oflîcii

Un lefre*Neave, pars n«e, 20
mois.

S'adretaer aa boreaa da joornat.

*•
A louer

Maison de 10 pièces, Bitoéâ aor
le boulevard de Cardo, D, deoi en-
trèee.

S'adresser aa bureaa da joaraal.

Objet perdu

S HO'.OR F QJ£S

ment a

r de Ire f ia i**

mpagnes.

i l.ouu-1'aul, capitaine d'faebille-
i 122e, 21 ans de services.

MaisouiilO Marius-Antdne. capitaine
I habillement au t"r. 23 an* de »rrvir*S.

l'iNafitri, opiUiue nu i<j3e, 23 an» de
serTK-es. t campa|[ne.

I.uiggi Louis-Eugène- Albert, li«uUnsiit-
trewner» ta 17e lepwn de fF"'darmerie,
24anedeaertir<!a.

Lapcyre, nedeciu-cnaji
sa l(Ue, 25 ans de services 4

Allai» Uartdre-Emile, pha

J(.rde 2e classe « ]V.prtal miliUire de
Versailles, 21 an. de s.rr ic«. 11 «amp.

Valéry Jnaepli, «fficier d administration
d? Ire de*ee, commandant la 20e s«-tjon
d'infirmier» militaire, 2i ans de aerrices,
7 *am pagnes.

Knloii Laure, capitaine du |^nic à
tetal major de l'école J application de
I artillerie et du Renie. 1!» sas wrr.. 4 c

Aveuali Jalien

•a H3* territorial rf/infant#ri*, 19
vîcr'fl. 14 campaifrit** 1 t>l?seiJry

Bulletin tjpancier
P»r » le u Déeamb-e ••«•

ministre de l'iuteiieur a dé-

cerné les récompense» saivantei

pour actes de courage et de dévoue-

ment ;

Médaille dtbionu

Trojam Pierre, facteur dea

postée à l'aria, le 6 jnillut a maîtrisa

DO cbeval emporte.

Mention honorable,

M> Tommas-i Antoine-François,

inalitnteur a Grossa : le 7 ieptembre

, a maîtrisa uo cheval emporté.

M. Bartoli Jean Toussaint, Bgeot

de ta euretè s Lyon, a maîtrisé art

cbeval emporte.

Médaille Militaire
La médaille militaire a été con-

t r é e anx soas-offtciers et loldabt
dont les noms «dirent :

Lan franchi Ddn Jacques, sdjudant au
3o, 17 ans 4e services, 1 campagne.

RjfTalli Jean-André, seront au Ifle,
14 ans de seTTiccs. T campagnes.

Arrighi Jean-Ma rie, adjudant au 3 *
16 «ne de #6rvic*s, T campagnes.

SanUrelli Pierro- François, sdjodant ai
Tf*, 18 an» d* services.

Antom Joeeph-Napoléon, ad udaal au
Aie, iô «ne <ie serrioee, 7 campagne*.

Renucci Paul.Doroini^ue, adjudant au
102e, lri ana da i

i et les passagers fouillaient li
ondes avec des lunettes d approche.

Toutes les recherches demeurèrent it
fruL-lueiises : apras deux heures de surhu-
mains mai» inutiles efforla, la Til'.e et
bailta reprenait sa route vers Ajaccio
rentrait A dix heures dans notre port.

Dans la valise du vnjageur on a trou'
la somme de si* francs, quelques joui
nom franvais el quelques lettres i se
adresse.

Se trouve-t-on en présence de l'sc<
duo halluciné ou d'un suicide prémédité T
C'est là une question s laquelle, vu les
circiinstances dans lesquelles le drai
s'est produit, il sera difficile de répondi

Bornons-no u à déplorer le maJhcur H
a reliciur le commandant de la titii de

du sang-froid dont il a fait preui
en 1 occurrence.

MM. Cosia frères, agent» do la Com-
pagnie Fraisiinet, ont adreesd à M. 1<

le rapport de mer du Commandan

Uu mandat-poste de 10 francs.
Prière de le remettre an boreaa dea
pot te.

Maison A -L. Brignardelli

r parle «*.t g.p.guol g l a

. * ' Vi t ••LIS. L'M

Ceeari Franfoin-Harie, adjudant au

11 le, 17 an* de services, 2 campagnes.

Berri Auguste, adjudant au 118*. 1

Majoli Joseph, sergent-fourrier
bat. decbae. t pi«d, 13 ans Mrv., ti

Fr i /w Louis, adjudant au 34e batailloi
de chasseur» è pi«4, 17 ans deeervk».

Fîlippi Antoin»-François, »erg«ntau 1
•ouave*. 15 ans d* eerricee, 13 camp.

Santoni Oara-Paul adjodant au 3e bal
dinf. lcg. d'Afrique. Iflinseer» , 7camp

Mariani Ano^-FraDcoia, adjudant au 17e
eacad. du traindaaéquip. mil.,10anaserr.

Pietri DeniaJeau-Simon, portier consi-
gne de Ire daue à Taulon, 2» ana serr.

Scoffonl j'eao-Pierre-Alpbons*, portiei
coneig d«3«ct. * Sfa>, 17 ana MrT.,14 c

Spittosi Marcal, portier consigna da 2e
claee« 4 S«uk-el-Arba, 18 aM »#r* , 13 c.

Codeccioni Paal-prantoie, a^nderne,
fle Ugx,,r>, V, ans de s>rvic«.

Lsandri Jô»n-J,is^ph, maréchal dea lo-
gia, 14« tégioa, M u i

Théâtre lluoicipal

Demain samedi, â S bénies et de-
mie, pour les ddieax de la Iroope,
Hrande représeniation de gala BODS
le patronage de la momeipahté, qai
a bien voulu autoriser la circalalion
en ville d'une Mats de souscription
pour celle représentation, recom-
mandant les artlate» «niasutimenia

Bmanitairee bien conne» de la po-
ulation.

Le epfctacle, composé specldle-
raetH pour les familli-s, comprendra;

1. Lu Jurons de CadWac, comédi

•n on acte.

2 Intermèdes de chant.
3 tu ligrt du BenfaU, comédie

eo on acte.

Le ptano eera tenn par M.Svicber
Les artistes -«ont certains que la

population bjstiaise ne réitéra pas
sourde à leur aputl.

l^i Maison A -L Bnguanteili a
l'honneur de prévenir sea nombreni
clieots, qo'a l'occasioo des files de
U Ni fil at do jour da l'An, on Irou-
?erti dans Bas magasins an assorti-
ment de joaets et objets d'art A
dea pr i i défiant tonte concurrence.

TOUX, RHUMES, BRUNCHITESl
goéiis par le Lealtif aa l.noner-Ce-
nse, Rettaelli, pharmacien. Place
Prélfl, BasHa, p m : i fr. 50.

On demande
Une Bouno «acbaot tout faire, de

20 a 25 âne, propre, active et iolel-
Iigeote.

Bons gages, ftéférences exigées.

— Un appartement de 8 & 10 piè-
ceB dotiDaal sur la place Saiot-Ni>

Bonne Jument
vernira de Boite jolie joineot,

boDDe trottenae.

ti'ttdreeiwr au bareaa da joaraal.

Vieilles décorations
Un nciiéterait a bon pr i i des dé-

françaises et étranger*»

ancien nea.
S'tiresser aa bureau da

ÉTAT CIVIL

Colni»b»ni Acdti , p'omW.r, da B«tik, e fr
Mutint Uflpolla, tsenigire, da •»—*•— *

$*mt Sauveur <HaQtM>JUpM). 1«
ter mars 1900. DepuU qnelqaa
temps jo touSXrme borriblement da
dauteurs suialiqaes à la hanche
gauche Ja as pouvai» iDarcbor et
elai» obligée de taair la lit. Ayant
lu plusieurs brochuroi rekti/aa aa
Baume Victor, je résolus d'eu Taire
leesdi. Api eu quelques lrictioot.de
ue liûiinenl le» douleurs ont dimi-
nue seubibleineot el joa
tout » disparu, i l ma JKAN
(Sig. lég).

A vendre

L't?irAnl
Et! J.10URI»

d la mère avait euplujd des
remèdes bon îairché.

MAf i lUS S A N C t T l t E A U

811 j * ijn.lq'if iloure ,n O i n '< da \ftlt.
1*m< i l'elficicile de I E.uu'itna S<:/ IUo<

•H ««or rfpireiaar, noo* penom ^ *
l e * » esluDla iMeri à dl|t1(wr te doilr.

Kiiuiorn une '«ni» lois ei»»j* 1
l'Emiltiao Scnll, Isi Ut*'
nbleoei mus MCfs'ocroni da >

u Drapeau
pour 10O1

LIVftBT DU PAISIOTS, DU UAR1N
RDDÏ0LD4T

la tueoAa eunBÎdarab'v f t q'ii, aoua un format
fdu I. aontieot tant 1" choee* iDUreeeaot«s
tt tiiiite, rlart d* paraîtra pour la eMftode
ianae k la Libra-n* HechtOa «i Uie.

0>m uns »«riub'e i ncyslapnJls da tout
piin». 4 •» fana et t MI

I poiatgrandeur. KaUoi
mililaiie

peau • tat 14 qui M I U i.Qiti(jo».
W l« mina ( t paar !• aa.Éat oomnw
r ^uicOLqua la sera l'a eta su qu< laa
. * CA mi^ieb da Drtpt.u » • rM*em-

dâ zi I H pajtea Uut ee qui paut dialmra

aard ;

ht, J4
•tuteur;. D»puj. ,i ni

•utvn, aciucllem^Dt i;é <

•A*ta iiécliritent acrodt.oi
«I I M I fi'PDl prÉiolr qn*
t l H |r»r)df, dlfScoié» 1
,BaTMt)iî>i;> 1 lui Jilre »b ci

i l'ri99.

*'. .\'oU

tlaidèrtsoira d* Ijli fh.qu* jour. Sua <or̂
^• t f t i ta i l œilgre i talr* peur, t i t l i ta ou'
«sn«rl Je bnilons qui le tAitUn' hontbls
«Mbf KK.&rlr, al la r » » ' " >rf<ni dlult
«•air. Son iutda bibl«»« Au,* t,\ q.ie
MMiltradionsiMM iHjouniun dcBt>B*
t

mtnt que l'EnnUlon Set:Jt'esi a ce i
4M «donné*.

Asie, qailqaei jaar* de •tê\-*miai, Vra
l à f tiall dFjl beiofoop pi ni *>(. Du plot, 'i
ejMl aapirtiiDI ttlawtl l u •nmenlf, drmin
«ah I muirer, lu! qnl ne domj.lt pj* a( noi
H u i t paner d; oolii b'mch-», joilua
• S M W U D I d u idqiaieil (Apériteur.

Les bouioni^l lui caoselenl ds iHotoléfi
4tH totfjriow* ditnarareoi .oi»i ont I peu
•m eo CLOJ, HcMlturt, c'ed ioe traniiorma

Moa fil*
o e a.

•*•)( Jioiali é'e mtlideet
le mot caai qoi oui ei« a

aM 4* cADKKer le lr!»(» éUI dam lequel II se

VeuUfS «Sr««r, VriiUun, ruiaiai.t.-i
• • B éluimeV.m fMOOUMiuêott. Sinttfdto, &

Qdelie booaê enanee en tériie SMII et
ne (J« se lainer p«iii i*r

fHl^ee renélt Iwo ai>r.n»p(»ir
i. En aie ttttpi ont prtmr*! û »

iqae dballa de lai* de more», «la
palmée d< tan le»I6«c('é -

mené pouvsli f a it oonr, t$. g*t alors
iIKir J* li n if ! «4» r< le ci dunoa
.tB la terlteb'e B nolalra Seolt el le
hrvfeo.* comme totjonri, chique

OU'ÔO «m,rl»i< etKe (téik.««»e rrtpir*-

ïmaiil«a Swli t>f l . i°*» ""e hrira

Petite

• i*l , . 6 6.i> «me 4a soir. + 5 5. Haï:

•<'<:», 763 a a . S àeuat da seo, Z&3 mm
¥m- — * »- H aatta. > E. modttA.

,+ 0
fti*lf aUtw, I a Umim «a

II a Été perdu
aur la roc in de tfarato • Battit, nn
gros paqoet CODtenant des coutu-
mes de femme, d'enfant* et totre*
objeta. Le rapporter contre recom-
partM «a tMMta da )ooreal.

0-a.Uai P#Bt. —
»fl*. - Poect AaiolnMi*.

CTb'a.i
lédlciaifDl
el i l , ca

MM detirri u* r

lidea, aitona >u hi
bocDtuii au D »p»-u dtpa loua Ire

,<s drapeaux •ia ptajf. La Tia em

-•te erisa foAa en 19 imigie . La

Lrfunnew M a.rwt. . | o J < ^ ^ d #

! • • (rmnd- o^pKuntB L " . ,
.'•rii«( ria»M, Cn B-ldal 4U1 - * • » • " « » • -
Le Drtprau de U.i gr o. LBB p«i, ' . ^
raina to'dlta. Le liv.a il'or de l'année.
Yi« du gnnd M»i*iéon r>eom«a ptr l'i

U» i fv •

Ccmin

COULÉ
de Hrest:
La can&Diiiùre Menhir a abordé

le crotBEur-torpillear F>eu u» «<
le goolet du tlrest. l e croiseur a
Coalé, mail &SDB dia[iaiaîtrd c.ra-
plèterncnt, ce qni a fier mis le sua-
retage de toot l'équipage.

A LONDRES

Armée Hc lo i MM
Lord Robarle est arriva hier, en

Angleterre. Il a 6tâ rtga avec un
enthonsiasrne indescriptible.

l i s'est reûdu k O«borna el A été
reça par la reine qui, après l'avoir
complimenté, lui a remis l\>rJre de
U Jarretière.

Répondant à l'adresse de bienve-
nue, lor i Ruberts a manifesté le

regret nue eon retour marquât

itiro, e
n pâlit l

mille (ranea at det pri
. plu.» île oiaq<)inta tjxu N I

BOURSE DE PARIS
ï j t n i t . r - 3 janvier

Rente • ». 0/0in*l«n 101.40 — ICI.50
— * a. 0/0 •••TU. 99.80— 99.7
- - • 4/*0/0 . «13.40 - <ia.il

iMââ
L'AFFAIRE CUIGNBT

Le eo m mandant Cnignet a reçu
l'avis officiel de la ponition de 60
ours Jarrets de farterez* qui lai
i été infligée par le minlstie de 'a
:nerre.

Wm'm mm ùiu
Le Journal Officiel pnblie le dé

aret déclarant comme d'abus la let-
tre adres&ée par Mgr l'r^vêqae d'An-
necy aas curés de son dmcAse.

Au Vatican
de Rome :
Mgr Xavier a été reçn anjourd'hoi

i«r le Pape, en audience privée.

e. II n»l . , d, B.Ml*.

pas la lin >i& la goei re et ne fut pj«
OCI^SKHI de paii. U à pleine

conliance dans l'énergie de terd
Kïlcberer, ti le résultat de la guer-
re n» [ râsenle aucun don te pour
lui. Hi les Boera ne comprennent

dans quelle situation grave ils
se trouvent, et ne mettent bas les
irmes, i'Acglelerre no rtcolera de-
'ant aucun sacrifice.

Lord Robeiîa est Arriva au jour-
Iliui à Lon.lree, a une heure et

demie. Les au Ion té» locales, la prin-
ce et la princesse de G d Iles, l'alièn-

ent à ta giire. Sur le parcours
• le cortège a suivi la foule était

. '^aùltt et l'a acclamé frôDûti-

ft Cluie
L'accord

Le Times antwnco yue l'accora

est intervenu mire '» BisSie et la

Chine au sujet de la prortno*» oe

Peng-ïien et de la parti» méridio-

nale de 'â Mandcbourie.

Les CLinô' '- ««tient raiiminiïtra-

tion civile dâ IS prvmihtë. sous la

dim;iion des u c ^ l 1 * 8 r 0 3 d e 9 -

Ita trouves iln gùièi^l ttu W«t

élé empecbees da aa d in^ r

Bethléem.

Le eo'onel WiHlam est eawf

avec les Boers an Sad-Ouest <le

HoUelburR.

KvacuaHon
de Jat'gcrsf mtc'n

gtais ont évacué J^gersfontem, le
jour de Noël. I.P« Hoeia ont n
crjpa immâdiatemenl la ville.

A LndysmUh
On signala de nombreuses bandes

de Itoera armes dans le voisk
de Ladysatilli.

Marche des Boers
L<*a Boera centinaeot leur marche

snr Fraserbnrg ; ils sont arrivés à
Spienberg.

Les Anglais ont évacué Iagg
fonlein et Faareemitli, »Hn ne pou-
voir opérer leur concentration.

Les communications avec Pra?er-
bnrg sont iuterromhnes. Un fort
commando est signalé s"avançant
dans la direction de la ville.

Occupai ÎOD
de Graafreinet

Les Anglais sont arrivés en grand
nombre près àe Graafreinet et ont
occupô ld ville, sans rencontrer
beaucoup de rùs élance.

L'Iovasioa dans le Çap
Une Jé[-écbe de Hapetowii lit que

la aituaiion est eicessiveraent ym-
ve dans la colonie do Can. on eali-
me qae le g lovurnemeot anglais nu

se rend pas un compte exact da u
gravite do cette situation.

Le soulèvemer.t des Hollandais
est envisage connue très probable,
et l'envoi de renforts imporums
est devenu iadiapensable.

Les Boers â Glrnba."ry
da Cap :

I.ea Boers sont arrivés & C.lenbar-
ry, à quelqoefl milles aa Nord de
Qraafreinet.

Lea ADglnia ont concentré li-nrs
approvisionnements a Kimberley.

L'état de siège au Cap
L'état da siège a è.tè proclamé

ans cinq nouveau i districts ie la
colonie do fNp.

a marche de l)e W e l
arrêtée

de Londrau :

[.ont Kitcht>ner télégraphie qn^

Mme Veûïe Previali, et sa fille,

prient legra parents et amis, de

vooloir bien aseieler â la messe de

sortie de denil qui sera cabrée âf-

main samedi, 5 courant, à 'J henre-*,

en l'église paroissiale Saint Jean-

Baptiate, ponr le repos de l'âme de

•«l ie P a u l i n e P revos t l

u a u .
«frfr? Wittemltmre

Wt'Kt p^ 11». GHIO KiiÉnre «incalin

. " " ' * . I " ' " ' * J I . Jed»o» ir«
n i a I fci, 0(1!!.>o Unwrsalle de l'ula
i snlMs rdcaro^MMit.

Mme A C0LI)HIH^^ ,» n ri

laire du (iramt llù'el il Ibr i^e,

l'honneur de prévt'liir NI fi-m l> . n

clieiiii'le nu*, cofti'iie les amn'-. » :tri'v

dent

l'«r
t«, uu Irouveia-lar:
CMilvn de l u ."

••«iir dp l ' t \a tn £•

IIICDt de pièce-* froid. .<

Huîtres, tiavi"li,
Soupers >ur cotmnan !

et a prix lix

Prix très tnml

•as u l i . lu là
.'«r-l e l d«a

iiiid as or l i -

f t j> -(i .s-rie-

Mi'r\ <

<', ; U iarl8

Grand Hôtel et Pali-murie

LIWGÉH3U 7.1

A L'OCCASION DES FÊTKS

DELAN0ELETDUJ3UiU:L'.;:.

Aaaortiment de piècsa froi 1 )•;. —
Nougat. — Cèdr.;tg c iK'dt i — à(>u
serin et Confiserie. — T u r n n ^ d-s
niorlfa ttnlléa. — HustdCCtO i ib
Naplea, etc.

AVIE
M. Vincenti I I . cft le ;\ par'ir dn

1er janvier 1901, son fonJs de rom.

ercerie parfumerie et cous:ive9
imenlRirea à M. Gtiidi II^iii•.
Oppositions, a'il y a tien, i].i i* U

huitaine.

CÉDKVT.-» i,O.\FITS
Eipeditioos par colis p u L u i

Emballage «oia î  et grjtuit

, \ . P, I>AOOV,\NI. bliifiliti.wri H.-fl,

7, roule <in Ca;», ilar.-i.i.

Filttlure de
HmimtJah

M. IIRNRI IÎAUSANTI r.i <:te. tl'a-

teors, achètent les IX;Î:!>I;S A -isa

pris très avaotagauï poar MU. h a

Eleveurs.

On demanJe d<js (ipiTi'itit'S on-

iôrea AU lilutur-?. .S ;ainSi;. .m

reAole la (Ureciiuc, Port ,\cuf,

maison Bettio.

flricl Eittrwpdt d« ?.-<n el Ri-

*e, HKNRI BAfWANri, .•Jonvtj.ia

Port, Bastia.

Bureaux: i3, bouletard Paon

M . I . Ven-. | .1i .1a.h •• • • o , r

Ka;«(rl» I
de fcfont|»|,ler

r, U loai 4» 1er «bol» M I d««
s

lui p«ra,ei .le dooner *,:*,*-

M I N I S T È R E
DK LA GUKRHK

Service du Génie
A V I S

Le '& Janvier 1901, à deui heu

rea de l'après-midi, it son procédé

à la Mairie de Basiia, à l'adjudica-

tion des travaux (ieutrel.no à exé

enter paf le Service du Génie dans

les plaças de Bastia, Swnl-Florenl

et dépendances pendant les i n -

nées 1901 et 190S.

Les pièces à fournir par les san-

didats devront parveoir au chef

du génie avaol le 12 janvier 1901.

S adresser pour tous miseifne-

menta aux bureaux du Service du

Génie à Bastia, rue de IBvècbé

(Citadelle).

B—KKUiLLrrow DU CBTIT HASTJAIS

ESPÉRANCE
par GASTON D'OHNOT

TEUXIÊME PARTIE

[.

P^, ipttUfiDl roodiin \H ratui d'va
• to»*fl-D aa plrrf

•>e 1 la p«*tH irMBf d'f moDiff i

mMher.

V-4

e .'j i .

I uia4e

A VENDRE
a Bastia SOT la ronte Nattonate,

maison d'habitation «VPC jardin et
itonant, Keveoo anno«l J500 franc.
ST l 4 H P

4W1 ea ceaiplal sar la IO I I ID* ,H moair.'
taioM cd :M Aub-i sirit><en> «n posrMni
Inra cris s*a*tfM, aa v\*4 do mon lien i#.

— EaleiHr. t»ir.m*rçs la tapldlr.*, • ( *
«Wailta éint la (tialp* «Ai ait saire non
4 hWI MM MtaplOB. 11 1001 p!« d« dit

«III*.
lia a*atmi fDlcati la naurloo, ro«p'*Di

étmvt «sua poignée d« ««Mut l(fè* mr
anotr cMpd kar relrii e.

L* eipl'itoa reprit;
! — II bat *MI»ir h ai4fi qae l'an ta n»t
' f j lre. Noal •« iimme* pat <irt#t »<> maol-

%>«as, par rsaaéqHai II a* fani rrar tp ' i rtw/
%4l«tà k«M sentit. l ' i M l

l i t M à seule

Si POOS d«

qaa i * f i t 'n

iqe'i l i 'ongntar «I» »oi | ,
mt tirer, r»tl! errr lermf.
ni irearlr ici, ean enf*n<*,
*tof, ca u j ' t sel.fan I Qu<

iao<tn-ta»i Je bjfflcider
i'.r.. in bitih-*, H H ^ U M
(«wat-i.o-ipfèu, t»r C.Uf-

U R nhM de éiali a
ID-fat* j i l t b»b!l«' |>*r «1 ernat'a romm M
ca r liait ù bwaeiMp la'relolf ei ^•«Ijuet aei
nil«erj[ii n^ar«. Li fitttr »« l t * 'o^ i *
«o llflanl tas m m de pi« r r i «t pr, phittt
JE la M.av c«at ci l'éiahet térrgéj dm* le
iod, prêchent le pane t i i n e d u*1>ni tùe
ira non* Ici diid^lri 4« H^bome'.

l>) boniMl qel piMfni lear >!eà «tra-
»*m*r le <'«na et f l fmi dîna ona retrtt'e

idiiatOBl Uti tcaattt dej Arib*f qai onl
i e n me «Mlî>ace tillailt#« n demain lei
aralu-r J«a« I M cat Hilfleai oa doatwi.
U n h btl*i:Mi m f>ahn\*m*o\ »ne tou
«ton nuHltem.oi prlaiioa al d trie cl
m une mire le lequel!r, il ««t «rai, l<t M
ni«»'*ai, e> qa.oJ « ' U C H H d «*»«*«-

t ta tt* i(û sa.rttwol de Nicigiaa,

dofjaa fut fotOM Miel <l e en éui (te e'ft-
Idre.

Trilles t A are«, irlt'^t rempirtt f . . ,
L'i mari n'eu li nt rlea no!»* qtt rû'nit»,

»«'l*i de >'m>ul iiatesi plu psn.fet. Ur
ph s, dririre lai ntarulle' ir*»b'M!#i tei -
ItlfO' d(l j tm f'(i»rj(r. Oaeedanl, le aein-
b'i .let ifiMgtjnl*, auri |..ii pour renaatr*
1er 'fnv teste î f"ii|oe| reiDplicsr l*f irctr'i
ci les b>i*éi ei uan M f» «•* * ré;«'«rpri
i br<( dtlil Ju msniilani de* ii i l /(^t, r»a
rtiltsi I.1 lellt iM*Hp4<4i, El poar • • < * B de>
b»au«i qui se fenij/m !*-b)Bi pré* i faire
ieiir >e dtuie ui't'i pMtfbe... L"é sli la
morL !

Hsli le c4(J'sloe l'i Al : « II bat mennr
es Franchi landiat th rem soi I I .le. »

Gc l'oa cieBd.
Kn bu les Ar.bw senrbcni se cenewer.

G»<a«i an ttrtlê dicter lit enraloppen: 1»
aïonilnle et le f f i i ) rb'f praoJ dee BMcrte
pei* donne Je* orifw. Il refirde sa CSB-
brtiM irnAe s'>an's<ii li plaine *l eoo rtgtid
te (0:1: tan le r n w t , où t< «air qa'il '. f a

Kl as «ejrlie Iroa'^at tuprelol d* d*Jeia

L- lo'eli «Iroi ttie rn A>R
l'oie i: dit jfvi',

II (ml «f .LV1 1er. Al'eprJri
re an incièi in' érmini >d

Jtbtd Attwf lonnei-sd
Irm i rai l)«fll/n*ti( K.hi

dnintnaai one n l *ce rt« -opr»l #, la eepi
sa.lMfc ion i ng-f-old o'.Hniire In [.'*>
nli Je l'cnntmi. |i a eoiapr I* >u g.,> ,)Ab li-l
ibved fne le *>rtal it l'j*i.m * a i .Icnn*.
t « m t il féoptt * * t k l d- »*,. ffiolrMc oh
Mr*ai«!re tee I N I oHlclett ei iftt dll:

- Cb.raa i «an pni e. . Di un,! l^l.t,
<l« la »'|t-)iii;e 01 de I b i f i u l j a . . , Sur^o
pi*o

Le br

e l,U

otanire lui mens . 'etm
pl< ; .1*urer d.rji W»\ \*$ êolinr. II toert de
un i i jDlre, rrgirde sar 'M b' *;h« de q» l

•Ai* sst le d>n|er l« (.!«• i««ir>eol el Jooae
de» ordre* en («n-éqee:ca.

1W ltet <;

Inrrao'oni '
i Ar.bei arent rr«a leari

11 M prétjplieot «a p

dUlinceqat W »é,'»r« <t

11, i l* erf-baa'a* i I M I I

ri, Mr.lr 1'#th>i!e(.

Li ra'-M irotife •>>l

àtt mer», ei de .VIWIB
m** lean * r f |« f\tbrt*

H>li le uploina Ltiléti
4t. t.

Et 'onaM qarlqon Ai
ta te rrim;<<-noini M mu

V » (tf*h»rje l boni r

d*Di leejr ebn'e CPDI qai ; énini' icirutkft,
le*Di ai b'eueit' ceai oel te 'munirm *• h

t laroJ ln.
Les Anbee j*ti*m en tri di rs^i rt •# ' re

dpl'tal do BMTOM m i's<«to>. lu n o " m
maMi ••rrtaeot, 4a aeawllee prairo ma

•b êtt.
(Â nwn).

uni, uni» iiinniTnii»niinnTi.Tiiim|n>inmiT'"l"i'1'"»l"i'l""K'"l""l»"l""l'"'ll"ll""l""T"'l""l""l""l"nr'lLl'iJ)
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TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BISTM
«I / « • par i * «faj JV

Le vapeur aurais RUBY
charger, à Bastii vtrs le 3 Jaovier

Pour GÈNES direct, les ports d'EsPACNK,
LONDHES.

preuBDl marchandises sur counaissemeut direct
ponr ANVERS, HAMBOURO

et tous les porls d'ANGLSTKRRK

Pour fret s'adresser à
Arthur C, SoutbwrII, Baslia.

EAU MIMltAI.E NVl'UKI Li-E
Fi.nnuu[.vf:us£, ACIDULÉE GAZKUSE

D'OREZZ A
nQ) SOURCE PI AME (&*

(tarie UtemcAe)
AUTORISE PAU L'ETAT

Eau naturelle garantie absolument pnre sang l'emploi, poor
sa conservation et sa mise an bouteille, d'aucun procède chi-
mique oo artificiel.

HE PAS CO.'ito.VDRB A VEC LA SOURCE UePA«TEHE.WTALe

DIRECTION et AIMIIMSTKAT1UN :

8, Place de la Madame, 8, PARIS
Agence grnéraji; pour la Corse : •fau.tla», 9t Uil du f*alul*

Urpélm «s Frmmre ri * I tlrattgrr
chez totm les uebiiants d'eaux minérales et les principaux

Pharmaciens.

L'AMARO.MATTEI IfaS»
M mit mm» mnm it HIM'UMM mtm r( lt!a]Ci»

Voulez-vous
de la bonne bière '

% lu Bfwawerlc Ummpturkm I
Place SaJol-Hicol»

Vtnlt tn fnt tl tu détail

VIN ROUGE JïritZ!
to lendu franco voire gaie
iÛ litres essa i : 5 t. Euvuy.
mandat poste A UrÈdal-Fleoi
a MoDligny-Leocoui) {S. et M.)

M"" GEOKUKS
D e u t l a l e

a I honneur de prévenir sa nom-
breuse clientèle que soo cabinet
aïs Boulevard Pauli, U, Baslia,
sera ouvfrl, du 1 er au 9 de eba-
que moi»).

C48INET PriAQ£RE

SÂBATË

DKNTS & DENTIERS
{Systèmes perfectionnés)

OBTURATION
ft EXTRACTION DES DENTS

sans douleur
iA, nu de l'Opérm,

mr SABirt«n.onn ,u , fj, p i.èT1Blr

•altra M fard* c«atr> sartaioi itairli.

TPLAITCHEBT
onos, PLATS *m*m*M -«ssV

«*• M A R Ë O H A L

Ciiaux A Ciments, FI&£rm

Ch.

1/ O tl J\ O II V fc A

Source du Cli*

LA MBILLEUHB DI

BSSINUf ViC

Recommandée
tous tes Dot innrs j
les maladies da Foi-
de l'Estomac.

La |»las ricbo »,;
carbonate de Boude

Dépôt général: 3fd|.
UELPINO, nègociar '
H;,BHa, B* Paoll, 2î

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction & Administration : a, BouiÈvwd
MATTHIEU OL1JAO1HBB,

du Pmi«I>, Baatla

Donei» sont pajablt* rj'avaiKM «t reçu«a ani Ruraux du Journal.
1 fr. — RêcUnics |3- pae-), 0.75 — Diverses. O.30 — Judini>iw, O 25

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMt.NT (PayMt tamw)

On n« répond pat d«t n

rmleric MCUN1KR, Di|o
FAIiitKjtE b£ tilltftOES LlQli.

l» N.M IWMTIITI I

CASSIS MUGNIE
APERITIF MQGNIE

ABSÎNTHE MUGNIE
BIGARREAU MUGNIE •M AN VIE,

i ™ ~ \ HISTOIRES CE CHASSE

, ±__g

Après les rbro'.i rnea de» |ran ïs
foormui pariiiens: LeJoamal.tEchir,
l'Echo de l'aris. le Gaulois Je Soleil, et,.,
la iepulalic*n de rURAUNg, ce magni-
fique al!i.,B/ .Je m^iHui, qui par aa u s -
«mblaoce li..p[,arjl« avec l'or a été
baptise du nom d'Or nouveau n'tsl
plus i (aire. Ld D:reniion en FraDce ,]«
I AOSTHALIAV CULD WATCB C°, a éCOulfl
en Irois mois vwgi mm» six centa mon.
Ires. Le mn:.,le imarl * remplacé la
montro en acier, en nickel et n:eme la
mcnire f n ci , r,ar le clminomèt.e el la
chaîne nomnietto en tralmi. l.'Oralme
«81 donc l e u é U â la mole cVst le
dt imer pifgiés de la «cieriM, i w l le I
mi'tal lie l'.ivenir. four repondre aux
mi lier» de d*rn;,n les que nous rece-
vons, nous pub lona le tari! Je nos »r.

Il ru 5 p.tttt.
CauTtrli mntih o,

tutti .ichM qu'un
•r qui «autrui 7.

• Hue (17 fr.ai.flti,
»«ti« i» ut»« «a

536 h. 1 «lui tf* t*
e*U?cm n i . lM.efa( (girtoi.. «41 tt*).

L'étui d* 6 coûter!»
L'ituidfl t * eu il iln

l> «iiHère «9 pria
L'étui d* 6 euiler*»

euillsi* 19 rrigni
[f'sfurn trtiiliqufi

• »elftutD*.
>» • uh (p«rJi a*

l car* (poids da l<
M ) .

dlai t i . l» sur Ie>

IC1 tt,

80 fr.
45

18

I t

Ir.

Ir.

ir.

GBAND HOfEL

DES DEUX MONDES
32, Cours Itvlsiir.d-, 3a, MARSEILLE

J. BOUC&BD
PROPRIÉTAIRE

Asceaaeur. - S.ila de Usages. - Gatçon
Courses. — fél^h

aDBHIBOM KADIO

des Rhumatismes
gmr U TnaMmaat da a. p. Drtr.yn

GRANDE-TRAPPE

Grr
itt.

tt, 3 Uii b itùr*

<l rigtei 3|i uni

in>*i »NM que* d'ioîliilM i . . .
**rli(parpifC*>. 0,W
Expéditions franco à la réception du

tnanJal-troste. Cootre remboursement
frais a la < Large do destinataire.

Adressai toutes les commandas •(
tords à M. A. E. Roux. Directeur Cou.
liotntal de U Sociale, A Houen '-Seine-

Noos rappelons a notre clientèle qm.
non* rtmboorfona inWgra.emeDl tou-
tes ra-trclHndUes qui ne seraient
i son entière satisfaction, i la condi-
tion qu'elle* oooa soient retournées
franco dana Ici 48 Denrée.

(Vetl la où l-nt, ironFe »,)n, eoi.lre-
att l# roeilleor chou d'titolTes t firat d
laillenr > poor la raison d'hirer.

Af. Simon Daniani inrits sa clierjlè-
le à 8>n reoiire compte.

Un Nouveau C<mp,*r do lool. „ , .
mitre nnrqu, ta alUcho a la maison

I c p"bli« p^,,i tlm ,a, Savoir . lui
r« KUwfacliem ijoe jsroais, ROK aa poi..t
de ÏDO ne u Ctnpt, do dm, e|(

M. llroeclnni a l'honoeor de préve-
mr le pobhc que son boreaa de ma-
aeigoemenu el de placemenl, de do-
nautiques, lerres, mauous, aaimauz
fsi miné roe Napoléon, 21, 3e étage.

L'agence prend des renseigoemeau
Irta séneoi sur les personnes qu'elle
(ré^eitle

, »<* li' |>los exquis entre tous.
Annie ifci rues Miot et Napoléon.

l/ESPÉKAXfJE
UftB^mç anonyme rCa-sa
ces et de r^a'Baraoces

* prime* (lies
contre l'incendia et Icg aeci.
dent*, aalortés par I'ETAT 4
réaliser .les asscrances contre

accidents du travail eo con-
mitedeU loi dn9avriU898

I.K MIEUX
ciapisiir B'isiumicis ruttmt

am L* »IB BT L'IKCBKDIS
Fondée m fSIU

Foods réalisé* : 9O40 milliona
Valeurs assorti* pocours:

• O O millions.
S'adresser a M. (.IOH0AM.

noUire de la Comfdgaie
Pn*«nï, • B«l,a, 17. M

APRES CHAQUE RBTAS
PN,TERRE DE UQPFTTR>

BENEDICII

feMONITEIlR "- tr ï -r
l ^ y T n / J l l l L l ' r \ ^Ï clgareues,

•aetnn Après ane fatigante journée d
Ftrii iwo cbmfl|noiis venions de faire hon̂

*—*" near A l'excel.ent repas de BH
daoB le joli et cor fortable hôtel de
Vizzavona.
V.Groapês autour de la table de-
•ervie, DOO» éprouvions on bien
être et ane dooceor d'inliiuilé qae
POOB (.rolongioca.

Corses et t'untineotaiis tour
loor tacoDtuient lecrs sooveDira de
ebavse, et la part d'eirigëration y
était uaet z large. Mais, comme, ces
paovres petits mensonges et aie o
craiotitB et modestes comparas an]
récite afnrœ^s véndiqnes, avec no
impertobdb e aplomb, par deux <

DOS hôtes.
UU. Lacoqotz et Cabantoos

étaient deoi joyeax jrjmies i
poor qui la vie n'avait aucune sur-
prive, lia DOO» narroienl les episo-
daavde ebaseea, d'ini>ri>i»«mbldbUi
pTODeases qu'ils avaient accomplie!
tftAfiiqae: masoscres de lions, h

^léfhants, (-antt.èreê et par
ème des tiibus entières d'au-
iphago, etc . .

Le récit d* CES terribles héca-
Itjit.bts iioos ironvait d'autant pins
•Cf f>tique8, qae ces deus tranche-
tooniafi' is n'avaifnt jamais pu al-
ta Indre on lièvre ou une perdrix
depuis les cinq joam qoe nous
cbaaeiooa tt.Beœblt>.

Il «Et vrai qu'ils allumaient h (ont
propos qu'ils ne voulaient tirer qae
le gros gibier, et qu'tn Corsa, ils ne
H meitraient en fiais d'ailreaae
que pour le mooflon. Moia ces
maudites têtes devenaient iotroc-
tables ; elles se dérobais", aoi

des intrépides Gascons, avec
coquetterie
ble, en fam ni

nous écoutions les
fabuleuses et dilatâmes aventure»,
daDB lu béniilDiis d'om; difteslion

'- F*CAHP
util broténict

agréable. Les Corses rient raru
ment ; mais lorsque l'occasion a
prête ils saveut prendre leur boom
part du tfi.eli.

Seul Antone Casanova était rosi
silencieoi t t sombre. Stefano S,
son ami intime, l'interpella: — Oh
Antone, tu es un rtQ chasseor, con
te-Doos une tisloire et quitta c
Irigle visage.

— Je ne sais rien, repiit Anlon
Casanova, et j'attendais qae le ré
cit de H. Lacoqaez fut termin
poar me relirer ; j'ai a voir uo pa-
rent 1 VIIZIVOOJ.

Lorsqu'il fat parti, j'interrogeai
Sanli et lui exprimai moo étonin

•t à voir un homme jeune com-
me Casanova être tn morose, — I

d'une érudition rare, dia-je, e
lorsqu'il veut se donner la peine di
causer, on a grand plaisir & l'en
tendre C'est a croire qu'il pesé HUI
•ai an lourd et douloureux sooei.

• C'est bien on lourd et doolou-
reui sonci, teprit Santi ; An loue a
ane délicate^D« d'âme qoi lui fait
nenlir les heorls de l'exisleiice si

ondemeot qu'il ne peut en gnè

A vingt uns c'était on joyeui
garçarij A l'esprit vil et ouveit. Ses
«Iodes avaient été brillantes el il

t noue de» relations dans le
raoode des lettres. Poar lui, l'aveuir
«'ouvrait brillant, mais, hélaB I il y
a toujours an mais ao bien d'ici-
bas, Antone était beau garçon
irand, s Tel ta, la démarclie elégan-

le, portant bien su lioe tète, les
feux noirs et ardent» oembldieot
iluroiaer ses traita d'une pureté
emarquable. La dunanche, sur la
îlace CJQ Diamant, tootes les belles
LJiL.ciennes n'avaient d'yeax que
our lui. Par une falalué iaott.a,
ntone, indiDèrentà tant d'avances,
evint amoureux ioa d'ane feaime
lariée plus à^éâ qae lui.
r Ils s'étaient connu» enfants:

itiieot ce ces souvenirs d'anirefoia,
ivoquès eosemblti, qui avaient fait
mitre un sentimeat de plas en
i!os tendre ,' Jd ne sais, mais jn

ûuviens des mortelles appré-
leneiooa qae je ressentis lorsque

indiscrétions des voisins m'ap
irirant les fréquentes visites d'An

a Marie Cruz/.mi. Le mari pat-
luit pour une espèce de brute in-

Je ne cachai pas mm craintes
mon ami : mais lut. d'ordinaire si

aimable, fronça les sourcils et ré
pliqaa qae sa conduite ne reg
«fait pti sonne.

• Je ne renouvelai plus rues con
seils ; jâ me promis seulâmeu: di
surveiller les allures de Crozzi
qui rre paraissaient suspectes.

> Un soir, je le surpris en mysté-
rieuse conférence avec son frèi
Domenico, qui é:ait faux et JÛ'J
nois comme lui Je fus étonné, car
Domenico était an foioucbe paya;
na venant jamais en ville, et le»
précautions doot il entoardit soi
arrivée} Ajacci) me firent crafodn
qu'il ne se tram.lt dans l'ombre
quelque louche mjcliiitation. J'e)
avertis Antone qui, toujours incré-
dule, se moqua de moi.

Le leo J«inaiD malin je vis arri-
ver la petite sœur de mon ami. Kilo
balbnha en saogloUut que son frère
allait mourir et qa'ii m'jppelait dsus
soo délire.

J'accourus en tonte hâte. La
maison Casanova était bouleven

vieux père, sa tête blanche in-
cMoée sur la poitrine, se tenait un
mobile près du lit d'Antone, de ce
ils qui avait été ^on orgueil et tout

son espoir.
Le malade était en proid i uoe

fièvre cérébrale, et le docteur uVjaait
répondre de rien. Le* jours et les
nuits passèrent dans cette aniiéLé
itmce, j'épiais une amélioration qoi
t t nous donûer le courage d'es-

pérer.
r La lièvre était iateuse, el djna

on délire il ra'aupeUit à SOQ a^
ours. Souvent il réclamait son
oignant, et sa main le cherchait
'bnleraent- Je me souvenais de lui
n avoir va DD que sa maltrunsa
û avait donné ; il y tenait bejo-
zap. Une certaine devise gravée
ir la fine lame, donnait â Antone,

lorsqu'il la répétait, an petit air Je
té, dont je l'avais pldwaoté plus

l'uoe fois. Il réclama cette arme,
pensaiB-ie, voalant m«ttr^ à ses
:oiàs un objet lui rappelant celle
la'il aime follement. Les malades
ont comme les enfants très fJlbleB,
m n'ose rien leur refuser Je cher*
hais tniDniieuseraent l'a fine, mais
Ile ret>:a introuvable.

!• l'en à poa ld lièvre se calma, le
lélira disparut, et noan saloi ne1*
•?cua aoupir desoalagdineni [a il̂ i

1e ce Cdoclio-nar. Lt traujuillité si
:bérement reconquise fat de courte

» L'éUt d'Antone avait été si grave
d m'avait absoibè si complètement
que les noovailes extérieures n'é-
taient plus venues à moi. M
(na première sortie j'en fas accablé.

» On me conta que Crozzmi ava
été irouvé mort dans son jiMin
son fiôre Doioenico morteilemai
blessé, et soprèa de leurs corps u
poignard très élégant qui avait été
reconnu da suita poitr celui d'A.
tone Casanova. Quant i Marie Cro/.
:IDI, eM« s'était empoisonaée dan
la chambre. Avant de mourir elli
ivait écrit. Son mari, disait-elts
iy*nt appris sea relations avec An

tone Casanova, s'éUit jaré de se
venger, et pour être plus sûr da

:«», il avait fait venir son frèrt
Alors, sous la menace, on lui uva
fait écrire à Antone pour lui ils.

•Hndfz-vyQB poar U unit mèan
Elle avait «nsnite entendu soo mai

son beau-frère comploter de s
tenir dans le tond da jarJin pour sa

: 4 l'iniproviste sur l'amoureux
e foiguarder; le coup sérail

prompt et la victime n'aurait, di-
idt-ila, pas le temps de pousser
soupir. 1.) jTtune te m me

malt son atrucd tortire m jra!e d'être
dans l'impossibilité d'avertir son

car elle était étroitement Kàc-
déa à vue par ses deoi bourreaux.
Elle ajoutait que cette déclaration

il te avant de mourir, devait attester
I|Q'Antone avait été attiré dans un
gant apens. Si, grâce a soa courage
et a son adresse, il était sauf, il m
devait pis être injuria. S'il suc-
combait, rd qui était plus vraisora
ilabie, s. s pareuta et sei arm.s
evjiaut le veti^ar. car il aurai t péri

* Ella s'empoi son naît poar échar -
cr a ta honta que tous cm triples
vânerûanu Earjient re|i,-l(r sur

elle.
Domenico Cruziini ayjfil reçu

les soins d'un docteur, appelé par
• voisins, reprit connais an je
lis son énorme t>!--5 4iire a la
ique devait ra^i leneot entraîner
mort. Lq coiiitmmaire de police

ie hâta de le questionner.
> Lorsqu'on lui ddiranidsi c'était
n Antona CJSJOOVJ q n l'^vaii
ppi et qui avjit tué son f.eie, H

réponlit un uni larouche, où l'on
sentait un déair m njvaH dd vac-
geance.

Ceux qui entouraieni le b'tmA,

prêtre. Lamouranl tremt,:,i ah
mentir à Dieu, el >l-v i-n l'i
avoua que les vraia co-i(iablL^ êi
son frère et lai.

> Lorsque Antnne fat r< l.il.
polies Ht un semblant IIVIMUI^
i! y eut une ontonnaEic - Ja

.lu H'

ii, la
!•; et

i Mon ami est resU>
loin de la Cors« ; deput-
tout est oublié, mais IJI n'uuiili»
pas. Son à ne douloure'!'••; yn- de
les altras du ce duubls m^urUd m-
vûlontaire. »

— Kh bien I s'écria I.aconiL-zijui
jusque-là avait écouta en siltuce,
lour de force mêriioire pour un

con>. Kh bien ! ja ernyais les
Corses plus cr.ïnea. Eu viv,\\ ijs FJ-
ions p'ior avoir lné'ldux nta-iv^ij
ajeta, c'est la paine ! Moi, i m'est

arrivé bien plus tort, et jn n'ai
point sourcilla. C'était en Alriqie,
d4(is la vraie et sombre Aligne. Je
fus dans la Uiàto nicessitj Je tuer
neuf ou du.. .

— LiooBtinterrompit bruy l'ii n ?D t
son compatriote.

- Dis lions, reprit i n lifinb^-
biemeot là Gascon, j'rfi» .ivdis ta5

nie la ville, m IN i;eU naco nptd
i ; c'est de neuf oi lu jntlinirJo-
ig^s, daa honiinej tojt 1-if.idti).

m'apercev'iint i's s^ précipi-
tèrent stirmoi; [•? l^s r>i-e> sins
braocher, qu-^lqu^s suvi^e*, Itt
ne peuvent m'etlcdy^r ; (.r̂ n-4-i.lltJ-
meat ja pria une d^ mes *r an$, et

Noas allum.it.es nos i.igirette»
pour savourer U nouvdle ^>^s:on-
nade qui débutait m bmn

Après avoir éouté émus ld récit

e rnJiidjn-s allaidiit lu-i^^r est
Iteiidnssement.

VAN OK \; w-u-:.

Médaille Militaire

i, mat^hnl d,'̂  l
, I'. ramp*|i*ncs,

.Ha.-, i.1.. .'.«iMttnr., I i

«7 — KKLHXtTO.N

B.U5 D A L A W I
PUA DE UTTtRATURE
fUTSt>E RECETTES ICUMW
FLLB DE Uf^UCMWttm

QU'AUCUN AUTRE
3 MOIS -1 tn*a - V\ AN U *•«•

Capital: 10 million! de francs
social : 10. rue St-Aa-

nstin, 10, Parid,
SadresseraM.AognateHOT»,
rec-lcar particulier de la Corn-
Bnie l'Eapéra*c* A Kastia 2»

" l'aoli.

ommandés

Le Genlilhomme Camp;i(|nnnt
par CHAHLFS DK |||-:R.\AI»D

4a| plamir de vou» entendr*. ajouta maja-

•hlis p*rm*tt'*»-nitii un« i|uf«tio** \rtu«
^$B*i do noua di«* T«« M l l e V«wl'*y
Miil «onUi1 «n crt1e occasion unrourit^»

' - M. 1« <-he*alier fut l<- premier de la
Amillo'|ui tomba au pouvoir d** bripand»,
••isqur. aintu que j ai e« l'honneur de le
St*. M If marquia et M le c^mlc •*
éDUTaientà I» rtu.Me. Commo il <-tail
ti*t j-i.n*-. huit ini i peina, ri fort ,o1i.
•>|r la tn'auU a lou out» «•• Wr^iiUirr
«kei Ica ChiMauf iron. . .
" — Héraclius, saluei Jonc ! .i.lern>mpit

pun« femme.
^, lont 1«« avanlap* «'•'•

h
rr

i ,• (,,. j iiii», reprit M n..biJ
(,« p.nir iinter M. Ir marquis,
rendre «oauMjft « une »*riw

rU\. l'ont le nion<lo en B,.urnogi^
«ait ce VI^UÏ dicton . Riche dm l.hâ
bel art ( :bïleaufriran, bon baron de Bauf-
fremont. - A une Cuir d'amour tenu..1 en
12H5, soua lo duo Robert U, ce dicton de
vint mimt l'objet u"an« diacufvion fi.rl
ingénieuse. Il i'ajfisaait de décider laquel-
le d'un# de cet Irais qualil*». richesse,
hcaulâ  ou »ni-iennt'W de baronni.', miTi-
Uit la préHf eoce.

— Kt que d^riUit-t on ? (Icmandn mada-
me de Bontalot, qui, m qualité de ro-
q «Hln M ra m**, go4 ta il pa rlicti li erwn^nt le»
ftubtilitlH fralantes. u chère» aux beaux
esprim des *iec,en de U vhi'vak-ne.

rement corapo»t*s de dames, répondit M.
Bobilwr d'une »oii «ûtte. c'est «lire aiser

— CliAlon triompfit * demanda H^ra-
clius en Mwriant malignemi-nl.

— Ah ' marqui*. dit la douairière avec
un aocanl de reproche, voilà une nu 11»? rie
que j aurai! «ou* pardonner. Supposer
i|u un urAipagv r^minin pui»w accorder
la prrftWK-r à l*« richeaêe, n>M-«i pas
meconnaitr* «"'M" (pesefowt* da *mti~
m-nu. «tw iWio«lf»»t «f i»t«ia. w o.-
«Ini^rmst-ment. ta un nol, qni MmbU
l'atlribol Miu^ <l« n o U * •"* f

faim obaervvT qm' je n'ai pus t-xpri
opinion, mais adressé A M. liotiiii
•impie question ; d jillenr», il s'agit des
femiBea d iiulrefoia, et fusse ni-elles con«
vaincues d'avoir epr<>iir>' une ^rluino *vm-
pathis pour la fortuix-, coU ne saurait
n anpliqueraux feroawsJ'siijourd hot. .jui,

presxe d'*n i-onvinir, meprÎMBl souverai-
nement le* nchessci, et brillent u>uti?*,
sans exception, pur le ditointeresoeEncul
le plan exemplaire.

— MathiLde, reprit madame do Bnnva-
IntMi aadreasant A sa litle, je M com-
prends pa* que vous éconliei avec celle
URnqaillil^ de sUtue I"* traits pi<{<i<i{)U
que le marqu» se plail à décocher contre
notre «exe.

Aa lieu de A asaoder au dépit de ne
mère, mudam* d« (JhAtoaupron regarda
KM) BMN «lui SOilM.

— J'awme, dit-elle, que sur et chapitre
je n'ai p#s l« moitMlre enprit de corps ;
pourvu qu HnneUmm penae du Nen de moi,
je Iwi permets 4* médire lant q« il vcMidra

autm (eaBBMw.
M*»d*«M, dans tout c*ci c Vst moi

SMI o«i MM «njtaWe, repnt Is j>g« de
i M. le nwrqBi* M io'edt|)««

t..ut .1- suik-qU'̂ i fui larrft J<< [a C-Ut

— Comme *"il pouvait y avoir i< ce cujvl
le ra.-ioJr^ doul.- •. 01 m.i dame du- JI,.[i va-
loi avec un liuu»aemi''il d i-jiaules.

— Le lot de UiuU'aufriroii fui procUme
\v mmll«ur A la presque unaninitli-, a oula
M. Uot.ilier d'un ton «wl.nnel.

— J'en étais sûre, car, qm-lle que soit à
cH e^ranl l'opinion du rnari|uî->, U- cii-ur
de* femmes n'a jamais change ; elles piv-

•ui grossiers avantage» dt> la fiirtun.1.
— Il meâfmblr.ditla mnrtiuise, qu'nve.-

knites ce» digressions nous n'arriveron*
jamaia * la fin d<" lliiatoire.

— Madame, reprit le jujre de paix, j'ai
m t honneur de vous dire que M. de Vau>
drev. qui jituail ulors daus les jardins mnis
la surreillança .le l'abbe. son précaptcitr,
tomba le premier entre l>>« mains de» hri-
gands dont leobàleaoélai. inonde. Cent
qui l'aperçurent parurent d'abord respec-
ter son jeune âge, et sans lui Taira de mal.

nmenerenl pK-ri Ju f'"u qu'on venait
d allumer dans la cnur. et ault>ur duquel
•ne partie d'entre cui avait oommencé
ine ronde forcenée, edlafeujélt-e de hurle-

m«nU époavai>lable«. A ta vu* o> M. 'e

le ro>tr de la lundi-

itorrompit le vicoiuli1 Ji1 l.a'i^T'ic,
— I.'hiatnire qae je raoitii^. mon*i<

'a rien de n*ilil.\ JiL M. l)i>l.iii.Ti.\<v

~ II para
e paix, el c

rh

p
la J j

n ditnl v
c |-ri

q
parler j trouvait lo petit mot |i-ur rtiv.

_ Toussaint (.illrt^lait un .tUimin'ilue
foquia, jVii ilemaiMli- pardini j III.IJ.IIIH' la
marquis- fl il annil ri «ir li tunilx- -le
son p.'re. EncttV .V.IWU.II :l t.-na.l M
Unix J'UIH- mam et uw lh>ul.-lllf J- laa-
tre : car le pilla r̂p do* eivt>* .ivaii ron-
monit1 presque am«sîl.'i| que cri ni de* ar>
chivm 11 polenta U boqloillo a M. h
rhevalier, et lui dit... Je ne sais si l'ose
nv poruvttre Je tvpttcr liilei-alomi-m de-

mi ces James le* pnroivs Jt* r*1 INHIJI!..*
^ La vtrit/' hii.tort.juo, m.m ,-li.r ito-
lier, interrompu le marqDÎs.'ii soartant,

li tH-ité kiMorique nvant l<>ut.
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brigadier, W*u* d t a

- . -i ilUtioua.

udaniie. 21 an* J» •

lix, M., 2* ,i.,,(io«Hi J
rni'.-., 1:1 tMm|Mi(fiK'a. J ciUlious.
Hirii.fiii.-.ni., 21 araser*., tflcarap.,
t. irtKiimJ Jula», iii. 32 ao*d« «ervic

sorv., 16cam
id., U* *na

. 1 cilali"U-

(
i l'aul, iii..21a

Anloiu A nloino-Jacque
ervices, l'i c

Andrei Charles l'i erre tiominlil , id. ,

31 ans d« servie**, 12 campagnes.

Sialelli A n U m - L o u i * . id . , a:i uni de

Marini Jacques, bripidier. 1S* l^rioa.

l.'i j i i» de Bcrvirt-n, I J riiinpiigttî**-

Oiluvj J<*an Boplist*, id., I« an» de

services, I J eaniriaffm-s

(ustel l i Jeon. iJ . 22 ans serv. « « m p -

HttStelifu Philipr*-, brigadier. pl^Vrtt*

lit; Madagascar, t.* an» de tx-rv.. •"> camp.

Pielri Dominii) ne-Marie, wrgeul-major

an l|<-e territorial, 1!» an» S«rv,( 10 camp.

Taddei Alexandre, adjudant au i:i8e

tarritorml, Xi ;ins de servii?i*s. t camp.

l'ulidori Cfcmnit, wrgflnl i U l t « w i -

pafrnie. du Iialailkin I «les douitiK"*- pr«

pos^ tiaiU-ur à Rontwix, M ans de servi-

ce». 2 campagnes, 2 citations.

Ur îmiUi Je»..-Grin:al, «para i » U 1I«

compagnie de chasseurs furesliers. l>riga-

dier .iiMiauûil des euux et forais 4 Sain

A«nan, Utiin* ik* SCTV.. â camp., 1 «il.

HOUVELLES_MlLn*IRES
M. OislDlini, elief de bataillnn au l'i

d'infantorô. passr au I2e de tnV-me arme

— M. B U L R I K M . rapiuiiie «u I4.T*-

passe !iu 1C <L-.

— M. Lorciui, .itpiuino au iiie- pas*

— M. Puilaclii, capitaine au i WW, paaw

— M. Saliwti, luutcnartl an l'.îe, pa*K

do U-dagitear »- ai ftrniM i m fta
Sur :* marché * • Utequ» la l

Atlln vmt 1.1" , la SjnJie t dt L •<

LEGION

Sont inscrits sur le txb'tan
concours de 1* Lè|jion l'hum

Four le yaJt

MM
Cheruulre. colonel du Hi-'Je.
Luvisi. major du 144e.

IVtrî, chef de Utuillun au V>.
Itwimaux, lieutenant-culunet, directeu

d arlillarie à Baslia.

IVrraiidi. m.;d«dn-major de lncUs.sc
m.decin-ubef Je 1 liOpîlal militaire d Ajac

pal de» buivaiix dr l'intendance nnli
iw u Monlpelber.

de li .mi.n. chef fo UiUllUm d'i.ifan-
ie .n retraite, recru liment, a talior».

yUVni. ,-lW d'eat-udron i 1» 1 > léffion

Service viens 1 |!̂ ™J*S^

la 1-p'in df

tinu ilr 'ii' .
IlUirc de H

it Jarl. lki

f a la soim-inteiidani'e mi
pas»' un Ft-rviie de la

.•..tiv.,i* H-If* transport»,

GUETTÉ 0£P4RTEM£NTsLE

AJÀlXIO. — N. le commandant Cor-

pour Aire rrnployi1 A 11.-[fort.
— M. le L-i-mmandant «'.«raie, ctief dn

({•-me a Aiàlihes. es! apptlé nui mêmes
foin-titiiis i A.aci-iu.

a *
SAKTENE. — M. C.tJa.-eiam, nui

mér.iirt- de l'piirtfcistirmMt el de*
maiin?» a Marwille. ,-M .<IUcln- ao Lui

AJACCIO. - La jM.li.-e Tient Je pro-
<*dcr • 1 a re la t ion de quilre individu*
qui NIIDI ks |>n''«an)(-« aulmr» du vu) r im-
Uiif d 1 UVILI"- tl v a qudquen Mjnuiivï».

Ces individu* Taisaient partie di> la
b*nd«- qui a d^vali^ les liijtiutrries San-
tiw rt S«*mcr.

L>-- mair»tteurs avatnnl quille Aj»orji>,
mt ctêt à Murwill.- . ( uiU ««ni ail,-» j.-oir
du pntdtnl J<* leur vol Mais a la suit» de
leurs «Ivpf nnc* l ' i ip 'n ' f i l'attentum de la
police a rt>' mis.- en r\eil. «t c'eM ainsi
•[•if It'or arrestation a i-té d.ridrv.

Touf le grade de Chevalier
MM.

Henri, il, chef de Lalaillirti au 120c.
l'eruMi. major du 134e.
IJaudvl, capitaine au 40e.
Casanova, capit. d'habillement au r>S*.
Stefanjieeî, Ik'ufenanl au 3e balaillor

<l'Afri'|uc
Angelini, capitaine au 74?.
IloleJli. capitaine au 3e touaves.
Pullacchi, capitaine au 130e.
CaiTori, capitaine au l'.Qe.
Chevrel. capitaine au 144e.
Fnlicelll, capitaine au 40e.
Franchi, capïbrine au 114».
Padovani, capitaine au Me.
l'inelli, capitaine an 88e..
Cuaico, capitaine au I Ï 7 * .
Vigiinli, capitaine au 13*V.
II.Khard, nflu-jer Ua.lmi niai ration de

Ire classa a la direction <Jartil.de Baslia.
Drieiiae, gardien de hatlerie de Ire
iwe i Id direcliun de Baslia.
Cianvili, portier consigne «V Ire dusse
Antilles.
Ptriarii, portier curMffnâ do Ire claest»

Caleai/i, adjoint i l'intendance dan» ta

Venturini, Anus-intendant de 2# claiw

à Vufchalean.

BimirHC-j.ollicierd'adniinistralioB de ire
clasw des bureau* de I intendance dana
la division de On*tat)lin<

lea promotion a vivantes ODt en
lie a dans ta pei soniiel du servie» vi
cinal du (lépaitum«i>t du la Corse :

Sont élevé» aa grade d'agent

m i . Iei agents vi y« a trineipaui
de 2e cUsse I g n a c e ! , à Oiœ«to.
Libéral i, à lias lia.

— S.>ot èttvès » J grade d'ag r»t-
voy»r principal Je 2e classe, MM.
le» a^enlB-voyers de Ire classe ;
Alft-Sdndri, à A j a c i u ; S^r^fl^g', *
Sle-ili i io Sicclô ; Z^»JCo, à Vico ;
et CasU Dominique, 3 CM vu

— M de M*yer. ag«i.l-vi yar d«

ag'nt voysr de Ire ch*sn.
— Ai. H-C^eti, agent voy.r de 3-.

u'asse i Curti1, *•& promu ft Id 2e

— H. Pml, Jgent #-jyer aunliair^
il^ l te cl.ti»8H, ITO'IA «l'aK-nl-vnyHr
ciulcnat. est iiotnmô agent voyer
Cdii'ota do 4^ claB5« à LJ^rviou»-.

, olfu-ier

Noos .

<1 administration d«i Ire

de l'intendance dans

Ciccistà
DI P. VAITKUl'E.srA

Bulletin financier

bMn. f*pui-JoBït'rf1!* i « uiif g ' n v l i
DM pIlTH.» m - • ] - • ' MIBMS, -«W • * -.
•n lauta' ^<-r.r-l- <|'ii-
«Mur* I « t W* 'e - t «T«
</t a l # ' W. L Kitarmrv

r» * fftl.BO U
i ille «t Ir on

> ht blwwm-:,!« ta rrtJ I par-ielt*!

Frain-«whini. olBcier d'administration
di' Ire classt- Jo !'lial>il)cmi'hl H Ju C«m
pemnit au 'te i-urp*.

A n f II, KlUcirr d ad mi niai ration de Ire
i ' U w du campement et de lliabillrmenl
dane U r* région.

Anlonelii. oftici<*r d'ad mini i l ration de
Ire classe, gestionnaire du ma|faflin H"
jrJiinsl d'huNllemcni rt de campement de
Munlprllier

CornutMit. pharmacien ma'or de Te
.<la*»e ,i IhApiia] miliUiiv d'Aju-cio

l>uphn, iinicicrd administration de lr<>
.•fa»*--, commandant la K>e acrtkin d'inlir-
mn-r. militaires,

•wrorii, uRkirr d'adminiatraliott Je
lroclaifte aux hôpiUdl miliUin» de U

>iun<J'<>ran.
inrici, adjudant «ooft-tiffieier a la 1 >
• m d infirmiers milrt«»n*i.
nim&au. capitaine a I lie légion ter.

Itattcnli. chef d'escadron, breveté, à la

EVlhumnie, MpiUine i la l.V lésion 1er.
(.urtinclii, maréchal de» li>op« t la 15e

<:ia<lu-elli. maréchal de* logia * la 10e

Fratacci. manVhal dea login chef, id
Ilenedelti, mar^.faal des logie i l i »

loiji-m ter.

CarrTelh, iJ , * l i lï<« lépon.

Agnntim, officier d administration d«
2f oLsae, aide compL.Wr i l'atelier de
. r . , , , , , public* de M- r . -U K.-b,r

Ire .-la***-, comptable i l'at«lter de tra-

Rran^lemii, «Ijnda-t, aarnt principal
i U maison militaire d« Nanle*. I

Obséqut a
da M. Aatciae Costa

iliSCOL'HS
prononcé par .U. lechauointiiiuiiçeUi

La ville de I Heltousse vient de pt-rdre

un de ses eri/ants les plus disttngms.

Il ne m'est pas possible de laisser pas-

ser cette, noble figure, sane lui dire un

II n'y a paa très longtemps qua je con-
nais le regretté avocat Antoine Co»U.
Muis les frë.pients rapport <|ue i'ai eus
avec lui, depuis mua arrivée dune cette
paroisse, m'ont permis de le connaître k
fond et de I apprécier à sa juste valeur.
( "a découvrait en lui, maigre sa modestie,
un jurisconsulte éminent. an point de vue
de ses connaissance» juridiques et delà
sûreté de je* conseil», l.nrsqu'il Hétalt
prononcé sur un question de droit, un
pouvait compter d'avoir la vérile. Un n'a
pas encore oulilir au barreau de Calvj les
brillantes plaidoirie» Je cet émiiieitt avo-
cat. E l , si M modestie, et la direction de
ses affaires Je famille ne lavaient empf.
élit-, il aurait pu aKpirvr aux piiste» IPB
plue élevas darni la magistrature.

Dans ses relations aocinlei, l'avocat An
Iniiie tlosta ne montrait toujours plein
d'urliamW, ami sincère, «dele et dévoué.
Il s'.'tail fait une lai inviolable de ne m an.
quer jamais aux devoirs di; l'amilié et de
respecter toujours lea idées et les senti-
ments de ivu i qui pouvaient ne pus par*
Uget Ira surt».

Suive; le au sein de sa Familk. Vous
trouver*-! i-n lui le modèle des pires. Il
«avait alti.-r la l*m\t à la sévérité. Il por-
tait l'amour et le dévouement pour ses en
fante jusqu'au sacrifice d« mta repos et de
sa samV. Il ne ma Douait jamai» du leur
donner le bon exemple et dana ses parole

induite. Il s'appliqi

4eui-*ndti de» secours du I J religion qua
uutru cher défunt a terni in.1 su TÎB.

Ce* choiteti, meAAk'ura, mnti devo
pasliiur des Amas m'obligeait à vous Isa
dîr,-. Klles .serviront, j'en suia ailr, j
rendre l'homme dunt nous pleurons li
perli-, dijfue de vutm esliiut- el de votr<
admiration, plus que u noblesse, plu:
que »a science, plus que ses talents ei
tous lus autrea dons que la nalure I .
avait largement départis.

Kl maintenant, cher et excellent ami,
itlli-i reposer en paix dans le sein de Dieu,
eL prier pour votre bien-aîméecorapa
pour vos chère s enfants, abfmies dans la
douleur, pour vos excellents frères, poui
tous vos pttrenl* et nmid, qui forment, en
ee moment, une! brillante couronne auto m
•t« votre dépouille mortelle.

Véritable S»voa
dt>a Princes du CoDgo

H K I (J.itoort K»p «Mon 1 DOiJ. i lier i u

'« b. l.r, r«oiaio.>;>e et 'a piln le n>ol CaD^O.

blastia, U- /.janvier l'JOI.
Au Directeur du Petit Baslinù.

A la suite du compte-rendu de la Con-
férence faite à l'ietranera, publie dans 1<-
Pi lit UiMiiii da ce jour, plusieurs person-
nes ont cru devoir me féliciter.

Comme il convient de laisser a chacun
le mérite et la responsabilité de ses acte*,
le liens à diklarer que le conférencier de
Pietraliera est M I. I , Uetali, instituteur

l'ticule d<- la l'Iate Saint Nicolas. Celui
qui a rédige le compte-rendu ait d>\

et ,-1 gr
t 4 leur inspire

rofunile

du bien,

nt dans leur
le» pre.-epte» de la religion. Aussi luinne-
t ' i l . après lui, une famille des plu* *afre§
et des plus chrétiennes.

La religion, mr»»it>ur», ne l'oublions
pas, ennoblit le c.rur de l'homme, rléve
»n( pt-nwr* pt w ( <<i'ntinicnls rt lui donnr
une trempe de carnfi^re inconnue dans

N.Mn- cher d--funl gavait CL s choses 11
les avait apprises à IW'ole de la reflet ion
U plus sériease. Aurai le voyait-on prsli-
i|ocr ses devoirs religieux, sans oslenln-
tinn. l'nmme aussi sans crainte rt «an*
rcpivt liamam 11 accomplissait eiacte.
rnenl le précepte da devoir pascal et ce-
lui de la MactilkaUopj du dimanche 11
peut servir de Modèle a bien des chré-
tien», recawiMaiBhaM aw tout le reste.
Biais laissant b«MCo«a> à désirer sou^ le

C'e»l par espril de religion (|ne l'avocat
Costa consentit a eiercer pendant de Ion- i
)tues anat'-ea lea fonctions de président <it
Conseil de Fabrique de celte ville II i
toujoun apporté la plu* granit eiaclilud.
dan* IVcamplisBement des deroire de M
charge. Ne manquant jamais aux n'-u
liions, donnant Umj.mri de sage» «vie, sa
chant mener t bonne fin le* affaires ks
plus difficile* el les plu» efebroaillées
S il j avait une mesure a prendre, qui

Btile anx inlerfta n-ligtoni de [«

établir cette distincti
Avec mes vifs remercie menti ele,

J T U m u ,

lustiltihur à l Emit de la rme rie t'Ocra,

ttaslla.

Petite Gazette

n «1 ; i i (i • -M d» «nlr. + 2 7. • i i -
• , -J •' 5 tJn'oit ^ i
Wmmltn - 7 bec-u da - i t ^

•di, 7r-;J :m. $ hattu im •«» ;6
"mu — » ^. d i autû. > K tsi

4 h. •*» aab-, Ij.

H>> ,< «Jél, ton.ri r.
•bit I* I» BMI, Mif i for'.
•H lwrdwasuc aaUn.-f 0,M.JOII.40.3S
<*li.H'Bikra tDhtmtmimmui

Le Temps

les vêpres cnm
heui es et lierais et

ceroot à 3

Buivi«a Thôtlire Municipal
du sermon et de U qiAte qui sert
faite iar M m « nulï^lh l'tironelli, CVst aoloarJ'hui s inml l qui
deldtalI.-G-vioi.SeaU I I . F U Q U I M . poar i n a iieui ,1M'|a nuupe UDI

A(rfc» la quôto, p roewion à l'in- rapiéBdnt-iiion U,
térieur de re l i se , sali.i. L i côré- Le pn^unniae (
morne se terminera pa< lu baiser p l u choisis et se compose de déci-
de l'Knrant Jtsas. cotnélisa i t ri') intertnèle.

•"• Non» sommes cenaios que loua
Au Port les Baaiidis répondront & l'appel

•rliates, «pièa les triâtesLo v.p i9or aogUis tiubu cipitaio* n ° * " l U t e 9 > «P'èa les tristes evé
Rillr»y, » 1 arrivé darjala matinée, ***">** *" '»or ^ont survenus.

BÉ\KDIÇÏI\K

enant de (ivourne, à l'effet d'ero
bar.|uer des vè frais, 'le l'aci le gi1-
liqne et du minerai de cuivra, i
destination do I ordres.

Il n été perd -i

Dans on temps oit te luxe de U
table reprend i« tous côtés fureur,
DODB o hésiions pas a reconnaître
et à recommander la flén/dicMarrattetl iâa ma- ^ ,

gasin Carrpg» UD petit porte-mon. c o m™ela remèdes li^ueui
V contenaot an billrt de bsnitit
cent fraocs. L

o p
aujourd'hui sur toolea lus tables,
au reataurout comme au dîner d<

rôcomfeDS8 ac liore«a d» j j o n u l . '» r a l l l «. <>*"» "»» P los Branla hôtels
^ fîfitAlllfl (iuhis Inu oali'ïj'i^ nn 11̂ *1 aro

Contre la dytenterie
Dans c

imme dans
Buvez cette ligueur di^eslive, elle

portera dans vos veines la vie ar-
tMnquet gm a eo lieu i dente du soleil.

Jiti 'ea le 31 décembre, le doc* ~^—^—^—.
i (idy a soleanellement annoncé

qu'il a découvert la bacille de la
dysenterie. M V T flft mg^ jmm

Voii^ une binne noarel'e poor WP M MM MM UM
nos vaillants! soldats rjui sont appe-
lés à résider en Etlrôme Oiieut et " P U B **aat *** '
dana d'aolrts colonies. * * * " ' D K " " •

EXIGER LA MAftQLJE

K 1DB IT APÉXt

i c i (.s^ineui

BOURSE DE .PARIS
3j'i.«i*r 4|

On demande

O Q b a dana ItsdotRts, on acR ,

colère là pas, les colltls de» par-
de^sos n levée: i l fait froi I : '
la première journée de véritable
frcïJ de l'hiver. — Grocale, disent
a » malins; cela sailli !

l a mer est très agitée par ce vent
de Nor.l Ouest, f l le paqiPboI pos-
Ul n'est arrivé qne vers l i t hetirea,
de eorle qob la disii ibntion dtis du-
I ecbee ne a'tsl tfTrictaèe qu'à midi.

Chemins de fer
NOJS appreuond arec plaisir que

les promotions suivantes ont éié
faites dais le petsannel de ta com-
pagnie de chemina de Car départ*-
m en U t i l .

M. onllaf, .n»pect*ar chef do
boreau ceoir-l a Hastia, •> èiè nom-
mé inspecteor principal d u che-
mins de fer de la Corse.

M Aodré :-an tel M, attacha ao
contrôle dea recettes, a êtâ proma
•a grsde de principal.

Pntronigc des Ecole» laïques

Un apffuriement da 8 à 10 piè-
ces donnant sur la plaça Saiol-M.
cota».

A wmdre
Un Joiie-Neave, pure race, 20

IOÎS.

S*ailrefser au bureau du journal.

Maison de 10 pièces, eitoea sor ;
le boolerard de Cardo, 5, deaz en-
tréee

DEMANDEZ f'AKTuUT
la chicorée eitra

MOKA. CASIEZ
S mite» hors concours

3 diplômes d'honneur « grands prii
Coulez-Bourgeois, A 4:anibrai

U

rwks
S'adrebscr aa bureau da journal. a**cir, d

Maison A.-L. Brignardelli J£,T"

•Uecturss pour Ton*
ir« in éveil, d.'iir de toat

Lu Maison A - L Un^naMetli a »««"•• n»"h=iie *t UJB. ivai* as»Di tou*

l'honneur ils prévenir sea nombreoi j ^ ^ ' j j i0"(
1
D'!BVsJu»quB'tî"Ofr'o.oaUri* «a

clients, qu'a l'occasion dea faces da t a , vinot». puiorts"*,"»!!» rait >.*.,»< une
la Ni 6\ et da jour de l'An, on troo- fcrge pan a JHB"«.D«I O> : *«• omina dn-
veru dans ses magHBins aa assorti- •«•%••• . • * • nomeiiti. .mu^otr» • • j f ,» .

roenl de jooets et objets d'art A #£.ÏÏY'«VÏV"!BJrï.!i « ï " n « ^ ' ,
des pr i t d<Tunt tooto concurrence. dillMtratiena wiiiafaDlés! Vi l i i b en

, • 4MI JmtiQer a *(.«"•> 4'* I ««TUHIÎ* I

TOUX, RIIUHES, DRDNClIlTESt J î té i ^p . ' . ' i ' " "TCU'B ^ydrTTn:

Cfl i ta sjBfflaitc i i Fiomilw
Hier soir, las membres des fa-

lilles San t oui et Acbîl'i se sont
rencontrés A Aghu. Ooelqoes mois
vifs ont été proférés de part et
d'autre, puis la fusillade a éclaté.
Lorsque la gen larmeria est arrivée
Sur le» l ieui, elle a trouvé Joies
SinU>ni moit, Constaotm .\chilli «t
an de ses parents grièvement bles-
sés.

Le? Acflilli et lea San ton i onl pris
la cainpagna.

M. le Procureur da U Républiqae
H Corte s'est rendu sur les lieox.

Mérite Agricole
Sont nommés chevaliers du Mi-

rite a>frii:ule :
If M

Hubert, chef de la section hydrau-
lique agricole, * Baatiij ;

F.strt», contrôleur au pénitencier
agricole de Catlelluccio.

Nomination
M. Totli est nommé hoisaier à

Ikstia, en remplacement da M. Tdr-

OfiffeM? f i Gé&êral hyi
Le général Voyron télégraphia t

minière ds le manne que I» situa-
tion actuelle des trnupt-s J j corps
eipé litiounaire fritreais est très sa-
liïfaïaartte. Les troupe* françjhes
lietnnent dignement leur place <n
milieu dea troupes alliées.

LA MOJtT

à nuièilui de Mm
Le Journal annonça, sous les ré-

serves les plu» eipresses, ijue le
bruit a couru hier soir, a iJer.in,
que le maréchal de Waldersôe au-
rait été tué par un ofticier d«a [rua-

LA GJEBRE
AU TRANSVAAL

: i RÉVEILLON
'â la population
i»"S 1*8 cercles in lustrie A
iièa ÉII.U i u nouvelle <|uu pin

irb raines sont en lummagâes el I Mme A. CULUV1B1M, |.ro,.rié-
laar misflen^titertr.-tD^raitde'* taire du Grand l lù el il huroue, j

. i . ,e •*.* ron^ i t rab l -* «>'t c iuut fJionnL'tir de préwvui, »a •>'.!• lirvuM
aussi. Jantre part, u je u guerro cl ienteiiue comnieli-siiiiKWuri'iû"
»é ̂ S ^ d ^ r ? ™ ^ " ^ * * ^ " * '>ieMeS' "n I m u v e i a d a ^ •»-" l̂ 'rf à"

° ' u £ « £ « " # WéMtminsUf assure I * # I I P
1
 d e . r * " m - r ; " " 1 :"-rl>-

que la nombre dos lloer« qui ont m t > m l l " **"** iraiA^ " l !'• ' ^ ' ™.
eovabi le Cap dépassa lU.OuO. Hoiire», tiavioli, AK-ii.s

Soupers sur cotnmaii'li.', i l.i cirie
et à pris fi v*.-

Prix très ml ' iw

goéi is par la Lénitif au I.fturier-Ce- ^ t
rise, Etatra^lii, pharmacien. Place »'» t i i i

, Bastia. pr i l : 1 fr. 50. Vtalawd

Bonne j't ment
A vtinJro dô ïoite jolie joraeot,

bonne tiotteasfl.
.S'adresser aa bureau da journal.

Vieilles décorations

n ; Lu vo PBs

Lee Bill* maoi

p^plabuni»

n; (,b«a« •mbulsaoJtrs.
Uo »n : l*arn, e fr. Dju>r-
-a-igsr. » tr. - L* .V .Mc .

Un «xiiôieiaii a Du n pris des iè- A V E N O R E
--lions franca.se» et étrangère» , ^ ^ s û r u r o u ( e SttiontÏ9t

d habitation avdc j i r l iincieo
S'a ireeser aa burean du journal.

I es électeurs de l'arrondissement
de Mantmotillon sont convoqués
ponr le -27 janvier 1901, & l'effet
d'élire nn député en remplacement
de kl. Demarçaf, éio sénateur.

U SAKTË DB H. EKOSER
Le Daily Mail publie une dépêche

de l.a l U y i annonçant qoa le pré-
sident Kroger, atteint d'une bron-
chite, eai très fjtigué, et que les
médecins craignent une complica-
tion, parce qne les forces s'allât-

U MORT D'AGUINALDO
Le bruit court à N«w York qa'A-

gninaiilo serait mort dépens plus
d'un mois.

de Russie
D'aptes le Siècle, l'Ambassadeur

de Russie à Paiis partirait prochai-
nement *n congé illimité.

L* s Morts du Joar
L'amiral VAron

l* contre-amiral VéroD, ancien
attenant. Revenu aODoeU500fr*nc8 I fténatenr d'Illeet-Vilsine, est mort

ÉTAT CIVIL s =
resser à .v.< avoué.

Attaque
de convois anglais

Lee Roera déplownt la p'ns gran-
ds activité.

La semaine derrière, dans la
Transvaal, chaque joor ils ont alla*
que des li-dins, deB convois el des
poeteB isolés.

La marche des trains ne s'tlïectoe
plus ,-;ue d'une manière irr&aulière.

Us habitants du HechaaoalanJ
f'jDt cause coiDfnone avec lea Bners.

Une dépecbe do Cap dit qoe les
voie- menacées Bont occupées par
des troupes anglaises o:ganisée9
Cùinme celles des B.ers, avec peu
de bagages

On asuore que les Anglais font
parvenus l recrotar nne wériuble
armée de 10.000 irré^aliors.

Les reoforfs
Les dernières dépêches du Cal

aunonceul l'arrivés du cuirassa Mo-
narck, qoi a rtébargnâ plusieurs i;a-
oons et des troopes destinées à ren-
forcer la défense locale.

Marched es
Les Boers marchent dans la di-

rection de Wiihslown, au Nord-
Ouest de Fraser bu rg.

Plusieur coraroandoa ont été si-
gnalée dans la Gréqualand-Wesl et
semblent avoir pour objectif Cri-
qaatovn, qui eal eccupô par les\n-
glais.

La situation au Cap
La presse anglaise insiste tou-

jours, et de pin» fort, sur U gravi ô
de la situation «u Cap.

l^Daity Telegraph aaooDce qu'âne
force imj.oftaoifl buer est signalée
à quatre jours de marche de Lape-
towa.

Le Daily Mail dit que les Boera

4 » IM ËiK _» i v M M f c

Mme Veuve l'revjsli, et sa (itle,
•rient leurs parants et amis, de
vouloir bien assister a la messe de
ortie de deuil qui sera célébr.'e

aujoord'bai sarneJi. k \) heare*.
en l'église paroissiale Saint Jean-
8apliste, pour le repos de l'âiaa

U l l » Pau l lDa P révos t !

G£OK\TA co\nrs
Expéditions par colw pu-Uui

Ernballage soigné et uraîuil
\. P. PADUVANI, expôiitiunaaira,

7, route dn Cap. CaMia.

Filature de

i l , rue Lepic. Paris, off
Demoiselles et Messieur ail
religieux, sérieux, facile e| propre à
faire chei soi, rapportant suivant
production 50 i 80 Ir. par m>is.

AVIS
A la veilla das fôfes M. SIMON D.\

MUNI otTre on assortiment incom
parnble de vins Iln9, lîorleaai
Bourgogne, MaUBa, Ma 1ère, MarSd
la,Porto, Greoaehe, Fronlignan, cap

H. HENRI BARSANTI et f:ie, fil a-
tears, achètent les cocons a des
;irn très avantageai pour MM. les
Elevears.

On demande des apprenties ou-
vrières à U filature. S'adresser ao
bureaade la direction, Port Neuf,
maison Bertin.

Grand Entrepôt de Son et Re-
passe, HH.NRI BARSANTI, .Voaveao
Port, Hastis

Corse, etc. de Champagne
• Théophile Roe.Jerer et ( is » Car-
te d'or 5 00, Carte blanche extra
sec 10 fr. avec escompte poar I
acheteurs en gros. Plusieurs autres
marques du Champagne.

Toutes sortes de ligueurs sut li-
nés y compris du Fochintj, luntt

de Ithums et Cognacs, lin
Cba-rj y compris
Eau de vie lu Mirador vemlue pré-
cédera a en t 3 fr. Id bouteille à -i
Cbolt immense de cigares de la
Hjvne , cigarettes de looles pruve-
nauces et drlicles pour ftimeur. La
11 itsou angle, rue Mioiet Nafiuleoo,
se recommaoïlo pour la supônoiité
de sea proJails.

Lea gêna soueieui d'avoir do bon,
des produiift irréprochables soit e
cigares et tabacs tout aussi bien
qu'en liquides, ne ditivent pas faillir
da s'approvisionner k la maison.

Angle des rnea Uiot el Napoléon.

el 4c ViticH
t ptr MM. LillIU Vnkm

Qd cboli a'iibr« iio t ert, VQJ:>
trï, Man4tt\i,iet*. l.'l remuera, v
xoiciiL ri rt'a&rimei I, eic.l &

Vttlet pépinière», t'g
lur Ki.Mlrlf Moaikol.
t «anlpeliler; alaa
ioJ KO k Je dioi i n
»t Ho, tidilj, K pirii g

da NantptlIiBr, l i ioo< J* Igr

r It , tt.t t,U

V,n. t •• K •:>

lELOUTIRE'
OH.FAV..

Savouavrie Corse

Fabrique d Togn
Bureaux: tS, Uonlctard fao!

AVIS
M. ViocenN I I , cède à parlir du

1er jaovier l lkH, son fonds de com-
merce de patlumerid et conaervea
alimentaires i M. C.uidi Henri.

recrulent des rer. forts iinporUnla huiUine.
Oppositions, s'il y a tiea, dans la

IJ SittfflmfleUir r'
oo»HBf*b'o«l i.ert- i

33—FKUILLETON DU l ' iTIT I*A8TIA18

•taol Itrrre «mpJ
i Jc iDMlUra, tailltBM,

parnâm. il ^ r la brèche,prpBipr s
apjwLe au t*iu.ia;nagr d* tom. le»

f»<>mbr«« .in Conseil ici présents. Tout
drrni^rement encore. p^nJant que sa ron-
ladif J'ohligml à garder le l i l , il * dp-

I mand* a apposer sa nignalare * an« deli
I iMratioa <pi iatérctM an pin* haut point

us meiiibi «a j o cotui te «un l
s da vouloir se réunit le duo «a-

che 0 janvier k 1 heure et demie da
•oir, rtaps la salie da parloir do
Lycée.

Ccmmissariat
H. \.uza*», commissaire central

da police i Itastia, est appelé aux
même* fonctions à Agda.

M. NdDqoelte Armand Krneal,
commisaaire de police de 3e CI*BBO
m Agde, est nommé commissaire
c«rjir»l k Bastid.

Sermon de chnrtlé

Une asftemblee de charité aura
lieu i Saint-Jean, demain, fête de
l'E^phanie de N.-S , au profit de
l'œovre Ju Sacerdoce.

• la ^orI 4* p
| . t - t , ,,,, , , , A f i b w

'- ESPÉRANCE
par GASTON D'ORNOT

Mft «.«. - drrr». * . h . V^ i . . . . ; ' B ' l EDX"Ê«e PARTIE
— - - I.

Tribuoal de Commerce t£jÊUit*Bl '* mpn '*"'' " (ur';r '"
de iarondiacernent de Sartenc *«,,)H Fr,rc,!, ,eii.oi

Dn JDftftD^Dt rendu par le I r ib i i '
n*l de Commerce de l'arrondisse
ment de Sartene (ikirse), le 18 de
cambre 1*100, i^, ,t.t M M0 ,

A été eiirait ce qni soit : s^ , lt iomtBtt ,•
Le Tnbanat faistot application nr.aBti i>>tct n i »

des dispositions de l'art- ^ da ttr IH IS painiarr
CIMJ» de commerce, déclare ctôtn- ^ A f iD , , ( O T I ' l ( , , , , r l Mg.\tr*t,i v
rées lee opérations de la faillite Ni- u«*w-Mritd n-*r.b>» qottqwf rtma<
colai Jicqoes el liepocci Jean-Mi* «BeWarrt*, R»iiao« >oatda> i •*• irol*et
chel, oâgociants A Sartene. Dit en baa»e* tarin* ira** d<itis ailebova:
cooidqaence qiw chaque créaocier ^ Uadtauio mu,*, i'twm\ >• ntomn
rentrera dans l'exercice de se* ac- f t rrV<iqi«. I U.I ' *B finr •«« <« (bl
tioos individaelles sar le» biens dea * pvH c i,,
débiteurs. »wi»ln «o* Mr. lal^ci'a a irs'trts i'

Ponr étirait conforme ; « * fâbi t i Abntd
U tirtffierdv Tribunai, |«u i r« titaii.r l l u . s . »>• .l.r,

S. M. SUSIUI, («îAllwHMai, dt b(M i ttfém li m

I ( ' n dt baron

l>è>t. \t (rép»M

il t i trtaiera i lOLlerraln jo'll tot^iiri d«
P<m4rr. La* gitoutt (lui f i ) oecs.ée i • *
't*l*ndi« Dt tcrioni pu f fl'tiotr cetnnl! <ft\
doli * r i Itar mon ttrulû#, mon ttltoj • e
q i il Htourc Jtj* a I ' H I D C , c*qoit(H-fêtti
• r i hi.nmrl.

II doaaa daa ordrei.
[ î i iu*uni »pi*., lai Ar *bu i ' 4W#oi «o

poatHnl [o*j >an !ton trlf (Hrij«Dn. Sdr MB

liai tetrèë, nadis un* imt BD lalra point pit
l'oe-Bfe * . J O barB.Bi.

La upitiloa I 'J iroatpt.

da ta rd 4 iMMai *(#ll impoulbtê n li «o • • •

i lsi», êm mima Irsi.ot, ttoqottut bon DM*
• tas* 4« plu tt da blcbei uaawat i a * * tcr
wlaa sa plat dt ii moni»fn*, pandeol qs«

•lirplenai I tnilt MiJjualBtiit pour (oa-

loilrui, d M p#*n brllUairc
du jiaroéu tlièbrM. •>!> ja D« trou p
q«« «i i ho», M >al«i | reteo:é«i da la n t

I *at T » I , I M et-firrri
ttorrr l'an*

da nufbtsrMi tampttéi aa bit <JM k cbd
Mri'iK el 4 '• foulMiSM qa*il te éproat*!.
C'MI J » l qai pa«<lani <r*ta ,#, r> 123

(35 Prirçalt
eoD ra*iig -d

Mllt lluniD

lcj«eM'b'«.
BMaitloai «b

j
^ q t>ili< AalrlcbxB*.

M 4 ili BB tari r M ) M ( , b « t

i tille *UH b'ea tan.ùt» *t !«

Ja&fri, Mqal a '4a i ipul«u

qiM du Art ban, q«»l

da <Q*rab.>a
A B H I loaWi I*I i

a'iviirni pu 4ie un i «ndoaaijgM li f i
reJ»aif. En plu d'an muita |, | M aauii i
pH«irs«.-t het (ooMrelttpsr aa«M<dai* Maleci
toablm IOB* 1rs chorsrMies d M Ar.bn.

La*ltMii<a detéBiil crlllqw.
L u H n « )'i,i«iMl«ai avid. On wmaliii

l « «MiMttiM qal waleai el la BOI brt te
•rail rtsirrlst.

Bè>r*r Jim la a»rsbJ«i, »'tj»ni pas 4 (t.ta-

« M T I I I I* Ha ; B M ja>u , M p i a < B f D t f , B .

ftl«CMlll ll fB»l l (>.

• • I * «•• psatwi w toarafs. >• Mtwpeir
M II fcrs«Mira cooira i« ooatbr« t

Lu ibilh««iaui>«»>r>fc'ilM< iè. i l t a M i i
•Oi HH •ttai.lalt, t U R M 1 H I*M «nHOil

ion» lei.rt|iMi m îtia
çon *|f«oii*e I* thtt t
O t l la insir en* Jo

U'Mj>lld'B0«

w'ii « a»

fii >n mat U

Li hwH l( cipliina donne d# oo«'
orirpf.

— I. (eut totort J'mlituer le non b »
raaps ds Isa. t ir c'en la li.i 1*. uunli.o

LuMttil rfcoaaovnu io«><nri l . i rbeJa
rftié des Anb-j; i« Pfi, c , ( , CVDta *eai Iwr
u r f Irold.

l'eadaat qaa I M b«rn«ai ItnittU • • d(ro<«r
.(Tan oa ,>ivî  tom la iinula<r* de i'n»n«-,
Ab lai Ah Eflj U;i è o («ci le r*•(• de uia *t-
n * * , poli 11 ( il aopelir I , hiiM.I btn Ablal
qui do 1 m«:l e 1« fee 4 11 poadi ère II»P'O.(
•«• , aaisl »i rttbtt pré.», mm 4»i délier
dr •• tortb Bii«Ofi, I M wittott att .'ordre
de •'éloigner en loaia h4 » Ja pwd U U Cvl -

Ëi la icrra d'Airtqaa a
niotUB! do »»ln»,»oo V
t M j à l i r . i r w s » , ) ^ f

a yMttH, po«r
a>« M ion E-n».

t iâ 1« Ar.b-i rrjwaa peu mt » *„
pl«J d» B M U N M , M ta* J» raonttlcr -ca,-
para», B'dofaMt pr*clBtM«a«fl4( « !• u -

pinina L*!)è-r« Iei r«|irJ« . enljir, U J

eiODDA.

PaD:iaDl cet qatiifom icrnni ts , l é J u m i J

i > « «pprocba de la inlo* fu'ii a ijit p r i p i n r

•t ta j nci irela I tu .

Sja t*lo reMndiMoi ritrt'lrt lui ttf eut,

d«t tUmror i q«l Ifll mai eoonos Mlftmtot

M le b*i p iwloto.

Alan «tundooaim la m ĉhe \s
:
> ilesi losl

•1 II'Ont)*», il conrl ponr rfj.jln I reseicnaipi-

gnoni, nn pea rnar M mé'ef a i : il«i«nt* M

btMco^p [Kinr B* pu t re inrprli (ur an m«

neo>tln*li.b«.

SID lé(«ri • ) •>• la ila M I IJ ! r r i r^ i l f .

T.Ai *«rpr>< !i h.o\ M t jp iane el M

booiB«*Mdt«aDJalaai n i j H i i | ! i i luit t t i i a

rwraiie >l «<••, 1«*l

idanmea'. tli I M I M I mit hiri i)e « • •

'•nantir» r«Manl é ili «nrnre p c , ( i - 10IO-
«01 pnar ennuaMr I» tt^-i.

et crti poasses par las Attbt* du), taarn»M

[•oape da r'unfi-* c» lu-an te uin ̂ «> |

A'on lt cayHim nmak t *«» i
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l'honneur d'informer leurs Rédaction & Administration : s, Boutewn du Palai*, Baatia
MATTHIEU OLLAGNISB, Dlncttui
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QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT />ajaWe ttownv)

OH n» répond pat ries maf.iucrii* dipiats

piero, du 24 Décembre au 2 Janvier prochain.

A L ' O C C A S I O N ETES

LE CALENDRIER

:,JANVIEh

, , . , , v MAT1TI et Ce toul.s »oil«s de VINS et LIQUKCKS tels que

de L.n.l et d,. Cp-Lorse. Sauterne», «.raves, P«l*»a,. X i lv . i - I . « , et

». »ouvet, U d - b . * 8.1-l-Frix. eto.. etc. - I M * : à partir de 1 fr. »

> „ • „ * S .,:.BO4 la ̂ ' / ^ . v , , ( | e m a r 0 l r è , vieilles.
VlM'il»!\'V D l ' l uVl,K l.ès bon, 30. 4» et .",0 centimes le litre suivnl qualité*.

-, c-rems, cïOABiras M ÏOÏÏTIS SDBTIS M BE TMJTSS PIOTINAHGK

ARTICLES POUR FUMEURS

MATTEI
;.v de la [liaison :

VIN DU CAP CORSE AU QUINQUINA
CÉDRATINE et AMARO
CIGARES

tes Miilêlia, AO centimes le paquel de feU.
CÉDRATS CONFITS g»-

Colis pniiau* ,le 3 A 10 kilos de vios et liqueurs, lihact, cigares, cigarettes el cédrats cooli.s pour tous p.ys.

La Maison L.-N. MATTEI & Cie se recommande par l'excellente
qualité de ses marchandises dont les prix défient toute concurrence.

t'IHSUUBfllTE PALUD£E^E
(Tuif I* Ptiii Biiuiaii «*i It, i i . il, i'J

ûèna.b-t).

V
P*rU, î j.n.itr 19C),

JQ remercie d'abord M. le docteur
Ffllîi Baliefli d'avoir bien voulu lire
mes aiticlea, et je le remercie des
obierTations qu'il m'ailiesse en la
forme couiloisf, dans 1« Uastia-
Jùumal. Je loi répondrai sur le ma
me ton. J'aime la discussion, d'où
MoveDt jaillit la lomifre.

]i ro'objecle que le paysan ne
pourra ras recouiir soi appareils
recommandés, 1 arce que, di '- i l ,
1 le p*y?an conctie quelquefois a
la belle étoile «t souvent dans de
mitbdOlee cabanes déponivpt» du
moindre confoi iMù. > Je demande
pardon a mon coulradicleur, n
ctu i qui psssiM la nuit de la sorte
— je r.o parla bien entendu que de
la plaine et de la saison dts fièvft-s
— tour le petit nomtre. ^1 l'on t i -
CfBle quelque* bergers dont on
apfiçoil ao loin les teci, qnelqor»
•ois-sonneurs veillant trois Ou
qoaira LLIIB eor leur réctlie, les
p*yi-an» font bien mieui que de
coucher i la plain* dans des caba-
mn oo à la belle étoile, lia i/y cou-
ebaot pas, el i i * onl raison, car il
pOWralt i r t r en cuùlet cher. Ils
resDooieni le toir dune leur village
a'il « t a (ti-imnlé, at s'il eat irop
loin ils te tout •b?ttr.us de des-
cendre. Mai» pailoiB on reuconire
quelque» colons, dai s de« maisons
d'tifiuitaiion bâi'itj* par ks pro-
priélaitef, maisLoa qui tans ôua
4a* villes «ont p^rlaiitmeot tubi'u-
blee, oi.t n'urdiiidue ou ou deux

ses danfl presque toutes les parti'
de nos plaines.

Sor difîérenta points on en comp
»9stz. d-ins on rayon peu étend
poar former an quelque sorts <1i
vjila^ea qui au lieu d'Aire aftflomi
r^Hsonl dispersés, excellentes cot
di lions poor is en Hure, part
qu'elle place le coliivateor imm<

dans la i laine deui pillages riéj
formés et ériges en communes
A'ena et GhiSi.nacci». E•> hiver
au priniera|is, U population da
ces tocatilês est nombreuse, a i
point que soDvenl on y élèra quel
ques'Uneâ da ces cabanes donl
parle M. le docteur liattesii. Mai:
l'été V.--DD, les cabanes sont abai
données el les maisons se ferme'

n'ont plus le nornbre <i'frabllJn
qu'ellea peovgrit contenir. Ne serai
ce pas un grand procès, si toatf
ces iraieons poovaiaut être impuné-
ment habitues pend ml l'année tn
liÈre.' D'autant plus qu'alors, et:
maisons qoe nous voyons chaqot
jour croître eu nombre, rrcliraien
avec bien plu» de rapidité. On es
invinciblement attiré vers la plaine,

ires qoe là esl la Fécondité et
jile la bien-être, sans compte

*!«« . «f (
f ils, qu'on voudra leur appli- qui Iréquenleul la plaine. Dan

facilité des communications et bien
d'autre» commodités de l'eiiatei
Hais et. m£in« temps OD en est re-
poassé, parce qoe la BDSII est ta
fièvre, el c'est oue lutta perpétuelle
entre deui tendances également le-
gilimes et également impdritu&ea.

J'ai eu soin dédire el je ne ces-
serai de r^pétt r que les Douveaux
moyens de protection contre les
(lèvres sont bien loin d'être équiva-
lents i aa aseaiuiaaemtnt com-
plet, et qae plan done fois ils se-
roi.t impui<-saals. La question tm
réduit à savuir s'ils ne peuvent pas
c. nshlusr une amélioration consi-
dérable dur l'état da choses actuel,
et bi le sociès (ja'tia oi.t obtanu en
Italie n'indiqae pas qu'ils logent
âne essayés en Cors--. En (in de
compte la ptiocipale obligation
consiste i ne pas sortir la nul! dea
demeure* qui auront été ao préala-
ble garnies l'appareil» Ilies dtVdut
resler jusqu'à la fin da l'automne.
i.'t-st assurément une gùiie, nuia
bile oe contrariera pas baaocoup
ta habitudes dtB cultivateur» se-

rentrés l« soir au village, ils n(
sont guère (enléa de sortir poui
aller 1 la veillée etnz les voieir
ru au café, ou pour se promeut
ao clair de Inné. l'entendais u
soir un groupe de j runes ne»
chanler fa jwchieUa s r la pUcfl.
Ceus-ld, me lit otaeiver un paysa
juj ic ieoi, n'ont certainement pa;
passe la journée a labourer OD
piocher.

Les habitudes d'oisiveté viennen
non pas d'une disposition naturtllt
Ja notre race, mais de causes im
périeiiBee. Nos paysans sont en
néral trop *'oignes de la ti
qu'ils cultivent et ne peuvent
irer en <onl&.rt avec elle qu'au
prii à» dilllcDltes et de langues. Il
Faat donc les attirer rie plus en

i vers elle. Au centraire, dam
un »iliage que je connais bien. Pa-

on io I s habitants tout labo-
rieux, pâme qu'ils ont la plus gr m
de partie de leurs terres et de leur<
cultares lout près J'eoï, pour ains
(tire BODB la main, et deroiftreoj«r)
encore je pouvais y constater que

gène eittâme qui en ce momen
pèse eor tant de parties de Id Corse

v fait sentir bien moins qu'ail-

Où je ferai rang doute c>Accord
arec U. l« docteur Baltesii, ci

jqu'il in 1ique on *Q(re mcyjn
afTVdljQn, le qaiuqnind, et parc*

mot il laul entendre aussi son
', !• quimne u.i «ail, mu Ccr^p,

comme partout, que le quir)(jnin
eal In remèJe sixiT^ram contre iei
Hèvrea que l'on s contractes, mail
ce que l'on sait mains, c'«sl qu'il
esl, prértnt.veulent, unraofen prêt-
que tsarjré d'empêcher qn« l'on oe

atteint. Introduit t I avance
dana le corps bumain, il neutralise
le venin qui sera inocule par l'ano

, de même qu'il neutralise ses
iTetS lorsqu'ils so sont manifestés
>ar la fièvre. M. le ̂ oitt-ar Bjlt«sli

lèvn arec raison qu'il t liste en
irsa un préjuge contre l'einploi df
quinine et i!u quinquina, préjugé

u'il faut combattre et qai vient
ma doule île eu que l'an attribue

ID remède une partie des méfdiis
ne sont que ta L-on£équeacd da

•si.
Mais ici je m'jfenture sur un
rraio qui n'est plus le mun, pui--

d'etniècli^rl'appioch*» de l'anophèla
et a faire connaître les expérjaoces
qui ont été faitas en Italie Je von
seulement, ptti I4 lecture dru publi-
ea ions ir&liebnes. que le donteor
H<iltûsti est plttidem-nt 'l 'tccoi.l.
en ce qui concerne le quinquina,
avec le rooLTemeot d'idées qui pré
vaul un ce moment su Italie, et dont
le principal Initiateur eat le doclvur
Celli, une auioité en la rnahèra ; il
est directear de l'Institut liygiéni
qae de Rome et d^po'é au Parla
maut ilalian. C'est loi qui a Un.
8Tec te docteur tirassi, les M,ié-
rieocea dont j'ai parlé, l'our ce qui
est du quinquina et de U quinine em
pluyés prêventiTflfneni, il les pris
au plus haut degré L'accord sernbl
liiit sur ce point entre las hommp
do Bciaoce, et, si j-4 suis bion in
(orme, le* chambres i la lia nue-J on

s ou vont voter une loi pou
mettre le quinquina et la qumina
la portée dts toaâ. Kn France, on 119
; eut pas s'^llen Ire aui mfl-nea prù-

ipdtions de \é part des aittorilès
publiqaes, parce qo'â la ditXèrenct
da I Italie U France est un pjy* gé
Oralement sain, où lea tUcred pj-
udéennes ne «e tonl Setilir qae

dans quel jnés tocdtttéa raroa e
restieinfe-, et L.I'I l'on n'en pari
guère que d"^ lès ce qai se passe

Cor*a, ea Algérie et dans les co-
lonies. Mail nul doule que noas n'oh
tenions des allocations quan I i'ef-
tijacilé <ie la quinine comma moy-
préventif seid pleinement reconnoe.

u i qui vou Iront appro
:ea questions devront «e tenir au
courant de la fêçoa donc elles son!
maintenant envisagées 00 Iti l ie. La
on cherche à vivre, comma on dit.

son mal, sans hltendte l'èro
lue de l'atsainigstra-^nt abBold st

montât où tes plaines marées
iseaserontileferacs aussi esein^i'

le» dee îièsTe» pa'udémnss q ie la»
ots ries Alpes. On sdit qn'en

agissant ainsi, bien loin de retarder
l'é oqufl des travaui rfj dessèche-

me burt loot des

sans avoir à les a.à"inn
la lièvre B'B*,1 déj 1 <i
pratique garait plus Mt
a la portée de tom (
maisons à rnnusli^u^

e ia8
peut

Vidcutloo, parce qu'on donne uns
yalue anx terres jui^u'ici près

|ae abandonnées, parce qu'on ai (ira
Id plus en plus l'^tieniion sur el'ea,

parce qoe l'accroissement da la
lit uns contribue puiésaiument A

i

py
l'un et l'autre moy n ; l'es iûn^:ce
d^cilera. C'est a vas n ié i t jnn q .'il
appartient de régler Id mo Id d>rn>
ploi- Mais Ifcjr AJIB. Idur af f iur
pour l'hnioanité n& tiul.'iraidnl peut-
è're pas, ^'tla étaient ré Jui's '* leur^
efforts inJivilaeU, ddi>>> un objet
d'une pareille généra ité, i|ui eiige
une granJe ; ro,iaganje, da num-
brensss obsûrvaticws et aussi dea
moyens d'exécution. Pour uut cela,
il «eioblera utile d<* faire apjel
d'dbord A calies da nos a Jcnmialra-
[ions qui ont des agents i protéger
dans les localités mal sain as, puis,
s'il sa peut, A des associations soit
de propriétaires intéressés dans la
question, soi! plus simplement de
persooDea ne cher chaut que le bien
de leurs semblables. Il s'est créa 4
B^stia one da ce.s associations poar
les courses et poar l'd iiu.iuratioa
de l'espèce, chevaline, cà qui jieut
amener de réala arantjg-s pour
>otre agricnlturô l/i prêâârvdtiou

et par suite l'daiâliordUon '19 i'u3-
\ &

îe moindre importance, poar l'a*
QltorB Si l'OD VdJt, Itl lld dUî9J
s un intérêt bien autfS'ii^nl

éleva.
Jt) reviandrai Bar et iju'j l'on

pourrait («ire, un point de vus dont
pa

! . .

Médaille Militaire

Les sous-olfit;Krâ et so lits dont
s noms suivant s.iut in^. riU sur

tableau i favanc^n ' i ' poar U
médaille militjire eu VX'l.

Dominiei, lit. aa lf,h\
.a,tnol fniwur

Orlale, id. »« 49». "

1 w-flle d'applicalion •!•• F^n.ilnri.k'.iu.
Feravoi, •dju.Jant au U I c
Cb
Mariotli. i<l. «

Jjudam .m ;
iv*n:-nwj»

[..éd.

--jnim|i.

OWrXlS UlKt ««SUA

L'J vapiur au^Uis IIU1 Y
charma à Uasiia «i> It 3 J»D»ier

Pour GÈNES due 1, le» porte d'EsPAUNE,
LONDBES.

ireuaui œai.lisiKiisrs sur roiiuaissemeut direct
I oui A.wcns, IIAMBOUIK!

el tous les porls d AN<;LETEMIB

Pour f.tfl s'adresser à
Arthur 0, Southwell, liaslia.

A T S\t1ï?ft
f».-

•!• • CIO A HH MA 1 TEi
")- , r .̂mander du» lou Iw

MI i • HAÏ ; i. •
N«hun«lf, i i i« Ti
|o*jinl .1* :! H.vts.i
(drtcun. tr .ayM* i t jdrjio au l(,ra,,a,.ïAaiaroM;nrMî
lez de ihau*<s. '•. i ftnWniHi((q«^OT.

Le [oui l-JUbatc» par moi». , • k i ^ m h . , , ^

daùs tout

CBAMPAGJE
Loris KOEDERER, Heims

Ko reison île la recrudescence de
cooirelagons et conçu rrftneeH dé-
loyales qo'atliro k l* célèbre nur-
que sus indiquée l'aniveriselle rêpn-
tdiion de ses produits, l'attention
des carsomrnaiôurs 6A1 appelle tor
ce qui suit :

Aucunem,ti8OD homonyme neteol
se larguer Jo oioimlre degré île pa-
renté ou autre rapport quelconque
avec la vieille rooijon Louis (toeda-
rer, <iom Ita origines leraontentâ
la lin «tu mècle dernier.

loote personne Jènuant do vrai
jyooiâ liiMatleieresi iusfama)«iii priée
•le vér lier soigneusement le bou-
chon tt JV it-tuser louis boutenle
qui oe i oi teiaii pjB le DOITI ci-Jessus

« U p in da la bouteille carie
rtrie et.1 de 5 [r. ;»1. >

Agent général pour la Corse, mti-
hon t.. N. Mdllvi, Bastia.

Malsoo h.IV.Mallei et C
( . i^. i i i u t i ^ ç* \J 1 pan» l«u« I M d^h M de «•*•
des nombre oses cou- | e s cÎK^reUC^ AnieliaKn raison des nombrenses con-

trefaçons el concurrences déloyales
qn'athre à la MqDeor Cédratine Mat-
tei sa bonoa [épolctlion, l'altention
des coneomniaieora esl appelée BUT
ce qot sait :

Noile aolre que la maison L.-N.
Maltei el Cie ne peut ee servir do
mot Cédrat ut e qui est une marque
déposée, c'est-a-dire la propriété
pereenDélie de cette maison.

Toule bouteille ne portant pas
rétKjuttte de la maison L.-N. Ualtei
el Cie est one contrefaçon.

Toot contrefacteur sera poonpivi
U loi.

m S» reut laaca I *

Fabriquées avec du ULac pur Havane

et r£gie

DEPOT GÉXÉKAL
p»or ««nie U Tmmt

fd l l

VU - FEUILLETON OV I'ETII- IJA^I IAIB

i t Gentilhomme Campgnar»?
par CBARLKS DK HERNABO

\\l\

l«» Caféa: !.
«•la MalMtn L N M ATT SI
f i C'-,llqa«ar trèê mpprètléê
4 U

IM •t*in«or «•• etf*rw i 0.10 art
N M oor.tre'lit l i Clgars Hfattal,
(• dULU&dtr dans IOH )«• débitg.

on peut ft6 procnrpi iiana ts Maiftob
L Û U I H Napo léon Mut Loi à Basti*.
dee Troifl-sn prpmière qoalilé. Doabl*
rpcttflcition poar If remontage des rios.
On y trouve également tootea sortes

1 de liqiiear», sirops. «1ns fini français
et étrangers. Cognacs et RhanM d u
meilleures marques etc., etc.

Manufastnre de Tabaa, Cigarm, «t Ci-
ptrttttt. — Eotrepôt .teUbsc» «D f«aill«s.

J GRAND AMOKTmcMT NUI BVUAVl

de I» f.r»de • hitrlrriiM

L. N Haltei et Cie
Prij pour le Cm., Q»>i Mirs«ill« :

h.,,.™-/..» - »«». M.J
. , i .tgN wt» — « t.ir.1, MU

Demander parioui

j'«ap.-iv 41M M. le ji>tf >lf P«i" *«nJ™
bWi^ rappfUr qn il p«rlf d.'vanl Ae»
iMiio^t, et noua fain grAco •!•• -vite par-
tit «V son nk'K

*SM. rtpondiL M. Bobilief er. roa-
e ne «ni* p»" arrivé
u* »m* «n i «ppren-

q pp
devant J - * «!«•«•. Madame l>

isa Ken(f»rJr de (^hiuaufliriin.
- «n #on nom, dont j at l'ii.m-

4êtùfnf <i* me-l'-nntT t ce vijvt, d-n*
aMJciwwMe, jj»ety«w l*ç«i*. tpii. j «w li-
dira. *- •*»# p*9 ̂ Hnbf-'fl ilam «»»• terre

t ,|ii<";i* nie rappelle u « ) l'irn
m>K mutil.' d- m en donner do

h* .njourd "hiii.
d d

fait i

M êtes alarme* à tort, ajouta 1

uerio;M B^bilirrest l.>
vittre pull*

ns.jot
Dantp. Il pnitK îli* it un dogtx' fort rei
qiMl>lf le talent J<- raconter, «t liant I
cii»ion personne mieux qiia Im nr sait «ait-
v«r UFM »i(imtii>n un prit ha**rdè* on
1.11.1er un mol trop vif. Mai* ici je 4
qu'il ait besoin de recourir am JM-riphra-
te» in^nt*»^* dont i l a 1* *ecrri en pa*

TnuMainl r.tllw, que M. B>>bili<-r hésite
ri-pét«r, ne «ont que de £Ti>s*iernri et
uUlpj inaoleocM. qui IM> m en le fit pai
l'nn prenne la peine Jn les ffaxer.
— M. le marquis a parfaitement ivtm.
i> la CIIUM de mon liesiUlKin, reprit la
«i'i'pliWe vieillanl ; illaia pBtx]u'«lle a
i .••tn- m»! irclerpn'U-e il *»I de mon «lo-
ir aV vaiiH're ma r/pu^runc* H df rvp<'
r mot pour mot Ira pro^a reroliants

que **• permit rn celle occasiim i* brigand
>tj« parle. Pn-aentant à M. te être «a-
• la bout«ille qu'il teaail d'aor aniin,
<lhi qiM de l'antre it levait Rur lui «tiQ

arm<" rtrmjMttc • — Petit gradin d iriMo-
.raie, lai dit-if, to i I I MnU de U • » -
uon, <xi j# te cimp* le cou av-c ma l iusl .

" " ta'écna nadama d*

— Pauvre enfant 7 .lit Mat lu lu-.
lit-il f

1,'fiii(*nl, madame l» marquise, (il ce
<jiie bien de* homme* n'auraifnl pa»
Taire à #a place : il prit U bonicille ^
huiler et regardant Tuuaiuint lïillc!»
fie» - • Je l«ti» a la KaM-1 da rai *, dit-'
haute voix ; «l il luit en eflet d'un air m

lranr|ui mi>r)l

â *it> a la telile de «on père.
~ Nottv hrave onde ' reprit vivement

la ji'iine fpmnn' : u'aurai-jt1 dune jamai» le
bonheur d* lui serrer la main ?

— Pour un enfant d« huit ans. ajouta la
•lontiriére, le Irai! était lout à Tait chevale-
resque ; j * le proclama liauleroeM, el j O»
ajouter que je m y cannai*.

— Madame, dit le marqiii*. vous pou-
vez auf»i ajouter que l'homme a lenu ce
que promettait l'enfant : la Tic de mon
oncla est remplie d<' Irait* •cmltlnhW i
reloi anc riant de rappeler V Robilier

— Sij'ai bien •• in lintéressanU na-
tion d.M lejnjtedepaiK, Jitàwmloor
tnfmrac, tu moment oi l'héroïque en-

fant bnt i la unie du roi. cet "dieux cn>-
quenitaine de Toussaint <!ilhs tenait H

I levée et le mattaçail de lui couper la
COQ. U lui conpa-t-il m aflM, «aj M le tel

pa-1 il pas 1

f Bi'iivaJot ' ' iiiï:iril, t̂

pa*

ifCHiirir? '(ne.M. de \ auJrpj vil etn-î re !
— Madame, on vit fort bien BTOC vn<.\

p|js<Hi ntoitia enlaça*,
prvlen.lii BUpp.wr -|ml y ait pu «v..ir IIIM
J1-.-..||«liun oompkl*. H* ijiieeliiH) l.'n.J
wulpiDent A **v.nr m le su^J'l Toussaint
Cille» mil plu* ou nmia* a l'wuiiuti sa

— l.e bripartit, repril M it<»liilier, l.r^n-
dit fn cfM aa faillit *nr U t<He -l« M. !>• cb<-
alier, nain Mm parvt-nir à lui arracher le

..iiiirxirr fîfpir de frayeur ; m deptl •}<• *a
bratale ferodl^, il Fut frappe dt- ce LV.I-
togr. - l'uiaqawtu e« ai crioe. Mi .lit-il,
nous no le ffrurm pat Je mal : mai* J.-p*-
rbe-t»i de Niirv A la aante de I* n.lion. ,-jir
•ujourdiiiii y gr.-<*ivrogned<- l^m< XVI
ne T\-fnr j>lut>que ptiur rire, *< li> vi-nts-
ble KOUT̂ fain C est 1* nati.m. - VoiU.

le juge de |utix avci- un «roenl
ion douloureuse, en quel* ter

mea, grli-e à JUifjm.-* •-alomnieii. f.n
parlait alnr* parmi Je peuple du prirm» m-
" lune de«(iDé à devenir, m>iiit*u> ^iiaire

i plu* tard, te roi martyr '
..- v,,.|llard fil une pau*>. »-,r lem,..
i avait rendu ton in l humide el M toaft

mal

\ \ \

LK RÉCIT INTiiRROUPO

I»r«<]ueM. Hobili.r fui pan. un .• iri-
ompber Je U Iriste i'-m.<ii.Mi >ju jvail tv.
veillé« en lui le «ouv.-i.ir J.-x nif.iriun.'iile
l , n . - XVI , il KfmlM narration.

- IAHP de •edrmeiitiriii celle tircon*.
tance critique, le counge de M le dieva-
lier brilla au o«i»lraireel..r* Je I ptlar le

nvif. - V.rtt» me dit^a (!•• IHNK H la
te de la nation, B .•ina-l-tl. ,ju t'»l-c«

, .. « i t q n e b nati.'d * — C.*l l..ut le
munde. esceptt- le* arUfocrit'--' fomm»
.m père elta famille, répondit Jous^juil
iitlen. V.>usetvu».'*rMrad,-», v.Nto^n

J»n.- de ta nation T — Siins d..ulp. — Eh
lien ' dus*iet-V(iui Mo vuupiT en mur-
vait», je n« lu.irai pas a sa t*uU: car «

petit itiwIrnL, n* boirais (u JIJ, ̂  n.Krv
sanU'* — Pin.-eqiie vu» «e» I,.IM J<-»pil.
Urd* d de* bandiU sur qui j<' f.-rai» t a

ne 4itr UD<> tronp.' de I.HIIH, ,Tir«((.it, si
i* •valcm.'nt k fusil d̂ - nn.o fn-rv. ~

Kn ppi'fioRçanl ce* m.>t* ûV 1 HIT 1̂  pin*
hardi.M. le .-n.-valierjcu la !>..,.).•,I!,-dans
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J'uli, iJ au YW
b'itHwutii, adjudant .i

t:ani|>aiiu. îd au 1*0».
l\)iK-i..i.-lli, id. au lUtf*.
Caiurelli, id. utt j *> .
Anloniiti, ÂL-rgfint-mujor au 27a bat.

ilwsscur» ù pivd.

Alfonsi, adjudant au Ul.-.
Uomatietti, id. au l'Un.
«.uelfiicei, id. au 45*.
N.-condi, îd un IVte
fVrelli, id. au 12:to.
Hurgomllim, id. au l'iTe.
Sanlini, id. au lue.
lUftini, id. au air.
thmaldi, id. .m ;-*«.
l'adiKvanî, serge ni-major a l'tVolo no

maie dp (f.vmniialii]Ui;.
Moaoovino, adjud.àl i-c. iiorm.deKym
Ordioni, id. au 3e z»uavc«.
Salii.î, id. au 4*>MIIMVCM.
DtUviatii. id. au te IOUUMS.
Ambn>£i. «••rppiit-inajor a» 4e Lui ai Un

d ififantirîf I.'jjvre d'Afrii|ua.

Koffhi, «TRaiit-major «afruemestre a
3e bataillon d'infanterie It-pi-r* d'Afrique

Sacripauli, adjudant HU f>e bataillon iJ
S*ta, id. HU Je tirailleurs algérien!
Bonelti, »>ldat au l.-r r.̂ g. étranger
Ilattini, seront «u l.alaillon t-trai

de Ma«i^a^;ir.

(ta fin à 4tm,un

VARIEIKS Ll'LTÉHAlHES

Jours enfuis
A rr.esoie que les années u'éroQ

lent, H est permis de et) demander :
Faut-il regarder PH arrière" Une
von dit : • Non > M >is quand on
parle ainsi, (in scrg.) ani inutiles
regrets, à luntea et* amère-pen-
sées utilitaires on pUBil Unîmes qui
nous empêchent de marcher ddiis
le sillon d'un pas ferme, une fois
que nous avons mis la main à la
charme. t:< i l fs , il ne faut pas que
le pasbé soit uoe entrava ponr de-
main ; eu i)bi <t-t limière nous, ne
ptut puf noua t?niLÈclitr d'aller de
l'avant.

Pourtant, se convenir est une
grande force. Quelques-cris ent
l'oubli fdti e Une f^uie passée
n'est plus ; un ami d'autrefois est
on èUnnutr ; crce pâmé ancienne
et! une rencontre importune. Quant
aui moite, ils si nt bien morts...

Lorsqu'on rappelle aoi gens dont
la mémoire est ei courte, quelque
vitille rtomtsse, quelque circons-
tance loiiilaice, ils vous Irai'ent de
«venant, d'halluciné, ri'espiil faible,
que 8ais-)j encuie '.' « K-it-ce que
tous avons le ttm;R de nous OCLD
perJe cesclioses-lâ ? Il fdut songer
su présent ; il n'y a que le présent
qui compte. »

Oh ! n surgeons nnns contre nn
jarn l PHI hitme. Oublier est la
marque d'ui epprit Bojinfleiel, le
signe j'unw &<ne banale. S'il y a
quelque chut-e qui di&htigne l'non)-
me, CVKI qu'il ne vil f as !-e<i<ement
dans le ptèsi-n', ei qu'il l'est | an
l'esclave de l'tieoie qui tasse, de.
riaiprrt-eiun du rnorrir.'. Il voit
plos luin dans I» t- mps et dans
l'esiace I.-t faiulté qu'il possède
de croire aui faits les plos reculés,
•a capacité de irnser a ce <
voit plos t t re louche plus, de
conwir t r dans son tt-pnt et d*ns
son cœur le souvenir d u choses
doct la (rare a dippatu «lu non 1*
Visible, (onsliluent île precicui pn
vilèges. Sans le souvroir, — c'est-
1 dire sans la connaissance de
l'histoire, — rtiam.tnitA serait con-
damnée 4 | îêti; er sur place, â
tourn«r éternellement dans la mê-
me ornière. Stuvitn* loi ««t donc
or,« des pr^nden loin de la vie.

Il M i olile de se rappeler « I l e
toi isr.s tous It» donnines. M -iNear
•01 peuples qoi, onbueui de leu
hi*to;ie, recoma, en cent toujours le»
mêmes (dates et perdent le fruit du
fears torgots tipéneoces ; malheur
•nz syslémea a ont l'étroite corr-
pr£ben«ioo ne s.*it pas dépasser les
bornes de finstant t iï nous vivon-
poor remonter a leurs origines
y puistr la tntèranc«, l<* respect
largeur dVxpiit néce saires ; n
beur am famille!» d'où la même
tfe* cher* déparas est t icloe et
f k n o« rappelle U piéié poor

pasfô; miitieor A Ih uiini
qu'il sait, qui ne se lepoite j
en an 1ère, po- r ae vuir vivre d<to»
lea juurs éuoul*?, examiner la
par, OJrue, cliercuer dans i-e le
leicett de nacvullea éneriiifS. Et
quel raailltiur moment pour cal
eiameo, pour es retour sur soi que
la lin uu le recotnm*aceuie.-ii de
l'aimé 1

Ne nooa Idiaaoos p&9 enlr^ioer
iar la côhoe bruyante d'un pr ien t
«llairô Si ta pasa* u'etdlt rien, q w
raDdnit le présent ? Le 9t ni pn i
des choses ne consist-j-t-il pas
dans ce qu'elles ont d» ['eniun1*»! ".'

A U rHluion, la vio ne partit
banne quo pour celui q u on ra-
masse le fruit d D» son a ne, et le
consene pieusement. C'est pour ce

ni que nois vivons; et tout ce
L>d5se doit laisser en i w s une

race durable.

U vie. comme on l'a fo'l bi< u
i l , t&t une langue dont l'élernulle
^ahté têt le sens t t la ton 1 Si
;JIIC vous ne vonltz pas gaspiller
i perdre la vin, il faul voua soo
mr. Cesl pour cela que leâ tfuil-
s qui tombent, les mûris qui vonl
Kinr, It-a soleils uomhanti--, l-i-
m qui B'eieiuneut, iei nnnt'ea q'ii

"achevéet et r« om'nencent, tout
DUS dit : < Souviens loi 1 a

A tî-
i\ a:n l'.HJI.

l léj in, puur le tè » .mm il uni I
preuve pendant iVietcice écou é.

l-dr SUIIÉS du l'elrctiun i l<l<|at»
il a été t roed lé, le Comité se trouve
ain^t composé pour Cannée I 01 :

IVésiienl: \ l . locomied^ H^nt ;
V-c» Préai lents ; MM. Tito dd

CirafTi et l'iarre fas^Oilini ;

CouimHgairea : M i l . I» conatn
Foicioli-^unti, FJUI VIIIJ et Louis
UJIMI I ;

Trésorier: \1 le docteur Fran-
cbeiti ;

Sociétaire: I I . Swyh A i ic : io ;
Seciélaire adjoint: M. Toussaint

El,iibi ;
rmiimisâaires aJj tint, : MM. Dcr-

]9au, Ciigninacci, Da nei, Ernaa
iueli>, Kunt'iizzi, Cfdssi, lîdutenan;

L) Maunierde la Rjlliôre. Mngiion.
Mozir, OliVdn, Pi tu KerrauJ: et V11-

ina jnnonctr dès-à
]B première léor ion

lieu au printemps
prochain, et qu'une auli« j.juniée
J t c >ui sos «serti Joonéci en automne,
aï, coiirne ou e^[ère. lea sociétés

accord-r leurs primes dVncouidge-

ilient 1 ni tr̂ > Société bastiaibe.

Ni>Ui pDQV
ièsftfit .[u'u

m * d>-mi-ht>ut

ual v<oi.l .fuJ,
publique.

Jt< d-UWn.Uon, le tribu,

son jugemenl

isidéraitta eu stint t f t^ aévèn>s.
Bien 4m- le tribtmal écarta l'id*e dv

pr^moditalion et tieiinx compte du jeune
il^e d'Audrvi, ct'lui-ci, par applicaiîuu d'-s
artit-k'4 ii7 ol lit' du ctxie pénal, e»t cori>
dainné â deux ans et demi de prison et aux

qui sermitii ! • charge du père d'An-

Le ju^emeut tut a- «illi par dea

rlUSIQUE MILITAIRE

e du GJanvi.r, d 3 htures

nd. u*, Utallo.
LiLus.
I oa <iar'aa

Le CM J* Uatiquë,

Du ot'

fttitc

m dfs Kiiî^o

I illusoire

Nous couinit-ncorons prodiaine-
Q Ut

A Ciccistà
«Jummeiiia in .i <tVÏ

Dl P. VATIELàPESCA

MARCHE CEWÏRdL Oh ftUBS£.LLE

Pommes Je terre, 0 1 D fr. les 100 k.

a truulibnU-a, l

NOUVtLtFS

J-- M
de 3tr c

rseille, e t proni rade d offi-
clasat. •)

uell.'.
-Augustin,

an situai

— M. SulawaJean-F
>nirier J adminislrtitian de 2e
'li-ipital militaire d« Cillions, eut pruntu
m «raJ^ Juffioi^rd'aJiiiiniatrati'itido l iv
liifui'. i'( maintenu dan« aa situation ac-
>«'llt.

pp » la g

pour le ̂ rade d ad udant.
,-? logi« rhef Calcndini, 10e legmn
ptiiir k- (p-ade de maréchal dea

lipf. K' maréchal dea logis Venturi

dans la voûte azurée :
Kt,j«yeu¥,j[ai renié maFni,briaénw»dicii\,
Au pwd de l'auLel mystique de 1 AdartV,

— Pour un peu d'amour. — uit regard Je

[«es frrands yeui .

AmeslonguesatlanteN.danslaCtjupcastra

Du Meosongo de vi«, du mortel poison, {le,

Klle versa lenlemant l'ivri-«»e fatale ;

- Kl, quand, du fond des < >mnre* lourdet,

(ma raison

Inmquu l ldule, dans un xuprvm* râle,

I. Appel aam» «cbu s'éteignit * l'Horiio

L'Autw friacial» de l'Heure pr.deMîn^

S'est ]pvêf. soin aes linceuls de Fmi ln

1,,^ hiv<>rft d* lOubl i . dans l'éme rond

—Kteifrnantli* ensnleill««« Verdure*.) née,

Sou* In poids de la DéRMtplraniv damné*',

— Ouvriront WeUrni'lles x^pultures

Kl, parleaehemin«,t>ii manltrteaoli

}<• chevauche, morne, auu» mca haillon#

[hautains,

— D. daignem Urs li>up« grimaçant* d>'
[m n Calv

i-a< <'t [•
Osant chercher encore le Regard lu Ici a in*,
Dan» Us Vides frigsoananta, — dans le*

1 " Janv

I l

pour le grad de marôohal de»
llavicdn, :« lêKloo ,
nn hh: Arriglii, Fr nchi

p.iur le grade de Lngadicr. Ira gtn-
darmi-s BarUili, l.^i.m de Pari* ; Aie.
•.m.iri et IWsi , 1> lotion ; Mwlin
\>» l i i , l.uciani, R.K-ca, GiaT.nnslh. Il
hgi-u , Sinu.ni, P.mUna, Carrcft*, Qmli-
i-liiru. \cntiir.t. Villuri, r.iudi.-t-lli.

An Flair

»n mwtn. ('-.« attili I

Ain^i que nous l'avons déjt

annor.cé,il,itison de nos précédents

nomén n, l'ascemblée générale de
Société des i iraea .te Hastu a

lé, A l'unanimité, les comptes
stion prèaeniés par son tréao-
Sur la pro.jo*i'ion de M. ; e

^ de Htfarn, elle a alressé se»
remerciements : au Cunieil sérierai
de U Corse, aa Conseil municipal
de HtfStM, \ la Société Ortzz •
Piane, à la C >mpa«ni» Fraissioel, I
la Compagnie de Chenil a* de Fer
:>épar'emeriuoi, et au <>rci« de la
Llèiiiteir<*néw, pour les nobvenliona
accorder», pendant l'aooee litUO, a
la Société n^issintc.

Um lèlicitaiioas ont été ensuite
voteas aa Cstimiè lonant et A soo I
diMhi^ué preaijfùi, u. t« coot« d«

Ci)!lREOI0VVa il'tJlCCIO

IV Ko fan l m r u r l r i e r

C «si hier, ù N lii'itrps du malin, qu a
M appelée devant l« tribunal .•om-ction-
•H de notre ville, présida par M l.evie,
l'aflairi> AnJrct l.e pn-venu est accusé
d avoir la 17 d<vemltrt> dernier, a la sor
ii<> d™ c-liis.li du w.ll.'Ke, port.', avec mm
r<iu(«au, un cnup mûrie! i «f»n camarade
Pierre (Jitta

M. Ck-menti, substitut, occupe le aiég«
du miniMère public

Au banc de U d ^ n i e nnua remarnuon*
MM 1 Pinelli et l'nrn

La tmein*
I.r jeune F.lippini, kg* J c •. , n ï | ,i\vw

• ilifti-nw',pr^t^-nd <jue C.isU luiaditipir
jeune Aodrei l'avait menacé en classa II

JWlar* en outre avoir »u Conta prendre

AnJm à la gorgr M Andrei frapper.

Aui questions qui HMit po«Vs au 1,-
iin par le» di'iViiœur*. Filippini ne rf-

Le «econd témoin entendu est la femme

KuyplB, ^ 1 W fr. i l .
~ d'Ors.n, 4(1 â 00 fr. i d .

Hancots verts, fit) â 2dO fr. id.

Poires, 10 A 50 fr. id .

Pomires, 10 a X> fr. i l .
iNon, W â i>0 (r. iJ.
Coings, » a 10 fr. id.

Qiai<tgnes, 10 à 12 Ir. id.
Manuns du Var, ,'ff> 4 45 (r. i I.
Olives ferles, -li a Ï5 fr. i.f.

O^es noirea, 45 à K fr. i l .
Artichauts dllyères,-2 i 2.50 Id dnt.z

— Cor-e,gn>*,1 50 à 1 75 id.
O» anges d'Ag^ne, 5 â 45 fr. le 1000
MaruJjnnes d'A'géne, i U i 00 fr. i I.
Grives et merles de Corse, 2~1 i '-'5

fr. le 100
l'cr Jreaoï Cors?, 15 i 18 fr la IOI.Î

Criée de Mors,itle

Loups de Cori-e, 15'J a 200 fr. les

100 k;k9.
Uult^'a de Cor^e, '.'J à i r . Ir. i I.

CbarbonCorse.'JfJOAIorr.les 100

— du Vjr, 11 5 l J4 l l f r . i

Boum de Hartettte
Sucreraflln^,lea 100 k N C , 2 1/

pains 5/0 en vr.i •, :t7 5i); scia, ran
enciisso de 50 k , M tr. ; scié no1

veau, .W 50

Petite

"'•>:<> X f, a w « im a * .
->•. -t 1 :< arialau, • l

9»owèttt ~ T M H N da n
«'«, :;,x rm. 0 . ï f « j , ,

fmu. — 9 h. da aaùa, >
A b. t i «tr, t j

Ktat UaMI, foo.fr'.
StatdaU M , <tt g'nm
•••tawdsiaaui *arln, + o,;
P aitefjfcm I 9 *««r« la n>

Sermon dr rhnrifé

Klle déclare a 1-- petit Crt«ia
mourait devant la Chapelle Impériale

Klle u a pas asaiBlé A la «Vu*. Iragniu*
.. a .u lieu devant le SI,,**.. * '

A[inls L-ellc d.'p*»i|u.n peu importante.
miMUT mlro-luit U: tn.i»i^me tilm<iin

M.l.-Mbi.m-a.prMeaimirA.lwitieiMaà
ulltye Kencli, rlaw* 4 laquelle apparte-
.ienl Cwda et Andni.
1^ ti-nw în d.*nne ]m meilleur» rensoi-

îfmenl* «ir le ear«-|^re dAndrei.
M. i* Subatitul requiert une sévpre an-
icttiun de la loi.

MM. Pinelli et tV.m pr^Miml U d*
fmse du jeune pn*vfrtii.

Le Jugemmi
»'•»,»•<• m «u^peudge a 10 h*-«r«i

vingt ; le tribunal at retire pour

Una as»«Miblèe <ie chir i lé ;
lieu i Saint-Jean, aujond'hai, fôte de
l'Epiphanie de N . S , au profit de
VfiQvre i u Sacertoce.

Les vèprtB commenceront
beares et demie et seront suivie*
du sermon et de la quête qui sera
faite par Urnes naflalli-Pet remet II
de ( arafla-C.avini.Seatelli, Fontaine

Aprèa la quête, procession a t'tn-
ténear de l'église, »slût. La céré-
monie se terminera par le baiser
de l'Enfant-Jtsas.

Le Tempn
D'aucune soutiennent qu'ils n'ont

pas «jurenance d'une |oarnée aassi
froid* qae celle d'aajourd'tHi. Cela
«e peut. l.e thermomètre «at en
effet descendit i I* Ut Nord-
Esi a soaffl ! très violemment; il
est probable qu'une neige abon
dante le «uivra.

La mer était très grosse ; on en
a profité ponr tfTectuer ont* «ortie
avtc le canot de Bdavetag-*.

Nouvf/len maritime*
Noos i i :ons J^ns le PtUt MOT-

mlais :

* Lnrosrcbe dernier a été offert
•n banquet d'honneur a M. T Ni-
C'l«i, commandant la Franc* des
Transports maritime», qui rient
d'être appelé ani fonctions d# se-
cond capitaine d' innewmt. U.

i uu iuyt-r, au nuin ila SHB CI oar*,
des, a dit toi)le» les sympathie,
que s'était acquis»* |« capilaiat
Nicolai. et a la li<i de culte tdte m
finie uns co'leute a été faite au pr»
fît d' s »do?ts et orphelins ici moiti
èo service le la Compagnie, t

M Thadjêe Nicolai, quoique seo
lomcnt Agé de 31 ans, compte déji
cinq ans de comman If ment am
les grands paquebots de U Sociéi-
(j^nérdk- de» TrdOBpoits rnantitue.
i vjpeor, t t nous le félicitons MQ.
cèremunt d'avoir été si jus1 amer:
apprécié ponr "a i ouvtuiu chuti
dont u e.-t l'ubjet ddns iette im
poit jn e compagnie.

SucicHé Sainte Décote

Aujourd'hui grarni
lifr» a prii ré lun i :

Uuoioiptl
inéw aco- j

BOURSE DE PARIS

L'AIGLON
Le eoir i 8 he

ièie rfpreseila

tes Deux

tU.Oâ - tOi.t*

tu) a) - IIXJ

Le eoir i 8 heures t t demin, der
ièie rfpreseilation à pru réduits

Les meiuorea p^rncipaotB sor,
avisèi que la perception des cuti
; allons aura IÎHU au giô|(â soci*
les dimanches 'i et Id janvier cc»u
rani, du il li U heures du aal in.

Les retardataires sont priés j .
mettre leur» l ivreu a jour.

Le t>é,o<iert I U I W L D I .

•AHDABES SANS «EISQUIS. kiNIÉ.
Qu» de burim-nu l< r c'tme n i l-ells [•»

MIMiléi pour fkift croire i ïrietllfoei de lil>
« t«lt l'ioduili 1 l« mpi oi
IMla irélhode dt Itaitfimfnt tm la m<-thod<
«Otor.fol. T AUHI , la [ ublit, dut,,,, ,
que aire n i i n, dcmindc I il il i tetet t
j« une» parolei. l.'ril pour CL-'i que
fogigt^m Ici penorruit trait «»r le

On demande
Un appartement de 8 à 10 pu-

ces donnant sur la place S * 1 J K \
colas.

Prévoyants de i'Aix n ir
Les scrtèiaires i» la fini* sectior

sont inlormf» qus la gociélô cor
l i ë à fonctionner comme par
pssB\ ainsi qoa le dtmand» là
rinistrateur seqaeBtre H, Craoï.
Une asif mblèe générale aura lie

prochainement pour trancher loaft
es questions.

la recette dn mois courant fier
de l i re anj.îord'hai 0 jinrier. :
0 heoie» à It haoreu du rrutr
:omme d'habitude i la mairie.

Le bureaa demande l'exaetîto.
plus rig >ureuse.

MaiHon de 10 pièces, niloêfl (*
le boolevar) de Cardo, [> déni t:
(n'en

S'airesscr ao bor-jao do jo :rna

Grouna socialiste
I J I réunn n do Oroope Socî-ii;

RdStuis n'ayant pa avnir lien avar
hier vendre d . s été ienr<yée
aojoord'hoi dimanche fe "2 hcor-
el demie de l'après-midi, «o ia.
ordinaire, rue da Lycée, n° (, J
'2e élatfe.

•i i<ré#ence de toos les m«nbrt
et-l indispentoble.

Ordre du j«or ; Qaestions d'i
ini^ation tree importantes. — i<

noovelkraaot da Comité.

Bonne jument

• i l pilimln
rach*rcho, aui Itboricui» êtuJri ICIN
q<Ma tt t I. I .»FUI ,i,.éiicnC> p..!.,!„<
l'éajliftenl i|tciili«ta bermii e U. J V,
S U qui, «ul, s m rendre CE prabl
iaMlubtc jusqu'ici, li pusriioo d« U H«(
ta phit <i*mntTtmt i* l<suin k i :i,Brmit*i
•ll»;gwoi .'humto lé.

L'art Jeguénr I* hcmic tst le jfcr.t d*M.
UtASEK cl réi de • idusifrmrnl J»,
fadÎDB da l'ipjjireil hermaira. Or, les binda-
| M (Dolfcti are* [i.r l'iminent ipeeialut*
•'aal fian ds con.mun «ne Je) ipparaili i
• ia i r t i , •!• n* ion! oi in c**»)!^»!! ni
Ui«u *li>ii,|u* L» \>ttn on du U.ed.g. de I
CUSEK n« peul m .ucun c» H>* *n.l(
ai te «tticacità, ni «a «giidi'e. Nuui inuto
U* peiworwt tolérméet, il fies ne \en\<
rattllcrind;lininitat leur puéril..-, ds fU,f
UèStuclenienl Iss cui ' i l i du ipecu itl«
Mrtaui AHrt dt bann* foi

La baod*£t du I (tous ptrloni ici rtt m
tatml d'acirr, l'iiiince atre laquelle in
porU la pl.c* <u prrmxr r*n«, il n<- psul i
44placer <fucli que io toi Ici racjfrn,*.!, a
«opt L'iiiTiDlaur ment* tem soi thçt, ,
laajU oc re i<1 nintion ; DOUI lui «drtMoa
SoTranlut binrcillaat.

M. CLASKR. dan<». f,r.Priél4. ,i ll«,i
awat [Mtul* S*A«r), t iéfè fOJu dunmin
aaa **nitt* i Ihuatui'* ; il cet rtndri rgci
r»d> [>lut urinda i l'.n-mreti' T!tni J* I,
BfMitcf ê.tc ée'al, mut «eKiS.ai> Bout
TrMŒriit no. lecleun ial«Jr«tei * proGur <J«
• M passage, tn illartl lec.niullt r t : Mar*«d-
k l t i l l , f i , i;J i intln, h«. l d* B«ide*ui -t

i Tan'oo la I i licVal da Nm4; i Nie* U l«.

BODVELIES MILITAIRES
Régiment de rësei-ve

Sont promns, dans le répimunt
d'infanterie de réserve de Corse :

an grade de lieutenant. Mil . les
>DS lieot nants Hondislli, Lam-

bert, Marchioni, Marcheschi, Don
Simoni ;

grade de son a-lieo tenant, U\f,
Mattêi, l'an'alacci, adjudants d'in-
fanterie retraités ; Fabn guettes,
ei-soua-officier ij« l'aimée active.

iiOe territorial
Sont promus au i l Bu territorial

d'infanterie :
grn e de chef de balaillon, M.

le capitaine Ferrandt.
aa grade de lieutenant, kl ' t . lis-
•raggi et Commfcne-Slephanopoli,

sous-lieotenantd.

Ecole d'artillerie
MM. Belargent, CuillaonQA fat Es-

'ngouc, marâthaui des logis an 38e
d'artillerie, sont déclarés aimissi
b'ea a subir lea épreuves orales du
corconrs d'adm ssion k l'école
d'artillerie et da génie.

Le prince Yitlor a
de Hmielles :
l e roi Léopold a reçu hiar le

piince Victor Napaléon ; l'entrerae
a été assez longue.

LES SËillïîAIHES ET L'ETAT
Le gouvernement a décidé de

Faire rentrer l'Etal un possession
des immeolilM mis a U disposition

1 fi*0 -StiJ g-t^ie
fiança

L'obligalioo i
l i

i g.gne 25-000 du

I toul en conservant ses fondu

[ de haut coramiaBaire du l'Afm

erneur du Natal qui

^'ut-r comme «ouver-

Les jmrnau i de l'aris démentent
la i.ouvelle donnée hier du départ

.'ur.gé illiaiita de
ds ftuasie.

Les Morts du Jour |
Les docteurs

Dufcreuil «t Pot»la

C'est le goi
| Ttntplace sir

r.eor du Cap.

Les
Le War Ufflc* corntnuniiue les

tries dfg'aiitJS daL» le Sud-Atu-
| cairj.

Le uoratre brut des feitta an-
glaises depuis Id co iilDfcncarïi""t

ds Id guerre, s'élève à l\ GUI h'
rues, m*is s'il est ttna cumpi

• pu son niera libeiéd et des in.
Un annonce la mort du docleor | la ptrtu

abisolua

Grand flôtet «•( /»«//«

L I l V G É l f 1ST7R
A L'OGCASIi>\ Ï1KS FJITKS

<fe I K[»i] hune

Gâteaux tt<x Hoi*
Assortiment : l e piè.: ., f.oiJes. —

Noogat — Cédrats cai fi' < — Pâlia-
serte et Confiserie. — l« ir inei ds
metlt» ttufféa. — Muit.iccioli da
Naplett, etc

Filature i»e Co-ons

leur en 1H5).

M le docteur Polmn était officier

de la Légi

l>ubreoil, aociwo doyen de la (acul-

de médecine de Moolpellier, et ,,„ l o UOruiuui icaimn e^ t i ï i p r» ! - M. HB.NRI BAHBA.NTI t t Cie, Rla-

da docleur fwaiD, membre de ai«n sincère de Id v-iit-> ! ! lenrs, achètent lea wt-o-is & des

" j »••'• Lo Ici janvier, lea

11 avalloblenoledip'amededoc. aiiaaws l»« »»». qui ooeo^aunt |

LA GUERRE
• U TRANSVAAL |

Marche des Moer.s
Lord Kilcheoer télégraphie que I

l'Aile occilenlale des Boors se di-
rige veis Cdlvinia.

L'aile occidentale s"e»t fractioo-
née en périls groupes.

Une autre petite iroupe boer A I
pa3sé le fl !Uve Oranga, tiiar.4 l'ouest

» ils ne purent réussira lea de-

là soirée,

On demande des a,
, " a U Qlature. S

bnreaade la direc'iun,
maiâon Beitin.

T.ranii Entrepôt de

asse, UK.VRI BAR.SA.M

Port, Basti.1.

l'r,rt Neuf

ÉTAT CIVIL

= : EPIPHANIE

r «H cmimtt pou mr la mé-

Savonu. rie Corse

Fabrique à Ttga
Bureaux: iS, lioufeiard Paoli

attnl Hit*

A rendre de •Dite jolie jomer
bonne trotteuse.

S'alresser an boreao do jouroi

Bon Conseil
Lea tnauvaues digestions s <

immédiatemeot soulagée* par !'•
cooi de m en; ha de l l icguts ; oc
loeilleree a café dans une inlnsi>
Je tilleul ebanda et «ocrée est c

mède aooverain. tas enfants
prennent av^c plaisir, giftee 1

i i R

Vieilles décorations

B * H K qn'an t<rè-
al «a i'lirP"«p ni I-* , N 'I >• i.ott.H d'tttt»
ta iMiei . . romm.n^i^t lui pirwmira',
H rftnl il* <>. I -r li Sin-narMi (J«r-# d'an nra

M ffinvai .'• donner t»Vt<*t<\M, à osin !••

H « ' ( >a n-êmt i' ror» le* tborommtlrati
m farda tfnite Ui nnobreain ia,ln| 3ni
a » l'on Ui J f *•» S».oui «i «i g .tt io l l | C ( M

• • i «rolrot tu axrii pott laar iriea i rtt—*t
MW M«'D qui nt pofiMatl I . nom : I \ E *
ICai. l in. ri n* sur cha • • • n n rran.

des évéchés ponr servir de sémi-
niires.

La première application de cette
décision d été faite aa séminaire de
Loieoil dont les professeurs st ICB
élevée avaient reçu l'ordre d'évacoer
lea locaoï.

Tirages financiers
Fmmrêrrr

L'oblination

francs,

I.'obligation 117 448 gagne 25.000

francs.

¥ elle tir Pmrim f 09 J-1 ftf»«
L'obligation -280 358 gagne 100 000

I es Boers ont para do nouveau
sorla voira fanée, dans le VOL
de Kbenoster.

Grande victoire
du général Moiba

Le Daily Maii annonce que le gé-
néral Ujtha a remporté ote grande
victoire, qu'il a fjit on grand nom-
bre de prisonniers et qu'il s'est
emparé da plusieurs pièces de ca-
nons.

Les déluib autcjo

Abaadoi de

Mme A. COLOMBA M, pro^rici-

aire da Grand Il<»iel d Europe, a

l'honneur de prévenir sa nirr breuse

dieni-'le 'jurt, co.nroe les annéespn'eû.

dénies, on Irouveradans s^n fialel à

» » l n de In .%«FI et d n

JsHir de I A n un «ran-J a!.-.irli-

\

ea. rinvioli. M,-r\,s

ur commanda, â la carte

et à prix tii.0.

Prix ir£s motl-r/-.*

AVIS

fr

L'ob

fraocs
lifatiûn 343.247 g.gne 20.000

foncière»

par les anglais
La ville de Ficksburg a été «ban-

donnée par les résidents anglais, J JM'J I
qui se sont réfugiés dans le Basolo-

Le stock de blé a été transporté
•a delà du 'a frontière.

Les Bo*rs ont réquisitionne tous
les magasins.

La crainte des mines
Nouveaux rer forts

Lord Kitchener a demandé 5,000
bommea de renforts, qu'il destine à
la garde et a la surveillance dts
mines.

Le GouTerneur
du Transvtial

Sir Mefner eat nommé gouv^r
neur du Iraniv^il et de i't)r»(ige

. Pierre-Jacques Dlgcy
UrfiowdiJmmulrat** pninpai

tle prtmtïre rtane d* g+nw nrrhul

Chevalier d? hi Ojt,,i, d'hottnrur,
More 4é la mit,,dt<- m.Uturt

«•il 5 ;ifl

la veille des fô!ps M. SIMOX D.\-
MI\N[ offre un aasorliraei.t incom-
parable de vins fi-,a, norlnaii i ,
Bourgogne, Mildga, \ldlêre, Marsa-
la.Porlo, Crenache, ("loiiïiniijn, cap
fi etc. Vins -le Ctinipagne

Tbéopbile Roederer et i io . Car-
te d'or 5 JO, Carte blanche extra
sec 10 f/r. avec esconifite pour les
acheteurs en gios. I'JUSI.'UIS autres
marqaes de Champagne.

Toutes sortes 1e h.iueuis snili-
y compris du Fod.-iit./, toutes

lortes de Rhums et Contuea, lins
Cha-npagne y couhirig IVicellenta
Eau de vie du Mirador ver. lue pré-
céicmnient ;î fr. U bûuldule à -J.i5.

immense de i_i>;.«re3 de la

L ibra i i ie du Petit tiasliais \ '<«•»•». cigareites de luutei prove-
nct-3 et articks fiour finiear. La

angle, rue Mto! i-t N.i|ii>léon,
I se recKLinaDde pour la s^jn'noiitâ
| de ses pro luils.

L*B gens 9oo«ieni d'avoir da bon,
J des proJuUu ircéproch <b'-'.- soit et

i et tabacs tout nu.^i bien
u'tm liquides, ne doivent v-t» faillir
e s'aiipruvisionner à l,< ni i luoi.
Ancfd des rués M ><l et ,"Wi>>:àon.

pour 1901
NT«NMC

Un acnèterait a Don prix des J
irritons frangdiaes et étrangèrt

meiennes.
S'airesser aa bureau da jour»

u Port

M—FEUILLKTON DU PSTIT PASTIAIS

ESPÉRANCE
pu GASTON D'ORMOY

CECXIEME PARTIE

I.

— Enfaa», A I I, t 'n l le Mlat qui a M I

) J*ai pal,

i lihM:ll*a

r m U aoa br# tjoi

* I a iUpio

Mtlt »la'~ I J
l«ul pièi. H ItM

Jo norabra, n hAt t<
a | i at t'iltoc* lai

n'AMtl Ah*ad MI
jciDlra i >'.laq«#,

l

Les vapears français LÛ% Ctttf

ipilaine Loabatière. t dMlinai»
le Lirourne, et VilU ds Btutia, et
taino Caiboni, i destination :

ra, n'ont pu faire route, A caa

coup de rent de Nord-Est, q

én dans nos partgef, qu'à <r£
rès et demie de l'après-mii.

Sar rat p*rot«r, It • éiinca »i Ut—ai la
aa'NDfl niiii da m l î î bonmti. t\nin,U
aar )» r«f >«• d« uire p j . r l « m*rV* qa'll*
»NDtnt ,y,oô*t»t, «I 4«tlqo*t IntlttU p!0"

mi, b ïof n<H. an caPM, tl« » i é.oi la E «

m.
n rdi pa a«t<rtr ca joer l i 1 aas

A VENDRE
4 Rastia sot U route Nation'1

isnn d'habitation avec i«rdn:
manl. Reveno anooel 1500 f ' t^*

S'adraeter a U* Perildi, trou*.

j

Vwtl ia qai • Mali f>utt.
Tr»l« m\\\t Ar.bM. *aaanl

'araWa d'Afaial Ah««d. ami*

fiait In »iontl i<«i50bcn*(M>,
fMD hall (oari isparittei di caita «III* poar

r !• coair*e •( j Imaar d«t poaic*

I» «o;is4 srit et «a*dof r«, Is colaw), tau

*r»é« «alûtimacai noiribrMia poor ialr* fait
i H I iroapM,

H M I prouté qv lai A'.b« n'tttop'è
rrai jio»U la eonbil i ODIDI tfè ra ttU roo-

Lti b'irflont irritèrent ilam 'a ptalM t<'B-
a>« Itienltaaot a *W,| k<4er .'élaguai! da
mtribaal

«fl »iini#. Ot,»,» a,na homa«i i# r»n|»*nt
en bDallla ai J*ai canu (laqaaata Krtnç.ti
fCffiDa «ml anaiti.r|i l iB«*Ml« <t««al< «fi
HW, iraaM ana pl*t HWj, a a 1870, t t l l * da

RMMf II • .

• t i t ia tt nonaai l u awi riD(l trela aur-
ijft dt l n - i r i e , ar«nsm .'«aotail a»r Ht-
rièr*, d!tua>aai stoii M I lorrat (B du t .

Hein, «la Isliati « « m «it allia tan Irt
<*••• r»ir , <•«*-* Jlra iraai* coDlra an.

Oh! c* rai twr bla. i r i rN i .
L'action t'tna; g» mtanrllr*. Lea F m ( l i t

k.at rttalrr l M ki.bn p«d i plad. l i l t hé.
I» ! ce a'atl pas f ini ttttiûx : l«t < 4 TM
loabtni « il a'; • pu 1t r f f t ru piir tai r«w-

aa •laip'a lo'.lit, II i*liac« pour d--nnar ,V
itmpl* » piai èaila I f i coibaninu.

A l'aairi i * , I* ttpHUit Ul è.ra r1*«li»
Je uart f t «t«c la .larstar d* MU h >m na* H

•< mj.'érlMt da ca . r . £« M ,
ruiaioMa plat 1 n Usa qa'i an b

A ta t a d« tlng' br>w, (| .
t«sn» »D« J.rû «a crUai :

- T«s! Ta* r

, tl

a É la pi.ot*, n « j , , m

JJ tida.r«dêtani lai 4 M KOBCML

•D «>alt oat|« da U n i * watre I M t«a b*l-
linif.

La. Pru c -a na ilrtat pM> d* pwr da i>n

•rataar, m i, tui>»0(i<a M « D M . II» pu
MOI MaiaM DU Hr i | io «r i'«of>>oMai daot
It mile* bïall o(in»ni».

f « l t« aar(« da la i«np«t< al tt n»(«
Acraaa '»•< ; ( I U K I I «t Itaiaiatr», «hliwl

n r ^ n t (Itrnl tè • a
é.aairé., batbéi. Oa H « U p

narèa rn |a dint ar.é b**» spaqM M M b M -
di I ' • (11* laail*r* ia |mr.

U tôlonai M ttaa,, .«jwr, 4, K , b̂ m
M «t aattiid toMoppé d'aaa o*4* d'A'i-
1. I Mi»M<,i i*oai<laqa>al«a«l latcrVai

<tf * • TMtrr.
Ha*» fmm (MK itfOSM, 4 'U tsay da M

nppotrcni •
l'on) deji pro

— Aaio'on
Mr) tb'f en dt

E< tl l'élanc
MI par «nu l

I a ma tUrr. Sun éptm
r d « , U . l . ^ • q i l .•
i#tr*m . tj l'un** ani

dtnt m'» l/sère t<m«C qu'il

falrt, *al*t it qofq i t i hoc-

r H I rorg* dt tfif, le tlrn <a <tioi Jr>
aiirrf. I' ctt iDprrbt J 'M ' • * • tldt •'gaia -
I «Mlnii^-r* .

U*w>i Pi'MNi !•<••(.
E' l< ai If 0,, l'ai b r>ma il> toÉ*(». I'IBK a

a+«rpr* d« rtg«, braniiM*n \t$ io«i|* par I*
«anoa at eoane an li m, i Cm »r d-t bji
'tari M b'*, (rtppral *t r«iMii*bt. frtftpfn*
fl aiiOBntm Irt Afib-i 1 «Mpi da a liii1.

LM bamoai a* *ol«i plat qat J«oi * (« •
i;n, J M I Mmani.

Eli'tj*», éDtrdm, Ut j .Utoi Kart irawttt
«'•ala^Bi I iranrt ia{iVM.

L* MIOMI M I »*••*, d »«*• par It w«*ni
La Tiitinw.

L*i Frai ptlt a>t<*Dl #>i » » u al ta lenlri
clsqoinla ataatM. LM fttnn ttM Artbn

»)»' l« i«rn<n tl i r» i*»h t>tft* t
( - I N Mrgaai i'« élattal inoatalM.

<ot»etl rtfor»a n p"i<t T » I « »n ' it»
« M itirtfa «an •at4a|u«a^ tas b «*•** H

trtarii dioi U (irt tour 'i....e u in M .

W dén'«ta pré*M'a»i Itt jrm»' .rmat iër-
errtdcDi m t i n i r . l i . j i ' i i * M rtxr-
TJOi p'Mtl qnt li-tft >a ttlUge si inrnj
W pfilr,! M rn pltnr^nl.

K< la tan)«n,tln II ulonn*, ri ^ttif, htr-
tt'tèr, M ir»latoi, ta rtll â l.iMigtnaa ,,\
cat lurtol «caméi, ttto\ê* anc Tlntputt
•Ko* nnnét .!• l*«tl>ri.

L- mrtnni Li T ! I ' ' I M naardleraent tat
\4 htrot dt <a fl t.

U é i l'or d» ,1= ,a.r i' l lr ^ , 11 IJI l.lt
ion litalaotol taf la <hi«p.

La Hrai Plmgafi p^tnli eo t>a Intuat

M l ' é W bj 1

ia lanpi ap<<i 11 Ottéou hérrifa* da
bovi dt ••iigran, la r > .intf ,1* Saa>-

martllfa ai la I M H H toat llraianaM « M -

. 11 médaill
•tUt Jolnan,

...Gswrb

M I d t i w (t»r, .«u, *(«j «f.

e «Hr.lrt U i L i , a , , , ^

*oat D *<r* p •> le pt*mjr

f. r l .o i . f.', piïsT
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Klude de M6 de tifJWIL.E, Avoué-licencié
3, lloulevard d e Cnrdo, Masti.i

VENTE su» SAISIE
fl(H

l l l'i«.la<

à miili. fn l 'aud iw;

C>H'P» «lu Tribunal C.vd

prt IIIKTO irisl.ihtr «le Uaslia.^-ii)

S.-ant au Palan il»? Justice, i ' ! ' *

Basi-a, à r.il j i i l if i iîou au |-tus . '

olTrani i l i.Vnii'T cmhi1; i*s«'i

u s biens irmiK-uW'-s ci-api

île la «oui • tint' Je \.si--ora

anton il.1 n.' m

DeUXlèmt M

[feux ntiKiîins .-is à Vesco
ralo, ociU|>ès [tar l is saiM»,
,),,ii,

Mis à ,,•!«.
Ir. 10»

ment JV H:i-u.t, <

formés i-l Mir l is FI

liiêfs ainsi qu'il MI

n sef l lo

sp» à prix

ir entrée à l ' ts l sur l:i

• elle l'I.n'i', «"autres

llisoâniis, viii|>l cinq I ru lies.
fr. 2.1

Ticsième lot

. Maison 'iso à V.s<
iw sur un i-la^'i' avec

fenêtres, on y ai m l au moye
d'ut) OMMIÎW PU lioi-> dunnanl

l;i voie , iibliijue ; à jiroxi-
à île u t i l - maison .se t rotm
• c. n-lruclioii *rrvar.l de I T

miw, bâtie <*n pierres el chaux
uil.-s tic Sain!

Maison J'IiabiLilionsilui-esurlIinry; — Elle lienl d'un cô
e lî^Uafoco, d'autre1 |iarl

. MJ:.SOH sise au quariier Ji
SaNtnlnce, romposée d'un»

la phee

•ée lie i)

(Vnt'lres !*ur I*

devant d o.n
(Ôtl'J t l V 4>St 10

do i'.<)-; elle <

matrice îles proprtflÂi làli 'S el

i- chiinbre. r
tYjnçoï.

au Pla <-:i.l;i-lr;il s le nu-
j

j j tfu (ia

I tenait

d'iutr<

Je la
quartier de Pagariccio, ven

in*n> S*U 1' , M-ilion i i , pot» jan pèrv «les iiiineurs sais:s par

un rov.nu il.- 3'Jf> Ininrs, cil*'

tient -I un lût - à u"<
J un autie côté à (Irlaiultirfi,

i' |>a

Mi-- , trnjif s francs.

Humain, lei

Les maisins ri-de-sus dréi-
> sont iiorlées à la imilrk*

dp» (tiojiritMrs b'.lies, nu nom
i i r|jli f l i

fr :HW 4, smioi

j
iHii-ii r|ijli[»pp, folio ou r

ijuali/è :.e l.o.
P(<>|iricl.'- s se ;iu Ii. u dit ftt-r
\rdutcio, iun-i-.i>nt en vigne
Te nisi'mei cable et arbre*-

fru lieis, de la contenance de
trois h'-ciarw, treize ares, dix-
ueuf centiare* environ, |iortéc i

ico tadaslrale sous l is
numéros !>I2 et St.), section A

) rt'vei.u de 50 francs ;
{dans Ci Ile | ro|iri»V- >>

me maison awe cave t
brrs ; If loin lient d un vùlv à
Lurdii i i i IV res, d'autres paris
u tbeiiiin il.'communication el
la v<-u?o Filippi.
Mise à prix, ceol franrs,

i fr. 100

Citiquième L t
froj ir ir lé sise au lien di

Cura, ronsi-lant en oliviers el
rtaLis, de la cotitepance de cini

iroit. |»orléo a I* matrice
asiralc SOUK lis nu ma os 46

-i?8. P, - l 47S, sicli^n A,
l in ni d'un lûié à l'a^iiirn-
du l'anlie à (Kifioni

Misi! à prix, <'i% franc!

Se,t<cme tôt.

Sani-iusto, -II- h

quarante-n
l

ritlo sojg les numéros .'130 P,
scciion I', .13.: P. 8M V, 6.15.
i3(ï, Ht7 el 638, sei-tinn A, r
tenant d'un côté a (iianiaidi
'antres paris u Rau*jt.-'li el V;

., Ir. t
Sixième Loi

Cliài3i«n.Tiii>, iffreri m.fci
^s au lieu dii Callane, de I;

:m lieu di
i onti'iiami

d'un liedare., se|»l ares, douzt
centiarc-s inr j ron, portée à

liitrice i.-idasira.'e sous le nu
méro 3. section A, <
J U Ù loté au clieniin, d'un auti
ù:ê à haiïaelli, d'autre |
;oc hesmii : la niaisomu'iie *_-

l>âtie en lierres cl cliiiLX
Mise » r r " r vin^l Tram

f i .
Les biens immeubles c-dt

e l nto 0
été sai-is À la requête des »icur>

(Inmiciliês e(deiFictirant à Basiin
nyatil pour avoué Mf de li<pn
\k; deiin'tiraiil en celte ville

Itouk'varddeCardo, uuméro b
>iur les sieur el Jaine ;
f. Mirheli Kose, viuveAgos

ii riiilifijie, coiFi'iierç.'inte, du
kiliêeel demeura m a Vesto-

nnm p
i* et tu'

^ k de »t ei.rints mi-
eurs : H.'jin-, Michel, Pa»line

Philippine, rrères eltiiilé
i' de 4uatre-viDpl-dii|s<cors -lgo»ltni.
niie-dr\ ci>ntî;ircs on-|IMjringe avec fet

ilipjie, de son vivant négo-
ni , demeurant i Vescov.i
>. A^»s[ini Ji*an->Jifc, pro-
l-lairr, doiniiilié el dei»eu-
i à Vescovalo, r u s;i qualité
Kuuro^é :meur dts-jiis mi-

il016 GEORGES
DeiatUlo

i l'honneur de prévenir sa nu
brëuae clientèle que son calm
su Boulevard Pao]., 14, Bo»
sera ouvert, du 1er an 9 de ci
que moi*.

VIN ROUGET:
to rendu franco voire gui
TU Mires essai: 5 I. Env<i;

mand.it poste a lîrâ'Jaf-F^i

Le procès-verbal de saisie a
lé drtsiû par Puctio, huissier

i Biislia, le-. 8 et 9 juin 1900,
usé, enregistre et transcrii,

après dOnonmiion aux parties
•; isies, sur les registres de la

scrvalîon des Hyp lht>qurs
isli», le '11 du ni^me mois

le ji. i:. 1000, volume 10, nti-
éro <."»,

Il e>l déclaré, conforméirenii
iv IJISJIOSIlions de l'article <&C
i coile do Procédure civile, i
oïlilic (>,ir la loi du 2\ m;ii
.r)S. <|ue tous ceu» du ehefl
Mjut'l-î j] pourrait être pris '

pi mis en renie, pour rtison '
lyi'Olrièijue légale, devr.im re- |

u n r cHIe înMiriptioti avant la
n-crip|ion du j genienl il'ad-

idicaiion

Grands magasina, Place ?

Uiio partie des sous-sols

ft*ufrr «Ir «.Mette
Hia«rti de S^utre F fu{«»

Rcwèft* radical

Crttr. lei « . l .d .» 4, ) • , , 8 I 1 (

( I I*» IWrct'l

Souht ettit iu tulbl* d* mu,

Aj«»l dépouliir* (tour ) ' i rr«*(U

m*nl da B<itii ; CLFNttT DiLr i i i ,

île da botii.e b<ère
»* Bnu«erle t^n»parli

Place Sa

Vttile en qrot tt m détau

Fait et rédigé, par l'avoué
irsuîvanl

cimj j >ier Ht'JI.

aroaé licencié-

coregisi/é.

tri
 r

jJ~&ni-

tances «I de réassurances
à primes fiiea

cintre l'incendie et les aa
, i de ois. autorisas par I'ETAT

réaliser des aïBinncêS coi,:
les accidents du travail tn r.:
formité de la loi .In 9 avril ÏA
(Journal Oflicieldu22 join 18?.
Capital: 10 millions de franc

Sî ge social : 10, me St-A.
gi.stin, 10, Pa'W.
S'adressera M. AognstôKOT!

directe or particulier de U Uc
VK*p*ra*cè A Baatia, i-

Boakvard Caolt.

lK«hiPUrilS DIRECTS tHTRl 6ASTU
ri IfM purlm rfM ,\ orlt

Le vi.pt.ur aojilas l iCi V
ïhâr^eia à Ba^tia vt rs le 3 Janvier

Pour GÊNES d'rect, Its poils d'KsiMGNE,
L0NDIIE3.

prenant marclidûdists sur cou<tbiâyerDeul direcl
lo in ANVERS, HAMBOURG

el tous les poris dAMii.KTKiiriE

Potr fnH sadiïsser A

Arlli'ir C, Soulliwll, li»sii».

KWWtJOIIWWIIIWIl

Royal Windsor
LE CÉLÈBRE

REGENERATEUR DES CHEVEUX
« V U - V D U 8 DC8 CHEVEUX O R I * T

Jr ^i 'h' »n Ct»v*u» en* u m-lwr et la brauU ouunlln d«
)/^ • • VIS ' " irlliwjrr.il JII»J<- la rkoM «ra (.h»vrui « bit

"<tnr>dj do Prosp*clus

i- des ayaré
«us contredit le GlSARZ MATTEI

L« d&iW-tnJer d.ias tous !c3 débits.

tfticrt»

Notre i ou veau catalogue général
'nsirJerdblemtifil 3K<a nii eat •<;-

•tut-1 ement soi;» (Ti;>*e «t sera die-
bue A luua nas elienis ifaas les
«•ixiitrs jours J© janvier. ,

La Currosacoia '

DERNIERS BILLETS

LOTERIE
DES ENFANTS TUBERCUUUX

3RMBHSOH ilUT-POL-i -MX»

25O.OOO
IOO.OOO

5O.OOO 2O.OOO
1 it J* 1O.OOO ff IO.OOO fr

i 5.OOO flHOOO
i.ooo an.ooo

soo «3.OOO
- 1OO -II«*OO

SB1.~4OOrr.

Le Larousse Illustré

M lflt«ll*Ciu I, D'Mt enrirnu poiLI <)• t ,

reci'oara-v ei à titra H i « » [ > ' • , d«n- r

•eicu'a J* e«(U rroiBio*, <1BI m MI*tu-

I 4 I lb*o|bilfl (iaur.ar. Uaiarm, U.
,ie on» tlud* «ur la Grol ini irM, m
i f»ieiCLif M caii.nx* tb t *tmm

|EBS A PLANCHBlT
• rERS RONDS, PLATS * CABiÊM - ^ L

" E R S f IN8 * MARÉCHAL

ux 4 Ciments, PJâtrm

| IWB un umui suniiiaa

Gh. CLÉMENT

MAÏSO&

Vin du au Uain-juLia

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction Se Administration : s, BouJevud du p«uii, Baatia
MATTKŒIT OLLAÛNŒB, Z3ir*cteUf

Lem «QQoacea «ont iM âblea d'avuaM *t r*fuea u i R n m m du Journal.

KaiUilirera 1 fr. —Raclâmes [3- p*B«j, 0.75 — Divaraea. 0.3O — Judiei-ire., O 25

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT {Payable di

ON M rtymut pot rfn n

'DRIEU

7 JANVIEI

Les Coriosiiés as la Sfuam
-v -̂w^ Que les poritains anglo a a

XÛDS ne nnuf* parlent pin? de I
oioierne Babytone. altos Pdri« ! I
croisacla contre le vice i N-w Yoilt
a pris ona piquante tont nura. Coin
me c'est en mCrne temps on mou
•ement politique dirigé contre \t
Ta m ma n y 11*11, utin de (JépooiMei
Cette association de l'aJministrd
Mon 4b la grau le ville, Ife taipma
nyBtes ponr se dMenire ont re-
tourna Cû'itr* leurs aiivti saire-
leurs propres armes, top jour» au
nom de la moralité publique. Tam-
o»«r.y 8'est avisé que plusieors , i*
ces ruâmes millionnairefl qui élaieni
à la lête de la croisade contre le
vice, les Astor, les Stoyvesant, les
Cooper, sont piounétaires de cer
lâtns iœiDeuble» qui abritent dus
io<)O9trîe» plos que loonhes. Il «
iroraédiatemeot mobilisa l'atiorney
da ëi»tnct, qoi est a aa dévotion,
é l'elTft (J'inteiHer une action j u l i -
Ctaiie contre Jeu propriétaires d'im-
meoblea recevant nue dêttinat'on
ill icite. M parait que cela a beau-
ce nu refroidi rentlioQsiaame dea
crottés.

• w ^ Jem américains. La com-
•îiabtoo de cinq membres nommèr
p*r la Chambre des reprénenlanif
d«B Etats-Unis procéda a on» en-
qoêle sur les circonst<>ncea dans
iMqnelles est morl on cadet dt-
l'école miluaire de W«it Potot,
nomme Oscar Bcxz Ce jeune hom-
me était l'objet de i'aniraadv«i»ioii
• I de» brimade* île ses catn«rad*-B
I t tq ie l» loi H o r ien t fii>alemeni i>
g< rgilé de force de la to osto naître,
one île c*s pr^pataltuns horrible
ment pitnenlées qii i servent a rele-
ver la cniMDe américaine. Il eu eu-
iait resoné une iiillommaiian j Id
gorge à laquelle le malheureui HO
rail Micrvn t> (>•• o.n.i r. n i -iv

d>3 KHilUr'ls qoi, à l'Ecula, ee
vrent i des dislraclion» pareille»,
ne soient pas tendres pour les ï'h

-~r*r* Un centenaire. E*t-il bie
iu'henliii ' i^ ? 0 ' ' s-tit j u * les cen
[piuires fourniseent de la copie,

hoa Hu journal olfm une Ucune d
i|uelqiies lignes. Mais len détail
i-iu'on donne Bar celui-ci permet
tent de supposer qn'il ne e'agi
pssd'nn vulgaire c joa r l , fluoiqu'of
annonce Sd (DOtt de Wdiïliiogloii
Donc il avait alteint l'âg^ de cei.
sept ans II s'appelait Naibanitf
Wells, c'élait on cliimiate trè,
oonnu. Eotr 'ujrf ts particularités
-a vie offrait celle-ci, qu'il avait fai
vingl-cicq fois le tour du "nooJe
II disait que l« secret du \a longé
"té consistait à èlre. toujours de

Donne nu i.eur, 4 mangsr de boi
ppétit, et A ^rendre un bain toaa

les jours. Nous nous permettrons
d'ajouter à ces eicellbnts Cûtisei

*lui d'avoir des renies, car elles
mtribuent à voos mettra de bi
imeur, i avoir des repas Sdins
voos payer un bain, vj ire i vi
irmattre de (aire le tour du moaile.
~*svm Salomon en Amendas. Un
dgislrat de l'étal de (lâorgie, tout

pénétré des enseignements de la
ible, voyait se préseoter dernière-

ment devant mi deui femmes ap-
portant un bébé da atz moi?, cha-

cune eouieoant qae c'était son
eofant. Nouveau Sulomon, le juge
ô^oea l'entant sur sa table, et 8ai-
issaut un coute«a, i t (e granJ

geste de le couper an deoi (>our en
Jonn«r la moitié & cbiqae feinrre :

.Non, non, s'écrièrent i la fais les
uêies rivales, ne faites pus cela
ariltz , lutôt le pauvre (jeHt. • Puis
ultis lie sauvèrent a toute» jamb^a

\M Saiurnoo de L'.êoigie, avec l'en
lant sur les brae, lui ch«rcbe main-

it uiiâ troisième môre.
^- S'il fdut eu croire la t'élit

Marseillais, nos malins se traitent
len. A l'occasion du jour de l'An,

lu commandant du cinquième déjjôt
équipages, * foulon, a orJonné-

le mena «oivani : i midi, nom
il'œuvrea, vol-au-vnnt a U flnan-
:ière, dinde Irodée aux marrons
alsde, deux desserts, caïd-cognac

deui quarts île n n par homme ;
soir, civet de chevreuil. Si de

reils m en os se renouvelaient son

rait de volontaires, e
maritimes réclameraiâ

les ioscri
t la levée e

-*ns*. four les amatears et collec
tionneurs de timbres-poste. Pen-
dant le >-ièg-4 de Mikellng [131
Hoers, la pionsnin de» timbres
poste étant iriBoKisaote, on ei
puma .le apècuux -vec une 1
tion rappelant le sii-gi, quelques-
uns avec le portrait du co
Ltadeii-l'owel qui commandait les
troupe* anglaises asâié^ées, landi
que d'antres représentaient an ser-
gent à bicyclette portant des lettn
Kn eilei, l'ennemi n'as-iégeait \>
si étroiteuitMit la place qu'un ne |
quoiqu'aui niques de grandu d
gers, sorur du la ville, et il se trou
vatt toujours des gens courag«-ui
qui , moyennant une forte récom
peu»*», tentaient l'dtitrepiise. i'réci-
séraeiH eu vue de fournir cette
récompense dont le montant s'éle-
vait jusqu'à cinq et sis cents cou
rotincs, les limbres-uo^le du siège
dout la vdlujr QOfuiodlo eUit de
ou deui pences, se venJaient ba
coup plus chtir. Maintenant ils ront
très recherchas, et les collect

rs lea paient jnsqj'à sou an le
couronnes. Où diable la manie des
collections va-t-elle 38 nicher '.'

I 1PBLKT.

MUSIQUE MILITAIRE

g'am-ne du S Janvier, d 3 heures

Lahar.

Suppé.

. Lea f>u»ett«a.

Palmes Académiques
Ont été noinnoAs Officiers de l ' Ins-

rur jmn i<ablijiie,

MM

( im| i i J-'f.'un*, colonpt an r«lr*il4>, t

liiccio, oflicH-r Ji" U légion d honneur.

Collin AujiruatB.AnRiï.Marie. premier

président de U cour d'appel dt> Basiia

Voggîalc ancien mi^cani.ieii on olicf Je

minnr A A.accic. oflicicr de la Uguin

Ont été nommes officiers d'aca
demie,

MM.

Carboni Baptiste, conseiller municipal

J Ajaccio.

doGaflbry Ange-Michel, président '

.l.smLre i la tour d'appel de Basli..

Grec Emile-Victor. soas-préfetdeCa]'

I.PCa l'icrre Antoine, adjoint au mai

ds Vico.

Ortoli, conseillerd# préfecture à Ajaccio.

Péri JerAme, ancien président du tri

Lunal Je roniniBrco d'Ajaccin.

Salducci Pierre, juge an tribunal Je

première instance Je Calvi.

idCtt'ur Vincenti Martin, con»

municipal d'Ajaeoig.

Mil - ,

Mayiiier AJL'IP. autîeiinp Jire

dii.slilutKPR a bustia.

Savi-lli Muria-CatlK-Tiiif. iiialilul

Courses d'Ajaccio

La Société des cours» d'Ajaccio
vient d'établir le programma des
courges qui auront lieu a l'hippo
drorae de Vignetta, les 3 et 10 ré
vrier.

Noos publierons ult^rieoremen I
la programme détaillé, qui cuiti'
prend 8 prix représentant ont
somme totale d» 5 t>00 francs.

Médaille Militaire

J,es soos-oKlciers «t soldats dont

s nom» soivent Boni inscrits sur

labteao d'dvancament poar la

médailla mil i taire en 1901.

N'aitti, mânk-hal dea logitt, ma tire <!'**-

ime au I l e hus*snj*.

Saniiiti. marchai J«s ].-Bis «a 3e cb*a-

seum J ATrique.

LIKH, maréolial dss hi^ia maUrc. J ' ** -

rima . . . 10* cka«aour«.

Muriapifi, maréchal dii* lo(fi* i I'I'HCM-

ron de tirailleurs sttujaaaia.

la Fi-re. '
Ristori, port, «insigne <!• .la cl, » SaMa.

Ciiacobbi, adjuJanl au l'te raraijron du

ain Je* ^quipa^as mil i la ir».

( jui l i . i , «er^'iit'major i la Icie *fc\ion

R,M-ehi, id. • la ..«.

Qnilici, Kprftenl à la l\e MCI ion J C M -

xitairw J'éUl major,

llari. id.

Savslli, *-rgent j la Se xrvtioii r]r .:i,ni-

mii (i'»Jrainiiiratiun

(iriiualdi, sergent Lms«ier appariteur

pre* le conseil Ue yuurre do Hcsamim.

Anigiti, adjuJant pfrefBer Je '!•• rl:m«e

i la prison niiliuire d'Uraii.

Trojani, Mrgi-nt-nuj,>r surveillant un

pénitencier militait-* d'Ain-M-Hadjar.

Pietri, id. au pénitencier do Bout'.

Marinacce, $«r^*Dt-[nnjnr <'nni[>!al,l. nu

pénitencier militai™ J Ain-Kl-lln.Jj«r.

Antoneltj, &»rg*ut siirvi'illutil à la pri-

30 miliUira <i'AI(for.

Ceccaldi, atr^nt-mijjur survi'illiLn' à

l'atalîtir de travaux puliljcs de fhia^'tc

Constantin*.

Albertini. i j . à 1 •1,-licf Jv T J V J I I Ï |iu>

blics de Mer»-«1 K-;bir.

(£.1 /•„ -i <irm,ut>\-

L'Iodemoirë îles Jarês
RAPPORT

(ait au nom di la Commission char-
gée d'examiner la proposition de
toi de .M Attccin, ayant pour ol<-
jet d'accorder une imfen tnte de sé-
jour aux juré* qui perçoivtttl un*
indemnité dt. dtplucemenl, par M.

Uffiieurs,

Nuire honorable collègue M. Aucc-in a

Itpoaé uua prupofition d.' |..i kodant a

( jin i reçoit

iiu> Je m- oui
N,,],,

Notre ,-nlléguc nt d*inanJ« pjn an Sr.

nmt de fixtr d̂ a • pn-wnl le nu.ntMiil Jo

cette iwlaMBft^, de train If, dit-il, de ,m:a-

pliquw u propoailixu il une «ineiti-in de

r"it cunsttlutJonn«l cimioriiuiil les ail ri*

liions du Stnaten maii..re iinatid.T".

De ootra ci\lu mm* lu.lu liin-nmiri-. •

re qu'il nous parait pain admi«*itl>le <\o*

Sdnal, invaui du droit dt- (••iisairer le

principe, n'ait paa celui il en pn-i-im-r I r t

jucnCM. Si le Srnnl n*(r dnn-. la

limite de M I attribution a «u uUtuanl sur

propoHilion d* loi, comnn^il entire

l'illM JfjMswrail, m>n (il votonlAleit

me un crédit, Mai* <n fiiiml Ir quan

m <{p I indemnité dr B.-j.-tjr it..nt l .« j«-

it U'aillaun notre .-oll.-^u', I I M • ! * •

nan.lc pu», il «»| vrai, le vuli- •l'un i-rôJit.

i< ne lise-t il p » 1.- m.>nl.uil d<- l'in-

nité .l«n» non tipoM1 >><•* maliU. re>

!»• d#u« <]iimi»Ti<t JB m* [M* pr-.-tw'

OU - i l'hTIT

l e Gentilhomme
par CBARLKP t)h

LB RÉCIT INTKBHOtfPU

I V phi* <HI plu* h.
s
r.>i<ii)C ' *>>'ris la

tfouain^re, qui, d habitude, s'abandon

•ai t d'entant plus volontiers aux srnli-

•entiadmirntirn, que ci'U lui donnait le

pretsxtr d exécuter un jeu (lep)iy«i<iR<imia

•péri a le ment Hw4ié pour rot occa>ion*.

' — \A père Tcm»aint G Î D M , fnrîpuï.

i t M ) h l i i l l

vin u de marc depuli

Grenadine.
léry

, Oîroo, pur mer*.

ïtai 1 U .na;n H 4

h a l i < r g g .

k¥A brutalement en l'air i plu «ours re-

pt\*f rwmme a'il se fût appr*Ui a I tnvn-

fpr rejoindra la bouteille au milieu de*

| w n n i ' i , mai* tout s coup U se ravisa. —

0 ne but pa* pntdiffiier les bien* que

•V-nt fèrncm . c'est ton péra qui doit ntiun

; jbnrnir le r-'iti. Ainai pour •ajoord'hui ^

'*è fait, griee de la grillade ; mais lu tx,i-

' « 4 B a notre Mnte1 mnl^n* toi : *i M n'ext
h l ^ » du Tin C" *era d^lt-an. - A rot mot*,

MtfcrtfnMd * • Ri apporter une <N>r4e, lia

! Jft. le rhenli«r par JeMow Ira braa. el U

traîna vers le grand pnits qa* madame 1«

n pu r
I l

— Ah*

— l'an i

ion Dieu ! il
de t̂ ttjl[i?au

' la i le droite du c\î

i noyer "

r.JUSMint Cille» a U>uj<mrs aie dapi

que tello ^ot éii* alors mm intMtion ; il

voulait seulement. JiMtl-iU triompher de la

r^iitUnceilv M le chevalier, «t le f>i

d* boire à ] a MnU- de la nation

— Kt ponr cH» il le j e u dins Ir pu

daraandaLangrntc ; il faut convenir que la

ŷen n était pas trop m ï̂ inuffinc.

- Pandant plasiatir* heure*, M. le che-

valiar support*. Mna r|iM Min caurtge l'a-

bandonnât an >eul intlant. l'abominable

tortura qui t i r i le m c l . moment la gaieté

•le U, le vicomte d* I.«nprac : |jinl,Vt

spi-tiiiu Au-druso* da goatfrf, tantôt

L>n̂e dans l>»n junqir*u mentun, il

vnvait » cinquante pieda au-d<Mt#u* de H

*0 r*Uj<r ponr jouir,

kmr. de M I «miTranc**. de

temps en t*mp«. TonMainl <iilles venait

>nrtr sur la mar|f#lle .

Kh I là an fond, rriail-it, e*-to avtoz

gr\è .-omme ( à
 v

 va* In dire enfin; Vive

- Vive le rot • répondait cha-

que foin M. le chevalier. — Jamais on nr

put lui arracber d'autres parole*: mais

pondre. — En

plusieurs pavsa

leurs compagno

icnler
il i

». .lire
i barbai

a pat de justice

.•niant qui ne non*

a jainaia faitde mat- - VA profitant d un

instant où Toussaint C.iltc* n'éuit pa* Ifc,

ils rt-tir.lirnl du poil» M. le chevalier; il

était tomps. car il avait p-nli

ce, el pendanl i|uelqu« temps un i*rul qu'il

riait tout * fait mort

— Pauvre enfant ' répéta la marquise

- K*l-il possible que de paraillra hor-

reurs aient été commîtes en effet, dit la

douairière avec an accent d'iitciv^nlitr *

de le j'aiq

poser qu'en cette circonstancf la mé-

ire de M. le juge de paii le sert mal.

que *on i ma (filiation Je poète en n a -

r rant l « (aiU...

— Madame, interrompit f-éivhement le

*ieus magistrat, j'ai septant.- deux ans.

mai» je ne radota pan enrora, et si mon

imagination n'rst pas des plu* hnlhntea,

ma mémoire, en revanche est fi'rt bonne ;

• n'invente rien, je raconte ce que j'ai vu.

— I..- nk-it de H. Bobdier est en pflet

de i'eiactùMide la plus scrupainue. dit

l*radiu*, «t a part I M pMité lacune q<M

i heu de ,'rt

pluiiicur» t..i« de

ment*

— (Jue voua me permettre* de combler

(]e ne fitl n-ts d# leur propre mouvemeni,

ainsi qui vnus I avei d^rnC â etile-n'ln*.

que l«s m.-ins ferom de ces bandit» mi-

rant fin à la tnrtnrr dp mon oncle ; (•> fut

lorsi|iie, i fi>rce de remontrance», dr sup-

plication» el au risque de devenir viilime

de votre dévcaernenl. TO«* friles parvenu

A ranimer qiMlqiHf •omiftH'nt» humains

dans ces Ame* rrui'lles et ahrnlie*. A part

vous, fitutss k'S personne qui ont a«*mif

à la #o'nr que vous vencï de rscimler,

cinvienn^nt que re j<>ur-là vi>u» I Ï M

exposé votre vie pour sanver celle Je mon

le vieillard avec «ne mirlc de iv-nfusion.

— Non, mon cher Hohilier. j * n W . T

nti nwcurH- frrtct a votre modestie, car

vuiis la poussex n**llAmi-n( jnsqu'i 1 >!«•

li.m. Mon oncle lui-meme, qui se

rappelle parfaitement Ions k* incident»

de cette jovmee. m'a dit i plusieurs re-

*s tfne. nans voire fotirit£vn-4e iniiT

vmtion, il eût fini infotllibk>mpiit par être

noyé.

- Qu.l vnu*doit U vu-" M<» il m.'

Mmbl« qu« i-'pat luen le <'as d'*T<>ir ili- I*

mcmnirv, dit madame de UMii'au^irnn

rtl adrei<sanl an vieillard un MHirin> pl>>in

d* tiienveillaïKi*.

- A flnpp'Wer qae j'ai <-tr tu elT.-l as?ct

heureux pour il.inn-r a M. le h.inm unt*

faible prt-uva de devnuemenl, je n ai Tait

mon devoir, dit M B, , I . . I .T da ton ).- plu*

natarrl. mai* avec I aot-nl d unt' convie,

lion profonde.

- Mon cher j ige de pan. r.'finl H-T. I -

clia«, ne ifwivh*1 pa*, par <'Xn • Je i t l i -

e*les*a. à amoindrir uno .iction qui von*

re de* d ni ila éi^rnelu i n.'tre n--

laiManiv*. (jiialqul
1
 amitiu qui unit

di'pui^ lorifleaipi n.i» don* hniil)<"<. vi>tre

qu'un*1 oblifralinn arnuoplii1, j * WH*. mi-i,

el tout le m.md* i o n de mon ai it le Irait

de dévouement le phi» ifraisit le plu*

spontané et l« pl«* g
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B nuitée, nu point da vuu nnutwier, <le
la m-ïure Juiil i l Bullkil? I adoption.

V i u i u'iiimsuriMM |>e» J-vaul-tf», «»wl
surtout pour wLaitiuii d appeler latUtitiou
du St-uat sur le» Jiflî.'ult«a J un autre or-
ilra cjue umlaw la proposition Je M Aii-

I I importe d'abord Je rappeler le» dis.
pasitious relative à l'iii.l.-tnuitR do d>|»l»-
cemout <|ue [i^rçuivent aujourd'hui le* j " -
ti-a, nii;<li'i'iii«, chirurgie u s, experts «
lfrpri-t«s.

l>s dispositions sont contenues di.w 1» [
décret du K juin lKl ldont le» articles
• l u i porteut ce qui auil.

Art. J.''. — Les jure» <jni auront au- |
obli^-s dru* transporter d ]ilu> de Jeu*
kilomètres de leur rôûiKwe poarr
£ire remboursés ilaa frais de vi>y«K« seu-
lement sur U fond régir Jau» le rhapitn-
VIII ci-«pr«a, et il ne sera rii-u alloue pour
Lmta autre can^e qui- te suit à r;

Dana la jrrmpa dsa taleiira I
« K ED.mis M ; earaittlr* u
vrinfa > l.l»9 : ira Ubll|[iUoiia
rarçaiaea da Mii«utM«r •nu

eliau li.uiua.J»Bét»U Initie r:

fui t 610 ; i n Ot> .tfaliooi S »/• '«" "- lu B *
mit UOEUCKOM •">•< » IW D« mei • i n
D urs «uni * i««n ira.

Ko «•• .ja* .a C.M Ua AI in «n i J. i"
a s»odi"Bt Je i a.ia«r« 4 M.

Nécrologie

béroa... sua plu
rance. dt>* coiitiffeuts da

illustre uapitaïue, Sus
l

e ont H n leDans I,
I obsèqoe-, ie\1. Pi
I piincipal de Ire classe d
I chevalier da la Légion

1 soiianle-treiz Ame
Art. '.»i. — Cette ludemi

chaque myrianKlr* panouru <-o al- M. DJgoy n'avait pas voul
ïant et en re Muant : 1" puur médecins, parer de sa lilla unique. Mm
chirurgien», expert*, interprétas et jurés, et l'avait suivis â ItaMia. Il
à Jeux Francs ciitquaute centimes. parcouru 0"6 longue Carrière

niU de A-adacMienl alloué complaît d'eict lient* seivicea. En
L-de2fr. :*> à raison de 8dB'' ' "
i> panouru en allant rt

Iteppeloiis aussi le* disposi-
tions de lu loi du lti aoilt li'Xt qi
collègue invoque a l'apjiui de sa propos !-
tion et qu'il voudrait faire

arapau-i

Les*

Article premier. - 11 wni pajr 1
toyenî qui rempliront leurs fonctii
juré dViusaliim. J> juge •)<•<• t rtd
adjoint, une iiitkmnilr d-' trois livrée par
chaque séance.

Art- -1. - A l'égard de i-eux r|jii se <!.•
placeront, il leur wra paye quîn/e s<iu
par Ii«M' pniirs« rendre au Iriliurml i't au
tant pour retourner à leur domicile.

On le Toil, sous l'empin- de la loi tli
lti août 17n,i, irtjur^S recevaient toui
nne indemnité d> séjour, mfrnp dans li
ère où ils n'avaient p«s à supporter J.i
frais de déplacement, indemniU- u.u* le
décret du 18 juin M i l a auf

CVsl contre cette «uppret
ira collAjrue s W w avec force. Il scipli-
que quelle ait et*' maintenue par lesili-
TBTS Gouvernements qui st eonl i>nre*d>
depuis I S I J . pari» IlcsUur«ti»ii par la
Monarchie le Juillet, par l.> «conil Em-
pire surtout. La loi de 1KI7 .-Jutait en
effet qn« les fonctions de juré, nr puu-
Vaient tHre remplie? que per les nu'm lire»
de* oll'-fre* l'iex'tiTBUi dont ne Taisaient
partie que II-B Frenvai» loilisMnt île*
droit* civile et politique*, igè» de M> DUS
et pnjant JIHI francs Je ronlriltulKMia <li-
rectee, etc. I>CB dispositions A peu près
analogues rtaienl vu 11 te nu es dan» la lui
da 10 avril 1*11, et d'autre pari, il n'ft.1
pas Burprei.a
n'ait p** TOUII

de IM I qui .lait jmur lui. dit noire rollt-
ITW. .'1...W e-T . * . i ra.M.h .1-«.n .^.rii

(ta [i* à demain)

Mérite Agricole
Qui t ta notnm-d .Uns l'oidre d

Mérite agr cole,
«u grade d"ofti-ier

M. Riblori Heuri-Aleun-Ire,
riaaire-iDspecleur i Ventimille, cht
valier do Si juillet \'AW.

au gradt de chtvatitr
H M.

Paoli François-Xdvier, rotn,
Mire spécial d«« chemina de
•ttactiA aa ministère de l'int^ti
Mrvices spéctaoi renJua a l'occa
•ion de l'eifKMilion de l'JOO.

EtXre Jeao-Looie,contrôleur char
gâ de la direction da pf-nitet
«Uricole de (Jastelloccio, 18 ana de
KIFICBB.

tlobert Georges, chef de section
d hy Iraolique «Kncole à lia
séquestre do domaine national de
Caaitn»n,ia, ^ F ^ I P I 9 rr.ffit "lu ilO
DlAiDA, dessi-^hffi.enl de luirai»
•ddoctiOD d'eao pûL-b1*, éludes et
trataai de comblement de mardis
• I d'assâioiât-ement de la cdte orien-
tale de la Cor*e r̂ ane une r#g-on
pu licol 1ère m fcnl cn-ls-iiie, k'5 ana
d» services.

Bulletin financier

il fit suc'-esaivrt
1 .iaCrirnêe, pen-
(l pari a l'k^saut

: MjûkulT, el celle d'Italie. H a
ïï,è un nom estimé 'Uoa le per-

[ sonnel aiministratif du génie où
il avait atlemt le somin. t de la hiè-
arciiie.

\ la levée du corps les lionne01 a
I ont été rendes pur un dttattjemei

Die a étA donnée dans
du lycée, en présence

clergé des deux paroisses. Tu us Ici
inteioeset exteruea formai»

la baia.
Les cordont du pc*''<s ^tdit?

ternis [i*r MM HJCI IUM, oïlici
d'adminiBtrition de lr« eusse c

da l'artilleriti, Cièpilhn
d'ajniiuisirauon de 1

1 seivic» du o,£nie, I a^y r
médecin-m j |ar de tre cl.ies'e 1

i, el f>«T(iier, comman idiit e
103-.

deuil était conduit par U. 1
«sur Dan» le coitè^e un rt
iiMit IcB membie* du co^is-

d'admln stralion, le personnel I
• f, les me-nbres du con*M
Dicipal, les r**pré9- niants d -
:r>-e« a Injinisirdtmns publiques,
il qu'une «telétiaiion de la ^^r.
n, a I J tôle d« Usuelle se uo\i-

it M. \t li^utena Ic.jkit &. T.«-ou,
légion ter de neodir

M le général gouverneur s'était
(ait représenter par H. le lieutenant
['roveiç.l, BOD officier d'ordon-
nance.

(In remarquait également dans ̂ e
cor è^e «n ^rand nombre du DOS
concitoyuna, qui oui teim à prou-
ver i M. D ia i la paît qu'ils prennent
k la doa'tur qa'il vient d'éprouver.

Notitt iirione Mmes Dignyit P.tux
et M. le (tr,viseur Ddui d'agréer
IVxpr.saion de nos vives conio-

Paroles patriotiques

Samedi, one ir ise d*arroes a eo
eo sor la place de la Hotonde,

a An , ponr la présentation du dra-
peau am jeunes soldat» et la remise
de la Nié.iaille trjili(*ire.

Voici tn quels termes M. le lieo-
ifÉanl cnlonfl U ib i l l t t a présenté
crut, èiue de la Patrie aos recrues :
ieuu.* soldat». G.nwset Prov«nv>ui du

ro et ses triomphes... Ku'an!» du pays J»
Napoléon, vous u'uvei pM» Jêgi-iit-rr,

Kt voua lils de la . Uuaiue purfuméti a
quiavei graudi sous le ciol d'aiur. Jan»
la (frisante pouiMêr* d'or d'un radieux in-
leil, sous la puiwanle baleine d'un eidii-
vrauL mistral, vous ranouvcllcn-r los
prouesses ancaetralea, car vous etea tf*
dignes rejeton* «le ces irréductible» Pro-
vençaux quiUillùreut jadi» deacruupi
nu» loldat» de Cherlei-Qumt.

Jeiuiûs soldats du Tûa, coutempl^ vtitnt
drupoau. l'tndaut que voua lui prcsenM
vu» armes avec voa dévoue menti, (ou s les
fmnU »tt découvrent, loua les oiurs s'è-
LreigDent d'une sainte el poigoaute ému
lion. C est que, pour taule Amis (rauvaiiw,
il ajoibolise la Pairie ' C'est que son om-
bre n'abrite que des bravoures, des IK"
roïsmes, des gémrrusites. — C'est iju il est
inséparable d* cette armée de n«tre Imlle
!•>-„„•, «ans laqu«ll« il n'y aurait plus <lt>
patria, — plu* dt France.

Sdluei v.tlrv drapeau. Kï.^uant son
passé glorieux, trous aarcLcret sans <!.'•-
fiiitlancc dans le sillage da «on flamboyant
panache tricolore.,... .

a force,

violuble sei
Pi.ur le Jr

toujours 1
Après la

ont ilMIé d-

e SiiDK- l a i s»

B Ames Jaus c

cérémonie les troopea
ce bedncoiip d'otdre.

cm !>• r*9 d'iutu-e. de cbloruv
n*a u n i i i H i , Ji raumitiamB ai

Pilules Plut
>e «e'iJO t>«« r(H lao*. r*oJrj»i r(

la- f>r»B penduea. Kl'aa •« «tanl

•ujetia a -<• ir^ubea J «o« naluri
jui sont f.e laowai r.pnmea (*r
l'B t'> u e* Pi' k tt.ea d 'uaeot au
(jroe 1 ouvnlla et lui pdrmMlvnl de

VôilUb!» Savon

des Princes du Uooga

1 oidiu l i.tr-aih .te l ' i f . 1-JJM. U i
«lui 1 lijg'41141. rs : H .r> I.OIC -vu.

A Chiccistà
Dl P. V.VITELAl'ESCA

«L 1voué. Il i dortnâ l'a
coui.ittti'iâ ta ci rcueil ju^qa'ilQ ca-
veau ilu la farnillô.

Noua prions U. l'dbbâ Aulonini,
son cousin, el loutd l<i [«tailla du
retraita défait, d'u^ré-tr noa plni
une tires santuoent^ Je ̂  v ouatùiqu-i
ui>fi lulAance.

F. de C

TuUK, RHUMES, BH'jN'JllTES,
gaentt par le Lemtif i<i Lauriur-Ca-
nsa, Kalfaetti, phiriûacien, PUca
Prôiâ, Baatia, prix : 1 fr. V).

BOURSE DE PARIS

MaVa I e. (V0 uelei 10* uï - lOi . l i
11.0 50 - 100 OJ
"3 5(1 a 5i

e roiigieusf
ICI la h t i i i i t i j td Ju u paroi ia»
t J^aQ-ttdutiala penJant l'année
: Hauièm *, VJ5 ; miridgea, ya;
*, MO.

Correspondance
da Belgodere

iaïuedî soir. l«« foncfiounairas «t le^
ahilif. s d<f B.'IjfodiTt' onl voulu donner

linaliou J'in^nieur 4 Cslvi l.a ul le
t brillamment il luminé, )<• nu-nu de»
t choisis el des plus lins, et le banquet
iptail ï inpt-ei i (.-ouverts, bien qu un
aïn nombre de personnes, parmi

le!U|ueIle<i M. le Main -, M. le Juge de
ait et M le aorteur Beveraggi, «
nient fait excuser et n'aient pu y prendre
art, las unes pour cause de deuil, les su-
es puur cause de maladie. L'amphitryon.
I Malaspina L'Jovis, s'est en quelque

M. le capiUiue Vimviikdli, cbevelier
•le la Légion d honneur; M. Gallelli An-

n, au nom du Ceneeil municipal qui
ni part à Mite fâle; H. le cure-

duyen Orsini, ont, au cli*in^igrD«, tour à
pris la parole, el, J«ns des termes
sentis, fait l'éloge de notre aimable

t int.-llig.nt ing.riieur. dont I n travaux
un d'une incontestable utilité, oui em-
•lii le village. U. l'In^nieur a répondu,
H trouve des nccenla érnun et inspirés
•ur remvrcier toute l'assistance.
N emporte l'estime, !>' rvtpcrt, l'amour

el l«s regrets non seulement de Uuilc la
population belffodiraii>e. qui, • dilTi-rentcs

rises, lui a t.-moî iW- «,'i sentiments
dt-s coups de hotte et d Hiilre» dé.
1 «(niions, mais di-e d<>ux canlons de
rmittrr i?l il I tlmi Cappella, 01) cha. un
r.Vinit fa haute valeur administrai!vc
1 nnUcRsc ilr- son caracti-re : le«

•m, 7-i4 mm, 6 beuai d , ,&, T f c

VM. — 9 h .dm « l i a , ^ E l i 'bi
ih.i.'^T. M. f i b n .

Ettl Ji del. rour.ri.
Slatda la mer, bflia

iiUiWaMt de 8 a 10
iit sur la place Sdtnt

chnngemrnl de fre

Trois naïf lots Corses is f l ju t t
de MdrseiNc :
Trois matelots Corses, les no

met Nobili Jérôme, Agé de 41 ai
Dé \ Ftsiicelo ; reliiKO Joseph,
in», dn Kasliaet Ro*si I.oois, e
bsrqoes sur le yacth d« plaisanne
J»ann« Blanche, qui appartenait A M.
Fanlquier, la granl indu&trie! de
Moolpellier, ay^nl voola allumer du
fen dans leur cabine, à bord, ont
asphyxiés.

« isiôre foid 1« S mai itftJtJ, pj
I H;(hÔvon, contre) U. le coin ma r

IJMI Kendulia, i)rji en avait obteQ
(497

LES AltMOIltlKS

È la ville de lanteies
La ville ne Landr*cie8 a été an

jrtfôe à faire llgrarer daus ses ar-
loirieâ la creti de la Lésion d'hoa-
sur,

La Température
l e in<»ijvaiâ temps r^gne non SBQ-

lement dans toute la France, mais
irjssi ddns toute l'Europe.

La ntiga est turabée en abon-
dance uresque partout ; le froid est
très vif.

Un craint rju'il ne se soit pro-
duit d» grauda 111 a lue urs ; cepen-
dant jusqu'à présent aucune mau-
vaise nouvelle n'est paiveuue ao

Là GUERRE
• U TRANSVAAL
Eogagement à Lindley

de Pretoria :
Un détdchement de 120 c^rnliars,

de la br igi ie Knoi, dans Isa divers
etgagemtûls t Leniley a ea 18 tiitoi,
rlont a ofiieiars, et 22 blesses dunt

officiera.

Grave situation
au Cap

Les

sur la
ment

j i

si

V

ournaui
itudtioi)
j'elle «'

an^Uia
au Cap ;

'aggrave

i ns

i l s
tous

istenl
afrlr-

les

Le<* uolerws, laa ra^ds, les tri-
l igiieinaula aa ch ing-m ea souri-
lesjors )ue Uébo apt*rcod que l'huile
de foie de inorae nu'il doit prnndru
paror.lonn«nce>1u médecin provient
tle la l'hirmacia Centrale da Norj,
132, rua Luhy^tte, à l'an». Eavu,
franco du Catalogue (£î0 pages).

Légion d'honneur

, 1 L'A nnivenaire

ÊlECTIONS_SÊNATORIAfES | de la mort de Caoi&ctfa

i-r* à 3 b

XU.laiUe

l tout [
n pau

l.\ DIlIlBL» «ÉSULTiT
CorraspondaDoe

M. Pi irca,
d'un Instituteur

inaiimtéuf a M*rm |A p«i-
veat bire

h'Ufpu» ri-aultauob-foo. par -a (<mm
9 r ee flue • a auit* da t rmploi J,t f i .
Ptk

- JVptouTe. n. • • d.l-.l. no* tff.nd* M
ftelmo a >aua Itf roi-r 4o* l'uM r̂e daa I'

B n i fliia. I a prrm.ere B.'M .le U aaa, •

d*periBB««*at el da I
KfD.vrae B. e -ouffnii J« mtui d
IrtquBDta. Sf ,

Vi>u« ï

hrodeHea ces n.
i, Auxteriitr,

l-il donné d'ioterire, à notre tour, de
vrtloe victoires*...

C* doit être DDtnt espérance. U
venu, et- aéra notre devoir.

IVutn l.»re« an «Pur ardent, aq corpe
aR1'1" fi nerveux, nps rt CICT^S p-11
laitle. c»na«rref le U-gil
rompartl'les aoaverurs miiiuirw. \otn

IBM VI HUN. d'ipra, a B , pbiteRiph a
Qaaet k an dile. elU a >» » M fin et m n

re»rM Ire 'Mr Mars D O T » I aprèi avoir pil
f

.sur lu liwie .as nuuveaai décorés
de la médaille militaire figure an
de DOB anciens typographes, liatn-
biaggl Hominh|iiH, de Rxs'i-i. mate-
telot de '2e clasbe sur le D'Entrecas-
haux, qui s'est parlicuhèrftment
dibimgoé pendant le stè«e qii'a ttU
A supporter le détachement do ma-
rins e-f^rraé à l'ékin.

Avec toos se-i anciens camuradea
nona envoyons nos félicitations an
nouveau médaillé.

A rrPstations

Lu saunai nu dernière an vol ira-
portant a étti uoinmis a Porl j-
vecebio, au préjudice de M. n.jesi,
entrepreneur He bois et cliarboii.
La police de Ba-itia, tmne.lialement
infarmèe, as mil a lit recherche des
voleuia.

Londi matin, les agsntx Itertraud
et C*fian, qui sarveiUaient apecia-
rnent le quartier du nouveau po t
tnellaienl ea <?Ut Car renia ion sept
Italiens qui se trouvaient dans un
restaurant du quartier, en deui
groupes, et qui altenJjiônt la mo-
ment propice pour s'embarquer ear
le paquebot de Livoorne.

Les sept Italiens, ont été conduits
-levant M. le commissaire central,
paia mia k la disposition de U le
procoreor .le la tlepubll^ae.

Noua félicitons lea agents D«r-
trand et Ceaaii de ce boa coup de
lilei : ils ont montra dans cette cir-
constance beaucoup de tact et d'ia-
telligeoce.

. laiabunui Antoine-Marie Vie
lor, dpiidiaad'ifjforiterie de manne,
17 ans de bervitds, U campagnei
lont 8 de g .ene, a Ole nomme aa

gra le de cheviller d-j U Leghn
d'honneur.

.1 louer
Maison de 10 pièces, située sar

le boulevdri de (^rJo, 5, deui eo-

S'aJreiser au bureau du journal.

Bonne jument
A vendre de auile j'ilie jumen!

bonne trotleuse.
S'alresâer aa bareaa da journal

Au Port

Le ministre do la guerre a prési-
I dé, dimdnche, ft Ville d'Avray, It

cérémonie qui avait été organisée A
l'occasion de l'anniversaire de la
moit de

SEANCE DE RE1ÎTRÉE
La séance de demain sera prési'

d^tparon bonajartiste, M. Hauline,
M. Linyer, piésiilent du comité de J députe du la Uancha, qai se trouva
la Loire Ddvi^ablu, té^ublicain, qui

a • obtenu 432
AQ renouvelle ment de 1807,

M» conseivatnce bvait été è
par ft.'t8 voix ; la hele iépob!i:aine
0a •Tait réuni :^3

Voyage d'études

Loir e-Io férié ure>
L u électeurs a^oatona 11 de 'a

LoIra-IoFéiieare étaient appelée
élire on téOdteor, en rem pi cément
de U. le comte de Joigne, décédé,

laircrit-s 1.Û81.
Ao premier tour <ie scrutin, M,

le comte de Breil de Ponlbrian
députe monarchiste rie Chitefli
brtand, a élè P!I

Lu valeur anglais Rubf, Capitaine
HitUay, féi p j r t i pen<1ao( la 11m.

flratarqué à ita-aiu, 2'Ai to-ina* Je
matchdoJises diverae», à dwlitia-
Iion de Londrts.

Mjtmml*l*trea
L«s ministres de lu guerre et de

U Daannu sont parus pour Cher-
bosrg i l'alFer i'ôturhar sur place
C*rt*ine3 questions de défeuse n j -
tlooa e.

L* général André et M. de La-
B N H D doirent assister aux eiffé-
rleoces des sous-nurins Santal t t
M*n$, amélioras depuis le dernier
•oyage a Cderbourg du l'rAsilent
d* U Republii|oe.

lûUUiiS » E Al
Mena*

Domaine de Val rosé

Vignes américain

R . , R.pf(tfliiLMHleol,i8f(.leiiilll»
n m u m • K otn. G .ire. ib \r, U mil * .
iljbrldei proilutitan dtredi.
Atbrei Ire'l ut. — Pi.bin, tirlet4a [>rf

total, A-!id«o, Prétowt ',** Hillae, tic.
%rtl\i§ iar Iranc, tb il i e i ln lige l'èi bail!.
0.W 'a piad.

Carii'eri, Pairtn, Anandiert, Htad«^
nfeti, eie.

Ile)M: Pl*(ada la f'.n («lu* Ne«<e, BatlU
••1 cifet dt Ddiaiiee <i* Vi>r«ee,

Vin roa«e toi-te, recoin ti<&, I 0,40 "
I tr», fin toef«, pUÎM. 1 0.35.

L M électeur» de l'arrondi»Bemant
de MoDtmddy avaient à élire an
dépoté, en remplacement de M.
Sommeiller, décédé.

Inscrits, 15.liâ.
Ont oblsna :
M. Albert de Benoisl, maire du

ihonoD-leu Près, dis de l'ancien
dépoté de l'Empire, ii.353 * o i i .

t f . le docteur Oidion, cooeeilli-r
général républicain de Spincoart,
3.ftM m i l .

M. Polerlot, républicain, 2 12Hvoii
11 y a ballottage.
M. Soinmeil'er ivait élè éla ponr

le doyen d'Age.

La campagne pour l'élection du
président de la Chambre est active-
ment menée au Palais Liourbon et
dans les jonmaoï.

M. Briëson posera demain, une
fois d» plus, sa candidature contre
y . Descbanei.

La lotte s'annonçant comme de-
vant être tiès ardente, tous noa
honorables seront ileor poste de-
main.

La Presse Russe
et l'armée française

La presse russe continae à t'oc-
cupe r de l'armée français*».

La Sovoii Wremia publie aujoor-
d'Iini an nuavel artiule contre les
réformes accomplies ou projetées
par le géuéral André.

Les Morts du Joar
Lt> grand duc

de Sax«-Wttimftr
S. A. R Cbarlea-Alexandre-Aa-

goste Jean, granJ-dJc de Saie-
Weimar, est décédé dans la Doit
rte samedi & dimanche, A l'âge de
•HJane.

S. A n. avait époosé, le 4 octo-

La loudroyante rapi tité avec la-
quelle les cornrnan Jo9 boers mar-
:honl sur Capetown et les villes de

la cota, semble devoir complètement
déconcerter les générant anglais et
le gouv r rit ment du Cap.

En réalité loin d'ère terminée,
comme le disait lord Roberts, la
guerre recomirence et celle ptuse
nouvelle de U lotte, peut êtrt abso
inmect désastreoBe pour les Anglais,
car t'iQvasion du Cap va les mettre
atu prîtes avec des difficultés jus-
qu'ici insoof.çonuôes

II s'agira enelTet de faire la guer-
re avec la seule mélhodt qui con
vienne à ce pays, quelesBoeie con
naissent si admirablement, et que
le« olilciars supérieurs anglais
rent toi bitn. qu'ils re posG
paa encore, a 1 baure actuelle, decar
t«a détaillées de certaines contrées
del'Oiangeet da Natal.

Cxninindoi b e s
attaqués

Les commandos helarey et Steen
karop ont été attaqués a Naaw
Pootl, nuis lis oot éoergiquement
repoussé les Anglais.

Du coté des Boars, il y a 2<) bom
m«B tués ou blessés ; le chiffre des
pertes anglaises n'est pas connu.

Importants dég;Us
duos les Mines

Le» dé^Ats causés dîna la mine
de Klein ton t?in dépassent cinq mil
lions de francs. H faudra plus de
deoi ans ponr effectuer les répara-
Iioo8 *H la me'lre daos l'éiat d'ex-
ploration où aile &o trouvait.

Plosiaur-4 membres II ,il miiais
du Porlirnenl * m l revonus 1 recipi-
tammeni ao Cup.

De nombreuses municiimlités or-
ganiserit )aa gtrdes civiques

L'opinion gèntraloei t l l ie l't-ITm:
tt( dea troupes angt«is«8 n'ist rai»
S'iiflsant II est o i t in I,II« s\ les
t l ldd i f t ne fout tau au^io uié-, 1»
HilualiOQ deviendra tràsinciuiâtunte

UCJS certaine de Holldnil,iia uni
t-Bveisâ les district-. >la CUn-Wil
i*'n, etjmarthînt dûna la d recuon

ds Ma ineaburu.

Hiïïïtes

ÉTAT CIVIL

D4CË9.
înie VélaDie, T . '8. t« ILB,

• M de Vetco-

p
bre 1842, la princesse Sophie
PsyaBsa ; de ce mariage naquit on

Itins ta peuple boer certaines
personnes influe nie*, ont déclaré
qu'a la dernière eitrémité il (allait
ruiner toutes les mioes, afin qoe
les capitalistes anglais ne profitent
pw ne la campagne, à laquelle ils
ont donné toute leur approbation.

La mtircbe des Roers
sur Gapetown

U marche des Boers sur Cape-
town ne parait pas arrêté?, aiosi

' I ' Î é

•M:
4» wm ur. nmmmm

Une mease sera célébrée demain
mercredi, it du courant, a î) heure;
do malin, â lYgliee paroisside de
Saint Jean Uapliatp, poar le repos de
l'âme de

H . Joaeph O r e n g a

V*K*\ r»«fe Mile VirjiBie tic
Mlle Mi le HBTB-, V. Raoul «ïu.ttoD

OBtlidflo'eurdefm.r- p«rtÉli-ur* p.

|U'ile vi*oo"" ̂ d^prtai'eA* tarera u'
Mme veuve Biais

pn.i l d'aster •
ira lieu mardi!, jt
On aa reunlrB ru*
I a ftmile BB ree

UK M»*CCÂ£8

UKMANDti» 1-AllLuLl1

la chicorée extra

MOKA CASIEZ
5 migea hors C'mnvuri

l ï itiplômea d'honnour ••[ «1-11:1 1, | i r i^

A VENDRE
à Hastiasur U ro i te Nuioi

maison d'habitation ave.; i-irl
attenant. Revenu annuel l.j'K) fr»

S'adresser à M» l'er.il l i, avou

tt tic HtffHtturr
HilK# pir HV. lifHU f-Riara .. ir.,i,,afR pe.
ilniérlï'eialtanli, Liarfat. de 4«i:K .rrrrirre
•rli i l'EiposMIoo Unïnrttlt Je l'ail* 1 ! 00,
I »olrai 'éconpaniu.
Gr*ad eha\t d'irbre* fm't en, l'Di^dlers

'ai gniment
V éI

, CI ri
ri d'igréruei I, e
mérM, t'ei)«f d
Manikolart su

, plam

;
ind no'hde M*nii
iH», Ical», R.p̂ rl»
H..rtfp*ir tt, It lou

1*è

Filature de Cocoas

M. HB
teors, a
ir i i très

BI [ÎARSANTI et nie, fila-
hètent les cocons à des
avantageai pour MM. les

OD demande ans apprenties oo-
vrières à la Rlatar^. S'aJreaser aa
baréta da la direction, fort Neuf,
maison Bertin.

Grand Entrepôt de Son et Re-
pansa, HENRI BAASANTI, Nonvrao
Porl, Baalia.

qu'on l'avait annoncé.
On a dû renforcer les garnisons

Ris qui est actuellement ftgà de •24 j des distncis romni et dea lignes
dé coromanication.

•iaur (}. ilobert, Mll-a Jflano., H,]è.f
at i<eo*« Fkbirt, M. aimii Mobert, M. et
" m ''ropp' delta Cb:eM, ». i l Mue r'ar.
n.B.1 R btrt. U. at Mme Pmi r irai U «t
- • a «-.upie-i,

Oiit i . Jaul.ur de fm ra n» 1 a i«ura D a .

BODQB J e

I I0.1HI BEKTHE Eh^STl.V! BOBIRT

innée,
L * 0

'Jlde

o-anii J«
lerreiLent
reievéa.

On ee réunira

n 7 jlDT

* la ni

er 4t0(
anu <1

•a li »

iiaon tu

Ja

e 1'

Maison L.X. MaUcietC '

En raison des nombreuses con-
trefaçons Ht concurrence Jëlaydes
qu'attire & la ligueur Cidi-niine Mat-
tei sa bonne réputation, l'ullention
des consommateurs est appelée sur

Nulle aaire que la rja.ii^on L.-N.
Mittei et Cie ne peut se servir da
mot Cédrat me qm est uns insrqoa
déposée, c'est-â-dire I» propriété
perscnaelle de cette tnaisoa.

Tnute bouteille n» fo i ln i t pas
l'élii|Ut-tte de la maison 1..-N. Mdtiei
el Cie est une contrefaçon.

Tt rjt contrefacteur sera poursuivi
conform^meni 3 la loi

5—FElirt.LfcTuN DU l'ITIT BASTIAIS

ESPERANCE
par GASTON D'OKMOT

Une bien triste nouvelle 0003 ar-
rive de Pans.

M. PdUl Anton! 1, docteor «D
droit, profeasear A l'Institut Catho-
lique de Paris, el dateur de plu-
sieurs ouvrages très estimés, vient
de moonr a Tige de 48 ans, lais-
sant inachevée l œuvre capitale de
sa vie: la iJoctrtni du mai, dool ilo'a-
vrfit pebué que le premier vol orne.

savant, noirs émineol compatriote
a été emporté par oie maladie qui
le minait drpuia longtemps, après , _ ..
de locjfoes et craelles soarTrances ' et dépendances pendant les ai
supportées avoc U plos admirable D t i e 3 j - jo i et 1902.
résignation. Il a voulu les funérail-
les de» paovree, et seuls les parents
les plos rapproches ont pu lai
rendre lears derniers devoirs. Néan-
moins, Ugr Pecbenard, reclear .le
rioatitot t^lholique, a leoo a payer

M I N I S T È R E
DK LA dUKRHR

Service du Génie

A V I S

Le 22 Janvier l iM I , i Jeui hfn
res de I apris-midi, il sera proco<l«
àla Mairie de Bastia. i l'adjudica
lion des travaux deo tre tien a e i ^
cuter par le Service du Génie dan*
les places de Bastia, SaiDt-Ffori*n:

JOB te tnbot de reconnaissance a
celui qoi loi «on coJlaboraleor dé-

Les nièces à fournir p.ir les «an-
didats devront parveoir au clif
du génie avant le 12 jaavier 1901

S adresser pour Ions renseigne-
ments aux bureau 1 du Service <IL>
Génie a Bastia, rue de ISvéch?
(GiUdelle).

— P«» eoeotr, t'eei •/•', mi<f...
— (I m'y • pat de mali t SI teaa «eei don-

«le»aip«ioide t<n*itir enp»», toei «errt'i
f M i M reelacMBi *oai n'am rient ttno
en. Malt qm'U N I de loire d*tolr dt »elr ''»
MBatfcMOO (M bl*o.

— Oht i l je )• raonlr
— D'ibor.1, repfcn.t le to«n«l. j * n'ii i n

émmé mon v>aitn\*m*<K, Le* <bo»i oa^m
•M al a*an*éet, pet*qaa na »*ur m m'm i
•M «Btori écrll eo mot. EaiaKa D I n'ttt
• M alBM, t'eti dont lel dire Injure di

Béerai, Hase de K r̂-oi t tJora IOO fn-
i l

»M ana enion qa'tli<>mlne tt
rtMc p:. l . ir. , .- i l . . aatead» TO... ).
M k aile ft*iMtfii Gifcnelie I te awrVr <on-
taee* t>*.

HMI ptitqn» maille Ji I Ira ttm tVrtt
wm hrcuwa DO* d«et pettot nie*. Ua a «lia

qM N. dt SaaMHnWi r t m i M

d'eu* oa»** to*»-!l*a«DaDt
ilaai qmi'ail i l bien conpori4

E- tel «ni" t, la Hifeni U Trti'eaw, n'en
aalra qnr noue k*nP|ID'a>I* eonDaiiMoea (ta
tommencemeoi de cen* blatotra, KtfHtatê,
It n tHopiif dae >iigi Le N. « .

Courttt ou le *o>i, II i»*!i bi»a aêttbt f II
aian lasa ptfo>r.

Ht *oo 'Aie le reli>Ml de ^«merri l le anll

K*aér*nce répondaoi 1 aoa tb*l le i dd r
— loa eo'eie*, *e«* a»ei ultoo, M ttpeoï

aant parJoonn-raol i l je re paît a» JMeaJre
an ptMMBilVMoi..
— Vseï ê M ••|»erJ1Bel «lAchr da I eroiea
irf la*, nmê oi'awi un H le «la aa fênt

de U rAire, u DMI dei iiiret 'uat t»'t. Kcrl-
i n»a t«ir et desuodri-ial 1B main de ••

Gtbrieite. Ul* aMpera «tari I leata daeiinile
ilerlearr. D<m ioale« aNale ĉee je lit M

<je« mi totgr al ŒO) DDBI *om nuoi
joar te aoire dernière enirf<ne è L in i i
nttt* r-ii natmi ititr l i-rl* At wre pan (
t-r* en p«a lr«p ftrtndr) o'a p*i * i * poar m»
dtpl'lre, • • rontraire. Ur, aBJwd'hel «Ml
tell dl iMri i ' .

rl* J« *O

— Eh! I . V** aVitri dl qeie
)e<* (irraMft avdaekei) de

•apia dennxi'fiiede tle ji»qo'*iaeaa m i
aorm <i'|-« i» pr*<*ndre i U aula « « l i t
de Ker»o. t . V M I tealiei BB nom, m iltM-
ahM. VtM t t t t p n w PM trop | la Mira M

— l m *ral, et raitu
- AHon*. irane" eoli

Ue ât

E.p*r*r

11 atteli

téptré'tai

tee êielt n

rt, ip'£

mtni irli

tint BM que t* IMI >Mr« toleael a«l
roira dani de. AKon», *rr1*(

t l'Aire lerie li

i'e. 'I le r«.fl«, j '
lon* I :

* Ni nièce «•< «In* » e'tu loi dire lo-
jore de cralre qa elle «uipirra en mira ma-
ri » Dali «mue inat (•• è ru eotllni 1 la
Munie, enm/D. (ou lee pe»la)lMe>, II ee
roalali pee l'ueaer qee kf d.lrteli*» d'enuo
dlipiriiMepnt. Il n denaada'l cocora i l l
devait écrire.

Lw javrnatt <ie K»n e euleoi pletai «'en
de* reri'i de n<w canbiti dâfriew; t M |
U no*i* raitdi ttee laiéra; et IM*1 U N
IrqaUtada la • fi'uttoa » de «M ITBJM *e-
U 'erre eirtrgtrr.

fg*mmn j /l.ianl reliai e- roiDO>*ai#i, et
r.(in*ral Ululent le* fréta d» ia tellléi Mi t
b'«n la îuœna qs'è la dlie.

Tint dr g» ni j »i>«ni Intreitéi.
«litre l'oonnear do piy*. lei b'a*aî'-ll au

an (1 1, aa an ffér», la t>è a oroitlt i M«
erUat, ti Jaen-li l« i .0 n>nce.

(.'ait «tfi*t Q-ti l , inW.» 01 titali lei
joernaei. Mate de k r-o. f iFa parler*i
a»et enialeioot en n'en Itttttrl paner iu
cane ilgoe. m R I O I I i rhtqae inrtni ,t*
uToir ton litre b e«*e, 401 H | I , prsl éire
mort.

dbritHt, elle, le* dHwilf. Ele <HI*<I
•«tf latri »'.i «•<! eoMilon de Mm MCI* .
"«•• «rtoBi <l r,.ft ne pir'ah pti d't«i>é
r»nt«, a l i t u la a'aa frtrnb'l qeeltoni]'»*.
Aani I I M qoelie aniéi*, I N I lei nuUa*,
elle ailend»! la ntnt iar ,

mail", [>Ble« lei («ai la*, plrinr* A»
mai waibit de N* i>f t i * , irn.èreoi
neie,
nA, eprèt li l«tare, Hm* itK-t^f .

uaie esae, le* JMM. I H n le, cetle-ii, en
qa^qoei ntleaiei, »B' ptit to-imi•»»>>(« Je

|M lill d'ernaai. Et a ifprii unvan i
Knérmce a*aii *i<l tilt (o*<-'lra e u t ' M

• 'il «eaié 'a rie >• co'atel.
drte'le la.itiien I - « N M tt ptêà i'»
ie« bn» de M aéra, a i H.if • aal ae-
da pWalr M d« jeta qat |d« f M t d«

1 pa* 'lampée en >al di>nainl mai

1 thètl», reprit la a trr- Urlm

Oïl, E'vér

Uses et loi* blto il-a qae

— Ndai prler^ni Uiee, .«en rnli«i, aail
roi»cilon cmcle et... ion anl . Pfet-fir*
aroof ooai ta* leitre r ' c l i 'n i de leur
art.

Celteledre, ardoonrot niralae par Ira

d* Mtt-fts tt'o

1 fort* iAnbt*. e
pti taaaiii, lit lieaaam 100
lèleni eowe lei p'ie*< U-n

A la Kra d'eaa a-n«e it 1
féfl»ï> D'inciQMotl M il r'n
acre iea eiéra'lani .le l'éi»
Uwl«oel d. Svn-n.f.l P.

réflatrat, Atn* I-•]»»! sr i.n

lait perttt 4a l'ciyMmoa.

l ail tr i turai o
ir(tUei, mût 1

« Mitea a
lfl KiJer.

iânkrt).

i iirmniTFi i inifflinmiif i ijin m*rn*Hii m
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IjKalaôes! 800000
t. t, Ht i , I I , rua rtfaufanflM,

. | -T |FS, LiQUEL'KS <v

CUSBNIER

SI UXMCJ ET COftlfTOUïS FWAMCE t ' ÉTBAICt»

Je la b.«nue bière '

A CIEN caaiNEr
PIERRE SABA11

du Lyrre
8UCCBS3KUH

DENTS & UrlNTIMi.s
(Systèmes iierfectiuurtûb

OUTURATION
ft EXTHACTIUN titS OEN

sans douleur
14, rua" rfe l'Opéra,

_• SABATÊ.rnoiiOiur di prsïi
M nsBbrsoia ditul* .* * J Ï O I I '
•«ttrs sa garda osât" «ai ismi ea ti

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BâSTI»
ri le» y»fl« rfn » W |

Le ™p. ur anglais I t l ' l Y
cliorteia i Battra vers la 3 Janvier

Pom (i*x«s duect, It8 |ioflp d'EsPAONB.
Î.ONDHES.

preuaot œarcbâodisrs sur connaissement direct
pour ANVERS, HAMBOURG

t-l lOUS les porls d'ANGLETEBRK

Pour fiel s'adresser à
Arthur • , SoulUvv. Il, liasii».

Savonnerie Corse

Fabrique à Ttga
Bureaux: 13, iiouieiard ?a.

EAV *II\I;I«\KE HUTUK* L,.
FmilULilNhX'SK, AlliDUI.Erv GAZEUSE

m faill ie anonyme .l'a-su-
,ices t t de réassurances

â luîmes lîiea
dire l'inceriijie et les 3cct-

jenig. aotor 8L*d iar I'ETAT à
•êali^r des assurances cor.tr©

iciJents du travail en con-
formité da la loi <lu !) avril 18U8
(Journal Officiel du £> juin iK3iJ).
CapHal; lu millions ne franc».

Si^ga social : il), rue Sl-Au-
gatlin, 10, Caris.
S'adresser a M. Auguste UOTH,

directeor pailko'i*-rclela Com-
r-i-Ktiie l'EsptraacêSk tiaslia, 2t$
Houitvaid fdi>i.

D
1 AU

) SOURCE P I t n E Ki/->
fi arlt Ëitanvhr)

AUUrlilsËK l'AH I-KTAT

Kau naturelle garantit* absolument {jure Bans l'emploi, poor
d cuiisfivolioii et ea mine «n bouteille, d'jucun procédé clu-
ajque ou sriiliciel.

Aï PAS ».ÏF».TO«I A VEC LA SlIUflCH liÊP.UlTKXEltTAlE

U.BECTION el ADMI.MSTIMTIO.N :

8, l'Itco de la iVadel. i,je, 8, PAIUS
Agenc. g<<nërali> |iour la Corse : Haalla. V. IS«I du l»*liàj

t$ètHll9 eu Ë>'rmHce ri 4i t'HêraM#*r
chez tous les Jubilants il'eaui minérales t t les principaux

Pharmaciens.

Le meilleur aes cigares à ÎO centimes etf
ans eantredit le CIGARE MATTEL
L* émniaader dans tous les débits.

A * 1* k u n , . W H *

Il ni'l -n ftêm- l'mn ' ' * tonfomir.
en (['fia (i nlre l « n̂ o br̂ uvea Imii,
qn* ' ' M Oti ilf g** Su»"! *i r< g'|tf '»«
qui uralrni *n ai.if |<Mr l*vf ir^m i r.
<•«• «.T.,,, q,.i ,„ p.,rr«lai( If nom: | ,
TLrn>I uvrl ' i* >nr I ' O I U * mortt.it.

CHÀBIPAGME
1,01 IS IÏOKDKRKF, ftt'L

Kn raison i!e ia recrudescenc;
contrefaçons et cooeurreoces
loyales qu'atnre A la célèbre r
que sus indiquée l'universelle rf
talion de ses produits, J'attfii
dira consommateurs e-t appelle
ce qoi suit :

AucunemaisoDhomonyme ne;
se targuar du moindre deyrô de
rente ou aatru rapport quelcon
avec la vieille m^iion IXHJIS R O
rer, dont Jts origines leiuonte
\i lia du siècle dernier.

Tou'e personne déoiraut da •
Louis KosJeteresuuslamment (
de vérifier soign nus mien ( le t
chou et de leluBer taule bo-jit
qoi ne ror 1er ail pas le nom vi-dts-

« le f r i i de la bouteille ci
verie est de 5 fr. 50 »

Agent général pour I i C.ai sa, u
sr.ri i M M,. Il H , H^iia

O H .

ERS A PLANCHER T
FERS RONDS, PIA TS * CAKBÉ» - * ^ »rEHS FINS «B

Chaux Si Ciments, PIStrmm
mm.ma,amui msnkvaam

Ch. CLÉMENT

VINS ffS CHAMPAGNE

REIMS jf/

la**? KimVT'W
M. Damîani vpnilralVz<Li>[li>nlrhrint[>.i^n<< l lar-dr-n r a S fr- !>0

l i bonU-illo mit rr>itsonimalfurs( les ^K'tult'jrs du ĵ ros jouiront
d'un t*rnni|HC !t|»\'.al.

An pris ntmliun- ili1 5 fr. 50 b (moicillc, les buveurs de
cha |Mi/m> ne Imiront (Jus ttVsonmi• i]in> li> l l i r d r r r r , charn
(lagtw le r>|u> t-Xjuis i-ritri> lous.

An^clr di s rui-* Miol <•( napoléon.
M. >rmon Damiani h i t -taruir <|iu' M. Ct^inova, rcnr&enlant

de commerce, le roi'nWnle dans r.irrniuli-jwint'ni d'^jnrrio.

VIN de VIAL
Au Qui-a.

Sac de vi&'-uV- *-i Phosphate 1 cliaui

ANtUIE CHLOBOSE. PHTISIE
AFFAî LlSSEMtMT G£RtRAL

M"" GEOHGES
VruUutc

a I honneur de prévenir sa nom-
breuse clientèle que son cabinet
sis Boulevard Paoli, 14, Baslîa,
sera ouvert, du 1er au 9 Je eba-
que mors. ,

VIN
to renda franco voire gare,
£0 litres eseai : 5 f. Envoyer
mandat poste a Itr^tlat-pieoi..
à Monn^ny-lencoup (S. et *(.)

AVIS

A LOUER
JOLI CHAL.KT. sur la ra

Nation*!.-, i rèa TtiR». se coni-
( osant de'2 étapes de s i i i-iècea
i hdeun, magasina et jardin sa
rez de chaossée.

Le tout 12U [rares par muie.
S'dJresScr â MM. !.. N. Mat-

lei.

LE
COIPIBIIE D'tSSUIIIICi

M-H LA VIS ET L'

Fonds réalises : *<M9 millions
Valeurs assor t i entourfl:

9 C W millions.

S'adresser a M. CIUKDAM.
notaire de la Compagnie Lr>
Pwftiiï, a Baslia, 17, Bd Paoli.

M. Bruachini a l'Ionnei^r lie pr.
nir le public que son bureau de r
sel#nemen(8 et de f lacements de
rrestiqai-s, terres, maiaor.s, anmit
Ont situé rue Napoléon, 21, 3e èliy

L'agence preti.t dta renseiiinem.
lfê« sérieux sur les (ersonnea qu

/ , Rue Miut, Bastia / ,
("est là <->ù l'on trouve sans cor

dit le meilleur choix d'étofTes • l̂ r
T ai "en r • poor la »aieon d'hiver-

M. Simon Damiani inrite an cliti:
le à s'en rendre compte.

Un yonveau Coupeur de tonte r
mière marque est flliarhé A la mais.

Le public pent être sûr d'avoir i
d» satisjaction une jamais, soit ao pi
de vus de i» Coupe, du fini, etc., c
tous autres points de vue.

1, rue Miot. l .

Ne pat oublier fuê TAm*
l f a t t « l «il atila pénéatH l'iti
tid«*^«o**ble patdâAt Pkiwr.

"

IM CMraline, h • oec plus ollra des liqueurs. • — lYArnaro Wnttal. le meilleur das q/étUib aowias i ae jaui
L» Vin du Cap-<lorg« au Qjinquina. Ujinquina supérieur.

Eaux-de-Vie de YID et de mare depuis 18S0, < véry

« Sirop» i .rotteille. Grenadine, Orgeat, 'Jltraa, pur

Qfretm» tt« l.iutea roru^ «ri» oo!!«, fallaa t la main *t 1 la

i *» «aaataMB la M»» — "-ir-iiiâll flaan MatM. b aMBaw. à M >

Le Petit Bastïais
CE.MI1IES

J O U R N A L

Rédact ion & Adminis t ra t ion : 9, Bouievmid du Paiaia, Baatla
MATTHIEU

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT

OOMI.. u u , aOfr.«nuls, tofr. i Cinox ĴMTALB, M IRIIH P*t«!
< r a i i l » i « 3 9 - . 13 . I k port .a iu.

ON n* rtpond pai de* mni.uiertu diptêts

/ ^ CALENDRIER

r". TE D*CJOOHI>BOJ : S lui Ju lui,

• • , 7 U5 n. — Courtier. * ̂ . 11 m

Ftn .Ko.-atiK S. In' Ja<i-'<oD.

ftJAXVIBR

LE JOUR DES
Plus heureai que bien r»ea dy

saeties, le Itoi et la R-ine du \Q<
d I T i h i o t r ^ i ' e l lé a louti
__, révolutions. AyrÈB (renie ans de
République, on n'en pe
moine dan» chaque fjmil
ger le gâteau qui contient la fève
•ftnboliqn**. et noaa ne ju
pid qn'A t'Ey-ée, an roomt
la 6 janvier nu soir, M. Loubet u
l«*â SA couce de Champagne, sa
m*i?on militaire et civile r.'ait cri
«0 cbœur : Le roi boit 1 Le roi bon
Propos béditieui qui n'ont rien ifi
dtngereui pour les inslilu'iONS, ca.
cette royauté éphémère cessa près-
qa'aPBSitAt qu'elle ouit;
•a .subsiste 4 travers les ricissilu-
dem nationa'es t t le» chargineiifs
4* mœurs.

L'Epiphanie marque le commeo-
otment du carnaval. Elle est IVr-
CMloo d'un dtner de gala, géi éra-
«•citent suivi d'une saotena où
jonoeâ yens et jeune-, filles estaient
Iftors jjoabes «n vue djs bdls futurs.
L* [a mil la se léunit toute entière,
«I «utoor d'elle I«S amia resté» cé-
libataires, vieux gaiç ma qui vien-
neol su cbauffcr un insUnt au fu«er

pour rentrer ensuite dan.-»
. . . appartement froi i et soiit*i>e.

Et malgré leur g^di farouche pour
npdêpanJacce, ils se (rennent a
dira que les joits a deuf valent bien
qu'on flopporld les inconvenienla el
lot cbarges Ja mariage ; et, comme
la disait une lemmo Je beaucoup
d'aiprit, en tisonnant dans la cha
aidée qui s'éUliil, ils tisonnent
MWi teora eoavemrs. Loin, bien
Iota ils aperçoivent la siiboueite de
laor frère, ^lora jeune b-lle, d^cou-
paat ao ̂ a main blanche et fuselée
l'éDOTuie nà eau q^i. sous le* teoi
4a la Umpr, jel'u des reliais d'or,
tandis que les j-elits, Its yaui ar-

de Burpremlre Iflssacrels de l'aveni
i|uo !a pl 'a sucrée tient encon

é

IDjOUf
d'hm Trmn li^'^'YnurT^iiiHi n'n sua
sorte, ce qui vtut iii;e en vui^
français: Personne n\*'. cor.t nt Je
son ton ! Vnrtié qu'il faudrait bien
mfulqoer 3 cette loole incanscien
qui se D^ure que le bonheur t
atteint qu^nJ on [jossè Je le pouvo
Id iiLh's^e, ks liudneury, et qu'i
peut S\Ô payer toute a les jouisse c
dont la faittai-iiH nous lravars«
cr-rvean. H-ureui connue un toi t
iiisai(-on aulrefuts, comtnâ si ji«
il y i ùt IOI bfiurt-ux I lous c
dont l'histoire a eni^gisttè le sou-
venir ont eu deBdesiiuéeM iratiiiji
trav^i&é des crises qui ont sin^u
rement diminua la comme dé bon-
heur gae la couronne semblait
devoir leur réserver. VÉrité vieille
comme le monda, et qui rester,

venté-, laut que la boule
terrestre roulera dans l'espace, a

B nos prochaines reUUons
arec la ulanète MJTS ne nous rév*
Jant le moyen d'dcaa^per HQX souf-
[rancea qui forment, bêlas 1 le lut
le plus certain de outre existence.
Vous sarez en efltet qu'un sslion >me
américain a signalé a l'univers en-
ner, l'apparition tturla planète Mars
d'une série de pointa lamineui dont

disposition tout A fuit eiceplion-
uelle semblait indiquer des eiyuaui
aux tubitaiiUde la Terre, an appel
so i caioaraJô* du tilob*- teirestre.
Mais peut être i'afilronoiDo am4ri-

t il braqué B« lonetie ai>
moment où les Martiens eux ausgi
fêtaient lea Rois, «n s'offrant ona
ilumiaation monstre qoi rappelait
'étoile qui guida les Trois Migws
usqu'au bercuau de l'Rufani divin ,'

moins que ce ne fut la-bas, bien
oin, Ni «: comme chez noja. L'hy-

d'inrraisembldb'e
puisque, dans nos rouvictions relt-

i, loua les ôtrea crées obéis-
sant au môme rieigne ir, créateur et

e du l'uorvers entier. '
il i bien des r^Henoos philoso-
les el astronornit}uen auxqaal-
) Bi sont, certes pas, liv.é-s 1 -s
t-s gens, i j ' i i , a la Donne (ran-
S ^uiwani !'<•<*nue ancien, onf

la gâteau des rois et lamr
le petit vin blanc, son compagne
obligé. Et elles ont bien raiao
d'écarter les pjn=ses moroses, ca
rien n'est bâta comme do ^àler soi
plaisir en «e morfondant u ccrveltt
dMOmlea considérations nébuleuses
Conslalons ,1'ailleurs avec plaisi
que les trudilions de t'K iprianie s
cunserverit ddiis notre citébtt.tia.9i;
oa eo a ta pfauve dans l'eKtraonii
naire quantité de £Â'eaux des roi
uui ont para aux étalages de
fiissiers et boalangare. et dont I
Crtll'B dort^e, sucn'e, (jaratmée iJe
trduch'â de cédrats COflflt,-, I
l'œil de U f-KjOQ la lilus agrée
Sdbrn de b-"s t Si tome la quantité
•le (âte ai' bi préparée » été ab-or-
béf, oeU pruuve qu i dans tous tes
greuiers coin m 8 Jans tous les sa-
lon-, er. passant par les apparls-

rfOAdiair^s, chacun y es
ailé de ya galbtte. On nu s'en lien
plus à l'a itiiue tourt-' ronJe; beau

t«nt la forme d'une couronne ttèi
simple d'ailleura, un véritable di
que; nuis attendez, je pane que

née prochaine, ou verra
aint)elli-8nraen(9. Le disque «in
se traostorutera en tort il a debarons,
en couronnes ri» marquis, de corn
tes, de daca, voire en couronnes

ût royales Ç* coAi
plus etier tt ce ne St-in peut dire
pas aussi bon qne l'ancien gâ'ea

K

Nouvelles \l irilimes

kl . le coinmisiair"" principal (llmcta,
mmissain» de l'inscription maritime au

lièvre, eat di'-sign.' pour r*mphr les foic-
m* Ja commissaire de l'instription ma-
tim. a QUimp«f.

- M Ulendini Ilanri-Charles, aona-

u<\ a tlv insi-rit a la Miile du Ublt'uu
avancement pour le friarfc de lieutenant

- M- I^#ni Casimir-Charlas, adjudant
-încipaj fuurripr <h- 2f das**, est prnmu
i ifraJe d'adjudant principal d* Irp classe.

- M. MtuvhtUi Michel-AnKe. adjudant
-incipal fuorrier de 3e cl a* su, eat promu
i grade d adjudant principal de 2<* clause.

- M. Massimi franco*^ Mûrie, ad uilmtt
inetp.il de mamJ'UVfi- do 4e clatse. esl
ri mu au grade d'adjudant principal de

Médaille M litaire

La Mô.idille miiraird a été confi-
rme aax eou - (jtli -ier^ et ni
dont le:» nom* suivent :

niden, 1» yna li m.ii» île services, dan
uns ti moi* à la mer, 1 blessure en ser
commandé.

(Jratini François, premier mail
fourrier, 19 ans 6 mrjis de services, do ni
11 ans a la mer.

Bemardi Charles, pirmier-ma'lrç vété-
ran, ïrt ans do serviwa, dont 3 an

Carabiawfi Dominii)iif, malelut i
cliissc, chauffeur auxiliaire sur l'£

Alensandri Jean Thomas, adjudant d'in
;i ni Prie de marine, IS ans dp tervtc^s, ~>
uropagHi1*, Jont 3 de guerre.

in km
HAPPORT

fait au nom <lt la Commission char-
gée d'examiner la f/>opositiort dé
loi de U Ahcoin, ayant pour ah
jet d'accorder une intletr.nttt tle té-
jour « m jurée qui perçoivent un:
indemnité d> déplacement par M
D « L'AS*filA.M.A, uétiateur. < -îuite)

Miiis un pourrait ce d «mander, a otite t-
il, puur quaU molifa la 'ii>UTcrneiuent île

qui, lui, ainapirait d* («us autres
principe», qui, aprM avoir rétabli le auf-

i' universel avait recimnii à tout êiec-
ie droit d'aire juré, n'a pas abrogfi lu

décret d« 1811 et r^mis « i vigueur la loi
Je lTftt.

Hâtons nous de dire, comme le rappelle
ailleurs notre collègue, qu'nne lonlalivi'

Lien rit faite en IH4M tn vue de revenir
la léffialation de 1T!O, mai», ainxi qu on
verra au cours de ce rapport, unr pm-

jsilinn déponét' i cri effet, loin d amener

: résultat, donna «U •onlraire une non-
v e l l e f o r . e a u i l . V r e t <le I S I I . tt bien q u e

•puis ('etu rpinfue, depuis pln« de r in-
i»nte un», le Parlement n'a été appelé ,t
aluer, A notre connaissance Ju moiiis,
ir aucune proposition ayant pour objft

de. provoqutT l'ilTOfration ou la modilii'a-

tton de ce décret.
Faut-il prw&iet autrement anjnurd lim''
lut-il revenir à la li'tTJsJation île 1T*'J rt
ciller en conséquence, i-omm>' t<- de-

mande notre collègue, que les jure* qui
veut une indftinnit,- de ilt-placenipnr

auront ejfalemortl Jroil ,j uri>< .tnlLTiiriif,

les principales misons qui imus unn-m-iit
i conclure au rejet de lu proposiiî.,n <J*
M. Auann.

Notre honorable c o l l e t - dît surtout
valoir arec grande insislanw qu'il tst i n -
liste de ne pan allril.uer a»\ jur.*.« une

indemnité rie séjour alcrs que jiarpjlif in-
ilemnitt- est aiTiirdéo aux Ci m sei II ers do
Cours d appel del«gué« pour presiilor le*
aâsises ordinaires ou exlraordiuaires àaa»
les villes qui ne Boni pas" tin Mieux d*
Cours d'appel. .

Ces rna|ri»lrat0 re,,rjivt.nl. en effet, une
indetitniÙ dû 2(1 francs par jour, et en nu*

une somme fixe do l'A) francs pour
chaque session. Mail i l paraît diJticifc de

pas' resonnaitre que la situntion u'ast
pas lameifa.»; \ x conseiller délijrué pour
prt'sider les assiiws quitte, dans te v.aa,
If, eheMwu judiciaire oii i l remplit ses

tons pour se rendre dans un auJr*
département. (Jn a'exptiquerait rfilïicile-
m*ut, par exemple, qu'un nuyislral de la

ti'Aix. appelé à présider les assises
le département des Alpos Maritimes,

diU prendre d sa cliar^-c 1ns frais d un * } -
'oiip-ct ininterrompu dans re dé par.

ti-ment Ininterrompu, disons-noiis i-ar,
la dîrTarenc«ifc» jurés, « magirtnl est
in» I obligation de résilier d un* a '̂on

[x-rmanenle dans la \il lo ..« s i é ^ la Cour
issUe». Sa présencey est nu-me u.cee-

taire, avant l'ouverture d.- la M-^i.m en
<• remplir dtveneit form ilid-s, l'in-

vut pus ter-9es*(nn r lnv, sa ai
minée, Ello ne le zfi

nient de nouvelle» riirmaliVs ctaujai
niir, sociaux rt'HiilIaiit .le U lianle

ronc(i»n qu'il vient d'eierver
Nous ne «afliinns |>a* que le-, jur.'-ii
<irnt «onnm aux méun s ohlip.iiion'. que

les même* charges, lea môîiicf. dt'u.ir»
leur in(omtn-nt.

• I leM impossible d'ailnt^fln-. ilisdil M.
Iule» fkiqjon, le 2» janvier IW-s. ;, ki Iri-
bu ne de la l'hnmbn-, qu'un nia^islral qui

I liorsde Hieï lui, qui >rrn .ijrligë
re de la vit1 d'rV'loI, iiuî n'ira ii >up^

nrter de* frais per*inru-If i.l.is . I,\é»

Ce n'est pas d'ailleurs un.- -M-i-ptinn,
lie de privih-ge établi en (uveut des

irésid«nl* d<* Cour ti'*>-ait*g.
l'no indomnité eut éffalnneut aifribuée

int^l, (diil pour Jiroi-, >W u •!••> i'ln|u<'l<-9
m.itiére civile, in Winil,- .1..--1 1,. „ -

1 0 0 - FtlILLhTOV DU TKTIT IUS1IAI

Le Gentilhomme
PtV C8ARL86 Dtt KGR.NABO

' \X\
LR BÉCIT ISTKHROMPO

^Mi'iisieur le marqulx, répondit la *i*HX
' aufixtrat en t'inclina ni d.un air de rt-a-

pïcturusc frralilude, quelque flallcinw qu*
•oit p-.ur moi U dûrtiiwfîon quevous ve-
nd d établir, je prv-nJrai la iflwrte J»
rmtat'-mrle lerme dont je me auis «er»i.
aarf-^-r*! l« *«nlqui ait l>x»cttlod# dwi-
rable i»an* ta famille de» Ifobili.-ra. I M
piraa .mt wajoura an«igti* à l#ura «nfanl»
floaaaue dcvmra principan- el MMOIieU.
bW* . l .o** ; la crainte de Dieu, la fide-
tttt au r.ii al le dévowarowit ans Ch*U-*u-
«faun»

e t a llmi-

^ p
d**l«aii"n qui m* wml.le parfait ; wule-
memt •! est an quatrième pre.-epl« qn« j<
•'•te'.rM. ,1, ne pat y trouver. De la part
f p M noe auaii fralanla qa'a da I elr»
OlfUd- Bi.trilwrs, »i "<•»"« en jupons par
M. i i ju i redcpi i i , j * v * w qn'w» p»" ' '

nelp u • M i«' < d, manda

-iit I.-

— L amour des dame*, nepundit I j in-
(Ï.Tac avec une empilas* ironique ; c'éUil
la devis* des t^Mibadikurs, vl j'aurais sup-
pomê que ce d#vait é t « aa«*i « I l e des
bailli».

M. Mobilier se redressa sur fa chaise
et répondant par un regard dr'd.itgnt'Ut
an sourire du persifleur :

— Il eat possible, répondit-il, que lei
jeunes g r w d'aujourd'hui, parmi u n i
d autres leron* «|r» J,-ur seraient nt>r«s*
saire». aient tti>soin qu'on leur enmjifrue a
*imer le» dann-s et a les servir ; mais da
m.in trmpu. cMta tendre vénération nais-
sail d'elle m^me dans les t^rurs birn pla-
ces ; c'était an senliniealqu'iin sursit avec
le lait, .1 qui réchauffait jusqu'aux der-
nières gvaltea le tt,mff des vieillards.

— fin vérile, Monsieur le juge df p a i j .
dit fraienwnt madame de CMleaugiroit,
von* vous npriotez avec tant de feu au au-
,ri delamour. que e suis tenté* d« croire..

— (Jm.i dont*, madame la DMrqnise f
ilcmânda \t vieilUrd en votant que la
femme h<<»itail à finir M phrase.

— 0u>n ce moment tn?mtm (es blemau-
rr* qa* pu vmi» faire le diea malin ne
•ont pas |

juVIle» l"l.venl encr,- Inrr malin.

H lc« se «ont rouvertes'' demanda Ili-ra-
:liu» en riant.

— Tuâtes .1 la foi», el pour ne phi» M
etermer, rvpiindit le juge de paix, qui

fralamm'nt devant madame de

• fe tPiil vus idn(fi"S et n
que j ..i-li.-im» le

, -lie le t - A u u U;

Chair U(tirc
— Mon cher IMiilier, dit le marq

arec un redouMem^nl tje bonne )»nmi"
TOU# oubliez <|uc je «uis jaloux, et qu'une
pareille déclaration faite en ma présence ..

— Ma fui, monninir le m*r^u)!t, inl ir-
rxxnpil le vieillard J an ton lr*U et pim-
pant, TOUS en petwmi « qtJ'it T«U» plai-
ra ; mai* puiaque M M aecret m'eM éctiap-
pe, je ne rvlracto rim.

— Tout ceci Ml rkarwwri Ma» doute.
•il la douinerr «n feignant a"ét.H>nVr un
bâillement: mai» il mf ntmUr que la
oarralinn de M. If juge de paii n>*t pua

— Je MT joins h madame .k Bonvulot
pour rérlamer la lin de I hiMcire, dit l.*n-

ft»rt intéressant, mais celui du four ne
lai cède en rien.

— Si madame la marquise désire quo
j'acheve mon récit, je «nia prel, répondit
M. BobilMf 4'nn Mn 4*i «MitclainoMnl :

de madame de l
— J allai* vous pri.r decontmuer, dil

Mathildr avec un redoublement d« biri
TBllanc-, car elle reivnnaissait <le pi
en pin* dans le juge d* poil des seul
nenta nobles, généreux vl Jevouc», |<m-
prt*# i rompenser et au delà quefquei
ndîciUVs.

* Bien avait! qu'oit «al retiré du puita
M lo et)«vali«T, d'autres srénff nonmoing
cruelle* fiCuienl paitar* J«os le châu-au.
Saisis t l«nr retour dr la .-liasw par les
pavMM ii.flurgéa, M . le marquù et M. I*
comt* étaient diteniu à le«r U'ur 1 nlijet
des outrages le* plus indigne*, l.m hn
gtnit voulaient qui le premier leur lur i t
le terrier caché par mua père, ti renoncil
par un acte forme' à tau* aes drmln f.-i>-
dau« , mais M. le marquis JrpUvj <i»ni
celte circonstance plus de courage eacure
peuUeire qu'il n r t avait montrr À la
guerre dan* aa première jeune*». —
Vou* piiuve» me tuer, mais voo« ne par-
«iendrei p»* i m avilir, répondit-il avw
le sang-froid le plu* dédaigneui. cliaqi

s de T
demande et

q
de m e rwifTuTelérerlf l
leurs menace*.

— (.* fàn l t m«t)rt et n< M r«ud

gravement If viem magiiUral ; il u'.st
donc pa* étonnant que M. It- marq.tU, 1 un
de* herw* de U . i W l et de Funl«n.>t. :<tl
tenu dans la tânoosUoC • la pin» péi ill..n<e
dr M VI.' HM CQaéwite an.llopiK- .1 .--Ut

que I litHlotra attrib** au #«ii. rjil < ^ I I I -
lifonne eut le cfaaaap d* bayille Je \V.,.

- l .otMrnt ioD d« M. Ihdiilier <-*t
parfailement tufle. dit le murquis fn
• adressant à »on ami avec un accent * * -
rieui ; m devrait ea faire Uni profit et te
onrrigvr, ai l e*l pc*»iM», de .eit« frivole
liahilada Je plaisanter de tout.

— -Merci, répondit l^ngerac, puisque
lu le prend* »ur ce ton. je serai désormais

iv* ..| muet c n m un poisoon.
RB r«i~onnaiaa«ol qu'il etail impo«>i-

r.lr- de vaincre ['héroïque r.sU|arM-e Je
leur seigneur, poursuivit le juge dr pa i i .
If* paysans «entirent Itur foreur a'éxaltrr
jusqu« la rage. - Puixqu il rvfuv Je
mitner. dit Tnu»Mint (;ille* emplo.Toais
-s grand* nxrens mHI><ns-le dan* Je
>ur, quelque rnt/te qu il parai*** ?n ce
toawflt. V<>IH> v.'rrei <J<I ai«nt que if j>re-
>HT f^rut a»i( ('oiiauiHe il en juMf<ra «ar

tout et qae Boua voudrons



occupe Jan» la hiururcbit-judicM>r*.
MaUseuMJit-il «ju il faille, wu- peina

diu uslut, i-Uicler tes même» dwpuaitioa»
en faveur du* jures f

U ne ituu» |iiirui! [iai nous l'avons dit,
qu'il y «i't ideolil*. Minililude [de situa-
tion. " . \ . . . i * ne croyons pas non plus <j.te
1* l^istuti-u de 1TW dont wt preva«t M
Aucuifi pr^tu fore* a sa proftoaitiun, cttr *
i-olli' é|HH|iie. le inry était investi d'attri-
bution» autrement èteiuiwK et entraînant
des charges bien plus lourdes que cette*
qu il supporte dopais que ces attribution*
lui uni Hé on grande partie retirée» par
le législateur du 1XOH.

t ne lettre «drssswi au Pn-sident de la
Convention nalioiiuk- par le Ministre de la
Justice nous fait voir d ailleurs a quelle
tacliE étaient soumis 1rs j'irés au sied?

. |,ea citoyens français aflVU-s aux
fonctions dejiiiv» dans les départements
porte cetU lellr*, ont prouvé qu'ils ne sa-
vent pas compteriez «ciilices que !«• d*vmr
leur impose. Mais leur désintéressement
même est pour mot un molir dobwmr
qu'il* sont tenu* Aune sort*" de lit'pensa
que peut-OIre il conviendrait de ne pas
laisser à leur charge. Dana certaines ses-
sions, des audience* nul dur.' jusqu'à soi-
xante heure*, el pour na pas divertir les
lurea de leur» occupations, on a dû pour-
»oir à leur nourriture, c« qui a occasionne
certaines dépense» qu'il* ne peuvent p»>
supporter. (12 novembre 17!»:!.} •

11 n'est pas surprenant en vwite qitr.
mise en préstnc» ii une tell* situation, lu
rnnvnnlâin n'ait pa* hésité à accordera

Bomlaiio et la Sa aria
On lait que les niouaiique

d lu
q

le» propagateur»
q

paludisme,

d e

de* citoyeni soumis a de semblables

«preuves une indemnité àe t
non par jc.or, mais par chaq
MOS tenir compte df sa durée, fnt-elle de

•eixanle Ijeiires.
Mais depuis que cette situation

sèment passagère a pris lin, que
i l

pg p
IUUB nu |OuiBSei.t pu» de ce

triste (irmiège.
Pdrn.i lus e»t'*C*B qui habitent I*

Corâe, seules celles du get re Ano
pkàU jieuvdi.l c • iumuim|uer lu in <
u n« A l'Homme, alors que t«<» (w'ex
bfraiei.t suas cerd|iport inulîeiisifa

Auuuiitt cuutusiun u'eal i-onïii'le
erjlretead«ui insectes, U* J«o/iAi'«
étant neiieiutut caricl' i ia^a parles
tache» nuire* .ta leur* aiicd, el t*»r
u longueur de leurs paie**» MU1

éytie celle d« la trompe.
Or voici ce qu'En it àun» les

Complue-rendus itubJomadait e.- >i i la
Socu'U île bUh'jt lu douleur L.vn-
r<ti', l'un de* maires do U ui^Je-
ciue française, à qui on Uuii la
lëtiuuveitu de i'uâmalLZ jairodu pa-
ludisuie, découverts qui a éi£ le
l.retniei et Iti (.-lui) iinporlnit (ira
grts dans l'élude Je la rnalbitd.

M. Lave fan av.iit r t ç i une série
d'échanlillnns île mucj*n^a«i re-
cieil is en seprernbitt et m:lotir*
i'jOJ a itodifacio tt auï environs d.-

I I IH.

r le jury, toutes
q

intenant le mêmey,
, luui.'t retenant, édktanl une les

h
principe,

fonrtionWe j u

•xcluiie de tout pro

Talileao aavaDCEmeaî
p o u r 1901

SoDl classés ;

Pour la graite de colonel :

M. Ir I1c.1t-r.anlv.1lr.r5r] do Lastelli,

br'vpti- il» -lit*1 ilr-iiwims.

— pour le grade de lieutenant-co-

lonel, MM. le» chef* >le bataillon :

(.arni«r. du l'i-'̂ -

Hliich, braratr, hori «adr»S. chef d'ëlal-
najor du tpuvfrnenwnl mtliUire Je la

Ca i, i k H«<i iufunierie.

— pour le grade de chef de ba-
tail lon, MM. le» capitaines:

Je JucaeroAu de Saint-Déni s, brevet,
hor* cadres, (taI major.

Lrpi i i . a U spclion te<-liaiquv de lar-
tilUrie.

Lepidi, bre»e(e, h»r« Cadre*, «'tat-major

du I c-rp»
a IU«tia.

— poor le grade de c»piiaioe,

fcM. le» lieatenaots :

l
Fraiun, hors cadre*, école*.
Musso. du Te.

Appiano. du 5t- r*irim<'nt d» )M>ie.
l.nren/ini, de la i-oropaynie Je xeniUr-

neria d* la Noavella^^Wnnie.

— pour le grade de «oas-inteo-
dant militaire de '2<* classe,

M Pan™.. •nua-n.t.Midaiil niilitair*-

d..Vck«*iMi-nl-Jt-llaPMn

— pour le grade d'olficier d'ad-

BiniBtratiOQ de l 'o ca" " * , MM. les

officiera d'admioistration ds -2e

— i-oar le grade d'ol licier d'ad-
mmifct ration de 3* c • • • • • ,

M Umo.rw, sUfflaire du f[*™<- «

— poor k ((rade de médecin
major de 2- r l a w ,

M. l<" mCilerii, aiJp-niajor de 1f» cla*««
Stefaai. du 1er Utadlcn J infanUrir I ' -
grre d Afi-Hiuc

_ H- I ' '••pil*ine V,rKitli, <lu U2r
é itthntrtii-. fut rljMi' [unir *lr* •<l«in-
dais la gpiid«riii^rt#

l a ville dd ltjr:ifa<:io, dif l'illustre
,rofesseur, est Sdlubrc, nidH a p'O
;i(niie, un l ioave on g'and uuri bre
ie localités dans lesquelles l'en lé

mie palustre bévit avec force ; le
de Monte-l.tone t t la t>alien<

,ie \ioccd-iii Valiesont-le en nombre.

Les iLOU.-liques i teu ulis a lt<
lano appattt noient luua a i genre
' ultx; au contraire, tl
niions de moustiques
mois de &eptiaibre à Moute-L^one
c l a la baitci ie de Bocca-i i-Vale,
les AnophèUs e'aiect nombreux ; i l
s'agit s u i dans luus le= cas do le-
nielles de AnophèU- chuiger gurgees
de sang

L? récolte des moustiques ay,.nt
été faite dans les corps de garde,

on B'eiplique facilement ce lèsuliat
Lea maies, qui ne sucent pas lu

làbitatlou* ; u'aulre paît, les lomel
es Bornas da sang se laissant
iren Jre ficileir.eut.

Au commencement d'ocUbre des
Anof><>hte^ .••,,,'i'if ont été tiouvâ*
en coi e eu aïstz grand nombre ao
Camp île Monie-I^oiieet a la bal la
ne de llocca-di-V'alle ; a la lin d'oc-
tobre lea AnophèU, sont devenus
rares, on ne liuuvail plus guère que
des Cutex ; cVsl aussi a cette épo-
que qu'an voit lisparaltre lea lié
vre» de première invasion.

Eu iésurne, les observations que
j'ai IJHIS «or les collai lea de la
Corse font confirmait vas de celtes
qui ont été laites en Italie et sur
dilfei en's \ omis des cites J'Afriqn- ;
elles moulrt-nt ^ue dan» les locali-
té* ridlubrcs UN ne trouve que des
Cul'X. tandis que dans le* lucdlncs
où règne l'endéinia jialn-tie, oa
trouve, en outre, des 'lui- •, dea
Anoyh,-:.,

Ions les Anopl è 69 recueillis aux
environs de IVmfdcio étaient des
Anophèles claviger.

Ainsi a'ei| j l iq ienl la salubrité
bit n connue de \& ville de l iomld-
cio st le paludisme qui déçois sa
campagne ; de même ansm aVip l i -
quetit l'dbaaJ^n dm r i lages d -
Sanl»-\Unzi et de CarUrana, 1*9 ré-
sultat loojouis funeste des easais
d'hdbiidtion sor le» f i lairaui vuigins,
et l'insu •• è* JésuUM de l 'o icup j -
tion .lu i!.iiD|i le M >nte Leoni', in
socc^s que nul , hèias ! o« pouvait
prévoir i l y d deu i .>n».

1. > campagne s t u e e s t infesté»
ar les Anophèle-, qoi prennent

10) U l'BiWfi.ii .
No* -IMI*I*» J« O

oipiUal*!! W Or»dit
t . I I I L.Ceiiptvr
t r .n t l W7 la «»i

«4Bt , P
ana.« nui r i r m l •

L'Uur.1 Vol.,. « . (» *< f". !•« «w™ < l f "
fijp^mrat cl.fl.tU ' • ior fàwiial pi.Man.

ir ,-.o s «ujourdnai «COHDP ., l« 'a i qm-

i\ctMiii o'nt msov U'ÉOU

Frfant «sphyxiè

svi(filament, d*
attivement U réali

U

ai^re a pu
du vu pruji

CAHB1NI. — La
ualdariccio, hameau

San (iaviiii. Ji Carton i
uit du 4 au 5 lanvier.
té Jona.-eque le malin

misou d'école di
lit la cnmniunc de
a pris (eu dans
mais l'alarme n
ii ,"i heures. Toul

i» U directicpopulaliou accourut, et
de M. A.-l). Brretti. insliluleur enre-
traiu, lutU vipmreusemenl p'»ur cumbal-

I incendie, mais on ne parvint à l'é-
teindre qu'âpre* plusieurs heures d'efforts.

On avait évacue la maison, lorsqu'on.
consuls l'absent* de deux enfante, un
tfart^n de huit ans el une fillette de diï
ans. Plusieurs citojens n'hésitèrent pas à
se porter a leursecour» au milieu di-s
iUmmet el au risque JVtre asphyKiés par
lu funn'f <>u savuitqueles deu* enfants
se trouvaient dans la même cita n» lire, l'.i-
tons: Beretti François, Beretli Jean-Jai-
ques de Pierre, BereUi Jean-Jacquee It
Dominique. Lanfranchi HuraM. Berett
Paul. Ha parvinrent jusqu'au» enfant»
1rs enlevèrent dans leura bras, cl les Ii
renl panser par une feiiAtre, mais i l!
•tait.il tans coniwi««nca. Malgré Uw
las soin* «pii lui i>nl et-- prodigués, If
iauvre K*r".'"n' entiiTeraent aspliyxi^, n •'
urvécu <|ue quelques minute. La fillelle a
PU rire ramen.-e à la vie.
Les personne* citV't-s plui hantel.Mlli

Nominatlcns dans le Clerg

Sont nommas dftwervanls .

i Vallu d'UrfZïd, M. r*LU- C l .
J - I I . , JesiwrTant de Monaouia d'Oi

u /. iui i i , M l'albé Surruci'lii D -
servant de l'muelln.

a Tu i , M. l'aLlM- Martînetli I- ,
vant de Zuani.

à Corscia.M. l'ahlM AILerliui J.-B
daiîservaul ite l.anu.

à -Sari di Portoretickio, M l'ijbbé ( t r t
Ii J.J., desservant de Lorelo di Tallano

k l'imio, M labbé t;..l>rielli l'.-T , -i.-M-
servuiU de Parais,

à l'orri, M. 1 abbé Niculai A.-F.,d«asiT
vant de l'iann.

à l'aslricviola, M. I abbé Piuvlli J.-V
desservatit d'Ain pOï^a.

à Ciiiulo di Veriio M. l'abbà Savel»i M.
vitair* d« Speloncalo.

à Ampanta M. Vabbé Gu^lielni
Jcss.-rv*i4 de Cauale di Verde.

ii Lor*Ui di l'olUno, U. l'abbé O,
J -B., desservant de Beltese.

Ubbé CiiinpanaJ.B.,de<

nt de
més- Sont

4 Vallc JOreiza 'aiiminisilratcur), M
l'abbé Fukuuetti I..

a l ' .v ,^ Suanlla, M. 1 abbé Taa» A.
J., vicaira do f i la Candie.

Petite Gazette

p

Barberi
i B«relti, fille de l'instituteur,

lontrô le dcrauemeul le plus grand.
n'est pas leur faute « i l y aune jeune
imo : ils ont faitlimposBihle pour sau
la vie do ce pauvre enfant. Nous les fo-
urni du leur vaillante conduite.

Véritable Savon
de* Prlaoea du Congo

0 (t. M I* psln ci I >•. ~J <i bult* -ta iroU

El f*r ! • mre f l la too» Vioor Viiuief.

».-. 7 n
• » • • . -•

-t « 4 «|q<Bt

i 7
i; 3

B-womitri, _ 7 ) , „ , ,
id>, :i'.7 LU, e liera» *r <-.
' • M . — 8 ' . f-a «But E m»

A h. <«• :-»», u, | ,
Sui \\ tlei, f'i,«l-. i .
iUtda la BM, bournn
Ititanr d«* tmtx i iciUo, + u iS-

Courier en refard

cio spr&s le départ do train, lea dêf ê-
chei do. continent ne poor roui è\n
distribuées aajoard'bui (|u'd raiJi.

A ta .fusttre île priix

Noos comooenct
ment

prochaine*

A Chiccistà
Cûmmelia in :t atli

Dl P.

naitsanre dans les ttdi>gs et dans
les tentes maies cti vont se d^sal-
léier les bestiaoi

Dans les en tirons immédiats du
11 ville il n'y a ni mares ni étang.

l*« douloureuses épreuves qo'*

•eiLbbient » ut orner t, me) l ie e»
doute la salubrité du p«ys entier,
il n'tn-t doue pas eaos importance
que la fCieoce vienne appuyer de
fon cootrd'ti B.ncère le témoignage
dea habitunls de Booif^cio . inr
mant la àa'ubrilé de leor * i le.

C. E

Bulletin financier

t i»s }tiam d Or «>at la bai.-

G-Z£TÎ£ _ _ ^
S.MMK-MAKIK-SItXHt:. — On an-

nonce la mort de M. Kranc»if-Marie d'Or
iiano. ancien juge de pais, di'-c^de à I~kgt
deTSana.

Aui obtéqae* M. le maire Tollincbi •
prononce l'i'loxc funèbre da défunt.

AltKC.NO. — Dimainhesoir. vers cinq
liruiv», unr di*cu49ion a'eit A|ev« d«ns
cette commune entre les nommés Nejfretli
J>-nn, forgeron, hgè de Jû an», Andreani
Aupuitin, muletier, Ifré de 31 an*, et Ma-
riani Antoine-F rançon, journalier. Agé de

Mariani M- trmivani swil on pn-aenc*

de« drus autreD, sortit son stylet et en
frappa H I aiiversaiiV i

teint mortellement, et Andréa ni l>le**«

grimaient.

Manani a fins immédiatement U fui!*

i.nUTF. —<h) a célèbre I n lianvaill.s
d« Mi l . K l i u M h Bald.cc>, I .in,-,- de»
filles tir 1 honorable receveur Je* l inincn,
• vec M Uur*»t Filippi. c.ntnMenr des
cnnlribotions directes à Ajaccto.

Nf.li* prions le» fui un *pt«i tl leur*

famille* d ngrrer toutes no« f^licitatiiin*.

AJACCin. — UminislMde Incu l tu re
i mt.rmt |« |>r.-fct de U Cor** qu'il .lis-
H>*e- d'un rredit de JS.flOO frtne. pour la
reaiirtn d'un» école d'agriculture * Ajac-

Aujourd'hui «-sa venue devant la
Justice de Paix l'B(Taire L.-N Mattei
et CÂe, contre U. U^miani Simon,
pour contrefaçon de la hqaeur • Ce-
dratino • et de l'apéritif « Vin du
Cap Corae. >

Nécrologie
Londi matin «et décétée, presque

Bobitemer.t, Mme MéUme Dldia né«
(iuitlod, veuve du regretté comraac-
dant Itlais, emportée par une ml a
Hede cœ.r. K>le ^lait i g^ 9 de 48
ans, Efle laisse uu fila encore en baa
a«e.

Ixs ob^èqoes ont eu lieu en l'é-
glise paroissiale Saint Jean ; l'mtio-
motion a élâ faite dan» le caveau
particulier ,U la famille.

Noos piéentorsà la famille Goit-
ton ton les nos condoléances.

H Robert, l'estimé etief de la sec-
lion bydraaliqoe, viint d'avoir la
donleor de ptrJre sa fteronie, qui a
succombé à une bronchite chronique
restée itbelle a toutea lea tessour*
CM de la science et aux soi m les
plos irTectueDi.

Une foule nombreuses a auivi le
cortège de Mme Rotwrt qui laissa
•pies elle tant de regrets.

L'absoute a été donnée en la cha-
pelle de Caoaonelle.

Nous prenons une part sincère
au dnoi] etnel qui frappe \i Hubert
et ses enfants «t leur adressons
l'expression >Io nos douloureuses

Maison de 10 pièces, sitoéa sar
le bonlerari de C^rdo, 5, deai en-
trées.

an boroan do joarnal.

Bonne jument
A veoJre de Buite jolie jument,

bonne tiotteose.

y aireaser au bureau du journal.

On demande
Un dpiMiioiudiit da 8 i 10 pià.

ce* donnai t sur la place S-iiuL^h

COlSM.

Conseil da Jour

Lft PL .KTC OUI FO-\T WGÉ..I*

Nous avons la llftur de camomille, l'Iir
sope, la meiillie, le romarin, la sauge, It
aurpolol et le thym. I J camoaiille se trou-
ve, A l'état sauva^o, à la lisière des buis
mais lu .-omomille cultivé*, est non muia-
IMMIU.'. ['ne iufiwion de camomille, ajm-
le repas, facilite la digestion.

l.'hysupe e^t une petite fleur bleue. I,
plante w t compost-*' de feuilles pointu^.
L'infusion d'hysope, 13 à 15 grammes pa
titre d'eitu, esl excellente pour faciliter I,

slion. Prise 1res diuude et très SULIV.
esi bonne dans les rhumes pour fan-

litre l'expectoration.

Dana la même jirofmrlion, la menther-
bonne aussi pour faciliter la tligestiur

polion de menthe bien chaude el H
: est i-mpli.j,*avei- SUTCÉB dans h'h l:

lin mm u lions de I» ROr^e lorti<|ue la •.<•
île et que la toux sévit.
Pnur lu romarin, i l faut en mettre
ranimes par litre d'ean, tl son eiu|)<
>1 exnlleut pour la digestion : on l'uliL-
i^si avec suices contre les diarrhée?.

«ÉNÉMCriNE
Dans un temps où le luie de

table reprend <le tous côtéa favem
nous n'Iiésitoos pas a
it â reçu m md rider la

comme la reine des liqueurâ adûjil-
aujourd'hui sur toutes les table-
au restaurant comme au dîner .
Fa<mte, dans nos plus grands Iullr
comme dans les salons princiers.

Buvez cette liqueur digusuve, ei,
portera dans vos veines U vie t.
dame du soleil.

BOURSE DE PARIS
V ti r - 8L

9. QrOl

IfifeS
I01ÏE1IEÏÏ
Le Journal Olfiriel publiera di

Bâta les nnminaMons suivantes
dans les instirps fa paii :

Joge de pan a Vico, M Cipriani
Juge de rai l de Sali™.

Juge .la paix a SHice, M. Co'onoa
dMBtra.

L i col^ge sénatorial de h Ch»
naU est convoqué pnQr le 2t f̂ -
fTier, a l'elM d'élire an fénafeur.
•n remplacement da M. Hrotnier
décédé.

NOUVELLES M A T ( T ; M É S
M le vice-amiral Humann e=t

nommé près i le ci t da conseil dts
irtvaai de la marine.

rlemen
ihf du

Hmttm im marine
Le ministre de la marine a f-it

signer dea décret* de proootion
dans l'eut-raajir g^r.ôral
le cadre des olliuieis Je marine

MM. Llucheiy. Ayi.ard,
Uu rurps de Boers, de 1500 Mesareor sont proclamés

bomioes environ, s'est avancé i sidents.

quatru railles au Nord de Sutuer- Secrétaires
a D ' MM. Surcouf, Brindeao, llajo

Massé, Bompar^, le Lestoui

H tiinT niintinil Routard, *OQt pruclaaiés

Le conseil a'est réparé api es I ex-
pédition dts uiUires courantes.

I' y a bd lullage pour le 3e se-

La Sunié

He la K«DG ki fleip

SÉNAT

de I
L'élai

des fjlus
uitiine l

le grunda

La Chambra pro:èie a
iiètne toar de scrutin pour

Présidence de M. WALLON, Uon du 8e secréUif».

président d'ft^e Ce scrutin est favorable à U

La séance e&To^r te k 2 o. 1/i Compayrô qui est élu
L° piéaident déclare ouverte la

la reine des Itelges est session de l'JOl, t l invite les
lara.ants ; I alïectio» de p'ua jeunes séniileura présent'

. . . ' atleinf, a fuir prendre piuce JU boreau tn qualité
H, aussi crainl-oo de ti

in'dle n» tuccuaibe subitement.

MM. Lechuv.lli.-r, et Gustave R i -
vet sont proclames questeurs.

Il y a ballottage poar le 3* qnea-
ur

LA GJËHRE
A.U TRANSVAAL

M. le vice-amiral nier est

ÉTAT CIVIL

111311* ri.
• U.rir.KDtblMdtf. - Foll* p,,

Expéditions par colis postant
Ëb1l oigné et gratuit

NI â t i i

nomme ratmlie du conseil sopf-
rieor de la iQdnna

ar\

Sont nommés au grade de vice
amiral :

UU. les contre amiraux Maràuli
et BûQstan.

Sont nommés au grade de contre
amiral :

MM. les capitaines de vateseai
Merleaux-Ponly, Jauréguibcrry el
Poecb.

U le vice-amiral de r.uortbiHe ei
oomme commamidiit tn chaf, pré
lot du 'A- airon:
à Brt^t

ElECTIOIS LÉGISLATIVES
Les eiu.;teura il

cription d'Orléans
potr le 10 février, à IVlTet l'elirê un
dépote, un remplace ment de U. Vi-
gtr, éla sénateur.

Conseil des Ministres
Le» ministres sa sont rêanis

de U colonie da
les Hoers. coraman^éa par

dans lea ecvln ns.

leur,
bureau provisoire est ainsi

continué Séance de nuit
A l l c c u t i o n d u Préa iden t >|a,^rô Bn« heor« asatz avaricét

Le prèsideiit Srtloe l'aurore du daos U soirée, la Ui

- „ ^-ta- g un deouâmo tour dé scrutin pour
lions sùi.t j.obée» au Séii^t, el le léleclion du troisième qaeèteur.
pays u'altenJ i as sans idipaliencn c« Bcrutin doune les réBultals
la solution Je» projets de informes apièa :

q.j lui &ont Boatciaes. M. CuillefEet.

Il souhaite le rélablissemenl de U. llaibet l i t id.

pan et le rtlèvtnient de IcFrancf. [i y a dooe heu de procéder à ui

'adè[ôr.tle diverses pro- v *

^ Une messe sera <vlêbr^n a'ijour-
d'hiii, '.) du courant, à H ht*urp*
'In malin, a l'^plise i.<n.n-siata ite
•Sainl Jean Bapli.le, t,,,ar | e r 8 | J O S j o

l i m e da

à Daatia sor U roite N.tiunale,
maison dliabitation ave; |ir.lin et
iltenant. HeveDuannut-l ("itiKtancs.

S'adresser à H» I V I M U I , .von-i.

• .
3.H0U Boers se sont

le Magallesborg.

'ri

M t\/,vuysf

d'â

,. p/p~ADÔVANÏ<"«Zit«.tÏÏioaoâir o» Matin ft l'Elysée, sons la prési-

7, roa(*> da Cjp, Ratifia.

Domaine de Vdlrosc

PllOK ï',
«ré*-. i .u

dence de U. Loubet

M.*t tilHHtimt* en i'hlitf
Le ministre des i (Ta ires ^trang^-

raa a exposé la situation en Chire

• t donné communication des der-

tttferea dèpécries de notre représen-

Uflt a IVkin.

Trmt-MMjc pmrtrtmeHtmiren

Le président da conseil a expn-

Iravjox parlementaires qu'il veut

Les Anglais occupent les collines I doyen i

" S M d l S " h r t a l I AJta^pSTta.,».
dnycn d'itg", monte

n i . I déclara la séance ooverte.
Les Doera sont signais à ̂

lea de (Iraafreinet.
a fanw ouverte

Le président |.ne les ix plus

r de scruiir

Le p ési lent annonce qu» le scr
tin est ouvert.

Au troisième tonr le quorum n'est
| pas atteint.

Le président consulte la ( ham-
bre pour savoir si le quatru
tour de scrutin doit être renvoya à
uns prochaine séance, OQ SI

tice doit continuer,
a ('hambre, par 25,) voii con

décide que la séance sera eut
I - r , V * " " " 1 C° . " " * w\vo | pendue tendant ciuq minutes, et

les Afrit ioder» se eont joints à | J» 0 "» 8 dôpntea p résen ts de p rendre | m , à u ^....j

dirigé p.rHH. GUIU rntBH *i-iCl>iiMnpi.
l i ' fs ia j i - l i , Lauréit. i* <*,., rcnien
reipoMIoa Ualrrmliede l'jili V.iQX

si iair*t tétomwoMi.
Gr.od cboli a-arbrw Iro'i.M, Aaaadlfri,

OnoK*rt, M.nJirlniars, Cl.ronnion plaat»
• ••l'Sn.niMtel d'agrémer t, «re.

V*si«t p*ptn!èr«i, l'^nn do vtjn -nllèn
wr IWedrli Montkotarl sur Itipini g loir»
la Manlprllkr; ml» «n *tLti ,osn J'ua
|r»n,| nork de pliorj r»cin«i VjrifHi ftnpeg-
irn JtDi,t'coU, Riptrli gnnd glabre tt R!olr«
<J* Mnnlpalliar, I* loot de 1er rlm»i«i i dri

Savouo.rie Corse
Fabriquée To>ja

Bureaux: W, Boulevard Paali

* . I. Vraurlnl i l'honneur d'in u.-mer I'
Jtblit qu'an vti'tmte lu tattèi .|« SBÎUTODS
't il» rimposHuhlié ou II ta I rou^ ' .l't.Pi-Q-
ler loaiei Itf «

L a S i t u a t i o n aU C a p lecture de r . r l i d * I.r de la loi .

j , , f-ap . conslilutiofinelle du t(i juillet 1875, la eéarce est reprise à S heures j

Trois membres du Parlenwnr, f 1 ^ c l " r a ouverte ta session de el demie.

.pparlenant au parli afnkaoder l 9 0 1 L e P ré8 l l j 6 l l t annonce que le
- - scrutin eet ouvert poar U uomioa -

lion du tioisièma questeur.
Le préaijorit piocUme enfin lei

ont SB r>n1re en Angleterre, alln Allocution du Président
d'exposer la situation véritable di,
de l'Afrique du Sad an Cooverr.''

• mi'trl«f c

d« contre kt non bre

l«ni en «roir |i<t*r \BII
i

« qa|
ri Ici

*-nt, à I.

i peuple.

don allocation le président
fait ap|>ei a la concorde et a la fra-brede.Co,^^, ZSSX î . ̂ J ^ " ^ ",^ ' ^

C H A M P A G . ' £. . - . " . ~ M. (iniiieniirt e*t élu questeur
--.ables doivent être confor- n o r m „ „ , , i . • , •» •

Vèlat de siège «« i : " Jrt8ticB 6 l (aTO"blea â ta i ! iT . i « , . obi.nu % I | j O t l s «OEDKRKR, IU>I
L'Élatde ,ièn« a élâ proclamé Apiôi le règlem^tit de l'orJr» du

. . . • v L6S S a r e i t u x jour, la séance e»l levée A •-> heures

II est procédé au tirage aa soit el la Chambre s'ajourne à j<
des bureaux

dans sept autres nooveaut districts I
de la colonie.

Marche des Rcers

Kn raison da la recru Ii
ifltretaçons et conourr.

loyales qii'altirti à la irl<
que sus in liiioêe l'univui ?
talion de ses produite,
des consomnaateurse.-rt a,

cenoc de
ci-s dâ-
re m ir-
le rèjiu>
.Itenuon

Election da Bureau » • , , . „ • %' i
Le* Itoers sont arrivés j Galvioia; L , président annonce qae Ton va MaWOO h . A . i

ils sont attendus demain a Clam- piOcéder i l'élection du boieaa dé- En raison des nombreuees con- ce qui suit
u r a * Bnitir. trefacons fit concurrences déloyales AuconeniiiLSon homoiiym >. na; eut

Présideot qu'attire A la liqueur CeUlraline Mot* se targaer du moindre >:• -j.> - -la pa-
M. Deacbanel obtient -2!*i voix, ' " 9 a bo""6 lépoUtion, l'atieniion rente oa autre rappott *i<* !*•
M. Brisson, 217 voix. ^ e a cunaoïïiraaîeuru est appelée sur avec la vieille maison I. >ui- It
M. Deschi'nel, ayant oblena la ce qoi suit :

le absolue des sutTrageB, est N o l l e a t l l r e q119 l a maison L.-N
proclame président. (ai'plaadiÉBe- M"*llei e t C i e ne Peut 8 i

ii,o ii la lépétéO «o< Cédrattue qoi est une

Un certain nombre de Boers ont
té signalas dans lea environs de

Ladysmith, où It-s aoloritéa mil:-
[aire* ont pris de rigooreuses mt-
8or«s de défen.Si.

Une canonnière angUise stationne
dans la baie de false, pour sut veil-
ler le district de Simoos'Touw, très
' tvorable aux Ho^ra.

Us Anglais craignent que les

v i r d o

ier, dont les on^incis
* Un lu siècle Jet mer.
Toute personne d«i*ii;i

Hoers
g

e détruisent appareils
hydrauliques qui alimenlent d'eao
" " B du Cap.

Vice-FrésideoU
Ont obtenu :

MM. Conhery . . . . 341 vo i t .
Ayf iard MS -

Maarice Faore. 3tJ —
Mesureur . . . a i t _

A<
ra-»(
ir.il
) M

i -«

lïr*

br«i It*
i, A-i§.

la pûd

, ait.
l)a,6t: ni

>•• »>H d l
VIB rd*Rt

t " . »'n rnrf

Ici». 1

itnil*
D m

. — Pê b«r
Pré^c«* U

t* FJ t i n *
ala* d* V*l,

M - n , ricoM- |
[• n"

I, t»rWli( i
f H.lie-, >l

.««, «tau

Nnif, Un
O N .

89», 1 Ot

marque
déposée, c'est-à-dire la propriété

| personnelle de celte maison.
bouteille ne portant pas

l'£tiqu< tte de la m ai sou L.-N. H aile i
et Gie est nue conlref.*con.

Tf ui contrefacteur fiera poursuivi
ni h U loi.

1 Louis Itoe.leteresl matai
vénlier soi^neuS' n

chou et de itfaser to
qui ne i oitetail pas le n i

le prix de la boi
veiie est île ."i fr. ijtl •

Agent général pour U
N. Mitlei, Itistia

• du vr. i
i ni (irii'e

.1 îo b,iu-

S) —r>Xli.LfcTo.\ mi I 'BTIT [U*T

ESPÉRANCE
par GASTON D'ORNOT

PARTIE

La maison A J e a n n e al' »r

, rue Lepic, Pari*, offre a Dmmr

moiaellea et «essieu r» do inr

ligieux, aérienÏ facile el proprt

ire ch«?i soi, rdjiporlaot l u i "

induction iO a HO \r, par roots.

Filature de Cocons

TOUX, RHUMES. BR )NCHISTE,
goeris par le l^nilif ao i,aurier-Ce-
nse, ftatlaelli, pharmacien, Place

\A mioiaire « w « Hw I* projet élabora Prtlà, BaaUa, prix : 1 Ir. 50.

H. H INRI RARSANTI et Cia, fi

•ors, achètent les cocons A i
I I très avantageai poor MM.

Elarears.
OD demande des apprenties <'

Triares ft la Qlalure. S'adresser
boreaade la direction, Port N«
maison Beitla.

Grand Entresol da Son et F

pawe, HENRI BAIKAATI, NOOW>

Port, Beati a.

Matin I tarpiii *ar c* Atf*i\. U BIUIT* rrt t i
•klB* IOD MPlI*.

P tomm» II *T I I | n I* l«b!*i»a il* ripou
mw t * « I O M I q*l lai d«m*n Jali a* J*ar * II
•MM ét,)> :

— rtit, n«n c»'on>.. |-*lécr>i..
La bn** oltidar K M I M U N ru ton qV>l

a*vk (ù fkinpM I1M rrottiitif IDCDI« conpleU,
rfahrim d'«crtr« i M >.»r.»ii<Dd*Bt ta con
«J*4N I N lailri d*ll*.

(Ni l atiul qa* L*»d«rM< oa • • ripai M -
•aaa Unft d'Aifqr,.

b n1oMMM'!>r>mii««r* Mii'trt ** ih«*i<
•aaar d* i M imrn*t, aélali as pind p«i i
M*a *ar* I. . . . I . Ti kroR* tt* Mctrinl «li«
•Madt Mofi-f*r>riD. mil i tol .nt. .tai# .1*

b'in'
ll • PBIII p

la m * «a était M Mit d'avril M kt u » .

C» ktjiunl
es tim»*K<t«

tar I tbiiH a

Et p

narijr poar U M iraaa

i >lcni >la JBMI

iai J* cti«l«ar qall

itm e m - i i«aiin*M! e'qa'ail
la »IBÉHB qui l'w I tptoaii t l to Ml »«• ff«t
diPi h«r< «oy*!*».

Le khun i . MI p'a. Ho1.ni M . , , , . ,t . .
fb.i/Bf tê [«il» 4U»(« a.hjiia In hnmnwi

KBD>, qoiitd (•«(*• t* Inrmtn:».

LM hamiDM M iatum I ptii «antraei t>a-
loppeni It t i r .

Oia* àr ICI'M (onl.Hoot, l'frne* Jo gfai
I t.UotaMtnll l i lul i i p^n, M | H kilomé-

irw par jnnr. Ca n* Ut q H | . ,in,,lè«*
ar ' • m(r*Q*, ta natta, qna \t t&ona* tr
u n I N 4a Hairari m fil htita à qielqa**
4 i l M* At ttlm 1* la itll*.

Li mailota t'jnnnr.fili ipl#nJ|éf, \ rho-
IOB tot&W H OBoauli dan, I M »b« M 0 .

|l*aia M la (ici B'HÏI I pat ai

L* * Ûtr,

dtu Mai* nMIdat tt W a « .

I4e< <l'«a cor^ J* g.rde.

K'I* auli en a t • maol* J o i u t f i d

l'l$ t t i r*i<tr1p*r.

<.ii.tr* IU ru porta* t'oairiicn^ dan

La point I* p ai ealalmai de Ni inr i
prit l i pori* N»hoar| où i'él«ttii it a oiqiéa
H I* O'a* b»a aa*rn*r d*> II «III* hjW i pu
IH rl'hoa marthiodi,

C-tla *!•!«, aa laopi da H Dro*p*>IM, él.l

r-pt.nlr^n*l«. S. *nc»iaé« ntiou *t«1i an

A*i irn|ii !•• pla* retm'èt, lai Ml (.# 1*
Vilttro, tlttiM M pni<»<t<*, «fini dotldt i*
rKoniiroflion <la I -mpta, i'joltni a1r«Mét
• • • *ruw«t |m«, i*« « t i raa d« l'trl alora,
« l i i f . l a m pa .otr l'ttanr H * HUJM f i -
K*ni««()M «t inponoiB t i r i* lomaw *
l**r t l l l*. La œot.qore IÛÙ i an prit dbatoai
nul* «II* éttli, .a point J* n» arcbtt*ctnr*l,
>b*ol»aMni adrnirfblp.

L'Iméf «ar rim fnrmi .1* pu Ui loapAlt*
oa fwnimi» a^ptloi • io«diti aurinji» •
(«wt* d-Dfin|.p| J .D . IM «afin rfa
iraimaf qooo poa*alt (onptrtr i daa t l*
l*(itw. LvnitDDb* • • • ! ! ai s lornt <pi
linart da carré al d* l'hic<*gt>9*, nr pipai*

Lat taaattaa»

l'or K* cjflnih'Tn, |*,:JD», 0< i e tlL-n^*
Ifl ir'Bir*!! g> nli <le 'eriKfai crrfli-lé«*
Lai erra art b>l» éi' inl tovlrn il par di
I Ht* (OIDDD4M tt jllorg*! en Itr 1 . b»*al 04
brhéi an rg . « .

LM n9ar*ét*le< I foairrd o JB* Intfcjtb't
prolui'oi i1Vntn)«D'tfn fltt, Li r*pr(
l*'lon J M ^ r«i a»iro<>i é'tnt ioi*r*li«
l.i iCMqBf*. l'i j |>,t(QI t.,ipÉé pt<
• O(Dbia<ti*ni Irg^niraiM ri n l * . i .1*
r*. néonj'rrVw M-O-M I • • » d-t a B
H orom tiétnl mi\\» n.itttm* f.

L'f at«n>b • >1* l'ê 1 ri • suit, 11 rai trai
B M Isard, mit la* dét<Hi .U I MMOMOII
rtfh^nUnt in^leoMm re ,1*1,«, I * M

Li« Anbt* «oui d* \rti «<«t.li ifih'ift-
I. *«n lit pOM«J«m ta .lernlM .1c*r# I*
tdi da dMiln *t rfMorniown'* ] • Hf »i>l
ttffêfi • • • tirëtt •< lot PentQ!.
&at>i Ici taiilu d* Mtic*ri Mttnt tli

litfi *> à* iMr (Ba*q*4v M A» l*ar ftilt tort»
qa'il* «Mtldérattbt tomm» lufreaib r.

>rfq«#, Mrprlt par k« Frjr>f»ii, lit i'*-
(xiriram qi'll* éniaai b'oqo**. Mi M ntlreol
1 rtr#, uVtmtai A* H»\*U *û'i J* r*w*f It

ne» ittt nd.rei ai raeninti da r»l* dint
*ir«il«ai*« tiatxl'M. I • aoMiU d*t

• *B . b i t u m a i il* aiiaartakt» aaura

t a A har d'arri'a' t 1* ••!'«. t*r r . ,\
d'AIrligae ' r iHiembiinl pj i i na* r-iu
Krinte. C* *Ani '1e ter • b'ei t* JII»r
•eelt lai Ar>bti (o;imn«oi ou dailai
di Xi iwi' Q*lir«i en Itr; t* »ta Hftl

III

Larmte da ^nér.l lUncnttnl!

* bD"l9d'«nloai peil ratinm

(«fiM, ra n'eialt pnlil • la L^non, c«n«

rhirmin • n-'ir* d* Powt, tar !«• bofti
•ta l»q«*l!i TlfalMt I M ttufti ti t,-» |wt-
E* <i d. VA frit, H t iAeoiW. • «.la
é ail ana rivière, al i c« point .<e >•«, en
Iriqa», t'*f.li en* lixian*.
.Non Malameni alla *nn En« r^fjjre*

poar If t chflfaat, mtli la p« It» fnltinne [-ia-
•tli f rapo<tr *t fi a'er an pan Je ir.i.-hcer

«* ' i i mtrcht filetai*.
L* laadviDala, qitoJ la e»mp lai é'.till.

I M (lotiM piêiH, prvnltr point .1* l> Bêta-
rit* Ift hiaiBM*, la pinèri U appa'tr * •§

liai tontti'.

V i lit'anl lapiriitBl il i»lt tu IUI wtlrt-
|i*n »*•« U toictorl M Su tient le t.i^i
loi latb llaaaJlii Jtnt«t. u up ,;„*.

U fHùrv).

l""i'" J'"'t"<'|.lll) ill ij

•BÎB



I T GEORGES
Drullatr

• I honneur de prévenir s i nom-
breuse cli.-nlèle que son cabinet
•is BouLsard Pauli, I i , Baslia,
sera ouvert, du 1 t-r au 9 d*> cha-
que inois-

1/1 \ f I>1 l ï l T V «"«feileiit

Vll\ nUUuhwf.rtiM.-
to têtdu franco votre gaie,
ÎO litres essai: 5 t. Ki>vuyn
mandat posie à lirâdat-Fleuv
a Monligny-Leocoup [S. et M.)

1/ OH N O U V K 4 U
Après les clirouiijiiea des g'<

journaux parisiens: Le Journal, V£c
(Echo da l'ans U faute is, lé Soleil, < a J* ch*aii« |>our huum t o-ê-

inblance trffpante avec l'or a été ,

plus a faire. La Direction t nce île

A LOUER
JOLI CHAUT, sur la ro

National*, i rès Toc*. *« ce
I tibunt dt'J élu,es de *>ix |nè<
chacun, magasins &t jardin
rez de chaussée.

La lout l i t) frar.es far me
S'adresa.r a MM- !.. N. Mm

lei.

,ui iichn tj'i'un wr«r< il» i
lfrait 7.136 (r. I H

«u«rl i a i« Iwcba (garanti*
L'étui da 6 BMIIMU mo loucb*.
L'*tu>de ft cu.lèrr» 1 »f i (p

ti i 11ois n.oife vioy ntiile su cents mon- i< cm'lire *a UHIUIDM).
1res, te monde smart a rtuiplacé la L'tiui de 6 swl i m t e«f« (pti
mublre en acitr, en nickel el nj5t»e IA

chaîne noutoielte eu oruline. VOra'ine
ofel dure le métal A la mole, i/es>l le
Jen.ier (iregrès de U science, c'e&l lu
métal de l'avenir. Pour r e n d i t * aux
mi litrs de dtrnaiiJea que nous rtee-

pub ions lu tarif Je nos ar-

fcituit

f j Souri:» du
| H I A M BILL t l '

A B SSINiK

E3|*â993i l^s FUctld Jie& tH

fiViËHÏH Dépôt général
j _ , i ^^W I ,L 'É l » l \ l t n £ u

Ubnl.i

1E DU

ViChl

••..• i i,

ra dan:

, 57.

KlU£dlllOUB llalICO à
mandm-itobtu. (.onlie rf

"~ t vous, iiuuà p
:f , lit: le S.

(.* meiua i i.toQOetl», 3 (or11 b ilieri
oi*li«e.

Le mtaie four dama 11 ligtw 3)1 uni

LE
COIPIBIIE D'iSSUMWlS FRINCUSf

SU! LÀ VIK CT L'iMlIKDIH

Fonds réalisés : » « • > millions
Valturs assurées encours:

A 0 0 millions.

S'adresser » M. CIURDAM.
OOUire de la Uoiripagnie Lf
fktoix, > Baslia, 17. ikl faoli.

L'un ia rédacteur» gérant,
IIATTHIBU OLLMMOU

L* rnrnif poui diin* l i I

Adiessei tuulvu les commande e
loi ds a M. A. E. Roux Dliectmtr Cou
Imii.tal da U Société, A Koutn {Seine
l . [ . l l O Uhl .

Nous rap|clons à noue clienlèlv A'"-
nous r^n bourdons iiit^iîtlemeut tuu-
1rs marchandises qui nu st/r.neiil (-.'S

q
8 W. fraoco dans \ts 48 btoie?.

les ctgt.reUe* A incita
tt 40 reutlnrs le paquet

dttriijin.es dvtf du tjbac jim lidV8!je
et itgie .

Le B*aUII«ur 4es «gtTM t HO «M
M» contredit 1B Cigar« MatMl , ,

IEBS A PLANCEEBT
FEUS BOyBS, PLATS * CARMÉ» ~^~

FERS FINS * MARÉCHAL

Chaux t Cimenta, PlAtrm
WgB, min QIBIQ niidlMMBl

Ch. CLÉMENT

JEWAMOTJSBI IUJÇ

MALADIES NERVEUSES
Epfteptif, Hytlerla. ttnl* d* SaJM-fiu/,

4ffKt'DM d* la Mo«n* t^t^r*. Condition),
Crises, ïtrtigei, £btouiu*mwiU, Fatigut

Ctrtbrîit, Mtortmt, tittvmnl*. Sttntialorrhtt

Eunua Infiri». ulliartu» unin jir l'uaji dili

SOLUTION HENRI MURE

TRANSPORTS DIRECTS fNTRE BASTIA
el le» pmrta rfw .1 ont

Le vapeur arjglais i jA l tNKF
chargera à Bastta vtrs le L'I) Janvier

Pour GÊNES direct, k» \-otla d'EsPAUNE,
LONDHES.

preuaat ruarchaodises sor coaDâiasemeot direct
ponr ANVERS, HAMBOURG

et tous les porta d'ANGLETERRE

Pour fi H s'adresser à

Arthur C, Soutbwtil, Baslia.

EAi: \ I I \K IULE -\T\TUKt LÎ.E
KVltltL'CïINKU^, ACIDULÉE. GAZKUSK

SOURCE PI
(* strif Ittattrhr)

,\L h Itl-KR l ' \ l i i. Kl \F

Rau nalort-lle garantit) absolument pure sane l'emploi, pour
•ta cunseiVdliun et sa mise un buuteiMe, d'aucun procédé chi-
mique oa arlilictel.

D.RIXTION cl AUMIMSTHATinN :

8, Place de U MaJ< I nie, 8, l'AlilS

Agence générale [>oiir la Corse : Haol ln , » . U«l du I"

en Frmwre ri ti l'MitrmHger
d'eaux minéral, s t l les princicbez tous les ilèL

L» meilleur aes cigares A 10 contin
mm MBtradlt le CIGARE MATTEL

L* demander dans taus les débits.

IÉW1E SOLUTION ARSENIEE f t CREOSQHE

rfmid.MRE, BHUCK, Cu.ln M me Pi - » I-<!*••

lie la Ix.ai «• b.èri '
4 la BriuMfH« !. auk|Htrlii I

sainl-Nicolv

Vente en qroi el tn Jetttl

4.CIEN C1BINET PHftOERE

PIEfiRE SABATl
t hlrurK(t H-l»rD(l»4«

du Lycée
SUCCESSEUR

UKNTS & DENTIERS
(.Systèmes perfectionnée)

OBTURATION
4 KXTKAC.T1ON IttS DEN1>

sans donlenr
14, mt de l'Opér%,

ui a ea( pu li Irait t «iar

d.Dtl . H i l l l

KKUI I.E

Ntai d«H«dM. T^.xii!
•• tte . air iuair idt

I A SA1SCN
Ptifif Lille. r<ir

:an)(ia^iiie anonyme d's-su

a prime» fiiea
contre l'incendie el les acci

Ha, autorisée par I'ETAT i
itfPT des assurances cotitrt
accideol» du travail tn con-

formité du la lui du {) avril 1S!»-
, (JoorrmlOlfictelduii-ijmn !«')!>)
j Capital: IU millions de francs

Siège social : 10, rue Sl-Au
gostio, 10, Paria.
S'adressera M. ADgn&tcliOTII

directeur paiticoturdela Coin
p;-gnie VEfp&ranct k Hastia,^
Roolevani l 'duli.

LOTERIE
DES ENFtNTS TUBERCULEU1

OHMESSOM •AINT-POl^t -MKit

25O.OOO
IOO.OOO

5O.OOO 20.000
kl J* lO.OOO rr tOOOO
. B.OOO 6 6 00O
- I.OOO 2OOOO
. 6OO 1 3 . 0 0 0 |
• 1OO 1IM.4OO I

— — — — . JtLDI 10 JANVIER 1*0» J

Le Petit JBastiaïs
CENTIMES OJJ_QN A L r̂ lHM&» Q U O T i n i F N «î

y JANVIER

L'Education

lin SDffrags Universel
6t la Gouv.rûtment

du Pays par la Paya

M. Joseph Ferrand, correspondant

riMtitut, aneien.pp^fct, vient <fc

•«w forme Je Lettre à un Di-piité, quel-

ques pages d'niw aaieisaaiile acluj

• l'Kilu.Jali.pn du sutTrage utiivor.-

gouverne m pnl «lu pays par le pays

Ceit* l«tlre cal ù reproduire eu

car ce serait en affaiblir la. portes et la

haute valeur IJU,> «JVII publier âe simples

Bitratta.

Puisse cède lecture profiler i QO

pitriwten Vui tiennent Uni a leur pi

tî™ d-t-lflctour, etqu. rewrceiil. parfoi:

MMU d'autres prëoccipatiuiis que telle.

TfBleVl gwra\ du pays et de notre di![

t«ment «n particulier.

comme monarchique e
ces géraness appartiennent à
A ses dfilfgaég, aar fonctionnaire'
(45i.000), soos U réserve d1.
certaine représentation national)
JpMie. consistant : poor les
(it>( 188), en on droit de regard, de
discussion et d« décision ; pour lé
•vrplua des traur.iis m </(N
ote émis tous les tro
ix et neuf
H résuHe de ce concept, com-
n, je la répète, a tons noa partis
la gônâralllé de la |>opi

(plu» d a d ù million
lions d'électeurs)

aflfa

onze mi l -
reçoit a

irea da pays,

«00 ;

» pour..

15 ,?*¥3}!if!i.Î90

LETTRE A UN DÉPUTÉ

II es» malheureaaement incontea
Uble, comme VQQH vaakz bien
l'Aenre, qoe notre paya s'intére
p « , «n rAdlUé. k la décentral
«on. Le motif principal de Bon In-
daérence est que nous sotnroea
" —- tons ètrdngers a ld qoes-

i bien noua avons reçu i
•oafgard des idées pau atuJi^es
p«o exactes, et nous les conser
TOdi gaus exdtnen, par esprit de
roonne Cette grave difficulté pré-
jodJcielle s'est beaucoup manifestée
daoa lés séances de lu commiêflion
•peciale qu'avait institués Tlunorn-
bU M. llibot, i son dernier minis-
tère. Celui de ses collènues qui
" * " * prêBidait ne connaissait pas

L - T le sDjpt, ne s'était muni
CMcun programme; il «emblmt
H fus. savoir nolarnment ce qui

qo plie ne rsncontre JDuroallL
aucun snjet de devoir, d'aci

•espona-ibi'ité c.iviijuee, aucune
occasion natotelle de contacts et

rapprochements sociaux, qu'elle
, en matière d'intfiôtn pubi

d'autre aliment qne la lecture des
urnaux. l'mpnt de parti ou de
cte et la piursuite du pouvoir,
•s emplois; des déecrationa
II en résulte aussi que tons noi

pouvernemenls, qoels qo'ils Boient
aormenés, mis tn cause, aasdilfi '
à tonte occasion, et nécesaaire-
m«m fragiles, sont entraînés bon
gré mal gré, a pratiqoer, «oos de9

idalurt o/fidelle, par consé-
quent A fdnflsi^ eux-mèmea n
institulions. à vicier la reprisent
Mon. A donner aa psy* les pli

cuvais exemples, i l«"dépraver.
Depuis que la candidature offi-

cielle, a U suite de ploaieun
lois assez récentes, ne
*tre et n'est plus. ditett.'iiuKt,

aui mains dea ministres, des

et des maires, ses effets soi t
devenus encore plos pernicinni
* la moralité et aux services pn-
olies, sang quB désormais elle pei-
metie au C.auvernement, comnjt-
avant IS70. de remplir ses attribu
'ions avec un» cettaiDe indépen-
dance.

l.a préparation intellectuelle du
voit, n'existe donc, cfiez noos, pas
clos aujourd'hui qu'avant 1P70
M-is, par contre.

On nous a dotés aussi de la"
les cabaretd, de la loi sur la presse,
sic.

Ponr fonder véritablement la
pobliqae, i l eût (alla, entre au
changements propres i agir sui
les esprils et sur las moeurs cen-
traliser plus que jamais les

Kion«ies oa d'Ktat et décentraiiaei
' contraire, largement les geslions
wt*. sauf a bien organiser à 1*

égard le conliole du Coui-ernement
avec droit de veto Buspensif '
a annulation.

Ces: une voie a pea près oppo-
sée qu'un a suivie. De là nolable
ment, ainsi que d'autre» infirmité;
mciennes, notre état mental

moral présent, fidèlement rellélô
hélas I par nos crises si permanen

Jt et â i^ i is , pdr ledéveloppï-
de loua les abus, par les pro

'Hs de nus buJg-rls, etc. .
l**7l, H. de liismarcfc était

m de Krance inquiet d'ui
œuvres antérieares les

aves : :e suffrage aniverael, limité
cependant a u t seoles élections du
lïeichsiag et retardé jusqu'à l'Age
de vingt-citiq ans. Dès lora n Bu
comme l'idée ti ie d'introduire oue
réforme administrative dont
ractèrisiique et le but principal
fassent de préparer, inlslleclaelle-
ment et socialement, le volt

i" tempa que de fortilîer l'Etat
Dans son plan initial, il s'auisaail
la foi8 : i . de créer et de m«ttr«

la portée de tous des sujets Uia
nombreux de devoirs, de services

Pour fixer et pour rC-atiser co plan, lance l'exécution <U-» IM
i Biuspira des idées que les pat nu- tnentâ, ils contrôl-ni
tes réformateurs Steir, Harden et actes des pouvons
berg, Guillaume de Mumliolit, etc. ils empêchent touto
avaient déjà mises uu joor, de \UOti
à 181 iJ Aidé du pro(bssear
qui lui-même s'aida, très «ftlcace-
ment aussi, de la législation ari-
gidtsQ, il finit par aboatir, après
bien de» difiicult-iset des traverses,
a faire adopler un eiisembla de loi
administratives qu'on peut râaamei
saccinclfment ainsi ;

Gouvernement ,• las ^^^..^..s
»ationalesou d'E'tat(rApports avec les
Chambres, préparation et exécution
dés lois, conliûlri dds gestions
focales, police de fcùrtté, j je
liplomatifl, finances, année et
rine, collation et retrait dm emplois
dKtat, voirie national», surveilUnce
de renseigneiDent, protection des

ipahle3. etc.)

infi j.nni .tn
Pintérël gSiié

lTi

et de ros, onsabilitôs civiques, de
multiplier les occat-inna de cooUcta
t l de rapprochements poui les
classes «t leg personnes, et ainsi

iccroitre la capacité et l'infldeoce
politiques spécialement de la partis
de la population qui peut le plo*
e Jdonner aoi «lïaires publiques ; —
2. de mieux dé imiter !e rô!e et les
attributions de I /•:(,i(, de l'autorité
•oareraine, de l'exonérer de beau
coup de labeurs «ténlea, d'axi-
gsncei, de dilliculté!", de griwfd, et

alldriuir, de lui assurer
lus d'indépendance et plus de fè-
•Milé

Auxpouroin locaux élut; les ges-
tions locale» .1... IOQM naiurs, avec
instruction, délibération et exé--
lion, sous le regiM d» l'tiat i t
ses êlégués, investis da droit d«
vélo suspensif et d'annulation (Ad-
ministration proprement dite des
ciroonscript ons iûierieures, bu-

ix de bienlaisanre, hospices et
M . école», assistance peniten
e, voirie communale et canlo-
>, logements insalubres,hygi

•apporta et conciliation des pal
et ooviiern. dispensalion et retrait
des licences pour débita de bois,
sons, etc.). On coi çoit qae cea
gestions, très variées, «impies, i
cessibles a tous, imiasenteiceller
rriPDt fler^ir, vivifiées par Ir.echon „
les compétition* 4'tdée* et de person-
ne», à promouvoir l'activité locali

ier le prand nombre aux mï j | .
res publiques, i multipl l a r les con-
tacta sociaux, à propager la nation,
la pralijne du devoir civiajau et le
ses responsabilités taDt personnel-
les qne collective, en an mot a
préparer (c vote.

Dans la province, dans le lépar-
Oment, dans l'arron lisaement, dana
t» canton, dans la commune les
agents de l'Eut, préfet supérieur

ovince. préfet le départemenl.
•préfet d'arronJiasennent. bdiUi
mal. maire conllrme apiè*

été élu), admimstrenl. son*
iesp.insabi!ité propre, les alT^i-

rea de i'Rtat ruasoriisaint à leuts
l'ectivi

;és.

lOQt \.
rai. Maii, quant aux afTaires" i,.
circonscriptions, soit, dan» U pro-
vince, commissaires du douveme-
ment, armés da drttil .lu v^to ssis-
pansif, auprès da l'dsattntfalec ( rc-
vincialp, da son comité ex-ri:<,iif B[
de son Landes-D,recktor f ia- , s : i \
Uns le département, rjrt:is i'amji.I
lissemenl, dans le cutlor. dar.g la
omcnuni. présidents, avec veto sus-

pensif, îles assemblées is >lé >.irte-
d'arrondusaruidf, de car. loi',

de commune et de leur* comités
eiécntife élus. C'est l'osnerubl, o oa

•n comité eiécctif qui prnrvo t a
toutes loi aîTairea béates, nnlain-

a la colialiim et aa r i r a i t des
emplois locaux, qui instruit, entre

rapports avec Us intéresiés,
délibère, exécute, étudie.

Autre trait capital de lu réfjriae ;
• n'est plus, comme pr>c« I tm-

meut, le Sonvarain et ses il
taires ou coilactifs, q ii ....

inr les réel a ri niions, les plan, t,;» et
d'ordre administratif. En

Vtria Je la réforme, cette altnbc-
»n, à la loiâd une très grande port-'s
ucative et d'un exercise dili i j i le,
été transférée à des jun IIO-IDUS
éciales, nouvelles, rapprochéta

des populaiiona et eo p.miu éms-
manant d'elle», sit'geai.l, un prK_
miôre instance, au cu<^f-'ieu d ar-
roiidi^senieiit, en appel, au ch«f-
liea du tléparteranut, ua dernier
ressort au Conseil J 'E ' .J I , dms la
capilale. Les jaridictians J» pre-

iBtance et i'appai sunt co o-
de trois me.i.brc- tlu» !>ar
)léj d'arron I sa J u Fitci pjr

celle de département, ni -L que de
trois fonctionnaires dEtat Jeaiguêa
par le ponvoir centr.il : In prêta oa
le sous-préfet presiie-U, un nidgig.
trat professioonti! el tin lonci »a-

njneier de U v.A*. i.ea
de ces poivtfiut u IUDI, .ut

sont pudiques, la Mr->..:iaiH *«t
gratuite, le plaidant a la droïc
d'être enten lu pais » IUL-I:-• o rut u«

tatdire, Ld M'CIIJ i d.i t ion-
Mil d'Kt« réglant les pojn^ta o1*
cour mtmbrea qae lâ j .u j i is dHiii-
nistrateura uu i i i j j i n c j ^ , i u l l t .
miiiadun du Souv r.pn nn i i u i i -

— i. I
••• .1 -in.

MAISON
raouTiREr

OH. FAV __TT.._j —

GŒ ç

LK RÉCIT INTERROMPU
W mire» brigan.l* t
pr*fH>sitiifn fi-mcc p

Miiva^P* qui firtnl Mo

u™ lonfrlrmp* leur souvedir »
l el qu'en ce ra

PnçvT(, le. ..nien

Produite
1 0 M r ? M g y >• • ° f PIu« ^ l « <*« liqueuw. . - L'Amaro Mattai, I. meilleur d - apérîlib «onnti* A

L« Vin da CaiMorse au Qjiniuina Ouinnul^^ '«..nÂPÛn^

S, d . pr*
d*». -

EftOXH -Vie de vip tl de marc depula t&iO, • vérj selected. »

«SiJOf»»^ ro^Ule, «rcoadoe, ->««at. Qtroo, pur tuer».

toute» w r ! , , M r i 5 joîifl. fa t « A Im <n

W •

«t \

I t#

— M. 1*jUfft< de paix ,
'bakureuM et H colttrép, dit le
'n oubliant IVn^s^efneul qii i l
prt-ndrc, q i il f,,( paa^r , l s n ,

auJil«ars ae» prtiprr* tao
i l * >i ce«t une illosion, rnaii

imbte BDtendr* *u««j let cris MU-
mt il *i«ol de parlar.
«un m*tant, U* clameur* wnfn
«mratiers Ti l tap^* K b iuwM

cITH, dit le ••rr)ai«:.-Vst
n« doute quelque disputa
t la r«mp«f)ne la céJphfa<

aisle, pour betuconp

p
-* c-hanti. fo

- Ma mèr
n ebanio «.,

jiiMii-e fnver» « * bon*
«i#, «fit elle; ctr, qa^u,
• «juâit pu ^Ire jadi* I . con.
• p^reg. je parairto k cmii
ellenlM gen»; ee qtte TOI
de* cri» Je dispute, ce M
t inoffensiJV
• raison, dit la eune femme

— De rindulgmiea, marqmw, dp l it
ulgtxxe rvphl la d™«îriAre ; cannelle
' •«que lumed/Mi^^ r : . \«a« n

'• • San» Jout
fn notre hnn

ir, e( alon il y
nlrc

de I int^nlin
il faut apprécier

rop s^verr, c » {.
elui dr l'exécutio

r moi, je l'avoo

repoîK-mnl a|rni«Heim-ni du
t lie M. |r> JDjfp de pait,
de l'hrmn* p«lri.>ti<]ne ri-
t aU«|iw a l'unis*» par

— Cnent-ik (-n chanUot
iln en «Tiflnl T Hl l-anger.ic ;
tion. comm* dit HamJel.

- Jf ferai* curieuse d'entendre le*
mie», ivprii la douairière an faisant m
dr S0 lever, car elle mour*. d^avie d i
h-r au haUo d

châlB
et de «• monlMf

- n « p r f a lair. v<m* po«WI Jev.
les parole», dit le juge de pai*. qui dep
«n insUnl p n ^ i t r,.reilte «ec an ,-U.nno
-ent m.-t d inquiétude. Pendant la rev,.-
ladon, cent mille p#r*onne» p«ii
onl ,-l.t ̂ . f ^ , a u brait de rotlf cha
qui Tous parii l, madame, ni gai,,

- C n l mUtuu,-r. cIT̂ t la tt
u^ron. dont k pl,vS,n<m
qui] parta^ail la surprix,
t i d iillard.

- U
•loi. subitpnwnt t
- l ' iww. qa v a-t-il dnnc » d«maDda I

oarquis à Ion dm laquais, qui p, r c n r j 0

"e r«|ranlait à Iravor» la (#nOtn> re qt
t pasMit an dehors

ariji
donte«ti(]ne en toumanl

sont plus île don»
dr..p*-»u Irirolor,.,
lent enfoncer Ja «rille,

Ch l i« U | nrm
upproi lia de

le**

t.e "rmftreMi'rdit di

de uirpriae i la vue d?
s'.iffrîl alors j »,., y t . B ï .

XXXI

'ARBRE DR LA LIBERTÉ.

p
^nrJhiar ave« braurotip p|»,
qne d>n»Mnble. le* patri.^* -I .

pr le t^rn-plein qui coupait en deux I
L»»* du rbllran

(>* npaty d une .-tendue nx-di.vrc. q»
r^tréciaaait erwore depui» |« snlic l'ar
de triomphe vrt«rf , la iiestru,-U«in, ».

tr»p ppiil ponr contenir In ban.lt

item rangs. p»as<^ pur U-t aVrniem.
mrre» c.intn-la

p
Mftir de M ie B

«• pMétnai J * M la cour du

* | a grill* >
T l'icardet dune »

B par hft-urJ _ _
qoil» (iri'nt pour I mnrir. Cet »li^iM1-|a
miilicndu irriU IpgCHpriU, fort *khanlTt's
1PJ«.

- Ah»n U (TriJI*f ««r i» un <!.• ,;t

> (mal de dAwdn., w i i l l l v l i i " ! ^ ' ^
»m.. cumm* {„„( cpi-lflioa rn.til,-» pea.

iUnt un on/v.
- (loi,

\* tailUnd
; il n

— A bas la pHIJo ! r+pèU-tvM
plupart des enwntior*.
Trois on quatre JVnttv <-u\. j.HRiMnt

l r t M * ' • P"»k, «rrachtanil 1 (u.|. jU l .*
pH-rr™ an parap,., dn r.««. ri «Vf..nviva*

Nri«wU aermpe. tandis nuedjn.tr,-.
ni-rwhant aux barrojut, tontaiiiit uns
•»l«'l<- qui. S u I.» frril ' j ^ | a n , v ,,<in [

*Uit trami^ 1. partie *apérir,,rc ,1,- la
grilk, eilt pu w 1,-rminer pour plrtsjonra
pur un rrotmJem.T.l

fEUWTIK"*1'**"1*"
OH.FAV.,
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MUSIQUE MILITAIRE ^Z^.'"'" vV,".""'i"™»™
• l i l d L l W i r n »

»i:r, d J *

3. I»B"iulua
t . Le Vtgm,
A ."Ohcttiscti d

n^Bi i tlaoerila d

UU «.IllDd

NOUVELLES MlLlTftiSES

M. Buiidioii. officier (laJmiiiistratioi
Je Ire classe ilea sulisiïlanLi-s militaire!

a u tto corps daf f lu- . «*l togw !">«'
prendre 1H gt-stion du si-rviOJ J M vivre*

- M. Simm», ""icier d*«dmtni«ii*lin»

dp Ire classe .les subsistances

«u ^ouvertement <te ! • • « . « I «

pour la <* région.

— M. (irimaldi, officier dadmini

de2ecla*« Ju « r t i . * <!<• campeme

l'habillement an :te corps danû.-.

ilitair

g p r la
— Le KarJt' r«

nomme brigadie
n Ite

da la C ô n e

COMMUNS DS PKSTA-OI C

M. l« Mai

cuasion dur, pro|et rie k>i sur fe lu
membre de relte Assemblée, M. C
t lp i^auu amendement ayant pt.ur objel
comme lo di-mandi! aujourd'hui nul
\ègtti-, d'*C*»ruVr au* jures u w inJ'
de «-jour.

Ou ropr url prtuwult- par M. houle
IUIIIS nous l»)men.n» a relever I.- pi
ci-a|ir*'»;

« Il ue r»ulua4i))Md«asucw<Miii|
crrlaius ageuU d'affaire» rvcliert'liei
fooL-tiim^, d'abord connus u» '«•'

' . j "

r L e » ,

1 I I * tr» ; in l'art 1 . 0

Je lpprlk-1 attenti
ntualité du ironsCerenKiil

du îPirc Ju t i DU vprn ernpni niilitnir**- 11
exposa le* runsulfrationi) qui militent en
faveur du ntfiulwn du aiatu <ju« et fait
reanortir qu une décision contraire serait
préjudiciable 4 Urne tes int.-K-ts uV l'Ile.

Le Cnna-îl justemeiil>mu d(W bruits, rp-
lalife a «? changement, «assoie a Id i w
lion préaenltw par M Jinacil municipal de
la ville de Bnsfia ; estime qu'une pareille
décwiuri ne se justifie ni par lt« l*aoins de
la Défense Nalionul*, ni par l'équité !
ém<4 le v,tu qn'd n'y soit douai- aucune

Huilf.
Ajiré* on avoir dVliWn1, dt-citle que co-

pia j e la présente lit'lilwration sera trans-
mise par ].• Maire *it Minière cuni|M>U<»t
ain<i qu à 1 aJmmi&traliun suftériour*

Am»i fait ei J.Wihcré à IV.ifa-di-Cosi

les jour, mui» ?.l au que dettfiu.

< >nl ûgnv au H^'isire tous les Membre

Surauoieranat des Poste»

l'n t'iuiCt'iiri urtiir raJmis-.ii.il nu sur-
nuin.ranat ûVg Portes et IVU-graph.'»
aura lieu, le* jeudi 7 et vendredi * ft-wier
IHiil, an elieMn-ii d.-iliaque urpartoiwnt.

1 Vu vrai y prendre part le* j'-wiea (feiis
agi1* de in an* au moins cl lie -'> ans au
plus au 1er janvier llMH, «an* infirmiL»,
ayant un<' taille d« Im. .%4 au minimum.

Par exception, peuvent euncoiirir «pré*
r . an» If* ninilnlaM qui justifient de iwr-
vicea dans I administration de- l'ostaa 11
«les Ti-léjrraphf» -u <le service*militaire.

Pour ces candidats la limilv d k&- dL-
1"> ane est rt'calée d'an» "larv* enraie
à celle d*** fltirn>> d<; svrviof sam* pouvoir
JepasM-r to an*.

!.(•• candidat! doivent ne prrwnler eu
personne et wns rvUni un Diiwtrur >l<a
I W e a e t TArgr*p\*e* du leur dfparte-
ment, charge d." 1 instruction des lalidi*
delure*.

( > fonctionnaire leur remettra le pri>-

U Ii«M oer» ri .* , - en Kran.e le r> jan-
Tier, en Cor»e, en A igr ie ft en I uni*it-
1« |i» janvier unil.

H B

AtédâilJa M litaire
Les sous-ot lkurs «t soldais dont

B norois suivent sont inocula sut
le tab'ean !u concours pour a

. é J t . i * tn.;i>.i.i<*«ii 1901.
Autouelti. serpent majifr surveillant U

i ulelier de tNvaiin: publie* Je Bougie.

Ciavaldini, id. uu pénitencier militaire
.It- DuuiVa.

Pnsqualint, s.r(rent-ms]or comptable
au péiiiteiiciur militaire d'.VIIw rtvill,'.

Casanova, adjudant greflit-i- de I re
.lasse à lu prison nnliluin- d<- M.irseille,

l'ufri trendurme, 12e U-gion.
Slcfani brigadier, 13e lésion.
l.epidi, jtemlarmr, l te lé^iitii.
M.ircucci, brijjadipr. 15e légion.
Arriglii, gendarme, t5e li'-gioii.
AnJr^nnt, riittivdial des l«(fi«, aJjiu'nt

au Irvwtrier. l'ieli-pon his.

IWlol i . mari-r. des Utgtt, 1 " * |é£- bis.
i:»> li-pun ter : BuaactwM. m. d. Ingis :

.Vieilli, geuil : Ni.-.tUu-tiuiltaimvt, m.
d I : Hor£i>macio, lirijr. ; l'auli.Orsiitellï,
Pielri.<;iudicelli, Kliin KaaffFaux,llarlm,
S.,7,,.1,,. |>».)i. V.-rr.t. Abraïui, B-mita-j,
Snntoni, Itoitsi. Buuverol. p i n i . : IVlrelli,
|iri(-. ; Cabanne. frVIis, l^febvre Can-
gioni. l 'n» . i . Mouraud.Alidovranili. Mal-
larttni. Boupaol, Oinolie, frenil. : |..n».
twrli, KalTuelli brîg ; Molinwr, genJ. ;
Karlaticr. brig ; llollcnder, CoRiftayret.
Kraluni, Odonna, Caaanin». l'aliï. Duo*
i,,,,, l U r U . Clcmenli. l'ilelli. Filibeni.
g,-ad. . Alfim.i et Orange, m. d I. Jau.
herl, «enJ. ; Cataan, m . i l . l ; Sirn<ui|>ieri,
gL-nJ. : lUfc-U liriii-

(Jiavaldini pind , Ilie lépun.
Caslelli Antoine, ltrt|fa<lier, l'Je %n>n.
Hjlte-i i . t.iaeomatrgi. «end.

Mari. d.. lrgi. <<<• I ' J

liii-.t un bénélki!, lUHia d'ulitvi
mouille la dupeuso qu'ils vi.-niieiit de fui'
rua la ville. t 'u*aui™ raismi CIIUWC, <• e
ijuu la ilepeu&ts aurait <'i»»»ld<'rallie. 1*1
i.e. «ra i t pu» niuiu» de n(M' «KIO â <*»>."<
tr.incs. •

l.ami-iiJullMut ftt rejeté. 1 ASM ml! '
letiiiut mua douU- puur di-iisives ce* dru
• «Mua , l'ww d ordro moral, dirons-....!.

l'autre d'ordre liruiiwifr. Suiit-«ll*'« «"""
d.tui-iuin iule» aujuurd Imi ? .Nous Miuiu.t.
loin de le tn.irc Llejj NOUS IIUU» MIHHU.
v\,ilit|iies fiur lu première du <es ulijex
liuiis. Il nui» w-te. u dèHirmiuer k-a i-un
sét|Upne«.'M, uu point du vue* linuiieier. d
la impure doulM. Aueuiu «uJliuih-l'n^<|-

Dana L pensée de notre Uimarabl.i .<>[-
K-gtie, le. crtldit alTérful il Li dépense w
mît Je SKMi.UlKt francs an plu», «'tant don
no, dit-il, que le nombre dfS affaires cri
mi n''Ilt-s portées devant nos Cours d'assi
se» n'est plus lieurDuecmc-ut aussi élev
qu'il l'était eu lUiH, et que, d autre paît,
I indemnile ue serait duo ((t/aux jures <|i '
se déplacent el non à eeu« qui rvsûJfi
dans la ville où s'uuvre lu

Nous «itnmes portés •
cluffrr indiqué par uotrecullêfruu, tMKHKKI f. 1
iserait d.'passé et de beaucoup. Kit v»k'i 1:
raison : La liste du jury comprend, nu 1<
sait. 3» titulaires et h «ippiëmcntairv*
Pour ceux-ci point do doute.

Ne KUIII appelés, 111 effet, i remplir )< 1
fonctions da juré* supplémentaires «[ne l i -
L-itoj-eD* de résidence fixe liane la ville ni
skjfc la Cuur d'jsi-iae*. Mai» il en est nu-
tcvraeiil pour le» |ircn.icrs, pour les lilu-

eu Jieaiil i)u<- lu p lu j«n d'enlr'eux ré^deni

tioii fiiik- pour L-elui de la Seine). d<; H » 1<
t|ue bien JK-u nombreux seraient les jurés
qui ue U'uélleiL'raienl paa de rindeiiinil<-
de sêjuur. Kl i l ' ie pttul i|u'en <*ire uiiiHi,
par nuire i-o]]è){ue ne 1 ignore pas, 1rs
jun'-H <{ui ri'!<iij«iil dan» la ville oii au'ge l.i
Cuur d asMsaa forment uncwirte de ri'»er-
ve .1 laquelle un a recoura dan» le fut i'ù
pnur fanRM dîverec«, absences, maladie.
e!c , la liste du jiirjr ne trouve reiluite u
moirt* d<* trente membre», l'nv Ii»ti3 sp<-
,'uilc eut même drem'-o auuuellemenl à eet
elT.-l et celle liftle ne comprend que de»
hahitanU de la ville où siège la Cti

Veis la Corse
Le diluant lie, 10 décembre, à 1

henre- (jrèoiîiHB, la C>jmo- q ittu
la Jolielle |i>ur »e ren.irs A B*s<
Le t< mp» éiail inannitltioe ; un
brise l^^èie, HUSSI ilouce (jo'u
curessf. t.ùUit IH« visrfgeg ; Id JOÏ
née s'annorçatt Jtliciouseroe
belle, \ rîn'aTiière...

l.a gtsniie cité phocéenne disr
raïfsail au lai.1. et Nolie-Darae d«
la Gaid*, iliessant â l'honzon
son ifunacopp c'ochtr d'or, se mon
Irait loi i jnuo à nos yetll érnprvtû,
I*». N Dcbalitomoiit a^wioili »
tmelingu/p. j'.ivaia corama voisi
un j^une h-nnine b'on I q iî muni
frstait r<.n alnnr-tiiHi |.jf dt>a c i
C!BH alions sonJTPS ; tout à coo>i
BA tournant vers moi, avec an cor
<t'a< sonnrn soi" les lèvres : - O h
qi).- c'tsl b>'a 1 1 > <1i' i l- Sa fjç ii
de s'*îi rimer ra« f aupa, el rtevi
tait que i'.>v,iis atr<ir*» à un habi<
antrfe la r.ranie-BretflEne ; a Mon
ieur rst Anglais?» rlcmanilai-j t
.A léportsa fut alfirma'ive, et lors

que eut aimable g •îiluoian appii
que rua paine t-tait l'iie d't-inerau te
I n'hi'Bita pas à me demandHr ont

foule de détails sur mon pays na
il Je sus que mnier l lany, — uy-

pelotia-l« aini-i, — allait visiter la
:orse, poia se rendre direfilemenl

à iNaptes t i ln (i'analyser d» | iè» k
caraclère indolent il< s laaieui Idz-
Zironi. Tout pn cjusant, — à peu

correrteim-nt, d'aiUtur», — il
'ocvttit s'tmjjèi'tier du pro'ne-
-es regards sor la mer qii'an-

con soulfl- ne ridait, et sur Inquelle
'e disque uhosi hores-unt du solei
nffjy.it de peins ftissona qui cou
hiflfli derrière U roufe du bateau,

Le leodeiBdin, 1 cinq heures en-
ron, les cotes ch^riti* de Corse

e dessin ai€nt vaguement dan»
uhstuiilâ ll( issanie, et biei.ldl
nés, lîastia iiiOfilrail ses maisons
^ante^ques. tandis que les rpver-
•tee jetaient daim les rurit nior-
-.8, kurB lueurs blafardes Je pus
ngé de miBtttr l ldf iy , et j " ne (jtn-

i» quai», ;e lis
onopannufi da
erramei aile

olubili

Id renconlie 'le mo
vuy-t|ie, Nous nou

mla le

PeapUa «t rois
(" totiUirt l'i JH. d iM 11 ibrontqi* ;

r«i,.1ir.r qM l'an » bt< i h kiB, » Alrtqar,

'>> roi», la 1 Rirai)'» i tu dur M »•*•<!,

Saol*»tri naii(inatDiit«-oiiintCo*>f«<.

•jnfikBtiiirJ 4a/,aiftmrHriulii'- Vatsu.r

Llailemniie des Joies
•APPORT

fatt au NIJM de la Cumin/won ehar-
}rV é vxi'miitr ht i>- tiptmlii n Je
loi il' I'. Aucoin fli/iint pr.ur
jet dartorder une tn.teir n\te iU

• aux furet qui ,
riitnité dt A'puiet

tent une
par M

l'as plus qirc I ;iuteiir de la pritpositiun,
' d dK taj '«*'

* ir née

m m ont bwa

•Mrea (. u-ai-ii
at le (no

Mf l*o nr*iD * r ' t ^ n C r l , <a
a (.rtbra r«niM«M poa>

• d't.^iniat e<i "Tan d •,.*m

r* D M • i in iM

BMBI Lr
«Ja toi f

I M C

"il.et* •
• ' «

No» Ktufclinr
Bfca«( p*
B^IAIB'

t C'V* <

f l l raml i .

./*i n^a jVfrtw i»11^^?.
f* >« 3<it terwia* à tl'J 80
•na-ari »«nt BOB omni bwn

[1 inlt t Jcnt' » :i.7«

ee idijV*iLF(it «*i>*'»l*'l •
l>*,1ll lT«DBtHlpl( ) [ i r , t f

A M); l " ^ * 1 * '^°*'••*•' l ' u " l " w "

* *V.'̂ ,
MMNW

•u a .1
ri -»i

«.-.rr n •, DI kw> 'mjcp.
Ot [UUJ'lif>.O.W*l t I U ,
W « M Ua«4>aat iWlw^MM

mm* 1. aur.ni» |^rde île rn^-onnailn- )ea
M>rvK'*-a l ' i f rraJ lejurv. \*»an'inrnt 1

•,-ml.le, H . a «.««ré

1 al.n de t.Hile fteneu

le o*l au.iHtrd IIMI, in

It-e de Ions, pour qu

ritalili- .ara.l-r.% M
forée devanl l>.pima

itu piiin i|»' imul in

m*n> ii-)*i>laii<>n cnni

Z«'-ril!aj«ini.TL.

atla<|uatil« r i n-rprt-
elle conserve ton ». -

d independanrr. na
n, il importe, A nvtiv
nte ne noit portée A

impôt coDMH-n1 par

nette, « MYriir qu un
itxvi'n Appela >t remplir les font-lion* de

irer «tii-uii avants^'

Ain«i /..ni eiiU-ndu

se sont sut.'n]-' e n Kra

aitui U »o«l« nota

aueuu pniNt

lutir te» reftiron qoi

h-epewiaBtrcsMcle.

« M M l'AMWaMé-

Oue de foi* ne eui^Uli1 l-->n pn* en I
de 9e£twn, mî me au ili'tml, daiiK c|iit-'l<|in
re»!iort«, <|ite l<i Unie urigiuairc dit jury
été modiik^ il un tel point qu'elle ne eon
p-ieeen tn1* grande partie de jurés corapl
menlairoa déaignes dans a» nouveau liragi
li»i<>, nous U' répêtiw-., in«r i la , non pu
•ur IH lime pw-rale du jury, mais mir «11
liste ad kor. arrêtée, dreavr en vue <l
pnuTiiir luujKunt utaurer le service de h
*c«*inn pur la prAiM-ni-K certaine de
,i_v,(nt leur r-mileiu-c daim la ville ..11 «c
tii'iinonl If» a»itiite« I. indeninili- de «'jm
deviendrait dune due, si mm â tous les 1
rep titulnirep. du moînH à la pn^oue toi.
lile i lVutrVm. l'eijtii rmim aniéne à irt'ii
que lu nomme indiqutV par noire ndlépue
itérait in»uffi»onle « 1 ouvrir la dépfiife.

Il est aussi à rrmaripier, comme le fa il
di.illi'»r* M. AiH-i>in, que le jour 01. le
jinn-ipe de riodemnite Je t*-j<Mjr •
].r.v»lii en faveur du jurj- au eriminel. il
deviendrait difficile. Il **rait injuste nrfmi
de ne pan Taire IrfiiWli'ier de co prtiteipi*,
le* TDendrri'̂  d un UTT d eipm^inalmii AU
d« l(»il .mire jury. Commet*! dans n-* «m
dttiun* iiidi<|uer da iw façnn même appiv.
ximali ve I f m,.niant d'une J.'peitfH> afl.-rente
à Je nomhrrax serrii-en, i-ommenl ne pas
voir <\ne ci'lt* dépetue «élèverait bien au-
d^MB» du eUiïre mentionne dans la pm-
poHiti>mdeloiT

A ,-uU-nsquem le Imdgpt de l'Put aurait
Critrrir la plus pnndf parl-e du eredil.

len d<'parle.itenU »l lei cnmmunca auraient
île lenr fAii- » compter avee un Burcn>tt
de char^Et. en ca» d'expropriaiion pnur
cause d'utilité piiMiqup pourtaiue a leur
rn|iiAle. On k voit, plu* on Puvisa^T l̂ n
e.-BM'qiienceji l Î M n o i m de laprop.isitt.in
.le M A..r..in. plu» o.. #«t .mené A >-rain-
dre qn elle n ail p<nir effet ilajfprdvcr Jana
nn>> a**-» Urif menqrt- I n charirn d>jà
«i lotinlor- >iui pèaent »*r )« budget île
't lat. i]«i ne prient pan moin* mr cens

4m d«pwte»Mt» et da* w a — t t .

me rue
driMea qui avdieut mat-

ué bon sépjur parmi nous. Mon
rem 1er nom tut J'ubteiur une ap-
ï'ciahon générale sur le pay*, Cdi

B I I V B une bien duuca salistd.;-
IOD lorsque ja parviens à lier con

8nr.ee avec un tcuiiste ét ian-
« Mon cher ami, ma Jit i1, lu

Cort-e «si une De adorable, emlun
teiesstj. Il tBl vfjînient re((rt!it,.ble
qu'elle re t>o.l pas aiigUiee... »

Mol tifttlond que nos 'léputétt d«
vrdient retenir el méditer ; maid IIM

des scènes de pugilat. Kt pen tant
que l'un se (j ce relie, les Anglais
Vi y.HgrUt et s'inBiruiseni ..

r'LKUR DK BlTIÏMK.
^ janvifr l'.KH.

CUERISON DES HERNIES

vu |-i U'^oatiur rnentt I C M a*> «lagfi «
tuut* a.- rri tJ tu iliua ; a»u* lui ld r *» t w

au t . nl.it h.a»..IUttt.
y . (il.ASKIl, d*in ia pr»!<ct«a. a Uin

cuutl (rliut* £aaW), a d*|è f aJu d'iningi.
u t i r r * c i i l'hunu-.i'* ; il n ia»dia (no,.
r« d« plu* grandi 1 r*i«air rt j * ta! J, |,
P'uutfi n*c èe'»t; I I I M I cngigt ai »-•«„,
it**iu-nt noi leu'aun wU ' f i t f i * piuGtar it
•D» | I M I * K * . 'B i lUolUcotul i t r »: Ujrmi.
I* 1^,11, 1Ï U j .nt irr , ho.) d< Bordu.,,
4 Tuu'wi la t i t)*iel du Noid , à ̂ IC• la ii
hi.tel <JM NèKO«i»ntt.

CAMI ' l l . i : . — Ilu iiiriuuire d Lon.m,
i>n n'avait sulii un» pari-ill« U-mpi^ratiirt
11 sortira d.' dire que LI-S joars dernier» I
LlierriKimelrt) est descendu à '.I degrés M.
dessuus. Nus paysans ne s'eu plaigu<'[;
pas. Ils espère ut que ce froid rigiiuri'iu
aurj raÎBuu de tous les insuetfs qui M-
mi'iil le» arbres et les plantes. Kl puU il
se souviennent ilu vieux dicton d'apr.,
lequel, plun 1 hiver a étc rigwureuï, j_ilt
les nVnlles sont bonnes.

LVspyrum-t n-.-liauffe donc nos pauvrv
villageois transis par le froid et les pnv,
lions, et ils supportent facilement la nn-
sOre présente en aon^eant que l'aveii.
est muins sortibrt'

AJACCIO. — M. Colonrtft d [stria, , i l r

numiraire de l'enregistrement et des <i,.
maines u Sarlonp, est désigné poor Aju -

u Diais ii Fiomoriio
a en;

ain de la collision q̂
le hameau d'Aghi*

les geniatmes se mirent à la 1
herctie des A< hil l i , auteurs d«

mort de Santoni Julén François.
Guidés par les ' races de Sdt,t

la arrivèrent AU hameaa de MeliiL
t U ils ne tardèrent paa â décoi
n r Achilli Constantin et sa femn.

qui BVdient trouve asile cb>z DU C
mis psietils, aini-i que leur N-
rtitll i foul-Mttne, c*-;\.è ctitz :
a bet an is, rtuijbidi l'urre-Mdiit
On ne put procéder à Tarreal.

ion de et» IroiH (tr&onnep, n
* était nt cid veinent bitb>f
Geulenienl k la lùtb mais <»û

dilléienUB paittf B da corf-
Jldl«ié la gravilé de CM» bleuu«
lucune ne seir.blb a 01 tell», t.

n.eB ont donc été i*
es &« trouvaient, IIM
i a vue.

Petite GazetU
U at. (.i |i«i.i--

aauan. 4

'. + 8 . In

«Mut 7(kS ai

•m :t>7 «1

•*, 4 lu i m-aliu.

« . - 9 h. d t a i t i t SK lab*.
i h. 4i Mtr, U. f.ibi*.

t tl*l, te ni ci>u»»ri.

MNBAKI «

(Jur il* bonimfoti la r Flim- n'a l-*ll^|.»
iiciiri pour mrtcioirt i IVi»lttac» da !•
11 U 11 pmJuilt, « l i tuj^-a. i t* d* Irllc . 1

toi* méthode d« Irtil-Birnl rur It mdhodi
«nealcf Aum. le oublie, df-rou ICF|UI
aire m i n, deiBindt t il d-i ic l t ix i lift
'ainei pnolet. ( « I pour cr't que noui
itatiai I* 1 perionnci a venu

l dd i
rMhmh««, I U I l.txrimwi

ri • la '««eu* *H-*itt
ipeeiaUtle b«tfna«>e M. J (Jl.A-

iRK qai, *rul. a iu rriaudr
a*ol*l

U plui

g» ta

nda.r*
ti<»o «1
GLAÎ-I
•i «tl
l*i peti
rreul*r
UUdi

Bfrdl naél

1. Il* M M
•itiqiH
« a< (

1 L.
L>*llt

rficacile. m

Bd.fin
iClMMf

•wrloui J *trt
L* bi

rttMtt d.Cifl
patta l a pUcé

IIBCH

t l 1*1

d* t*
do

. u p

wl a> en
prfinM
•n turn

it leur p
ea«i>i<*

w n i f>i.
1 MU* P'
l(t»B« 1
i*mi*t n

C( l

du 1

irh»i

.ulrhaoe ni m
t»ad.^ de H
11 être êfttitt.
N«l i IB»I(«|

MB, d* tUITt.
• P*Clt lUt rt

K ICI Fit itBl
Itqutlla il |«
il M p*«1 M

Chnmf/rr musicale
.Vous i4p,.H,ii,ti 4 Mtl. les me:

brre de I4 (ihanibre musicile ^
y aura séance demain vendredi,»
heures du eoir.

Baccalauréat et licence
L» FacuIlD da* Lotiras d'Ali n

pelle qu'elle a le privilège : t A'»
mettre an baccalauréat clis>,.
première partie l'italien et l'nfMji
pour le Ilième de Ungoe» ?IV<KIIF
ï, de préparer aux licences de U
gnes vivantes (allemand on ila'n
et te fjire passer ces dtrtiiers ei
mens.

H y • la. pour les candidats
baccalauréat classique Ire paxii-
pour les étodianta da notre t . ' ^
DD prècieai avaotkgd qu'il a t i
alite de rappeler am totéreaséâ.

du legs be-

U Mita d

Enregistrem nt
M. Jjwsjjti t'dolioi, reca ta ̂
imérariat do l'enregistrera tn'
s domaines iu dernier coacuï

a été aliaché ft l'un im boreaui
M l

V" a ̂  roueuo au minisière île
fetrr« ft [« i^
U b i y .

Nutis relevo
bénéBciairtB les nom» suivjnla :

l ia lf«n)D, Slefam. martelai des
logis, 40 Francs. — 15e lésion bis,
Laça, gendarme, Cu fr. —t5e légion
1er. yauit-Jean, adju laut, J0 (r.,
Gatllol, marêctml dus logis, 4» fr ,
Lambeiti et ijailieiimi, bngdiieis,
30 francs.

Le» Garçons et Limonadiers
fateaut )farti« île U S>uiôiô, KO
priés le se réunir ce soir, de 01
heures à minuit, au Café des Mess
(•ries.

Le PrisùleiLt, KiU-Nui-^Ciit.

"Vieilles décorations
Un iàcuèifiait •• Di>n pri i des dA-

oardtio'is frjuç lises et éiraugèn
»ncif-imea.

S'a iresser au bureau du jouni.

Maison de 10 pièces, situêj sur
le baulevari de Cardo, r> deui eu-
Uées.

S'adre&ser au borsao Ju jojrna1.

Bonne j "ment
A vendre de Boite jolie juraeut,

bonne Iro'teuse.
S'adresser au bureau du journal.

tittsme-it de 8 à 10 piè
1 donnant sur la place Saiiit->i-

proohilna-
- ut

A Ciccistà
CatQtDeJia

Dl P. VA'ir

BOURSE DE PARIS

K«»« 3 ». 0/0uttaa ICI.75 — IU.7U
— S f. li/Oimort», 100.àO - 100.50

• <-l'i/n *03.iO " J 3,

Le mois ta décembre a en 3 jours
de plaie qui ont donné 5 0 " d'ean.
La moyenne est de 'J jours, et de
80»™.

L'année dernière, ce mois avait
«D 1."3tl«* de pluie.

La tempéraiore moyenne du mois
• élé d« lf>",2, inférieure de 2a4 a
celle du mois novembre.

L'année dernière la lempératore
moyenne de décembre n'avait été
que de I ^ i

Les venta se aonl répartis de la
manière suivante :
6 jours N.-E. (grecalt).
4 jours S -0, (nbeccio)
2 joora N.-O (maeeirslf).
5 [Oura S. (meitogiorno)
2 joars N (iramonland).
i joor de 0. (ponenle)

14 jours de calme.

SI joars.
Ètoytnnt* da mou ;

Température minima, 10»4.
Température maiima, 'XrXl.
lUgteur barométrique, 7tKÏ"" 0-
Intensité do vent. 1.
Etat du ciel, 0,i0, couvert.

Médaille pénitentiaire
La mé lailte pénitentiaire a été

décernée à ST. Marsily, gardien an
riénitencii-r agricole de Ctuavari.

Récompenses Honorifiques
Le ministre de l'inslruction pu-

bique a rj£rprn>'' Dne médaille de
vermeil â M. LarnonneUe, vice-ra>;-
teur de la "orse, et à Mme Marini,
aago-femme h Ajacci», pour avoir
puissamment cootribuô à la propa-

LE COMTE OE UISDOHF
lA comte

re; de Ru

de [,nmsdorf, géran
des alliires étrangè-

e a été nomma titulaire
de ce ministère.

M. Delcaseé a adressé ses fétici-
taiîons au comte de l.smsdorf, à
l'occasion de celle nomindiioo.

Le comla de Lama lorf, dans sa
poise, parle de son sircère d^sir
i pouvoir contribuer à la conao-

lidatioa de l'étroite et invariable
amitrë qui omt \ts deux pays.

Le Bureau le la tatre
et la Presse

1,'élec'ioD do nouveau bureau de
a Chambre est l'objet d. a c im -

mentaireâ de tonte la presse pari-
sienne.

Le Stér,!,' trouve qoe le vole se-
ciet permet toutes les lâcbeléa.

VAurore dit qoe l'élection de M.
Deachanel prouve que la mttjoriie
eet piêlH.

La l'ttite R>publique qualifie l'ô-
ctiort présidentielle de «accès
if tronomiqoe.
VEclair pense qne IVcliec de M.

Briatùn atteint la politique da guu-

Esterhazy
devant le Conseil d'Etat

Le poorvot de M. Wilain Esler-
hazy, chef de bataillon d'infanterie
en r*[oraoe, vit>ndr.t «amedi pro-
chain devdnt la l^onneil d'Kiat.

M. K»ttThdiy s'est pourvu d»v^nt
(kiiseil d'Klat, i I effet de laire

mokr, pour «icès da pouvoir.

une décision <o\\ data du M sotïl
1HUS par laquelle le l'ièsiieut te
EUiiub'i jue l'a mis en ré fur m a p.
mesure de discipline.

ce ilii général Ga!ii;c
Le Juutnai irt iooce qae le gène

rai G.lli m a «.arufestû le désir
d'è're relevé du ses (onctions.

La culture du Un
La monixnt de la prime accor

dée, en t',X)l. aux cultivateurs du IID
et <iu cliaui-re a âtâ ttià, par un ar

Hre do l'agi iculturtt, 1
77 fiancs J 0 car h»cl ife, CQnfuf
mémetil A la loi du » ju i l l i t l^r t

Le Rtoar dj I Douxsr
II est d peu urèi certain qud U

DJumer, youvrirneur gén'irai de
l'Indo (.hine. qui est Uka fatigoè
s'embarquera pour la France le lur

SEEY.C-;
i service antiversaire delà mort

de l'empereur Napoléon I I I a été
célébré aujourd'hui, 1 midi 1res
précis, en l'église Saint-Augustin

Toutes les notabilité» du parti
jnapatli^Uî assistaient à celte
moine funèbre.

Les Morts du Jour
M. Maurioe Block
Maorice B otk, membre de

ilémie des sciences morales et
politiques, est décédé aujourd'hui.

La Russie à l i cdle
On télégraphie de Marseille :
Un télégramme da guetteur ds

'aranaan annonçait, hier matin, su
ommaniant île la nunna à Mar-

seille, que le psqnebot ftuwie s'était
alloué pièB dn phare de Far a mari,
ii face la Ctao du Roi. dans la nuit

de dimanche à InnJi.
Dès la nouval'e du sinistre, l'ami-

•al Besson tnvoyi le vapeur Croi
«t i r ; la 1 ompagms fit partir deux
des p!u« puissantes chaloupes» du
M. Chambon ; le bileaa de Baovd-

Hie danois. Danmarck, prenait àga-
meut la mer.
Malgré la promptttu le des se-
ure organieés, ces bâteaui de

iiuvetage ne pouvaient approcher
e la /fuMie tellement le vent «tait
tolent el la mer démontée.
Ces! vers 3 heures du malin qoe

i Rustie, commandée par le capi-
iine Jouve, vieoi routier de nos
lerfl, an ivait au larne Ae Faramar- ;
j brouil lai! rtait lotenâe ; on vent
u Srjil-F.st Ir^S violent soulevait

mer qui, venant da Sul-Ouett,
it loojoufB excessivement mao-
aiee & cet en Iroit de la rûie. L'o(-

Au garde releva le pli i re île la
Ole et celui le Plamer et il y *-ol

m rloote erreur; ie navire, bien
la marche fui assti Ipnle, alU

donner dans lu fund du satile
de vjao, où 1. s'enlizi t t d»n
imrm bile.

«S
Lea pieraièfts dépèchi-8 ••

çaieiil qu'il a £lé niipuebitile
gdUitier ilea secouis i causa d<
l'état <te la mer qoi était démontée
Ijts va^ueJ s'élKVdient à des ln i i
leais |'iudigi<:U&ebet beuitditni çuu
tre le paquebot arec ans viole ne
eitraordinuire. Cutla é'ouvgntable
catatitropho aVdit deiiumbr«ut&
Utuura, qoi suivaient avec
poignante ani'èté tuas le^ n-0

ui3 du paquebot, ot qui s
iwnt de no pouvoir poiter seci

aix paseager» et à ràquipa^-.

'.i paquebot a été canstrail eo
Angleterre ut acheta par la Compa-
gnie dta Tra[i*pori3 uiainimes, il
y a environ deux ans. Le navin
tst donc presque neul ; i l urtiVdi

'an avec 4 j passagers el 18 Ion
oea de mai ch an dises ; il est monté
par 50 hommes dVqui^age, pann

quels on compte plusiajrsCorsâ^
dent voici les coins.

Pa'iesi.secu'id maître, d'Ogliasiro
Francesctiini, oantelol, de fto-

liauo.
Pietrantoni, id. de Marsiglia.
Pti t , id. de Toinino.
Toirento, îJ. d« Lui i .
Gr^ziani, id d'Er^a.
Anluni Udbtiea, mousse, d'Ersa.
hocca, id. de lloghâiio.
Horacchini, de Snat-Florent.
finelli Simon, d'Er.-a.
Cruciani, d'Er^a.
f'aleutim, d'trsa
Politgnni, d'Ajaccio.
Auddini, de Pino.
Constantini, de l ihsoni .
Parmi les passagers se trouvent

M. Colomb»ut, (.dicter l'adunms-
:ra'ion de Ire classe des soûsit-

;es militaires, &t Mme V.o\on\-
1, reutrant en France pour re

joindre son noavuaa poste.

Autre d^pêobe
Sa-Ce raatio, vers 8 h- ores,

:ièlé des TrstncpoiU m .ritiaies re-
:evjil la dépècbe suiVdntâ :

1 La Biluatioo da pjqaebot Russie
t d^st-siitTêe On a aperçu sur le
illard .l'av int an groupe de liait

petsonnes Oi croit que ce sont les
geôles «armantes.

• Lt paquebot se Ir jure à aa k i -
métro seulement de U terre, mais

toutea les tentatives du sauvetage
lût échoué A causa de l'état de la

mer. >

SAUVÉS!
li Société das Transports mari

mes a reçu celle apr^s-mi t i , i
heares, an télégramme annonçant
n'on a pu établir une commaïuca
10a télégraphique a bras «v,c le
iaqut-but.

Tous les pasaigors et inus les
mimes de l'équipage sont vivants.
Tout danger p<malt conjuré.
On iitlend la premier* embellie

our procéder ao sauvetage gêné-
fjl

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

Les Hoers uu </tp
du Cap :
L'avant-garde des lioers est si-

goalati â vio«t milles de l'iquelberg.

Un poste anglais, at a-jué par Et s
fioera de l'aatre coté du VJ»1, n ' i
du son salut qua l'af^iv.'ts de ren-
forts avtjc un canou ai-ijiuaii juo.

Heaforls un^liiis
Les colonies a»;slr.i:iennP3 ont

décidé d'envoyer clans Us Su-i de
l'Afnqoe les nouvellea liuopes de-
-anlée» par l'Angleterre.

A la lin de ce mois ce a culomes
feront partir pour l i Ifdnsvaal
'2 3t>> homories et ptô? d-i 2.?*\o etie-

ÉTAT CIVIL

CEI>R*Ta LOXFITS
Expéditions par colis postaux

Emballage moigué et gratuit
A- P. PADUVANI, expéditionnaire,

7, roate do Cap, Bastia.

A VENDRE
i Bastia sur l i roite Nationale,

msiaon d'Iubilalion avei; jardi» et
ittenant. Revenu annuel 130O francs.

S'adresser à M* fVr»Mi, avoue.

Domaine de Val rosé

Vignes américaines
Cl*ni* grflléi! lOQiéi, «nos m ttt, <1'x

iné'éi, aouluttt Irféj-rticliitj'ti', 120 If. la
ll

Aibrei ln.11 *t*. — PU li««. wr!*m N é -
>(••, Kntân, Ptètoeti if II.HM. de ,
••rr^i ior franc, tb -11 «it-a I „•• 1 è, h u t * .
,'o0 M pi«J.
Uriiltr», Poifiiri, A-Bindirr*. M«nlui-

l)i\à\. PltM<1«t« Fu Hlfi- N*.w, I t i - i ' i ,
t t i w J 1 U.mttouil* Vi<i,,<>.
Vin rooge t . I - M , itel h u 4 u \.< •

i

filature de (louons
Maint Job

M. HBNRI l! A USANT I et Ctt, tiia-
leors, achètent les cuems à des
iris très avantageux pour V " . I a
eveors.
OD demande des apim'iiln-s on-
ièrea â U filature. S',i ic-^er an

tureaude la direction, l1 >rt Nejf,
aison Beitin.
C.rand Entrepôt de Son f t Re-

IMW, HKSRI RAFISANTI. Nouveau

'orl. RAsti»

Ï7 —^^.xlLLh.Tl>^ uu I RTIT I'ASTIAIS

ESPÉRANCE
par GAHON D'ORNÛY

lEUXlf.ME l'ARTIE

— S' |* «••>•
«II l« têattt',

trra pli tOCtif-
L* (OIOMI p

cet.

— Voal ttnjt
_ J'm H 1 n'
— S>alr*ra'.

— I B n » l »

tlûtt à moortr, e

I •>••« k l H«i-«,

p'li:l« brua'ta par «
•1 dénwé « a«l, mon Dm, >l liai blin q»
j tbdi t r . a'Mnliptt p«ar... d j ' •" '«

- Uc-ù fénéf.', j ' tôftO.U un* eomp»pil
ol c i frai l i • • nwq»!>i f>»». 0*an\
I kavv i q>i doll l« falloir*, il ri'if
» il. .

— (V*nri, j« • « • *'(** tt ilon ja tei
i i : 0*M »tnf-q««r« (•«•«» D<nt n'Mi
a»l trt ir M i n i r i . r«Bi»ir* j irmifinm
«on àblel K.J*r rf prr'cin*, (• OW »!•
I M rali b-i.fo-P ('••«•h1; M I • • •<"[
fmm I >4ffW0M M «

b'D AbtMt qm l'ni 1*1,1(1* ai i l.ll da cMia
1 lire ion ^ - r l - f jt1 éf*l lit poil I* d«*na
^ H . | - r « T - *'•'••• Ibommo q il tonJ.tr»
cr« eil qoi n» br«(r>... *

- Mon , *Dér . l . tV.1 mv>.
- I JJCI I roaicl. H la eh I 4* YrnéU

l'os rn rcraiiii V in pi», «oat t«ri#i ctv
l«o<*U>«* Oh! j * nia qia *J"i C at brata
mira mai, aul» j t i>a la tcal pli t l m bl -
v*t>\* f»ai !• d#t«J. M . .

it (M alaeotnt ! V..irc e,t,,

'uneai aératialrt. Il ibord )

D'. Ka a peadini qna je

|*i l i r e » dt iiuira. Colonel, toat n ' w i
pi- la iliMt 'a *Mt l*lrc io»r *n mon'ani 1
latatai, *oa>i I K I aua aaira il'ha 1 nai-
pltr.,. lat i l nob'a, -atil fttfiit...

— J* tninprand*, ;«néial, mili . ,
— Malt II ni>ai laal rhertbtr para»! l«a

itana» <.lnci*n, an h o » M di'oaé, hardi,
briN tomfi'fon, tomt'f ••» ; •*• I II >ai t*«I
de* q«»ii'*«. «"It crp*nJ«m naat ikiODa
pD«FédrT ( ) . . .

— U l tfftttffi bra*«t M aiirqwat a>i

Ici.
— (J e I * B H 1 10e*, folcwi, losaM 1'I

oadi <M* néc<*M>r#l i l'fDlra.

M T M l u qailUa«, H l ia*» n a

fi • m i n , c* nt' I oa la « »

.o<ea>tM. I doH ftia ambUtaai

-

on flmérai, di> la eolaarl * ! * • -

o M M bra*t j i t q o i i i ttoft"'*.

if •»' ito,. aeb'a (w«r «ira istbl

leta nob't ' I liAr« al la raiH gtnértct. l< •

« janr . lill fûù Ja»<rtf, pt« qa« ton d*»»lr,

n<la DOD pu inb ' ! a i nlnc. l< comitwii aa

ba>.

PBU plfli bu , eonn* é ai- : * • * :

- E' poanaot II l'a *i>,.|#*»ot «lia*»"..

- Ei,ri% r«prM ka (éoénl, j'«i lait ipptlar

lott I M bllidcn. Ja tait ai,>nqn«r U thoit

qM |« flôilrt al fa JanaBdMil • ' • ! j

« i ll J ù
q
bomaia p>«. i M tr. Jt « i)«t W

; *«

la I * • i l " cirqoaoïa boant i êotl | al attU B
poar la r W I la dt mon I f " .

Uaa^afa latiai !• •,>(** loai la* MfttHH et
l'aifédi 1 B éiaNoi prtonii .

- HaMl«ri, di la irta»ral I>B« M»ai
bal*, il i' | i J'w'rw « 'u fo i«rf«M 4 a

jilï.'i 'A-m' qn->ia

Ei . H*', e . »«ijmî « * hix'i r#t»i«f i , «c
évalua <B.ir»iiia«, I M J li-siiéi d1^ è> .'#
io«.tca «orln, an poautt troa<« '«arfr.ira
• D paratl l-nf»it».

natal, II l-at f i e non i - j in i 4* t Ma.cir*.
Sfa'taMi.1, II BH liai el..q«iDl« iiammu
paar la pro)»' qta j« •*•* toa» M , , q ar i
l l M M f . dnqa. a ta hoirwi itéToué. , ^ q . ' i
la a iw, tfn 1R>K Mr '*0 <U f)«-i«, at )• Ja-i
M -tlrt, I* oan B M I M . . . d«»j»é. C e<l »aai •
êiia, potir B* p>t .lira tar-alflcntni, BO 11
• > I D M <••• i* **•*»" '•• ™ ' * « u l ' 1 ' » 0 1

• M » » • • • • » a»l rci U •• f a le i« •> par
• l u de M i te to i 0 a île,

Lnolfi . ltri coai'Bfncr'-ta' 1 eoieprnifre
a4 »a f ( ;â"*ent «n.io-ne.

_ \ »- II q n a V a - , Te*«laar-, qal « » -
Matai .ff Dinar, poa-e re t tub'r 11 1 W
dttit ta» toadliloni *

T*ei «liaiati i". fl • f, I » braWi !
HJ<« BB i**n» i«i>( t|a«iOTam lae da*«Bçi

*«n la a*o4rel, r i e, ai>lt la «Haïrent m -
rf«.

La -etml da Somaw»!'1* M " "•*-*>

— ft»it BUS |*a4r*(, u. h

Lt tonmânJjrn »up*[lKitf » r i ^ f
•étonnai -( Im 'ti' :

— JanaiOBi liMlmalar.il naiqieliiaa
a aieiaa d* f . r H *• qt» P « - . ' rt, î i
loriMM >l a»i *ral, an ter* le iHiiw

aOC"DI »«r* It i
— Mon co'oD

>nt I* cri 1<J
m e r t , il Uim r

Li ^Ana-il «<

!-r»l plu- >(„'"

parru
éma par I'<C»I,I itnp'a

Mai<ai« , ! • »OBI lica:en>n>.

Mil». BMltri^nt un èm I on II rfpr'l :

— ttttttwr*, tcomi'i ton*.
Lai o'licWt* i t rapprachAr«i)i.
- Daoi lai oreml. ruinann I f i**sb*, ron-

H»nfl ltgéf)«ri', rhltan t « l i fl. 11 pn*if,
U u>« Iwaianinl Kij#r»nt* i I I ^t» Js
di la ta i * bamn-< qaaj* loi Utif* I- inln <Ja
rb<l«ir » r i p*nf*r* pendant 11 00I1 pro-
thilD* (taai I I lortarewa...

La, c-tii;ien éiilaot iharti .
^ J a t a l i , du le en»oiniinrT rfia rft ' t

nat( doH arritat ptr an r»**n >a f 11 <ta Mit-
« n BB eoiKot •*« » l - i« . I fmtr j JDIÎC «an
«••araf, ra-Her l«* hta>'« d« état j«l !'•>•
aofMt ai p*r o'Iajwrta qaal - y - io os'«nlf
la BMI dapaate.

Ea rt|»f Um &ifénmm \

(A ntert).

^im]



La Larousse Illustré I Vo.Jea-»i,u«
de la booBe bière

a au'* <!• o n » Mmiiet ; il aootislil < |uu*
•itp d* Ii«- lalanuir. i t> •>otf.npb'*» dont
au iftit J pcmbrr •t-coi»p»((u»f» .>» fou jaiia
l«itr«i!«.

M £TOi * ' « «

>« „.. ;«. j . . _ i . . . JKCIEN C4BINET PrfAOtRE

...*„ •..,.». *™:r"rwiir;:.: PIEBRE S A B A T E
loi,* triiel» M;bmqus sur t.. rnw, UQ , du Lyrée
•tlicts tr** jtlunuBt illunré sur lu Krrgtjtsa, flUCCBSSKUR
t» mu'S Pi élu. Pia-a, Krtaji-., rta. ' —v

brsir.i?s7lJalâîL0*îr."M*b" " " " " "* DKNTS & DENTIERS
" g "*' _ M (Sys,tènn-s perfectionnés)

OKTUKATION

LESSIVE naa"7=ssr

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BISTU

Le vapeur soûlais GAHNËT
chargera à liduli» vers le 21) Janvier

Pour (JÊNES direct, Its pofia d'EspAON»,

LONDKES.

preuant Œarchaodises sur cooaaisdenieut direct

pour ANVERS, HAMBOURG

el lous les porla d'ANGLETEBRE

Pour f. et s'adresser à
Arthur (', SoulbwrlJ, lîflslia

na se tiemt fia e.t P,.QUÏ;S ae

I, S & i O KlifiGR.
Ï O 4 2 5 O GRAIHM

•Ktui II ttum f. PICOT

Tout produit en Stics toile ou en
Vrac, c'est-à-di-j non en paquets

J. PICOT, n'est pas do la f;oiB|>afcftie

EAU MIXIÎKALE N V I U I U I A E
FRIIRUGIMEUSE, ACIDUI.ËE. GAZKU3K

l'OBEZZi
:, ;! SOURCE PIAWE ((.:/'

tf « Mr/«* titnitcAe}
AUfOlUSEB PAU L'ETAT

Eau naturelle garantie absolument pure sans l'erwpfoi, pc
sa conservation et sa mise e>a bouteille, d'aucun procédé cfJi-

L'ESPEIMXG'E mm.. oo •rniifi.i.

• ? S.lBATCal'kiiultard* prtTti

f*ntiilM -qui B'BOI

«4titrai BBiiiblai 1

LESSIVE PHÉNIX t de r
A prir c lii'

ffif M S COXFOA-OHX A VEC LA SHVHCE bt.PARTKHES

OlftECTlON et ADJMINlSTHATiON :

8, Pface de la Aladel. me, 8, PARIStre l'incendie et les acci-
(Jtriis, autorisée par I'KTAT a

i m, léalieer des assurances contre HeaCl générale |>our la Corste ; H «(.lia, B, Utl du
•s accidents da Iravail en

rie Id lui du i) avril
• *>#» Frmmre et a l HtritHger

chez tous les u&bitauts d'eaux ruimfjlte et les principaux
Pharmaciens.

LiB mail leur JUS cujsms d t'J centi mes 83-
H. «/« contredit le CIGARE MATTEL

i Basn<., J" ^* éêmander dans tous les débits.

ai" Mixte
J f 7

A pt^TlFS. LIQUFLKS A C O C A I . A C S |

cirsrj-îsriEK i

EUX!OS CHEVEUX!
omberont plu»

PAR LLfiAGK DU MMVKH.LEUX

PÉTROLE HAH3T

A PLI/S r
«J ?LU3 T
7 *tUS Dt JUIWL.V*E.IUJ>>T5 j :
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Ch. CLÉMENT

air Is public qoe son boreaa de rep-
ûgnemenis et de placements i)e do*
ealiqnes, terres, tnaitio'is, animaux
it situé rue Napoléon, 21, '.h étage.
L'agence prend des renseignements

trèa sérieux sur les personnes qu'elle
présente.

Knlrrpùl ri^ional . llir-nl'f, 4'2. rill île
Hépobli |ii-, A. LEROUX, Agcnl General.
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iVrit là , ù l'on trouve lan» cnntre-
iit le me i Ut-or choix à'étortee * L.raud
Hîtleor » poor la maison d'hiver-
M. Simon Itaminni mri(« g« cliente-

• a s>n rendre rom|ite.
Uti A'»i*p«M Coupeur da toate prf-

II*W maf̂ we esi «'taché à la maiflon.
Le public peot être tùr d'avoir fin»

e mUf/action qDe jamais, soit «a poiot
e vue de la fowptf, du fini, etc., qo'a
>U3 aulrei points de vue.

1. ma Miot.l.

ÎO litre

A LOUER
JOLI UlAl.hT, sur la rjute
atiocalp, | tes Tog», te coni-

posant deZèUgea de «il piècet
cbacon, magasias et jardin »u
rez de chaussée.

Le tout 120 frsDca par mois.
SVjreeacra HM. L. N. Mat>

LE VMXl\

lia lettre est il*1')', trop longue
pour que j'été nie ces tn licaliooi
•Militaires et pour que j'eip
D^BfDin^nt çrnxinQnt l& leicî l̂

' attomanil a cherché & éliminer !•
plM possible le bon ^Ijisir, \s lavo
rittafDy, tes pressions parlementai
rH, électorales «t autres Ortdine
da* réglementaliona nouvelle.» son
da plus grand iniétèl : celte p.,
ezample sur la gratuité des fane
tioufl Aleclives en yénér.,1, yratoi*
dMtinéa s restreindre la qaannu
des politiciens pru(«ssitinn^la et i
parmftlrb a la cUsee instruite d
rendra be.iocoup île at-rvloex, d.
biaa mériter du p^ys et de g^goe,
de l'ueceolani ; celle relative ODI
nomtreox cadres a liianiatratifs ou
«r i i â dt s (D'-mbrts, noiubreui
•Ot)»i, tt frêqaeiniiieni réeiigibles ;
cell« concerna lit le bailli cdntnna1

(•dminiatr^teui, joge dd pais, ofli-
cier de police), fliopruntè en prtn
cipt) A la lucjlitè t-llti-aiiîitîe, ranoa-
VBlè tous les cinq ans, présoold
par rassemblée d'airon lidaument et
DOmrDé par lu préfet Ju province ;
oellw pour la collatioa et la retrait

dladpline, etc.
' | plupart îles éléments da celte

nouvelle se retrouvent,
htxliques, moiux COJII

pleto. moina cohernita, en An-
gtoimre,en Suisse, en He'Kiqui1, en
JUM*, etc. Partout, il* mêlent am-
pMOMBt le pays i se« alTairê  pu
bliqac* lea plat a-melM, de manière
I Tusocivr, à l'unir A s.m Gauwsr-
npmenl. a js--=iinir et > fo-'ili-r

l'E'at, à dâreloppur l'éilucatioo pi
litiqim, & Tdpptuchti las p«rsi
et les c l a s sa , d préparer le i/o

Au d«r, a-i uua lioi.tières,
l'oiimmisfraiion ()u'on offea e
menl, avec oonfimee, à l'aolivil
U^nyralct et qui est employée A
tormatiun, â l'apprêùtissay-j da
toyeu, lia l'électeur; en Franca,
corilrairé, c'est U politique ell>
iLèdifi, rn a liera coruplijuéa, ardoi
très sojtttia aoi illugiona et au
trainrments. En voulant fiîr
exister e6te a cola l'oiganUalïoi
unitaire, absolutiste, ie fat. VIII
lu parlementarisme, un devait uboi
tir uéc-saairercent à cette errei
néfaste. De 1S13 à Id3l 1833,

iinbro des députée ayant seu
élective, il advint tout natarellt

it que Id concours elTuetif de ,
on ellernûme, les controvinet

l'opposition no [turenC se porter qn
sur Id panique En lK:il-3t, \*

mvBUes lois organiques livrèrer
vote la composition des conseil

auicipaui, îles conseils d'arroo
^e tnen l et des conseils généra»i
lia la (Dinutention «juoiiiienne il
plupart I|QS affaires administra

es continua d'appartenir a i
et a uea iélô^ués, lanli? que, dis-

lianes fondaiu- ntale ! cette ma-
••lion, i l'étranger, est dévolu

aux élut tocau* et l u e VEtat ne »'
yère que par an droit de cuntrol
d'annulation.

Depuis que. la réforme aimi^is
irative a été misa en praiiqae chez

os voisins d'ootre-Rhio, j'ai eu
Imieara fui*, à t ins , l'ace i:
"lûlerroger sur 6»s réaalt ils cer-
lines fiersoonea coajpetentfl* ; tou

tes m'ont répoo la qoe^as rêsaltats
déj) été satisfaisant^, qu'ils sont
éralemeni jugés tels, qu'ils ten-

lent 1 améliorer l'état moral et p »
i |tit\ mais qu'ils n'ont pas earty-'
poussée socialiste, le seul ai a. te
là seule forme d'opposition qoi
isleat en Allemagne, in» seuls
ssi prubabl-tuent qui eiial^roni
nlot chez nous, dans des cou Ii<
na très inquiétantes...

Kit réaumd. nons demeurorts plus
ja.nais imadafiUt et h u t t e s a
* K<ji)VeroHr itoua-mèaJeiH ; et.

ir aarcrolt mai'it-nant, noua IIH
>ns pliis être gouvarnés dVn
Nous sommes, depuis trente
en pleine H6pobliqua el en

leina liberté, dei.uia cniqiiaotH-

noua resloos, entre las nattons
ropéennes da grande civilisalioi
cwtl» où te législateur a la moi'
ô^ar.l aux noitvtl'es nécessités d'idée
et de con luite, de contact
oiaoi, d'ioiiiiÉtive et de resjionsah
lue iudivj limites, qui s'imposent
jour«n jour partout, pi os imoéru
aem*nt encore dans notre a
qa'ai.leurs,

L'autirioinie, depoig J813, de r
tre système patïti'yii* el de notn
système administratif, de nos pni
cipes et de nos pratiqaes, am

l' l ion incessante de cette ai
tinomie sur nos esprits et ïur no
moeurs, ont déterminé, en grandi
partie, le* perturbations qoi roc
~ -" tant diviser, tant eDlravé
dans ces Bonante-dii dernières ai
nées. Eviterons nous qaa les oiS-
aoea caoaes subsistant et étant de-
venais bien plus intenses, leui

ubsistent aossi et i
se développent irrésistiblement ? .,
Avuiis-notis, déaormais, pouvons
loua avoir plus de discerne me

dans l'iiSdicice da vote il de la
ouvordioal^, plus d'entente mu-
oella ft d'accorj, plus la souci de
IOS duvoirapublics V Sommes-nous
pouvonu-noja <jtra moins superit-
ielg, moins désagrégea, moias
assiU /

Si non* per'islnns avâuglément à
ne pas atTcoriia.od«r «olre système
i imnistralil, ou» [ rainjuea quoti-
liunnââ et peu à peu nos mœurs â
otre système politique, et. seconde
t'/orme, également urgente, à na pas
lUJomrnoJer, non plus, IVieccice
ta notre suffrage universel aut
•t'alita existante», d lordre naturel

supérieur des chos** (I). nous ver*
ns f.mJre sur noua <Jes calamités
uvelle^. Cela est inétuciabl-,

principes prenaient tôt ou t ,rd el
l

p
If-aliie d'eipltquer (jue les dem
formes pourraient ê're édictéus

i>ar le* Cdambrej elles-mônies,
ns qu'il s'ensuivit aucune atteinte
notre Cuu+tilotion.
;1) Quant i la rèforme^éïècÙîràîë^ on

erail dans la nouvelle .(Vffislat on
d d î i li J li

Clii
a : l>l.-cl(irat à v ^t cimjans fxiur

e ntiligatturr, la
ll l l

«ne (Kiur le Sénat, le vo
4*enUlii>n proporti
il. Ce* >lit|HH:(Ji)nii, «u lien dttr-
rsmt.'^, «oui vi>nlal>l<'ini'rit i<inf>irni''*
réalité» trttttmiei, d tordre m'itmit-l <

En orientant le Parlement et
paya ver» ces nouveaux sujets,
considérables, d'activité, de conlr
verses, de luttes, on rouf
peut-être » nouj détourner
des vaines el misérables querelles
des intolérances et des violenc
rÉcipfjqiies, des clii mères, q
no-ia font, depuis ces dernières a
nèas, tant de mil à iioas-tnêjies
atis yaijj de l'étranger.

OtJlî é̂  de gouverner avec h
discordance»», les anachronisme s,
la mentalité générale qui vieuDi
d'Atre inJiiQ^s à graniia traits, So
Ion loi-môme, rtiuhelieu. Hisman k
Gladstone, auraient été réJuits
l'itDpmssance el te fussent usés e
pure perte,

Puiasé-je réussira vous couvain*
ure J

Nouvelles M-trlIimes
M. Serra, (,'drde lia Ire cîaise li'urtill

•ie ili! marine, est i-lassù jina W ifrj.

jumr l'emploi d'adjoint du In» c!a«;

Icn L'wnHtruclion» naTalRS, 1 s<lj*int de 'le
laiMJngtihi.nl Atfliamlre-l,nuii-Michel

pour le tfrnde d- rhpf surveillai,! de Ire
IXHSC, le chef surveillant <\r 2e e
l ova i t , Iïomir,ntuB AnJrV-, à To'ilo
pour ]**mploi (lr ifessjnafaur de '.e cJiner

Je* (ravanT IiydranltquM, la dessina If or
•Jj'oint l.ifarslli Uiiriii>i, h Toulon.

surveillant tecliiiHjue de 2e classe Pin»

p.mr l'emploi d'sd oint dr 2P Hnsse du
TVII-É tira subsistancos, le cluf surveil-
ntdtflrti dusse Bvbwri lacqwa Ma-

- l.o maître canonniiT d.- U (lnllf
it-tri H'J,-h est oiiBTFplilile d'.Mn- nnipim.'
-nr If griiile li'a.lj.finl JP 3e .-la**.' du

; d.' rariilli-ric.

NOUVELLESJMILITAIRES

piment J K W I I , , M. de Ir,.,„-..,-,
rloa-Maric-Xaner. «piUiiM .1 infan-
i en retraite.
éffiMMi de Melun, M. C . w . ^ ^ r r ,
iCe-AnliHrM1, ragiitaint' J'infanleri''rti

d,, lieg[euaiit et mnitttenus J !i-ir .-my» r
Canalu CLi.rles-J1)set,li-.\iaiii'. du n ^ i -

innit do MiaUrgis.
Sicuratii Joseph-Mark', •].. n^-rJiicul <i«

-Monipelliar.
Motidiclli César-'otcp],. r.aiii!i«rl Ji-JU

Hupliste, Mardiioiii Cliarlcs-l'n.iluV. M .r-
iliu*:hi ( barlcs Jean, Franxini l'r^nnjs-
Domiiiiiie, Hou Si mon i lions veiidir.., du
rétfiuwat de G » » .

— Sont nommi-a au grmln dfl snu»-
lieuledHnt du vésar\e :

^imeiit d Auxcrr», M. Casai La An-c-
saiu^ adjudiiiit d inruiit^riu t*u r^-

Hég-ime
Frudi-rk-t
.ul,rifi, .-(

MM.

Trou mariiis tes aspjjîiés
cV. »u|M!rbe j u i d t d f | lai

upfjurlenant à M. Ktiil.juiL'r, et <|m- rtrni-
iruic M. Ouraiul-

ya.1. , , ^ui WHUAIB en ville, J ( J l i l . |ii,fii
l<: t-uiJ A Id lutnlKk? de la nuit, un.- I W !<•

•rvice («rtnino. l'ruin ma te lu l s «mlf nu-ut
.'ntsurrreiitildiis lu fxwtt-, l'Vlne. Ji,sej.li.
p- de Wl nn#, .Nobili 4>r<^,,tiv, àx<> J.- J't
is, matclola, et Bvlii, 15 a«a, uiuns-e.

ipn>s avuir pris I f u r n p s , f-'t'tn^u i-t lu
IOUKM passi-reot cnnin.- i|ui'I.|ui^ III.I-
lenls Ja(H J« {tusfo, puis jln Bu i'iiurliiv-

.Nulnii, lui, (J(.'»:ttnJit sur t<r ijuai pour KC
^jfoiir'lir mi mnriii>iil loa j;iniln-i. CuttiiB
tjuiltail la paHH-r.ll'*. H fut *-i.uisli' |iar

urÂmtii. u i i j . n l i i , Hiiurr.'

vlismpureau. Tune diux si? iviiilirvul nu
r d'en tacv vt prirent li'ui--. n-umium*-
ns. \er* fi lieurcs Jeu d t n ï marins re»
Ifn.rent leur* bon!» (•.•*(,.%I fi.
L!n arrivanl Jaus le jmslc J. lu Jinmir*
\nckr, Y>t>tJi iniBvd H.:* il. , i \ I'JUI .; -I,-*
ors t^veiJli's ci ijui lui il •••Ln.n'iu , Vil

iiwit un fruiJ itrril,!,..
pH<<l.>niiaiit. i- i...n.Jit Nn-

. l.i
ifde usuel fort ; i

I t.-

n peu.
.mi ; je v.i^ nlW • !i rr!i.r an

nou* I,- fpirnrrws .1.- i-Urfan».
issiti.m.1» u-l.-r,',, , - „ , - ilina

W - f t l ILLIiTO, riT l'A»'

Le

ridecltm férmmi,
Û

Fonds n'iliM1. : > O O million*
Valeur» a«*dr«Ses encourt:

» « » millions.

S'ailrcxsrr a M. IJUKDAM.
notaire 'Je la Compa^nin Lr
Fueni, a BJSIU, 17, Bit Paoli

eilr* alM»rd, tu foulant em

nLt-H DK I;EH.VABD

MAISON KT
Produit* Recommandés

M Cédraline, la . oec plus ultra da liqueurs. . _ L'àmaro HatW. I. n,eIUeur dss aséritib «son
L» Vin du Cap-t'orse au Quinquina, Quinquina ïupérïeur.

) de Tin el de marc depuui 1g80. « rérj selectad. »
ijJ-roneUlê, Grenadine, Orireal. atroo, pur soers.

ils

1,'ARRItK DB LA U0*HiTl5.
— Arr.Mf-1, c.toyfim, a>cri» le (rreffier

île prMrr iiimplaisammi'n! Ii-urs fpiiul.-a
poar qu'il pfll dnminrr et haraiijfii.'r le
r»M««bleni.'i]L arr/Iei ! au nom -It- ».>tre
propre ind'rrt. Ne c»mpronw(teï pa* par
*«tn imprupenec 1s plus ,q^t« et la plu*

i. klM i n w OCï" < îlPT^a. fi., uini? »criuiiar ^ su) "-

terrain dr la commune, rVst-a-Jire chez
nons:nni«.l« 1 autre eM <ie la grille

!•»«>(-'• la propn,H#d#CeChâl*iaffin>n,
. ,.oo« (i^ di-voni pas y entrer.
— Pourquoi ça * rept.ndît brusquement

nr modération, était devsnn,
lÈctum éUd engagée, un J M

Jarbulints : pourquoi nous enU»<>-
i comme un troapMu de

t, hindi» IJU il f a Je la place dans
C M ?
— P«ajr dfnx raiaan». répondit 1̂  prf-

m mm «wi«T*nl d* nouveau a laide d*

i>« soub>r* .
— Kh bien \ nnut «n serons quitlti

dit le boucher qui i.jppr,»Uiil • brider la
Bei"iijre s t mu*? o m..* pit'rrt* l'n.irffie.

— D'ailleurs la moitié .le nous n'a r»a
Je soulier», «oui* un plnisunt c.>mpl<'l(-
m<-nt J.tha»*aé en ettft.

— D un autre eùte, reprit Wrmot <••
.-Icvaiil la voix Je manière * «t- fair.' en-
It-ndre Je lot.l le monde, «MIT ^ a i efc»u.
tlorunt on qui forceront U jfrill*- <-om-
m.tlront mot violalron de di)nii. il». .-.• qui
p<-til IPX faire condamner A Irtiis m<>[# Je
pritwn el a deux renls frâocs d'amende.

— (..a r est uni- raison, msrmara G*<.\-
thi-rol fn laissant tomber la pierre dortl
il s était inni ; .

rieurs vi.iix. c'exl un sannE et il ct>nanil
le» lois.

— Oui, le eiloyrn Verra** a raison, dit
Tùassaiat Gilles, qui, ffrAi-e • r^e*»linn

i tailla H * la puissance (te ses pou-
i. n avait pa* Iviwiin ponr •* faire

iné par lr pr«>fli«r : ici nous sommes
nous, d'ailleurs il n >*t pas IHVM- I

Mir* duntrer 4 u a la cour de c« ci-devant i

pour lui donner id Ic^un iju'il »'e*t HIJU»-
l<-oii-iil atlin-n Allons, i-il.ficn PicarJt't,
il ne t'agit pas A- (f«rap«r 4 la ifrillo,
mai* à l'ai-lire : <]».• tardei-vuus i remplir

fii« il votre patriotisme f
Ducile i la T...* de son rhef, k- lail-

bndivrlddia l«i* l*arre«u* auxquels il
tjit >nsp>'i).lu, «t HT iliriftea fit̂ pemenl
Tselire de f» lik-rle, en l^armulMos
ria^nurit MII I qui no n• t r ia ient p*>
»c! vite pour lui livrer (n.*«jfe. \ i
au pie.1 du peuplitr il donna ea pard>. à
l'épicier Ij.Vfrduu !<• drapeau qni a«
pa frener so* mt'uveinent*, et se nu
l

1 arbre, e
ivta

xitrepr.se a Mie. P.rsrdel,
duit aux i-MKHirers u lurd les a w lui nf
fraiml >«m venbrea alerte* et vigonreut
mtiàgwt la cime en quokjnes seconde»,

•cdamaiions OBMDîmes d* i*** coin
non*. DétacliaDt alors l'Hendanf mis

en Umbeaui depuis lnnir<empspar le TBM
"accotd avec la plui^, in*- ii«c*»<lii i
ijjp d une corde dont il avait 0,1 srfn <1V
• minir el hisu Minute son remplaçant
ir le m^roe moyen.
Au moment où te no«r#*a df»p#an, «nlî*
wm& fixé à la tigw da penplÎM-, lit (lut-

(.r .b.isl i-s airs M * )>liini-iist.-9 ,-uul

pni.^sn u» Ion* . ri .]-• triompbo ; p,.
(.'liant de In • .Marseillaise • relenlit do
1H.41VMB MV«f OU* iHIe ftirû JVx.VUt

-m^nn-*, s 1L1 eussent rri-ommi-iici' leur
canonnade, auraiivit eu pt'in.' i le ouvrir

Ce fui nlors .)Of li-s •naître* du t-balrai
et IftiM !).'-(«•», surpris J,-e* lumulii- im
pnr. i , ne lev^n't.l de table <<< e appmcli.-
fiM dfs ft-n.Hr.-s «v,t une citruniu- à U'
quelle coron*-nv«i( A st> nti'-W. jmur ifni'l
•|ue»-uiisdu mni««, un- sorte d inijuif-
(ude.

— Savez'VOHK ce que IH'U siirninV * <le
manda le maniât* au jutff d<> pan,

rbulenlr ratscmltt.^ tiir k- lerrc.pk.-in
— C'est ^iifiqoc n'Hivetu tour dt 4et

endial>li; jamlun de l'.iuiiMiint (.illes. n -
ponOilie vu-ilUrd. qui. loué. mnl|fr.- mm
Age, d «ne fort boanr vie, venait de n»
ronnallre au milieu de I aMrnupcmrnt le

de powpwra gMliculant et pern-
i avec tri».
- Knflnuw veuliwt ila, repril t:iuitfau-

t>n, et fwurijiioi C\H Imainit-, que j ' • -
perçois ^riiaijH' sar l arbre <1« In liberté.

U comme an «infre rar wn

|.f^.i.,j,, ,.,t-d i|«li,rlTC IVj....fr I.....r-

micra. et mon (rr.-fn.T Verni..!, I,' |.li)«
ro«|uin <V> tous enfin l,i «yaa^.i^ue r-pu-
Mi.-aidf au g-rjiid n<ni|il.-{.

— Mais <]Ui-l f d leur pr.ijt-l • I it.iri»
quelle in (en lion foiil-il» un pun-il (.ij-a^o
d.-v*ut lr chat'-an *

— Ah ' m<*n Dieii ' quelle irmip^ hi-
JruM .' dit à «>'ii l.mr madiin)** <!•• Itnnvn-

IIIS ' lies fln>VlMlT h.TÎ<l«i-» ' <),'« fllmlafl .1,-

rwiit» des bjH.m» ' Au nom du .tel I qui

M.

- .Mai* ils ont l'air de Trat* IM'I'II
prit la A'iuiirien- i>n Ui«Mnl r-lon
in A>r atapéfotl lr binnrie dimt ,'tlt-
il do SF servir : i>«(-il p.n.,l.l.- ,|m>
it 14 ffite mem^p<.piilfl,i..ii qui bie
Irf* aif fia7i<e et (os l a ijtï^oft* diiiiri"



•

la ,...3ti< >l »utfir« à le chauffer
AHWI fui fi.il. NuiiiH *« ««dit dans la

BuutHâuhurbouoù fiait déposé un r«chaad
servant quelque M a « la cuisine ; il le gar-
nit, l'alluma et le transporta daua le pustfl
l'uîa il , ' U K " * «• cuuehetto « n e coucha.
L i " trwis matelots s endormirent.

Ils ne di-vjiorit plu» se réveiller.

Hier malin, un des matelots de la Jm
« W i i s i f e q u i ne liassent pas leurs nuits
à Imni. t iu i j i Antoine, arriva pour pron-
dr,- son service, vers li heures et demie.
Il sa dirigea imrçivdia tome nt vers le poste,
on ouvrit la porto ot constate, non si
ut lippue lion, que ses trois camarade)
étaient encore couché» ot endormis
s'approcha d'un des i-flirea, celui de
1>LIÎ, le aei-uun fortement i mai* celui-c
bougea pa*,Guidi s'aperçut bientôt que lo
mulelol (•tait mort. Il remonta immédiate-
ment sur le pont et appella le» Équipage»
des yoL-hlH voisins On accourut- Lea Li
mat flots furvut t-ulcvps du leurs cadre:
portés hors du poslu. On essaya de les P
peler à la vie. Mais il était trop tard.

Des tr.ua pauvres marins. IVltiffO, M
était marié et pOre de dpux entante ;
éUient Uiua trois d'nrifrÎM corse et leuro
fu milles liabîlfnt leur [••;'* natal. On les i
avisées du terribl- rnaliitur qui les frappe

iUtttii.

La Chaîne

On a embarQué hier sur le F
qacbot de Marseille divers indii
dus condamnés à la dernière ?€
tion d'assises "Hicc i , Maraninchi
Dominique, Marian. ii< zzi, Ariighî,
alarebioni, et d*ux contamnêa par
le tribunal corrpctioimel : Itapel
Antoine et Z*oeli Remigio.

Giannulti, l'ancien ronire de Ver-
deee, condamné à 13 mois de pri-
son poor attentat aui droits
que», a tftrr.andt' 4 pnrRtr aa peine
dans la i nson de Coi le et a êlé di-
rigé îur cette ville.

L*s cinq condamnés de San f.ia-
llano se sont poiirroe en cassation.

Si Astnlli el Rarhnelli n'ont pas
accompagiè leurs camarades, c'eel
que traduits devant le tribunal cor-
rectionnel pour rébellion envers les
agents et voits de fait aor un
létndln dans le cabinet d'instruc-
tion, ils uni été condamnés le pre-
mier a un mois de prison, le second
* deux moi* de U même peine, el
lefi déLia d'arpel ne sont pas enco-
re eipirés. 1) ailleurs, Aatolli s'est
pourvu en Cassation contre l'an et
de la Cour u'assise1*.

Bappelors qu'apiès avoir pro-
noncé g ne icine de cinq ans de
prison et du ans d'interdiction de
séjunr contre le nommé Harchioni
Loni6-N8fOleon.de V.zzani, déni,
coupable de meurtre provoqué tn
la personne de Hi 'nc.it imi, la (lour
as en a s'occuper d'une demanda en
dommjges-mtéitts.

Aa cours de l'iiodienc**, la rtenjoi-
Belle Hiaucardini, trraf de ta victi-
me t'était constituée partie civile,
•a Coor avait rtnvoyà s statuer
•pies la tl-i de la session.

L'«net vifiit d'être rendu.
l.i demoiselle Hiaocarjiui dt-

mandait dit mille (rancs, la Cour
lui en n alloue trois miHe.

La Cour a eu également a statuer
«gr la demande en dommages-in-
ternis présentée par la veuve de <•
victime contre les condamnés île
Sao r.iohano. la partie civile de-
mandai! 1 franc La tocr a fut droit
* cette requête,

r la C
s'euit jei« a, la

Le Russie à la cole

H I I T malin, vert 7 hf-urrs. l'amiral H*-s-
•oo. «omnMnJjim [a marin-' A Marseille
mwva.it un* 4è(A:l..- .lu put m u r du pha
de r»faro»n l >
•pte If pojqwl»* //
dM rranoports Ma
eftte. au court d* I * nuii.

L'aaural lk*»nn donna imm4>l
rordr* «u «emice Ju |»loM|t« '1«- •« rendre
k ta bue dt Ytrmaimu et le va(*-ur '> . - ,
parui. L A (Jua[>a|inie. avisée BUBU. •'
Wfctil mvtr M Llia.ml'on. -lui fit parui
JfoKu-CA.i"'-» f i le Sa/iMt-r. deux de
M t p4ua puissante* chaloupe*. L
«« MMveuee datmit ZM*nm«A. j
MMM preMK>n, prenait «galeoteM ta » i
A dit beure*. i^u* ces bateaux étaient
fairtia , a .' heure». iU arnuaieot daoa le*
• a u delà,/?•"••-.

LM k»tt,r, qui arrivait d'Onu), avec I
pmmmfm et I ' mnws de ni«rctMndieea
aarati dâ entrer vt la Jolielte \ e n : lieurri
du matin Mai», '••irame le ii-mpw m * i
«M«ivei&<'nt m»uv«j«, .jue la l>riroc etatt

, 1* Coa^ague M I «OU*

du relanl
COUHUDS
cooHô la

de l'ôuhui

Elle m, (te plua, une grtw
au oapiiain
connajuiaoi

«mem M 1
la Compagnie, parut

C'en v'
îtm*i<< *r

brouillard
Sud-Ksi r
venant du

iller lui-méni
qui aeront

«tant donné
r» 3 heures

» Jouve, * qui
ont da la. H«<
ers. A la nouve
erras, directeur
avi'i' le (Atnni."W
« lea opènVoiia.
certainement di

Ju matin <|ue
iva au lar^e de Faramau .
6taii assez in

Sud-Ouest, e
«ement mauvaise a cet
..'officier de garde reli"

Le nue ; un veut .

1 [Qujuurs excès
en.lroil J.- la col
va la phare de

Planii
doute erreur, fait f|ui sn produit assor
vent, car do nombreux naufrages te
dôjA produits A celte place. El le na<
Lien <]UC la marche fut assiz lent*,
donner dune le rond de sable fin et de '
ou il eenlita el demeura immobile.

l.e j-ueueur du | Imre aperçut lu Nui
malgré le l>r<>uilJar<i. et put envoyer la
pèche <|UJ apprit la naufrage et [lermi
d'envoyer des secours n>-ceHS*iires.

A la Compagnie, où nous noua sonna*
rendus, hier soir * i heures, on Tenait J
recevoir dea Sa in tes-Maries des censé,

par téléphone A 4 heures. les
ix Je sauve loge, qui se trou-

ir les lie< ni sire
a fi«<)>u approcher

trmenl If vent est violent et Iamerd6raoi
,•(• W Ï que la situation deviendra un po
neilleure. If Cnnsi'ur, qui est colui dt
.uLcaux envoyés lu-baa qui cale le moi ni
ibordera le paquebot, prendra, les * J [>ai

«agers et le? traneportera uul Saintes-
ma, d'où ilBpagaBront Marseille pai
lie de terre.
ur le miment, la litt.'tic n'est peu

une uluation qui fnSBé craindre ni,
langer imnieilat. Mais ni 1 vent se minv

•ni itu Sud-Kst la mer deviendra plue
osse encore et les difficultés d'approche
igmenteront. llans ces conditions, la
m,ie a'enroncnrn dans le sable et la
dation deviendra, plus grave. Néan-
lins, OD peut espérer que le vent fléchira

un autre càté ; la mer SR™
laniable et lea bateaux de sau-
ront frapper leurs amarrea
'iifiurJe la posiuon fâcheuse
ouve. Mais, pour le moment,

les passager* et l'e>[uipage no

U !<;* Et ele <
i par L Compaftni

iports Maritime?, il
is- Lu navire eut .Ion» presque neuf et a

lu d'jsi J'exci'flunts service». — M.
(Pttit Pruempil,.

GAZETTE OEPJBTEMEHTILE

ASAMACCIMM.— Mercredi «..il .-u
1 M ohs. quM du notaire Sabiani Fran-
Louis. La foule acroarue de tous 1ers

tu du ranton <'UÎt énorme. l,« clergé
antun avait tenu a donner au défunt
J<riii*r tt-moigna^ •l'estime et d<

sjmpalliii' en ae pressant, au moment di
l'abs-iutr, autour du catafalque de ce
Iminme de Lien.

Au dm»ti>-rg drt discours ont <lte pro
nonr.'.s. Nous publions odui de M. J. J
Allwrtini, parent et ami du défunt.

uquiua par bar arkwaiU ; aa vie a été,
dau* la ine«ur» du posiible, oonaarrde
tout entière A l'apaisement des ettprila,
trte divises Ja»* ut.e ^-alilù agit-«

lsnt par de tçravui

it». lui'Lruiilabl.

jable dana nea prt:

duu* i opinions,

il fut l»u-
-illc-i nilii-

famille. Il était, de <o chef, |»arlioulivre
ment respectable el respecté d« tous.

Noblass* oMige, comme l'on dît. Il
avait adopté celte devise qu'il crut<lcn>ir
suivre i ta lettre. Sa famille rut son mo-
ment de véritable et puissant oclaldans
notre canton. Kl le compta des membres

jaguin dana la magistrature assise
me dans U magistrature debout, des
s de robeémineuts, des eculfsiaatiqui'S
luflijue renom, dea clievaliera du la
ion ij'honneur. Sua pt-ru administra,

pt>ndant prés de trente stis, sa commune
!. Kl alura, le notaire Sabiani
ii rai •ment obligé à la L-oiili-
«rtus Iraditionnelles île ses

quitté ca monde en excilaut
iversels. La longue et hooo-

•aUe l'arriare parcourue, il est allé sen-
urmir du son»mail du juste aveu la cons-
ience de laisser dans la personne d'un
•jeton <ii#ne de lui, dans la peraonna da
>• tîls si intelligent «l si aimable, un
iccfsst'ur tout désijfiif dans ses fonç-
ons d'ufticier minisU-rid, et le continua
urfidûleet Jtél* de» traditions d'honneur

de vertu qu'il revoit directement de
m père comme l'upunage sacré de la

Du liant du cial, la belle Urne du p*r<-
eilkra sur les destinée» 'lu lit».
K.lle priera, celte aine d'Otite, pournoitl
us, parents etuoiii.du sein de la eéiasle
rusalem, uii sa f-lai-e etuil marqui-n
avance, au milieu de c*s phalanges
Amas justes ajipdees a jouir da 1 etar-

e téiicité.
ts et ami*, noua nous souviënttron
tour de Uni île modestes vertu:
us respirerons au moment de

iuccomber fl la tentation — le délit"
saable parfum,
i lu une preuve, la plus dou<
ira, de nos durables et vif»

Poimnes Je t-*rre, ti i il fr. les 100 k
Tomh-10» •''Kaypia, « i » 6U (r.
Haricots veris, 50 i a)0 fr. id,
TeliU pois ij'.Xigèiio 50 à. 00 fr. id
Puues, lu i 00 fr.
Pocnirea, 10 à 40 fr.
Noi», 5;» à tiJ fr.
Coings, 10 a -20 fr. M,
Châtaines de la Corse, 15 à 20 (r.

— du Vit-, W à 30 fr.
Champions de- pins,i!5à m [r. i l
Oiiws ver-BS, 'H à 25 fr.
Raisin d'Kdpiwne. M i 70 fr.
Atticbaaladu Vir,'J5Uà2 75 UdJonz

— Urse.gro^l 73à2A i . i ,
— ptlils,0,;tUà0.60 fr.

Oranges il'Aig-ïf le, 5 à iO ff. \t U
Mandjnnes d'Aig^rre. 5 J 45 fr.
Grena>l«s -ÏK-tpagne, 40 t 100 fr. i L
Clrivta ot merles da tlorse, 20 a 32

fr. lu 100.
Quais de Marseille

Charbon.;orse,9 25 k «J 50 lea 100 k
— du Var, 10.-25 i 12 75 id

Bourse de Marseille
Sucre raffiné, les 100 k. esc, 2 1/2;

^ains 5/6 «» Vfaiî, 37 JU; scié, ra
en caisse .la 50 k , M fr. ; eeiâ DO J -
veau, 38 DU

Vér i table Savon
des P r incos du (Joago

0 (r. i>J)e i»la ti 1 U. T., l i bults de r<

.-, adit-u! Rep< n paix.

Noos commenceroo» [irochame-
aept

A Ciccistà
Corameila in :) atti

Dl P . VATTELAPESCA

M ts
nui-ls termes il sVat ciprim*

urs,
Avant . t u * U piern- (i,mbale «oit «.-c 11̂

pour toujours «ur les dépouilles rn.irtell,
de cet homme de bien, i l est juste qu

<|(ii. Ju uil do léteraile. excite tuuti nu*
U, fait verser tant dp larmes, dernier

- rendu é sa mi-moire si dou(v> et

S«hiani, parce que. fidèle aux
traJm.in* <ltt* tarnille, notre rlirr défunt
i <-«iiMammtnl Win-hé dans le chemin du
Inoir. dans ]',-trint M-ntier de I» vert»,
nr l<>» traces lutninenses d. w* tïrui
UT cWle» de snn tn^s respectable prrr, le
ixlaire Sabiani Jfan O w r , dont I.- mérite

•* laiant el les ^emi*(tfl reHQQS • ^es eon*
ntuv^rent leur PécompMMe. ;•<•

bout d'un* .-arrtrrr- si dt^foement r*mpln\
— dans IP tilrv t\ iwhervh* al *i envùtblr
de chevalier dp la Lefrion d'htinneur.

Si W ï r r to . du p«re forent plus bnl-
lantcn, relies du RU t W n t aussi «nlide*.
!.<• .tefunt, en PlTpt, fut un hnnunr taill.- •
Idnliqn* sa frrandeur i a ne »r sol.it

icune attvinle ; intégrité, loysut/,
nJ*liW, «wU l«a tnàla * M I -

M B U de cetle a t t a n aTâte ajvi M co«nnt
J É I M M I n aViaiUaMMa; aatara aailifn .
Umjomn e|r«le A glfa-wAia, p a n 4» teste
oimprofBissian ! Inlefrre, il le fat. h no-
taire Sabiani dons Ma oVlKat** fon^i.n-
d affilier ministprirl. Il l'ptail ivificilri d*
re oM^, la confiance rt la hante «atiau du

relation*, dana te* n p -
port# m m i w h'>mme pn

,e bureau de la Staûaliqae agri-
cole | oblie lea résultats de l'enquôle
8éncicolo «n l'année 1900.

NÛDB en dètacluna lea indica-
tions qui concernent ta Corsa.

Nombre de séikioolteora, 1 060
QuaDtités de graines de races

françaises (race milité ne provenant
de grain«a de races frjriçaiseF),
miBtB en incobilion, 2 li>2 onces,
qui ont produit "'J.735 Itilogrammea
da cocons frais.

Le n-niemenl moyen, en cocons
frai* d'une once (25 grammee) ea
graineJ. a Ètâ de 30 kilos, 375 uram-

1 moyenne eal de 4i kiloa
épartemtfOti grammes. Qoinze ;i

-11 qui pioduisent îles vers
à soie, D'oui cas alteiQt celte

L'occe de graine a è\è vendue
3.08. tandia qu'elle sVst vendue
\2 francs dftos le Tarn-Bl-tiaroone,
11.27. 11.06, 10.50 d«nâ la Savoie,
l'Avçyroo et l'Itère, et 6 fr^QCBdan»
te MâQlee-.Mpe*, 5 t» dans le Var,
4 -20 dans lus Pyrônéeg-Onentiles.

Le pru Ja kilogramme de cocons
a élé do ±~,C> et

âge de 3.39.
fiais poor le i
celui pour le grau

Bulletin financier

• M H«*tM M t fl
La 1 PfÉ à tOl I», la 3 %lî I K I T ] , l'Bi
nMra k «••*«• M Mat in** k "ît (5
lw«tabli>SMB-n'É d*Cr*Jii a>nt bien t

M . L* C.*à\\ L.70DDWB a'iBBent • < UT,
laipi^r N»u4t.« J'Rtooaipis 4 M l ,

I w n U ' i«Hrtn * M t * l i , J* Crédit K*B« .

n'ears >Dda*

è4aa mcçnn aassi 4oocn, insci I rfcirhnaaaajin 1M iiniot • ! l i t , l'inm a

La daatructioD des Rata

Combien y a-t-il do maisons qui
ont A sa plaindre lies d^gàla causés
far les rats et qui disiienl ardem-
rneul âira débarrassées de ces abo-
minables ron^enrd ! Qomi on peut
découvrir les n.ltries où t!s se leti
rent, viJct un bon moyen pour letj
eilerminer :

Vous ver;tï on pea de sulfura île
carbone dur.s leur trou, VODS !«
bouchtz bwrmâtitfaem^nt avec du
mortier ou <1J t-là Ire. Lea vapeurs
d£jugées |<BT le sulfure 'le carboue
dsibyiient les fdls au foni de leur
redge; mais cette eo balance étant
tièa inOaramable, il nB faut appro-
cher aucune lumière.

Si vous ne pou v u employer ce
moyen, voici une autre recelte qui

odmra aussi de bon dfdls :
Vous mtrlltz W0 grdnmesdVau

bouillante et J0 gramoaefl de ptioa
phore ilAosont} lanise «n porcelaine
le pbo^pbore se li inttio immiSJU
temeot, voua ajoultz rapiJemen
par portions 400 (cranmes de farine
et vous agitez avec un petit ba'on
Ixirtque ce mélange est f.rtaqoe
frai'1. vous versn 400 grammus de

ida un feu cbaoJ, (pais 200
grarnroee d'huile Je

d s c r e

|p
et 200

gramme» de sucre en poudre ;
vous remuez josqq'àcomjjlet refroi
diBaenaeal. Voks étendez cette pâle
sur de petits boula de pain aui
endroits Ire^uentAtt p^r le» rata.

Si lepboa^tiore a été bien mélan-
gé dans cette opération, la |.ate
conserve tt&& longtemps son effica-
cité et vous pouvez en remplir de
pttila pots ou do petila fiicoas que
TOUS touchft hennôtiq jemeot poor
que le p iyJd pas.

Petite Gazette

•Ut, I T ' H M m ém Hk, 4- " C
« , 4 » atalau, -f h

MwomMr*. — 1 Umm di M I I I 7t-7
• M , 767 mm. I Marw di M » , TÔT

fmt. — 9 h. di aaiù, En. laibta.
1 ta. 4a Mb, H. tobi«.

Gendarmerie
La Brigadier de gendarmerie

Gaerrtnt puse de Bastia A Brando,
par permoUUoo arec la brigadier
Nicoli.

* •
Phénomène ustwl

Noos UouTona duo* le Uvfiét d$t

fi
cation théorique d'un pbènom^n,
us'iol g^nerdltwfliit mal luterprètè

(JuaiiJ on met un morceau de n
cru dan» UD verre d'«.m, on v,j
uussitol un nombre t< fini JB bullti
qui montent & Id suifjca do ..
jMile. l'uur eipliquer cet tOet,
n'est p<iâ beuoio du r t i o j n r , euro
mu ou pourrait le croire, i a*
itiftoriRs de déront[>o»tlion ou .;,
ti'rradtiou <i« gaz, Le ptiénaïueue
lu ut [hysigue, est du la plus grji
du «iinpIicLld. Si compact, si pQ
que puisse être le sucre, sa crt
Ullisdliijn a'ast toujours upérà« ,
empritiounant du l'air dans ut
multilulu de li-sures qui eiidtgL
t>n(r« sts ctlsluui. Cs sucre, ploi
gé dan a t'eau, qui en metne ttoi,
péiièira IHS pore* pluiaa d'air b
dissout le urisum. laisse, par cot

Huent, échapper cet air qui f̂ my
des bulles, le^quelle^, tout nali
reUemeut, doivent a leur légèroi

gdgnar la surface du liiuiaa.

• •
TOUX. nUUviEi, UR-)N'JII1STE
ôiiB par lu Léuilif au Laurier-Ut

Be, lûl ladl i , phdrjiacien, Pue
l'iéli, Oaolta, prix : 1 fr. 50.

Tombola des Chemins de Fer
Oi peut consulter au y^r Su
liste des numèioa gagnante

l l S
ctiyiaioj de fer j

Vieilles décorations
Un <tcnâ(*iait -t Don prit des IV

^rations françaises et étranger*
inciennes.

S'a iie^ser vu bureaa da jcurai

.4 louer
nson de 10 pièces, située s:

le boulevîir 1 de Carlo, D, deux e
trées.

drebâôr aa barsao da jcunii

Bonne jument
A vendre I1Q suite Julie jurne

S'adresser au bureau da journ

Un appaclaiootit de S à 10 p
:es donnant sur la place Saint-:

UKMANUKZ l'AKTOUT
la chicorée eitra

MOKA CASIEZ
5 miaet hora coneoura

13 dvplAmes d'honneur el grmnda ^
Casic7-Bourgeois , * Cambra

I) ' Ai 1 BBoita :
»r»ni; M. J. H S«»l* .rwS< Pnnf .i*.

KXIGKR 1-A MANQUE

BIRÏtll
a PLUS tHaiH DCI roK.-Mrm n APENI'

k USB K VIH I0U9C tS.1*»I«I

CÉI)R\T?>
Exp^ditfons par cotia postdo

Emballage HOigoe et gratati
h. P. PADOV.iNI, expâditiomu

7, ronie du i!ap. Bastla.

Domaine de Vairon

Viçncx américaine*
M U patlJiMstt^ f«a«i • • M,

•aftMt, toiJtrM ItréprMbabtM, MO"

Rxioti t
/ rS'pwi. G«rtr«, te (r. I* M

UjMdm crradafiN» dlretti.
Atbret I r r t m . — Pê,h*rt, ••fWif

x t i , AosdfD, PrétotM <•« H.ll«-.
rtDM iar (r»o«, thoti dira tîgi t-J- u
.MJ )• 8Md.
t^r l t lv i , P«trl«rs, A

Plat* Om la Foi tibM H

Le rapport de M Rabior,
radical socialiste du Loiiei,
dislrlbud aujourd'hui a la Chambre.

M. itdbiur conclut dans son rap-
port a la création d'un service quo-
tidien diorne, aller et reiour, allant
otoq fois uar temaîne enlre Nice
Cslvi ou Ile Rousse ; une fais par
Htnaine enlre Nina et Masti», one
fois par semaine en're Nice
Ajacdo.

U nuinf i -nl :
Ileui voyages par semaine, ail

at retour, en ire Mars* il le et Ajac-
eio

Un vovage pur wmaine, aller et
retour, entre Marseille et allernati-
renient Calvi OQ lia Hoasse av
escale â Toclon.

Ddui voyjgps par semaine, ail
• I retonr, tutre Marseille et Basti

Un voyage par semaine, aller
ratour, eu ire Nice et Ajac io.

Uc vcyage par semaine, aller
retoor, entre Nice bl lUelia.

Trois voyages par eemame, alltr
01 reloor, entre Bastia el Livcoro

Un vuyage p^r semaine, al'er
retour,

* bravrs i ficheurs ont pu et
igrA lu bi uit dea Vïgues, in-

ro'es du comraan faut da paqiifb^
i Itur en, it ; « Nous avons

1 coulage et cohliuoct, mais fcàttz
usf .

Une foule composée de plusieurs
milliers do i ertonnes suit avec

iHte, ()t> la côte, l«t» pénpéti
de eu ilriine émouvant. Las signaux

ant du aavire dUent : • Hatez-
a, sinon nous moorrona

faim. >

A 3 heures, la Compagnie a
ine dépêche de F^raman an non
;int que toutes les nouvelles ten-
«tivea avaient écbouâ el <|ue le
emps. redevena mauvais, eutrara
feB u^éralions de sauvetage. Les
>ausagers et l'équipage aunt tous
!6Q porti
On continaa quand môme â tra-

vailler à l'organisatioq du sauvel „
mai» le vent très violent retarde™lé

sultat.
Kt ce drame continue ainsi de
>is quatre joara, dans des

conslaitces aussi tragiqaes
les yeux d'une population impuis-
sante a (dire quoi que c<3 soit.

Départ .'lu capiiaine Gille!
de Kontamebleaa :
Le capitaine Llillot, ancien pro-

es&eur à l'Ecole d'application, a
9 Calvi et [i« Itoûsse al- qoit'e Fontainebleau pour rejoindre
" et Ajaccio, rropnaco J 8 o n nouveau poste, Homfdcio.

Environ 250olficiers l'ont accom-

L4 GUERRE
AU TRANSVAAL

Un voyage par semaine, aller •
reiour, entre AjdCcio t t l'rupiiaao. [ d'adieu ont été prononças.

Un voyagtt toules les deux se- I
maines, aller et retour, enlre Ajac L 'Explorateur Gebl i l
Clu et Porlu-Turres. '

Un service cô ier bebdomadaire |
desseivaLt dana 1 ordre ci-a[
dans l'ordre invtrse alternat.vemeut i
tes escales d'Ajjccio, Propriano, j
Bonifacio, Portovecchio, Bintia, Ma
cinag^io, Saint-Florent, I e-Rousse,
Calvi, Porto ou Sdgooe et Aj

I pjgné 4 la gare; plusieurs discoata

L'Echo da Paris an non se q
l'explorateur Gentil est gravement
•n ïde d dyssenlerie. Les der-

l oût pea rassu-

A RoherUoa
Les habitants de FtibertNoo attert-

deot proebainement lea Boers pour
le joindre a eut.

Succès! Succès !
de l'armée boer

Les Boera ûccapaot Calviaia et
Sntberland ils s« dirigent aor Cl8tn-
William et Worcester, La popula
tion leur est favorable.

Les Coers ont capturé le wagon-
poste se renclanl a Willerlown.

Une patrouilla anglaise de sept
hommes est tombée dans
boscade, aux environs de Ricb-
tnood, et a été faite prisonnière.

Nouveaux renforts
de Londres :
Les journaux annoncent que

lord Kltchener a demandé l'envoi
io nouveaot renforts ; il estime
qu'il faudrait an moins 25.000 hom-
mes.

Cea mêmes journaux ajoutent
qu'il sera difficile de les trouver.

Panique â Capelowa
On télégraphie du Cap an Daily

Mail que la panique règne â Cape-

Questeur»
UM. Gayel, Duso ter, Cti^', août

proclames questeur».
La prés! ieut annonce que le bu-

reau du Sénat est définitivement
constitué.

Le Sei.at règle son ordre du juur
et s'ajourne à demain.

mère* nouvelles
I rames

L'tCIDIEIElI
de pspboi la < taie » i

f.e tirante eomllmue —
Terrible uituntimu. — He-

| Rentrée do général Galilem
L'Eclair conlirma la nouvelle que

le général Gallium, considérant que
l'œuvre de la pscdicatioo est ter-
minée, aurait décidé de renti
Franci

Les Morts du Joar
Le général Lambart

Le général Lambert, sénateur da
Kiuialère, est mort cette auit.

. in 1834, M. Lambertsor-
lit de Saiot-Cyr le 1er octobre 18M
avec le grade de sois lien!eo«
d'infaacerie. Le 11 ]uill«t l*»0,
était promn aa grada de général de
brigade etJa£! juin ISWi, la veille d a
son passage dans le cadre da ré-

Plasiears tentatives ont éle faites serve, il était élevé à la dignité de
dans ta journée pour eaover lea Grand (JfUcier de la Légion d'bon-
passagers de la lîuKte ; elles ont | ne or.
échoué, maigre l'héroïsme d«a «au-
nteurs, A cause de l'état de la mer

Une virjgtaine de pécheurs soot
pirrenas, après dea efïorla inoois, à
accoster la Russie, au risque

lown. [.«g ccnsuls étrangers ont
tenu une réunion en vue de la pro-
tection de leurs nationaax, si l'état
de siège est proclamé.

Us Vivres à Kimberley
On va manquer de tout a Kim-

berley: le prix des vivres a atteint
des proportions exorbitantes.

Chambre des Députa
PiézideKce de M

La Pé&Dce est ouverte A S heure
H. Brmdcaa. l'on des secr^lairt

donne lectore dn procès verb 1
la séance de mar l i , qui eBl mJop

Le président remercie ses col
gnea da nouvel honneur qu'ils 1
ont fait en l'appelant encore ui
fois à diriger leuta délibérations.

Il dit que l'éleelion du bureau de
la Chambre dea députés esl indé-
pendante de la politique et dn
binai eu fonction Le p résiliant (toi
se dépouiller de l'homme privé poui
ùlra le représentant de l'assemblé
entière, i l regrette que certain
usages se soient introduits,
espère qae I» ctiBca^sion de la loi
sur les associations restera cour-
toise.

La session qui commence fst déj.
Iras chargée et il fjuJru beaucoup
d'activité et de bonne vo ontô de la
part de tous pour discuter It
verses propositions déposées.

En terminant la préti lent fait
appel à l'niiion de tous. Il demande

de rester orna,

n u i ;ation avec la tiutsië

i tous les Kia

La .i.er est toujours très gros
•D large, la matinée a élé pluvieuse.

Toutes les tentatives de sauvetage
ontécnoaé.

BOURSE DE PARIS

Tingt fnia
amarres on

n^looli». Plusieurs
sf è> ^ncfîes*ivement ;

u;i.70 — iûj.:r>
100.50 — lûil.oS

SÉNAT
Présidence de M. WALLON,

président d'Age

L a s é a n c e e s t o u v e r t e h 2 h. 1/2

L'on des secrétaires provisoires
donne lecture da procès-verbal de
la séance de roar.li qui est adopté.

Le Bureau définitif
Le président annonce qu'il ra

être procédé à l'élection des mem-
bres du bureau définitif pour l'an-
née 1901.

Président
M. Pallières est proclamé prési-

dent.
Vice-présidents

MM. Barbey, Damôle, de Verni-
nac, Franck-Chaavsan, eoat pro-
clamés vice-pré&idenls.

Secrétaires
MM. Frjncoz. Bourgeat, Ram-

bonrgi, Teissereoc de Itort, Deooii,
Leydel, l.e Coar, de Grandmtison,
Darbût, îont proclamés secrr-laires.

A l'aube du viogtiême siècle, et en
prévision des importante3 tram
formations qui pourraient se pro-
duire en Europe. (Applaudissement!
répétée).

Lmrtire au fmttr
La Chambre décide de consacrer

ses séances da landi, mardi et jeudi
I D projet de loi sur les associa-
tioos ; les lois snr les retraites oa
vrières et la marine marchande ae
ront discutées après celle sur leg
iSâOCiatiooa.

InCerpellation Sein bat
M. Sein bat demanda a interpeller

le gouvernement sur l'ingérence du
Vatican dans lee affaires intérieu-
res de la France.

La {.bambre décide que la dis-
cussion de cette interpellation sera
jointe au débat sur la loi des asso-
ciations.

Séance lundi.

Htlbeoreusemmit les etTorli de
ues braves narine n'op" ras étâ
cooroonéB d« sucés. Les II ils aa
cour roui ont eo ravson de tant l a
nobles dAvoustnen ta

Le nouveau, la canon porta-
amarre, do port de Toulon, a lanaé
îles ilnchesquiont porté moiué IOID
encore que ceiles de ce malin. U
veut, souillant do lar^e avec plus
de violence, fait a vaciller lu boulet
qui entraîne le grelin au jutl l'iraar-
re pourrait i lre attacbée et ramenée
à terre.

Kn présence de toulus ces ten-
tativee de âaavetags qui sont rea-
lè»s infructueasts. 1» s.tudlian de
U fiwssie devenant de plus ^n plua
ciitique par suite do ressac très
violent qui règne sur U côte, la
P^nl grandissant donc d'heure en
heure pour les qnalre vingt-Jix iu-
Eortunés qui nteoreot de faim el do
troid, l'amiral [tesson vient de
mander au port de Tuulon l'ordre
d'envoyer a Faraman une grande
aaleiiiiîre, montée par dtm ho in mes
ésolus, titin de tenlur ijamiiu ma-
IQ nu grand coup d'audace.

Poissent les eiïurts combioéa de
tant da bonuea volontés arriver 4
arracher a la mer un si grand com-
bre de victimes I

ÉTAT CIVIh

»io«-Lacltn. — Crauool * 0 -

filature de Cocons

M. HBNRI BABSANTI et Cie, fllt-
nrs, achètent les cocons à des
rix trèe avantageai pour MW. lea

Eleveurs.
Oo demande des appreotiea ou-
ières à la filature. S'adresser ta

boreande la direction. Port Neuf,
i Biaison Beitin.

Grand Entrepôt de Son at Râ-
passe, HKNHJ BARSANTI, Nouveau
Port, Bastia.

IIEIliE
LE)ùDuemeat de la * Rossie »

Cruelles angoisses.'!
M r̂scill.-. I l N. in a.

La silo at ion de la Ruttte est ce
soir la mène qa'aDjourd'bai.

Le capitaine Itrono, commandant
du Btearaer \'Eclaireur de Marseille,
secondé par une poignée d'hommes
dévoués, a tenté d'établir une com-

Etude de M* Giordanl
ceneii en droit, \ot.iire d Baitia

Vente de m e u b l e *
pa r « n i t i r l t ê de Just ice

«près dèeè»

II sera procède le 13 janvier
1900, k 8 henres du matin, dana
une maison située \ tUsiM, roots
du Cap n* 7, au 2e étage, par le mi-
nistère de M'Giordam, notaire, à
la vente de meuble» et objets mobi-
liers, consistant en salon, salle I
manger, literie el lingeri», dépen-
dant de ta succession l-j feu Bo~
mni ftominirjue-Antmne.

Cette vente a ét£ autorisée par
ordonnance de M. M Prévient du
tribunal civil de Baslia-

Elie se fera au plus olirant t t
dernier enchérisseur, au (»iupUul,
4ons paine de folle enchère

S8— KKUILLKTON DC IBTIT MASTIAIS

'ESPÉRANCE
par GÀMTOH D'OHNOT

CEUXIEUE PARTIE

I.

— AlAr», * * M pêoêtrti -Uni la pl»i*. lo*
mU%uadM *oi hoBmM toorl sur tairea.
parti tt bt«* I* iiripua 5tH»o*l q» * M I
aatii SD)BOII4. C'MI nom tlgul. Etiilm.
M O I M »'»,»*(çoli da Mbttfsgt al oo H rw
MtfDM.

— HOM latwrfrDf, rtpood U J«tH t'l\-
•ht.

— O#t, Bâti f«si M T M dnqimlA « • «

soot-ils, ) • l'ignore. Il fiadn donc
i biiir* non M I d* I cm i pr*mlre U

wn Ait b
lar W plu l»f|iriCB«

«MMDif«ra u r toet,
i BMnirroDii

lioi <W|*ral*. $o*$ tttUtraot

i ptcli-

cm. fia r»|», ataiat, t Û.3&.

Si iwr bit :
— Stl H m iimpi tntotf...
~ U d lapon* p*r>, m#n |ia«n<, d t as

pnénaaaai K«pér«a««. Vax mm <bat U

[.!*(•, H tltolra ur* aMDr4a ai la Fraot.
ttrorlaav. Untmparra, poar on loi rfrallu,
U mort lia (Inquiet* da »m ai fiUi T Caoé-
r»l. i- . . . . ̂  ,1»! m* rem l faire. Vo. or-
àet itfDttl rl*cnl*i.

Uf^o*r»l Utoticaioit lai laodllla main
ta diMoi -,

— Vou *ar» itoi' i la raconapeoaa il* 11
rV(i ca, JD« LHea la raullla! «lia na ronpra-
rj pu on tntttjt d» plat...

- Uaal fuaioli le ion qal m'a*' réttr<é,
|n \'nui>U 1 jta r«m«rtla l« Prot Jeoc»,
dll £>p4rtms, aa ta lonroini ?art la uliiaal
da Soaiavw rtlk )tqmt-<i sa M H ifiti.Pmt-
i.n tarai ja dfi plaort i nu maoolra il j<
(Bcromb* ai i)H qoaiqa'on te rippellara la

l lo prit itat « bru an Œor

- l a p r n J t a t ! «b ! ImpradMl I . . .
fjpér.Dt* HsrUlt a ><M * 1 I I M qat. tro-

jtn-ll, I ippnxt.lt, «r 11 i i i t i htanai .
- A dam^D It biar, mon »aioo*J. dll II,

•D montrini loi r w p t n i do H»e*r i .
Lfi oiriclan ••••«ni ttçi pM^aol M KWt

iixiiot leari titoUtn Initratiloo* el • • rs-
litiltm. U ««Défit ai la eoloaol r*#t*r*ot
Mt>f »*M KlpéflOt*.

— L'aaiHiut, dit Ir géoéral, »»•» ptt-
ttrti i • ! • • » . V«at W i *iMi aabwqan ia-
•rM <*• »tat ataé i J~i oea'j miné m ;

t qg« (oat

p\*t >ù
dolrn

ton roi. 1
Ma l'a'U

n# [»• é*«ll*r
Allet, Diaa tdei

frene« eanl
14a*, mtii *
elnqjioia J
1(1 M0[(0l

1 (OHJDIM,

poor *1

ai na toailnir
liai la p

it ét% f i

la K m

ni aan

Cit* fljiiari tar In ratopirii.

Il MIBJ Id (*oiril ai M loorna w n la
•a biltw M Iroal loi»*» il • \i iM i ion

— Mard, moa salaoal, Jli-ll, cela mi por-
ta» bonhsar.

I dUpirat paroi l«i leaiei,

IV

II iilsili ana DBII ia|Mibt il uima uraoa
M *n toti M 0 ieat. U» t<oli*i brL'Uloal
I D tiranmam, ittan brou dim la pjitna al
Hail.rMi prêt d** mari da i* *Ml!o* forio
rassf, ta pain
fnadaawat tomtà «t

StpArias*, t II lêi* de M * cmai bonoMS,
« w l i d'*rrt«ar ta ritto dcxH lai m i l ptrtt
le génénl.

U rifla. *tie« it tit apporf t total ->i
*»ll établi lo caaa, n'ivah aaa été oesapé
tar a» ta»?*, l> naiMaiaai iltmimU

niti.

La } « I M fODi-'lau'enin', ipièi t'ai'
gai la pou* J« éditai el dônn* !#i n.l
llaol, prll i *M lai ilc('-;tf'H MtMi'i
pana iDire la raiia da la iroapam la plat i*i
manlIlM <it M u u r i , n * r i loto capan laoi da

psa aoiaoiloi do* tffltpr»,
11 laar door.i qacIqoH otâw b»li 01 pré-

(II 01 r*j»4^n|j la rattn.
La lilaore élali 'flrjjjni, c é'ili la HUnca

do l i OMirr.
El povrisoi, pai an .la » * b n x i , qni ta

#O«OM p»oiiiooi uniDiir I* laiDDi <\ai loi
raaialt t Titre, pas mu da CM brtm, dit je,
no wembUtl, 11 oialta* CII<DS« *l IIPM'«1
b'f, M san^oint mina pu i ce ,lnito qal
loi (lioaJ«M.

Ktpéranca, la nbr* i U « I Î P , A I M I I I I ai
inaaaillili ta ©oindre bratt«*oiflai m r«a«-
laa.

Il étttt l i d*i»M tôt btaro onriroo, q**Qd
UW 1 tomp aa aotandli an brali do brnn
t*tl>M ?«**»««, à'tbni lolmaia, paît M rc-
procbaol * • t paa.

S««Wa,ti d*ro« d'oo o«liir, I* lin* «a
•Matra e< aot t a d i t parta' fnlr eoe *iKf •
UUM d'Anboi dooi U •oiaaMai biani « « •

( . i'ituçiwni U § la i*aii«r le wng da
qH< é m b'o'tl* <• ps<iie iroopa. looi aur-
ùilem ilianclaniBairni, eberehiti t pa t̂of

I*I 'én^orw da l i nui'. Oj »fll dll osa pra-
cH.lon (u èbr*.

D«* toliaroi mit liant 1«« uririats poU
<Ttairai tiwltori limuloni 11 raircbo.

Ili pwiArsot in bor.l 1a rana.
K<Doranea lat l i iui •'jttncor do liç*o i

poowir foi prtnJro par darri- ra ri laa poai-
ler n n loi hommai pMiéo plw '&*, t'ul-
i-dlra I » aaiarrrr «Dire JOBI radoalaa.

Lirrir«-f*rla J* >'aacoria pMMM4«M(|
<•! qniot H nlrasuni il l'Acrii :

— A ami mal I* caooJo!
Aa m*nm Insuai I M I loa honsai s'élsa-

•èreot «or In AribM qo'li» roatMcrfr**;'.
— PM an owp i» ! * • ! cHali Eipéraoaa,

ur la totiiMga do li *t!l« «oma»a<lali !• ara-
deoca.

f^oatioié* par e*H* iiuqao aoul loodra-
T>oie qa'lopraïaa, 'M citallan qui aa U N -

M la *1li«, n i la ira aa baartaat
«Inct «l*n titMDiM* qa'li«p«VsBC«a pUai
• n u l .

aai

.-. f

î ^^
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ANCIEN OBINET PriAOERE
tIEHRE SABATE

du Lycée
8UCCEBHIUR

DENTS & DENTIERS
(Systèmes perfectionnés)

ObTUIUTlON
& EXTRACTION DES DENTS

Btos dooleor
14, rut de l'Opéra,

m P SAHAT* « rh>n»ur da prtï.Bir
M BNftmuia cliautaJa. d avair à H
• « U n »n garda canin» o*rtaiaa oharU-
Uni imbuliini» •• disant dbirurgi«va-
«sntittM -ii»l n»nl pa» !• droit d u v -
Mt la profeaiiVii tt H"' aaiplatint Ou
•tUtfH BBiaiblasl la lanl* paurlifa-
bnaatiaa da dmU «ruicisUe».

VIN
to leodo franco votre ga
EU litre» essai: 5 t. Envu
mandat posto à LltèJat-b'ie
i Moninjuy-Laocout» (S. et M.)

Voulez-vous
d*3 la boune bière

Place Saint-Nicolas

Venté en gros tt ffi détatt

GKUKUliS

L'un .des rtdacttotrt gérant.

I honneur Je prévenir sa nom-
breuse clientèle que son cabinel
sis Bouf.vartl faolr, 14, Bastia,
sera ouvert, Ju 1er au 9 J«cba-
iju<' mois-

A LOUER L'ËSPËUANCE
JOLI CHAl.KT. sur la

National*, près Toga, sa
posint deï étapes de sis
chacun, magasins et jardin an
rez de chaussée.

Le tout 120 fraocs par mois.
S'aureseer a MM. L. N. Mat*

lei.

LE MIEUX
EOM'IGHIE D'iSSURIlCtS fRINÇIISE

&cn LA vip ET L'JNCKNDIB

Ftmdfr en ISIf»

Fonds réalisés : 9 « 9 0 mîNioos
Valturs assurées encours:

3OO millions.
S'adresser a M. (JOBIMM.

ooiaire Je la Compagnie Lr
PHÉKIÏ. a Barlia, ' 7 . Rd Paoii

route Coinpajînie auouviua d'assn-
com- rarjcts t t de réassurances
•iècefl a primes lises

contre l'incendia m les acci-
dents, aotoriBée par I'ETAT à
réaliser des assurances contre
les accidents du travail en con-
formité de la lui du y avril 1SOS

1 s[ itdl : 10 millions do IrauCs.
Sn'g« Bucidl : 10, rue St-Au-

K.stm, 10, l'aria
SadieBsaraM.AugnsteKOTH,

i duecteur particulier de ta Lotn-
1 ^.guie l'Esptranct& Basslm, 26

BTEBS A PlASfCHEBT
/-EUS BONDS, PLATS # CABMÊ» - ^ »

" E R S FlJNId -se MARÉCHAL
tfBaaaal j^y ffUIQ MB ,«M*H
Chaux * Ciments, Plâtrm

Ch. CLÉMENT

AlAHUlp»
/ , Rue Miot, iiastia î,

("est là cù l'on trouve sans contre-
dit le meiltenr chou d'élolîes « Grand
Tailleur » pour la saison d'hiver.

M. Simon Uamiani in*it« sa clientè-
le à s'en rendre compte.

Un Sùuveau. Coupeur de toute pre-
mier* marqut est aitachô à la maison.

Le publn: peut être tùr d'avoir (lus
de salis/action que jamais, eoit ao poml
de ?oe de la Coupe, ilu fini, etc., qu a
tous autre» points de vne.

1, roe Miot.1-

Di fr.int fifcHnl ]ii rijMil Ir t
I mia* * MJ H (*«» <• *» I»
(w M tntnékti * MI U « « k

M. Urasctiini a L'houiieor de pitva-
Dir le public qiit* sou buieaa de ren-
seigoementei et de jjlac*;nieiil^ de <J°-
oitjbiLciucs, terres, cûaisous, animaux,
est èiiuè ru« Napoléon, 1£\. :ki éUfce.

trè sur Itss ( t|u"cil«

- J> meilleur Cigare à 10

Savonu* rie Corse
fabrique d Toga

Bureaux: i3, boulevard Paoli
H. I . Venji lul a l'honneur d'>n'(»r<n»r la

piUic un au (.lé-riKp lu m « 4 i rf* M . Mton*
•I J» l'inpoaxbl t'é uù il »• iiniuth dVéeii
irr iu4.it* lis fooimjn,r«ï')til lui p*rt«D*itni,
II tient Jadi t -t 14 S.imi»rl« I j r fr t rt'u» oui
•aao maffia! cdD<U*r.b* ai parUeiionné qol
lui |J*rn.«t ne dout-ir lUlstacitoD à loaitf la*

pour 1901 Le Petit Bastiais
. N. VlailcielC

DEMANDEZ PAN* T«US L K CAFÉS

•4c néAcr «te» f o<ref*iy—

BOGK-ORBEC

,,-, (0»lBE?4IJUHSr

Sièpi't i tt«ila, phtriDid» ÎKIIXIET.
I Ajicrio, pturancle lifm ini'oai

d . iUel
oublier <̂ ue l'A

l utile pendant l'̂
pcnJaoL I'birer.

Kn raison .lt-a nombreuses cor-
treUçm.s ni concurrence.'* rté'oyale^
qu'aime & lu ligueur CM,-a dm Ha(-
(« sa burine tt'puUtiou, l'utteoliun
des Lunsoniinateurs est appelée sur
ce qui biiit :

Nulle autre que ls maison L-N
Maltei et Cie ne peut SH servir CID
mot L'idroUne qui est une marque
déposée» c'est-S-dirn U propri^tî
perscnnellti de cetle maiaou.

Toule Lou[fille na purlant pas
rétnjuf-tfo de ls maison L.-N. Matiei
et Cie est nue contrtfaçon.

TY ut contiefactuur tera poorsaivi
rorifuiniffiienl A la loi.

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT (Paynlte ^a

On na répond pal d*t n

LE CALENDRIER
F i T C D i O J O U R U Util : S l u i l ' f u b f .

SOLEIL : (heara anlwiil»)
W , 7 .. U* m. _ Conrhfr. 4 b. |

BEtUX-ARTS
U. Ndtth'nl > i'n»uucu

.1 Uâiltio, B.-o*
i eaiéi.al*aiant m

:(fit ion loog sé-
'etl^B'Iti tlolli
» lt (jjli titra o-o.

a DOMiira da doonti

U J AN VIE,

QUELQUES DESlDEKAT,

fe l'Apulfi-'ij tu te
r

On parle el On s'occopa beaucoup
de l'agncnlliire a Madagascar
CoctiDCbioe, en Al^ne, Tunisie, elc

perdis d'espérer que l'on
l'agriculture de

» ptlniur« •i
r V«ninl, i.

DIRECTS ENTRE BISTM
et Irh pert* tlu .turtl

Le vaptiur aoglais GAIiNKT
chargera H Bjstia vers le 20 Janvier

Pour GÊNES direct, les poris d'EsPAGNE,
LONDRES.

prenant rcarchaDdises sur coan^ïsseaieut direct
pour ANVERS, IIAMUOUIH;

et tOUS les ports d'A.NGLETERHE

Pour fnH s'adresser à
Arthur C, SnulLwtll, Bssiia

\ n i IU I,I
t:. ACIDUI.KK r. \ZI-:|'SK

K

FED BRAVAIS
TONIQUE B&OONSTITUANT

pmia t*u» let* de h <• de Cubu
ICH cig^relies Amelia

m SO r r u U n f i le f
d avec du l.ibjc (I

D'OBEZZA
M SOURCE PIAME !L-

(I arle IllaitrhrJ
ALIUHISKP. PAU LK1AT

Kaa natorelle garantie absolument pure sans l'emploi, poor
BU conservation et sa mise en bouteille, il'aucaa procédé cni-
miqae on artificiel.

i\£ PAi COM-'OSItHh: A VFj: LA SMUCX llÈP*H7t:UESTALH

UIHËCTION Cl ADMIMSTHATIU* :

8, Pli.ce de la Made! nie, », PARIS

agence génèrak- fiour la CorM- : Maftfliu s , Ud du P a l a i s

llrnélm m Frmar& ri a I Vlmigrr
cbez tooâ les iti-ljitaLtg ilVaui miutriika tl les principaux

l

Le manieur des cigares a 11) centimes e»
nos contredit le CIGARE MATTEL

Lé demander dans ttua les débits.

TONIQUE .-t RCQONT8TITUANT

ILLUSTRÉE ,Ji™£ï==
DE LA

SOMMAIRE RÉSUMÉ DU VOLUME

[fiortrf i l tir *g
i la T'irmrrhi» ,aa Sil

» -aMTl.
un i VI. - tu Oa»lr *hrttf*nt. - Co* tan tu

•ir t-f rn.pt'r mntaw. — Vrmrrr an rrfur rfu

L'<aa*r« a* toMltlw n MrlH da cuti™
La arli 1* rtiaqa* mliin) i*t itr ? fr M) . L*« m x

*i.ll*r. (joi en-oieni Ipuf fcall«la «"•U.nnrmrDi « I» t. i tint

alloa*>* >uwitmtDlsiÎTTOMI Sadrautr s CM fflat l i t I
praprciu ITH las «odllJms da l i n t r

SOIS PHESSR U Intel»

LOTERIE
DES ENFANTS TUBERCULEUX
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•nt (|ui a rort ,i'fttre isolé,
I* ri irai défendu? Il ei

«odraii pourtant la peine, car su
les 84tt,.l-W hectares qui constituer]
M «uperlicie agricole, 371.000 ai
moins sont occupés par IJ grandi
coltore, de qui l'on attend, avec
raison, nna manifestation favorable
•n développement Je Clfe; plus rit
aO.OOO hectares <U bons terrain*
rettent encore à cultiver.

Malheureusement, malgré t'éren-
dae respectable de la giande eol-
toie, malgré la feilililâ du s»l oïl
alla ett pratiquée on at^elêi
l'être tôt DU tard, on ronatate avec
peine qu'elle laisse i désirer et qoe

trccoptnt les terres tù devraient ce
renc iotrer de bnll-s exploitations.

La* vastes pleines aui niltea al-
IDWODS q<u comcostni presque pn
lol*iile le territoire ugncolu inculte

nt atiurni^nf.ées « la vèg^ulmn
9poa\inè6 On s'acior.le i.ourUnt à
dire) qae l'atiricullure u fait îles pro

l d»ns i'iie.
^oel^ue^ perfLClion-

nls ont été apportés dans eer-
tatoew branches de l'a«ricultore,
satr*) aalrea dans la coltnre m a rai-

h plantation des vignes et la
laite des aoranliacées. Les qael-

•|0«* rouit a nouvelles, le réseau de
cheorlo <ie fer ancord incuio lel, et
les nombreuse» éco es (.rimairris
dont on a doté \é J^pariement ont
rooiribuè à ce mouvement de pro-
gtè« ii»[ B les régions de l'I'e Ui>
mieoi r-lar.-. t,; mais, d'uni) f<*con

de l'iigriCDlture insulaire est p
imiiortiiilQ. Un constate, en til'
dans ces quinze dernières années
<(ue le déîrictiem»nI a à peine
t'a^nê 3.00U à 4,000 hectrires, le
boiseraer.l des foretu 150 à 200,
•irainagB 200, Id dessèchement dey
marais une cin^naotaiDe d'hectare:
l̂ s arrosugas et irrigations près de
700 Enlifi les vigne» reconstituées
occupent environ 2,iXX> a 3,000 hec-
tares El d'ailleurs, saos avon
cours aai stdtistlquee, trop souven
KDjidifailes, on est assiz vite îix
sur les progrès très l( nt3 de l'agrt
culture en Corsa, par te mooveraeol
presque insignitiint des ezporta-

ia agri-oles. Comparât ivf ru en I
importations de môme natu
jell'js sonl les causas qui fia
•ni ainsi l'essor (te l'agriculture
itarru? KlIflÂ sont multiple:
î  n'eu ri» nierons poor Itunomnnl

que [ es plus importantes, en cocu
mm çant par l'irétraction agncolt

Instruction agricole. — Dana les
aaipagnes, les paysans sont por
•a à, suivre, par oo instinct bien

na'urel, les conseils donnes pa
celui qni en fait lui-rnèmî l'applica
ifiMon, A imiter tas procédas dt
:eloi qkii, aux connaissances théc-
iqoes, joint ane bjnne pratique,
mtjcipe dont le temps prouve la

véracité, en lut procurant d'abon-
dantes reçoitps ; mais en retour i
sont généralement ieu di8pos.es
appliqaer et même & accepter it-a
Ihéones eiphqoées dans des con-

••l'eiits ouvrages, alors mèi
u'elle» seraient l'œuvre d'boraraes
èa compétents. Ceci nrxia r^tnè ie
dire qae la pratique et la théorie
Dirent auunl qae possible msr-

:her du pair en Corse, que l'on doit
tacher à réturiner, par des faits
jabie», les connaissances ro.iti-
res et nuisitles de U «ujeure
tie des agriculteurs, eiciti r leur
i, les initier enfin a la pratique

les principes d'agriculture rëniuiiô-
ittice.
l.a théorie, la Corse la possède,

:*r le gouvernement a bien voola
loter chaque arrondissement d'un
ofet.seur d'agriculture, chargé de
pandre dans tous les coins du

r-rntaire agricole qo'il a A visiter,
•s Sjines Juctrine* |ui doivent

placer, un jjur, les ra^tboies

que, les agriculteurs devront l'ac
quérir eui-mêmes, mais comme
sont tiop pauvres pour se payer le
luxa de faire des etpétienctjs, et
que celles que les professeurs ui
pu faire n'ont jiiaais £lè portées
leur connaissance par voie da
presse — du maitiâ dans un des ar-
ron lî Benieols — j | s'en ^uit qn
cultivateurs -te trouvent jrjgqu'ic
privés de données aussi tûreu
fondées pour entreprendre d
toar dea améliorations dans I
caltares. Il conviendrait, en
cas, qua l'on do'ât chajuearron
disse ruant d'une farme-école,
dont la diiBctioo serait cuntiée aa
titulaire de U chaire d'agiicullur
en fonctions, ce qui éviterait di
grever le bui^et de nouveau! frais,
et le coùL de l'installation de la fer-
me-école pijorrait ttire à la ch
da gouvernement ou tout au moins
en parue. Lt» a^rn-olteurs domici

ddos le vû^inuge da et s Rio
Jèlts vivants d'agriculture progrès

i ne Tarderaient pas a imiter
seion la mesure de leurs moyens
:e qu'ils veiramat y pratiqoer ; ils
cquerraient alors, et en lies peu

de tempt, lea conruiseances les
plus indispenttflDles. qui leur foui

souvent Jtfaul, et qui doivent
parler principalement, en Corse,
ar l'étodu des teriiioa, l'aygiene
ks amiraux tl l'aceruisseweni dtâ
recullet pur les fumures et les
oins culiuraui. L'ouvrier agricole
u tûémM lirem grand j>rolit Je
Tin «-écoles, car il |.ouira, selon

'ailler avec ana rètributijo j >uraa-
lière qui compenserait la f.erte de
emp3 qu'il aurait consacré à ôes
itldires lie cette façou, le pereon-
ef ouvrier lie la ferme-école n'aog-

inenterait pas les frais généraux.
Ces t-ublisstments essenliellt»-

ment pratiques sont appelas, à DO-
vin. A, aider les propriétaires à
jer de sérieui bJijéli^ea, i
lorer leurtuluatiuii et enfin, tout

m tdVûtinaal la rnaio d'œuvre ayri-
;ole, a exoaérer IA Corse da tribut

ivoni ^t* per^tinnelli
irg« de la | * n d'' la Soc.eie d'mc
B d* l'iirrondisisemenl de DVBII
H WXt, de reJiger, a Ia> auite il'ut

émia par ell« sur la crAaiion de Vt
it-nient agrico e praiii|ue danscel a
•œtaenl. une note mi noua avoi
jniré l'uiiliié d'uni1 faraw~6cale ai

qu'elle paie chaque année am aulrei
paya pour l'approviàiannement <ie
substance indispensables S la v
matérielle de sa popiil ition. (I) 1
contiibueront en outia a propage
les coo o ai ss an eus agricoles ;
mettre en culture .Je giandea éleo
du>)8 de terrains fertiles, mais irai
productifs tl susceptibles de dècJ
plar en mtyeone la semence qa'il
reç Jivent ; a améliorer tt augnieu
1er le bétail de rente et d« trava
si dègânére, et p r̂ cela même
créer de nombreux pdtDrag-*3, h,s
fondumtnttxU de toute amêliaratiui
agnoûla deins I i*e.

A ces grands avantagna vi&n
s'en ajouter an autre non moint
imporlaM : le ruttachement au sol
par l'inléiet, des jaunes gens qu

igrent, en cbetth
npr le g. iH des Sd
'agricultu

vie
e *
n i

iidront
bras

ins les
urs Irou

re. Les br j
plus alurs
iDdiBÈaes
deui ca

U " J.-li

nt A Itor don-
les c doses de
s ''Irangers ne
conenrrener
ou tout au

éjjonei d'ou-
tre val 1.

CASTHI-LI.

Il) Celle i-u il si J9 rai mil a d'atiLint plu
i valeur pour lu Curw; qu'cl e est s a jeu
i O H Je guerre, à ôtroaua>iuf»; innn«li:i

NOUVELLES MlLlTAIflES
M M.)ru(rliini Paul-Virginia* Jean.of

cicr d'ndminîitlriition de 2e classa, oom-
mandanl la t',e erctioit d infirmiers mih-

u gréde
classe. cinrislration de. Ir

Lenu JI «Kit pus te acloel.
- M l'etri Nioola», oftimr d'»]minii)-

ation Je 2e classe des bureJus da l'n>
ndam-e militain' au lOt rorp^ 'larnx'tf,
1 promu au gratte d ofUcicr il'utlminis-

tration do tn* classe, rt m.iintcna na Uw
rpa.
— Sunt nommrs au grade de *ous-
iLmanf de rf Wfvs :

Héffimcnl de tlnun^nn, M. Scoffoni
'•ul-I.oois. Adjudant d infanterie en rc-

n-prarnl àc Nantis. M. Clemcnti lihar-
-l'°ra(Ki>î*. adjudant J iiifanli-rif en re-
ile.

Uniment Jr Cronobl*. M, Surp-ntmi
uid. adjuJant d'infanl-n,» en rplraite.
-Vimeni d« C . r ^ , MM. Mallei Au-
tin J,.»n-Baptisle, PanUlao-i Aleian-
PtCo^ia Charly. Krau.;.>if. idudant*

officier île l'armée artivo.
Hw^imenl J 'A^n , M. An!

Uapiiste, atjjudanl li'inf.iiiK'i-i••

ilé /Ifij

HAPPORT
fait au n-2tn de la Commission char-

gée d'examiner ia firop-nilian de
foi de W. ,tucoi«, ayiut pour 0>-
jet d'accorder une indemnité lie sé-
jour aux jurés qui perçoivent tut*
indemnité dt déplacement, par .tf.
DE GASAHUNCI, sénateur, lîaila).

Mais, aja
puur ru» pas
rvdit dans

million», qu'

oire
s=er figurer un r,i minime
lni'lKel de :i milliards 47?

tl due et qui tl.jil avoir ifs
-clients résultais '
mri>ment, Lie» que patvilJt? Ji^wns»,
: telle que la pnWuii nuire collègvt,

ment a'il était démantr^ ijuVlk- esl in<iii-
pensable dans l'intHn't de la IUIIIH' a.loa-

iratinn de la ju*litt>, il a'y aurait pas H
iUr. Maia nnus ne Radiions pas qua

cette (Ji'miinBtrikiir>iiHit ''fr r.nte. Soit*
sellions [ias ijuo la ii);i^ri^lralurc, len
iilenîs (l'as»is(-s rxjtiinimcitl. aient si-
|n la r^cessîU», imp^ripusi» pourtant

ait dire de atHrv collègue, <le IJ mesura
i n#u* c»t proposée. S'il eu .-lait ainin,
de l'adoption de oetti1 rjii'Hiire devait

d.>pendn une meilleure :niri,;iii-trjtiUn de
Ut-, I» C.'iiiornement

l'aurait pas manque sans nul doute dp la
tolliciter

S'il no l'a pu* Tait. cVsl q,,o dans M
•BM»?, comme J*ns b m'iln1, non tie <M*
outre la néuL-«sit̂  •!,• (kFit.T Httfiatp t
ie législation qui ft.nnliiirmi- ih'pni-< prt-«
un siècle, toujour* m.ntHi-nn •. tiJUL-lian-

lée même ci pr.nniil^ii^c ii miiiwnu en
sorte par I'.W^ml.l.•.• de lui».

Sans daqlo aussi i^liiuc-l-il •JIJ il * T ai t
iprud«nl,dan^crotiv m.'iu.' 1 nln-r Jana
if voie dont IM coiiM^ui'iir. - u.> *,.nt
o trop fâL-ik'» à ptvv.iir.
Dr>» pTi\p.>stlion& df nt<''iiii' natur.: n*

tarderaionl pan a voir Ir j.pur. .V'avmn»

p j ]j
) loi teaddDt 1̂ alii>ur.r mw uNL-puruLraïut
n se il 1er* ^noraux vt d <irr..ii tias.'fnent T
Nous n'ajouterons i|n un HK-I. S'il u 'n t

a s facile J «Ilé^or les <-l<ark'.'̂  Je* c.-niri-
til'-B, de le* reJoirc, ail i.lums nom,
i If est la prti>rr>i|i.iliiin i-.-rial.iiit* da
at. i ne p » les flii|Siii«-ntiT.

MAISON

mi Cédratiofc, i« « oec plu* uilra de* Uqueur». » — L'Amaro Matt î, le raetUeur dm apéritib «onnufl à oc jour ^
£• Vin du Cap-Tore au Qalaquîna, Quinquina supérieur.

Eaux-do-Vie de TID et de marc depuis 1S80, • véry *el«ct«d. »

1 U 3 - FEL i

Le
•wr CHAHLK

L'ÀURRK DE LA LIBERTÉ
- Il w( si'ir que lu l'iilette df ce* bra-

vea gflM cxl pafsahlcment d<bmill<-c el
le«r (aiaté un p*u bravaitt<>. dit l.inpra.-.
qui de aoo ci\U' avait apjJiqiii' n fin œil
ganctM«n petit l.irgnon ilVcaillr, A <|UBI
jeu (oMal-il* i» f a» m/.t d^ G>rafne, «i
)« no nw Iromf e.

— C M .-rth> poul* mouill.v d"Ara«J«lru
q*i mnm atu're (VtU- aljtaraJi'. jrromm.-l»

paiï entre ses drnls
• '• |uesa m^rr, ou «chunl

•K.n émotion, madame
oufiM vers le virillard

rrjiBi
r BoLilier, lui dit flic, .in
de crci ? E i l - « I « M p J
de cllrln-er ni lumnlluou«e

lADimancIte. on la scène Joui non

« Steops

I i H

. Greoadiae, Ora;eil, Qllroa, pur scor*.
toutes »oru»i sang eo!Wi. fa Us à U ai«;o «( t te waohlcM

h h«tU — W««TU—u J a n abUal la aiilli—i. 1 %* mm lut *

>M la
dirai,

qui dmve vnu* alsrtnp
i mmrquiae, répondit le vieux m
4eal I» fifrorr wmcieu« donnai

mada-

— Il me semble, ivprit I* jeune femme,
que lorsque nois lonimcs sorti* de la
messe le drapeau ijnc ('apcri-oiii a lu l'imo
df l'i'I arbr* n'y ^tflit pas enoorc *

— Yiiire remarque, madame In fflur-
quiM, psi parfaitemvnl juste. I.e drapeaa
dont vous parlrn vicnldVtri-arlMtr^à I ins-
tanlmeme, et Toilit lunique ranw da cri
atlfoap«Hw«it, qui. je le ivp.>t«, ne doit
VIIIIH causer aarnne ii>i)niétiid(! ' trois ou
quairo tapageurs, nolant t)*iTrn^nr«, îles
enfanta, de* cnhi-un, il n'y a rien la <]ni
m<-rit« d'itrc prix au sérieux. Hient^t iln
no lasseront tt<> crier el dans une dfirn-
heurcil n ' janra plmper^innesur la pla-
ce

— Mon cher Pohilier. dit k marquis
«Vtv un sourire (orre, c'esl * vous pour-
lanl que noua devons la M'rfriade u*n
peu liarmixiieiiae dont on noua finale en

— A moi, monsieur le marquis f de-
manda le vieillard un peu surprî*-

— A vona-m^me, la reeeptH>n magni-
ftVliie, on pourrait dire royale, qne mu*
vmw nous ave* faite liier, aura dépla à
ceii< de vos cont-itoyens qui m'honorent
de l*-ur inimific politique . el il* eenaient
aujourd'hui de prendre leur revanche.
Aprt» Tovation, le charivari; après (ont,
ils #on( dans leur droit.

p
- M. (ïraitdperrin est un honIK1 le hom-

me, interrompit le juge de pais, et il e*t
pable de i'lierch*r i i d

N lpareil* . Non. le st pas
lîle la forffe, mais bien d<> l'aulKTjfi

— Kn effet.dit le marqui*. ( 'wt l'hono-
ra hle cibiyAn (HIIC!> qui parait être te <-hef
de ret ninwLk1 aitritupOFnrfll , je le recon>
nais i *e« grosses Hioaslach*» et à «on
honnel mBjp*.

— \s rosir* qui hier a affecte df ne pas
»e Jécmivrir »nr n<Hr* panMjfe * demanda
ntaJame df Ptonvalot d'un air de d<-dain

— U Ma de son pM>, et c'ert toat Jiro,
reprit te vieux magistral.

— Quoi t • écria la Joaairière, ««t-ce
donc k> H\* de f't h«ntme affms dont rons
non» refontiei tout a 1 heure le* prr>oe-i»i'»
re»ol«llonnair*-* *

— C'eat lui a»enie, madame, et pour
^ft'ler *<W p^n* il ne. lui nranqne qaujie

' I.'ocn»io« ' mais il me srnihle que
la mil*, reprit U mira coqiirHe df plus
m H»' ilarmée ; qui nou^ .fil qw et a

pèih'-trnr- .Ii.ru le .-li.îuviii ' An nnmi> l.i
Cri 1 Ir .-st-.-IlebL.-n ferm*'*

— Fil.- |.t.ii( fKirrjilfiii.'iil ,-n ..ctjnle-
neuf, dit d demi-v»i* le jii|fe de paii.

— VA mal|n^ cela, le l'hateau a été en-
vahi a eetle épo-jue. observa madame df
Cb-lleaii^irun «n i'eff.ir,»nt de eaeher.
•ous un air ealme et souriant l'inquieiiidi'
dnnt elle n>- pouvait sv défendra ; en v,-.
rite, nian»ieur Boliilier, je crois <\ue v u *
ave( Iinl.iiliim if noue effrayer.

— Ab '. madame la marquise, poncez-
vous croire... les mots que je vien* de pw-
nouter me «ont .'dlappé* par one el.tur-
derie impardonna Ma .. Du re»te, il n'y »
aucune ressemblam-e entre le» «kuv <>p>>
q-ie»...

— M. Mobilier a raison, du 11,'ra, lii.«
en passant le bras de sa (rfafnt sous le
sien, comme si par ce rappriM-hement il.'iH
l h 1 l

lH.Vetnonen I7WV le melodrann' d'an-
trefois ml pass^ anjiiunj'hui i l'état de pa-
rodii ; au t in Ju sar da CUIMH, mt*-
i«i,'tirs les patriote* de Chatcaapron, pour
tout ré^al, *eront obtif^s de se eonk'nter
d un patil t'pagw bira ridicnle, bien inof

f d l
tinn qne
et qni ne mérite méine pa» ^«« le
champêtre

-, Si v..u
a •>'<>.

^.lit-rUni i]ii il leur pl.nr.i
TV mrflron» à table

Personne ne parut dispos a il. fêr:r t

JtHlt-enn'nt ret et in par sa (emm<-, n'insista
(w-t pour s>loi|îTn»r d? U fenêtre.

PenJanl un invlanl If Hileniviv^nadan*
\a 3aHe a m ancrer, to»* 1>'I> \<-nv rr«Uie»t
fiiis sur U bande dpîi cm<-slitLrs qui i»n-
tiniuieitt à féM>rer rinstalhlii'n du dra*
pe.iu par leur* vodfi'rations {•atriotiqar*,
et s'excitaient muluelK-meut i <!<• noareaux
exploit*.

1^ manjnit Je Clnlii'.tUK-iron était ooa-
cifux quoiqu'il cbprclult du snurirr et d*
na£ard À rassurer M tVmiue, tnujnura ep>
piiyiV sur ton bran ; l^ngerat*, «on lor-
gnon dans l'ortiile de l'-nl gauche parmw
ft>titr«(tiiin qui reliaussail «>ni'«re l'euprM-
sion assez imparti no nU> de M pli_v*J<>no»
mi'', fM-ml>l«il assister i uni' prvrairre r+-
pn-wnlutian, plus diïfMwir A sifller qu'à
applaudir . madame de lionval.» <œtte bal
la minauderie n y rtaii pour rient reapi*
rait un Itami dt" «els, et furamiuiit pâte
mal̂ r** *m mufre ; «min le vi<-ut jagr d«
peiï, Imi lèvre!" I^TTIV» i>l le net dfwieaw

ent mpprvH-h, du montai,. dissimoMt
; pÙM son d»-piL oo plntùi u col**»*



•

h B U otite, a l'honneur de vous demaudur

b l * j « Jf U |.fi)|-iHJtmn du M Amolli.

PnoroaiTioN DK L O I
Ar t I " . - I Wlidc 3 i du décret du Ici

|oin 1811 qui «.->! ainsi <x.in;u : • Le» jur. «
qui auront >-i.' (.bli^t'4 de *.• Uanspnrler a
plu» d* d<'iit kilomètre» Je leur i-tault-ine
pourront Hr<- remboursé» de>3 frais de
ioyng« lur le pied réglé dan» le chapitre
VIII ci.uprfe, >-t i l ne .-.«ra rien utlou.- pour
tout* autre ru use qui.- ci' suit a raison ife
leurs fonctions, •

Sara mudîfc ainsi : Au lieu de: * 'I ne
M » rien alloué, etc. », • et i l sera alloué

une indenu
droit i une

Art. 2. -
traire* 4 U

lit* d»

indi-m

- 'Km

miLf dt depl

Les I N dispi

urés
ait m

:.si(in

Ou |M*UI craindre i]ii« dp nui»tireuses vic-
time» ne soient i déplorer. II e»t iiiuliU-
d>Dvoy*r »ur le» lieux de nouveaux »a»i-
rw. Lu JravaUnr at lu Catt* peuvent
denwrer a i\wlon, car i l leur « ra i l im-
possible d «ccoxter tes seules chances
de Miit-etage résident maintenant du eût*'
du la terre. »

Nouvelles Coloniales
L* coluat) tlo

au Tunkin est a De r

yiment d'infanterie JL- marint'.
— Le capitaine ArualJi, du le rég\~

•ent diulunliTiV de marine, est désigné
pour servir au Soudan.

— M. de l'ertltt. agent tempo mire dm
douanes et n-g-tes.au Ti.itkiii. à iW-Ninh.
est désigné pour la distillerie de l'bu-lu-
Son.

— .M. Malberti J.-an-Baphste est jin>-
tttn au grade de r̂arde principal do 2*
classe dans le personnel eurojx-e» du la
garde indigène de 1 Iiulu-Qiine.

— M. Doria, officier d administration
de.ieclasie a la direction d'artillerie de
Toulon, a vté rois ù la disposition du £•-
nérsl commandant lo corps d'occupation

Courses dMjaccio

La Cpntpflgniij de Chemins de
F»r Dérarlemefitjtis a l'honneur
d'informer le pnblic -ju'à l'occa
des Courses tjoi auront heu à l'hij -
podrome de Vigrieita. les trains
dîna ires numéros ti, ;î et S s'arréle-
root exceptionnellement, les 3 et 10
février 1901, au kilométra Y.l'tif
poor y laisser et y preodre des
voyageurs sana b(gages.

Des trains saptilératnlaires seront
également mis en marche ces jours-
)•, entra Ajaccio et l'hippodroma
de Vignetta, suivant les besoins,
d*pais midi jusqu'à j heures ùa
soir.

LeD.mwta ci qui, ainsi i|ue noue l'avoua
unoMné. avait quille Marseille hier i i
liaures, • pusse une bunite partie d* la ma-
limv dans les eaux d« ta AMUW mais i l
n'a pu en approcher i ju' i si>pt (iu liuit centi
rarlre* ; il a i-niitw au lurtfe. c*r ce nari-

liant de lu vaguo craint do rester ù set: ;
..r, ia boule est tallt-nvnl forte, sur la pia-
ffe de Far-aman, If» vatfiiw sont ai haut*»

gui' île cinq nu six mètres devunt lui et M
<|itillr à sec La tu'liialiiii) serait donc très
critique. Le Danmnftt, voyant qu'il nf
pouvait effectivement rien faire, a gagné
Suint-Luiiis, uù se trouvait déjà le Suif H ter,
de la compagnie Chatnbon, <|ue M. Ga-
briel, capitaine J armement de cette com-
pagnie, y avait laissé hier nu tin.

En dépit de l'avis que lai donnait le corn

missaire do l'inscription maritimed'Arka.
M. l'amiral Bcsson a Jemanili' à Tonli.ii

diriger ]« Iratadttur vera Furomaii,

i-st arrive à l'orl di-lSuuc, ou i l passera lu
nuit, entre trois cl quatre heures. A ce nt.i.
ment, le tempe était devenu un peu meil-
leur, l.e vent avait flt'clii, i U suite de
quelques rafales de pluie môl^e de neige
qui l'atatlil un peu ; de plus, il avait lé
gèremi-nt paane dans le Nord et la mer
tomba sensiblement. fille neUil pas on-
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que l'amiral Bess.m

sômapborique U dé-
arrière du navire est

ii>t est un peu d.jau-
monde cil vivaul ; on n'a pas

itiuer BVI

embellie cornu

ec une enibarcatiuu

lenc-f i*l. cette nuit uu

Chemins de Fer

jk longueur toiale t i j l o i lee de»
imms de Fer il» la Uurse atteint

&*> kilomètre**.
Hen laul le- n<»uf iKumiora muis

du l'diniéH l'JUO, les reuelteà ont éle

les suivantes :
1er trimestre «UO. . . fr. lft»,237
2; - 23Ô 022

aa _ -xnt t>7o
Total . . . fr. t'54,5_1i

Pendant U période correspon-
dante de IKK), elles avaient été de :
1er tii.neslre 1MJ<>. . . fr. 2UJ.«W
2e — '227 .(IN)

3s — -22O4h7

Total . . . fr. U5Ô7"i7
d'où 0 e diflérence en moins ^our
1900 Je 5,*;8 franc?.

L recette IQIJ e par klornéire
reasoil à 1tl\\ fuuca pour I1HX* ;
elle était de 2-2W frincs en ]«K> ;
la recette par jour BI par k loin être
reste à 8 francs.

OISTIN'CTin«S HONORFQJES

Sur la proposition de l'Acai^mie

mt il-s plus utiles à la buuiie o

ii île r.i'iivro.

H PAOMOIlONS
M. l'j^uuiui, répétiteur suppléant un

het-e d'Alger, eut nommé répétiteur au
dit lycée.

— U. I uri:liiiii Subaslieu, aocien ûlOve
•lu Muséum dhintoira tiatundle, prépara-
teur du physique i la faculté des science»
du Clermvnt l-'urraud, e*t tioramé pr«pa
m U'tir de physique médicale il la Faculté
de médecine Je l*am.

Mllo Carboni. pustulaute, est noui-
mée employiie du téléphone à Marseille.

— l'ar décision <ie Son Km. lu cardinal
archevêque de l'aria, M. l abbé. Agostini,
vii-aire a k l'Iaiite Sainl-Denia, est nom.
rue viusire à Saint Kkii.

Petite iiazettt

tag". a

mparaut à relie | <\0 mèjecinè, le ministie fie l'inlè-
riecr a décerné une méilulh de
vermeil, à

M. Lsmaunetta, viee-reclear de
ia Corse ;

Mme Mdhm, sage-T-îrn'Ue à Ajae-
cio ;
qcti ont la plus contribué i la pre-
piigttioo de la Vdccioe par leur&
travaux spéciaux et par leur zèia i
pratiquer Its Vdcuination> et lus r t -
vdccinatiuns eo l ^ J .

a prubab!em.'nli>p«re

incline «avantage sur tribord; il av
nfaaré da "•" tenlimétrei* environ, mi
lea laraes étant un peu me in . haut**
pont était flH'ina l.»l«v.. [te suris que
situation à Imrd devmmt moin» dif(i.:il*.

D* 1B Itm, «n peut ilcrs faire d-
ffnam a bras . J>, Imrd. quand »n . ..r
de quoi il s'a^in-ait, <« répondit que tout
le monde .Hait vivant, et que ]p daup
qui avait vértt.ililement i-1r ̂ ran.f tn-nd
4-OTJuora, diminuait.

Cette miuvr.ll». immeditii.mert tr«i
a i M i Snitit-l.nuiA'du-HhiUie. était m
pWn-.- i Marseille, où ell« orr.vail ver*

I> ••tr« pari. 1 M r*
vaut* non* arrivaient de diversea «<>i
A* cours de la nuit dernière. <>n put
oeroir de ! • lerre un f^u à 1 «vanl du na-
vire. <> feu riait inmohile; mai<
clarté dirTiiiu. ,U la lune qui p.ia:nit

Bar b p jwn lJ . ' «urtoui, i.o d»
troin h n n n n qui pour demeurer
bile», devaient avinr H* attadié*. I
aeignnnnnt qui nnu» M I panenu ulté-
rmrcment O<IU-I apprenait que re* truiit

i. qui n'ont p»* .)niM> la place ia
igerenv du navire «ont )•• .npi-

teiae Jonve o! *#* deux Imitenanls.

C'̂ Bi dan* c.-tte PTpwtalive que M
pa*B> la matirx'e.

A R henrv*. | , m j r , | Besnnn n>r#vait a>
n«tcrip(i«nMaril.m,-«Arle« l lnedy1...,| l.
«*œ««ivera/nt «IitrmiBle • N,m* r.-,)ou-
(OM. disait .e fonrti.mnair* a m» cher.

V epooranUI.1.' ; la temp»b> Jh« r
's navire plonge de Urricre. |

l,j Compapiie a reçu Nier miir j ;
a .-t liei&ie, une dépêche éauinanl de M

(.atlump. qui «si «iir le- lieux depu
"i rn.ur.llc du Binittrea aie onnue. M
^i-'iamp. dans ce nouveau teléfjra
nutirme ce <jue nous dit outre corre

<Iaut et «joule <]ue le sauvetage qui est
uni p<>*»ible, commentera
se prolongera ,u«qu'au moment

le monde >era en BtlrcU1.
e ! • mer est lomiM-e, que le ve
•u Nord, sans aller jusqu'au mil

tral orpMdul . les prévisions de M. l.i

I heure (ju'il CM, les paaBa^rn el I é([u
pape de la fta.ric ont pu (fayner la lern
l> aulra part, m IVlal meilleur de la mer
permis aux bateaux qui sont sur lewlu-mi
le f.'a*Mïrt et le MUMUT, de n'tfiproL'Ii*
de la « I H V , o- RIII I eut qui prend ror,
les naufragés at qui les r^tonforteroiil
Ce leur géra plus facile que ai on 1 M Iran*
portaient » terw. ou il n'eïi.te anmi
iUri, aucun moven de n'ebaufler. da ra
limer las nialbeureax qni viean.nl 1,
ivre trois juurin*«* de «i •ruelle» el si

I 'vuomàtrt. — 7 beorw dt> mati»-. + 75
H l . ; '.I £ li tOTM d i •«!». + 10 • II-

a, 4 11 «loin», 4 li &
BvomiiT4. - 7 haana a. msUe 7613 F .

•id), ~i>T ti». t> iaarai rfa I * I I TtJT D
r * « - — B h. dn watia, N. 0. labié.

•1 b. da Mlr, t . Ntb<«.
8t« lm«lal. pimifui.
Itàl d» ta mer, p«j b >ul«os».
i f slaoi d« M U i m»Un,+ U,iS,n"i +
^•*toB*!Ta 1 9 h,a*ra« 4a Budi 0 ui

Prytcmêc militaire
L'instrocMitn puur l'admission a i

prylanée militaire en i.K)l est d' -
[osée l U EOus-préfecture où les in -
téressés peuvunt en prendre con.-
munication sana déplacement.

Singulière tradition

!% prim

(Prtù /V

Hédalll* pAnttentialr*

LA m'dan le pénitentiaire a è\è
•c;rrn.« aui Hgenta dont les norna
iivent, qui comptent (JIJS de vingt

cinq années de services ren.los à
"Kial, dont vingt i a moins d^ns lé
•ervic-î ileâ pu sons :

Ai geii, i r<rni*r gtrdien a la mai
•on cenirdle de Gailion.

Luciani, gardien ordinaire a la
maison dj'anèt d'An

irsily. gariien ordinaire an p*-
nitencter tgnca'e de Chu va r i .

Bulletin financier

't*i«tacte «!•• Wmei d Or ilmrd i t t t le
••rrhé <t )• p.'nfwtt d#- o l n n »»t ••>

te *0/« n-ea.â ii*i « , !• j t/i *
- Bit«r.mr*fl-(b.l • 7''.tt.
0[i« Jr« 8cfl*if» 4* re-J t e»t l>r-
:rMl L T [ I I M H «aï!) entra 1,110
la i,'(nptrir N^IOBBI d K*c etpta

* lirntiB* it k C «lu F, leiT*.
inrt.Bi da'.a l.arac.u» (• éa«Jeata

FtrDtl r» n'aura uiiMrail-», U ftaTd
•t,«, Se » <.49|. IM u-tw.1.1-

Ut><ir*tiiL« -tM*nr o« m H »
. b) da f ria u n i 4M : M M valu f

Nous couimtQcoroii» prochaine
Qi rit

A Ciccistà
Comme!ia in ;ï atli

Dl P. VATFELAPESCA

Majjratlon da Retraite»

En eiècation de la loi du '20 j,in
er 1SU£, le» 3<i 772 tuiitUirea et
±ovea retraites avec les une
nfii vert ont leur i-ension majorée :

coionel, 317 Ir ; tiouteoant-colODtl,
fr. ; commandant, ~22ti fr. ; capi-

tuioe, 181 fr ; lieutenant el eous-
leuleoanl, 130 Ir ; udju Isnt, 113 (r.;

seigent major, i&2 fr. ; st-rgurit, 90
fr. ; caporal et auldat, (W (r.

Veuvrj de divistom.airâ et bri
dier, 2-iJfr. ; de colanel et lieuta-

L colonel, 181 fr. ; da com .nan-
l, 1 f: fr.; .lecapiuioe, lieulenânt

t sous-lieu tenant, 113 fr. ; d'adju-
ddni, 1)0 fr.. île sergent-(mjQr al ser
ient> f)8 fr. : de caporal et soldat,

45 Ir. An total, les anciennes pen-
i seront majorées de 4,S0O,5ïU

IrancB.

VôrlUble Savon
d«* PriDO«« du Coogo

i l . d LoarOBft KI,.ÛIIIIOD I .•*>*. i.tf«r »of

la buiit, l'aotaluppe ri la pilu l« mat Ljnjo.

Patronage
deaCcoUs Uïquea de Baatla

pries de »*• rf-unir le dimanche 1.1 janTier.

k I heure *t demie de 1 aprM-nud;, au par-

l«ir du I.yc-e.

< >rdr<- du j.irir Empl*i des fonda re

eueillii et» recnrillir. I>ésif[natinii4e« éco-

les on de* weoLirs devront être diatnbuea

aux rafanls n/c««itpox. Orfanination

de ÈftouTt mnlira«i et da l'auiatance M

donner aux auriena rleve» de» école)•.

Kn raison de 1 importance dum quevlioas

poric-a a 1 ordrrt do jwir. les m^mbrv* du

Cmiile sont invil/« t te trouver Uni n'u-

ni» d.- 1.- del.gt de la ».vanc(.. [ ^ , | i t w - .

tnir» et dim-ln.v* ,}.• ti«it** les Kcoles

l^immunalr^ son! ^i^alemral prit'* de bien

vouloir répondra 1 l'iavilatioai que le Co.

m(t« k w a (ut adremrpar riMeraédiai*

A pru^os d d M dilata contre les
souveraine, le Musée 4et Familles
rappelle uns aii mi liera tradition

personnagea :
OjrinJ Lonis Xf l l fit son entrée

dans la ville de Troyes, le doyen et
le sous doyen à la poile de la ca-
Ihédrale port die ut chacun un t n -
ceneoir plein de feu, mais Sina en-
cens. A Hordeaui, le 1K octobre

Frdiice 6l de Philippe, infant d'Ks-
[tri(ine, en présence du jeune Louis
M i l . liai.ee avec Anne d'Autriche,
lu duc de linise représentant l«
pnnee espagnol et l'olflciant furent
encHiisés, mais non le Hoi, dit une
chronique, parce que lea chapelains
de Sa Maj stô prétendirent qn'un
avait aolrefus* empoisonue des rois
par le moyen des enceriBeineul
l'our cette raison, ajoutaient-na,
où le Hui ail on na doit même
encenser l'autel.

#**

Vieilles décorations
Uu achèteran A t i jn pris des dé-

:ardlioii8 françaises et étrangères

S'a tresser an boreaa du joaraal.

7/3'i!t/c sous In glace

i» qoei i iu^ pioniciieora qai se
trouvaient,laadnnaiin,aar les bordu
do lac de la Porte-Jaune, à Fonte-
nay-aous-Boia, el tes amateure de
patinage qui s'y étaient rendus poar
constater si la couche de glace qui
recouvra maintenant la vaste nappa
d'eau était assez épaisse pour qu'ils
puissent ne livrer sans crainte *
eur sport favori, ont assista à un
dangereux et émouvant sauvetage
opère par on torse.

Vers dix heures, un jeane cy-
cliste, M Louis Oueriueaa, Age de
dix nftof ans, arrivait a toute silure
par U route circulait e, et sang e'an-
sorer au préal.ble de la solUilé de
la glace, s'engagea sur elle avec sa
tDiCbine.

Ualgiâ lea appels qae loi adres-
saient Isa témoins de sou impiu-
dence. il couttiiba a marcher, te
dirigeant vers l'Ile.

Il était arrive A dix mètres envi-
ron de la rive, quaDd on crai|ue-
meDl sii istre se !U entendre, aoqael
répondirent les cris d'effroi des
•pt-cuteors.

Ut glace encore de faible épatg-
seur renaît de se rompre eoos t«
paida de l'imtirDdent eyc.iste, qui
' stian.l soue elle avec sa machine.

l'iasieurs témoins de la scâoe no

paratrenl poént toar a«oo> froid
t-e jetaient dans Ud bi>tâ«U de
rrjiuisttatioa atuctié 4 la baryi
KayuèrtDt l'tinJrolt cù la j t

homme avait disparu en brisai
glacti qui n'ûrirnit (iulut du fésiaU
d leurK vitfotireoz coups d'avtro

Arrivés BUT plice, deux JV
eut doscandirent Jans fea j nid

I la île i

liJiô «1 J-tti ï

amener vt.

Col un-ci respirait encore. [|
pu lié d'aboi J au cbiiet où On
fit preudra un curdul et clin
tia vêttment». pui^ on le coin,
a l'uits, LU il dut »"aiitur.

Le doclBur ippoiô a lui do;
ses SQIQS reJoate de graves c

l i

Avenir du Prolétariat
Le» sociétaires du Comi!t

Bd-tia sont pué» de se randr-
main ai manche, . l 'IlôUl de \
à U heures du uidtjn : 1. Payan
de& cotisations; -2. Aduiacm

^e Président, P. PAOI

4 louer

p ,

le bootevarJ dâ CarJo, 5, d«ui
trées.

S'airesser aa bureau du jour

Bonne jument
A vt)u,irtj de suite jolie jum

bonne troiteuse.
H'alreaaer au boreao du jour

On demande
de 8 à i(J

sur la place Sam:

ENTRETENEZ
LA CROISSE

Veillez à ce que vos enfui
soient bien nourris.

mllar

fourn
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BOURSE DE PARIS
lUjiN.ttr - M i .

Rallia t t. 0/0 ladan U I . 7 5 - lu .7( j

— « p. 0/0 auaru. 1w).t.5 IUD S

dans les finances
M. Camille Mozer, percepteui

•Drnaraér.iire, est nommé percep.
tour ft Murato, en remplaceci
de If. Foin, qui est nommé per-
cepteur i Pierrefitte (Allier).

la • Hossie
SAUVÉS!

de Mare
UDB défèche da Fararnan. datée

de 10 henrea da malin, annonce que
! • m*r étant devenue calme, le san
vetage a pa commencer A 3 heures
et demie du matin ; A A heures tous
les passagers el l'équipage de la
Russie étaient sauvés 1

Détails émouvaals
Voici maintenant quelques détails

•or le sauvetage.
Tendant tootu la nnit des tenta-

tives séneDJes avaient été faites
poar arracher A la mer an aussi
grand nombre de victimes. M m lea
efforts surhumains de tant de no-
bles cceura étaient restas infroc-
tneoi , la mer étant touj mrs Je-
montée I P <rmi lea personnes qni
firent, cette nuit, le plus bravement
leur devoir, il faut citer le hetile-
•ant des donanea Franceschi.

Ce matin, le vent ayant («ibli, le
eanot da sauvetage >1» Girro, aprùs
•voir lotte longtemps contre les ra-
ga««, pût aborder la navire ; es pre-
mier Ruccéa enhardit les «utrea. et

nn a'-tfH canot venant de Sainh:-
Mniio î'emi.reasa de snivr»
plu du premier.

On cornioeoçi iûsatlôt k
qu«r les dames

En touchant la terre, Mme Colom-
bani, femme du l'olflcier d"»J.nin._
trattun, s'évanouit entre lea braa
du won li s qui l'attendait, oo

beau in d'ajouter t¥HQ quelle
_ r j t i t n c e l Elle fut plpcâs sur un

brancard el ne Uida r-aa à repren-
dre connaissance.

Les barques firent successive
ruent la navette emre le paquebot

la côte ; les pécheurs parvinrent
si i sauver tons les passagajra et
hommes de l'équipage ; le com

nilant Jouve a quitte le navire le
dernier.

On -l'a conslalô aucon malade à
bord de la Aimtf.

On ne s.orait décrire les scènes
'ellû.'ion qoi se 3 ( ) n t produites,
j r la p!aga da Faramao, où s« te-

naient it-s parents das naufragés,
ivaienl avec une poign

émotion les opérations du sauvetage.
3auveteiirs ont été ac-larnés et

.«ureusernent félicités.
•2 heures, un tram spécial em

le tout le monde à Arles, où on
irnve a i henree; A 7 heures, lous
is naufragés entraient en gaie de
larseille, où lia étaient enteodu3

.idr les pareiiLs, les amis et le per
sounel de ia Compagnie La rôcep
lion a été des plus émouvantes.

La Cdnibu3e contenait trente joun
de vivres pour 00 personnes.

Si le beau ttmps persiste, on es-
père sauvrtr le navire.

La lieutenant du navire, M Gara-
Iherot, a décaro que l'accident «
dû a la coufosion des feux dea pr

de Karaïuan et (iu î'Iai.ier.

mis un projet do toi

crotein .it «t les e

Aff"mir«* rmmrumtem
Le conseil s'est ensuite occupé

i'expeditiut. des aUdircd courantes

La Loi sur les Assaciatioos
La Libre Pantle dit qna si

Chambre vote une motion t)u^lc
que hostile au Vatican, !e No
quittera immédiatement la France

B l'intraitsijeant, M. Roch
fort dit quo le prc|6t de loi sur lt

i&ociatioti» 8r-ra inéviUtiltmf]
'Oté par la Chambre, mais alora
préaideut du Conseil s'arrvngei _
pour qu'il soit repoussé par la Se-

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

IJ invasion du Cap
do Cap :
Une armée de 5.000 Roere » V

rance au cœur de la colonie du
Cap.

A
Plusieurs pentes garnisons

été (ailes prisonnières.

ONE IIIIEflFELLATIOM
MM. Salis 6L Millevoye via

d'informer le ministre de la u, w

qu'ils l'interpelleront, A la prochaine
séance, sur i'insuftisance des mo-
yens de sauvetage sur les cotes de
U Mâditerranée-

Conseil des Ministres
Lefl ministres su sont réunis

ia matin A l'Elysée, sous la prési-
dence rte M. Loubet.

t,é9xmn HhmHHfMr
Le ministre de l'agriculture a
it Bigner le décret de noroina-
OIIB diing la I-égioQ d'honneor
inceri'ant son département.

If «*/ftr*rrm de rémerre
*A -ninislre de la (toerre a pré-

senté a la signature présidentielle
Bon projet de loi tendant i faciliter
le recrutement des officiers de ré-
serve, en faisant appel aui dispen-
sés en varto de l'article '21 de la loi
de 1889.

frêmtre
Le garde des sceam a soumis à
signature présidentielle un moo-

veenenl jQ.licuire.
IM Tmfite 4MMI i'mrmée
Le ministre de >a guerre a poa-

Lord Kitcbenir a donné l'ordre
d'évacoer les places situées en de-
hors de la ligne île communication.

A Pretoria
Des détachements boera Font si-

gnalés tiens les environs de Preto-
, ils ont déjà commencé par

enlever des troupeaux de bestiaoi.

Les Renforts
de Londres :
LegouvBrnementeiamine an pro-

jet lui permettant de mettre k la
disposition de lord Knchener ton*
les hommes montés diapooibles en

re t t dans les Colonies

La marche en avant
des Itocrs

Un commando boer de !MJO bora-
ete signalé & quinze milles

de Richmond. dans la direction de
MuTrayaburg.

— communication a télégraphi-
ques entre Scyootbie et Murrays-
burg ont été interrompues par les
Boers.

Une troupe de ~M>) Boers est arri-
vées Uooni-Kiver, à cinquante millee
de t:iamwilliam.

Le commandant boer Merlzog a
l'inteDiion de marcher sar Cerès et
WorcesUr.

Les réfugiés arrivant de Calvmi
et de Clamwilliam ont déclaré qa'un
grand nombre de Blancs sont réso-
lue a se joindre aux Boers.

La situation devient de pion en ,
plna inquiétante poar les Anglais. [

SÉNAT
P'Mdtnctde II. Fnni

La séaDce eel OQvettu à 2 II Jï>
M. Fiane. z, l'on , l e , secrétai

donne leciora du piocèi veibal i]e
la séanc« d'hier, gui est a j

Etide de M' Giordani
Lict.icié en droit, S'itatm à Habita

Vrntf «1r mrublea
par «uitvrllé île Justice

fin PrtmideHi
Le président, après avoir remer-
ô ses collègue:», dit qu'il espôrt

que l'accord des deux t h
facilitera le vote du bu Iget.

La France manifesta a chaque
occasion sa volonté pour le main.

JD do rfgime qu'elle s'est donnée
•brament. E le im permettra pd

lue ridjûa de fdtho a o i t profdnéB.
t n lertuniant I» président

naite que, pendant le nouveau siècle
1- France brille toujours par ao-i
Kénieetrestel i lèleà l'esprit da | t

tâvolntion.

Bécèm d'iM lèmate
Le piésident annonce U mort du •

* °_ " ' L a
i
m b 8 r l et prononce son I

II Bei-a procArfA le M j ^ i e r
OHM, a 8 hecres du malin, daoa
oae maison silcée i Bustia, roule
du Cdp r.- 7, au :!- éldge, par le roi-
nislèra du U« Liiurdum, nntaire, k

vente de meublée et obi-la rnobl-
s, consistant en s alun, snlio B

manger, literie et ling*-n«-, rtépeo-
dant de la succession du [eu Bo-
mni Hoiriiriique-AQtoine.

Cette vente a été aatoriB^e par
ordonnance de M. le Président do
tribunal civil de Bastia.

Elle se fera au plus oliranl t t
dernier enchérisseur, au comptant,

p«ine de folle enchère.

Doinaiae de Val rosé

Vignes américaines

cf, fiOl'i. là

intérêt tocal
U Sénat adopte plusieurs projaU

- '"• d'intérêt local, puis sa

ÉTAT CIVIl

lljbrlrin ,
Arbrei Ira

ti olr. *• tr l .

«•«on, JU|,«,
i

Lea famillea de Gulfory et de
Zerbi prient laura parents, amis et
connaissances de vouloir bien as-
isler li la mssse de denil qui ser»

célébrée aujoorl'boi samedi en
l'église paroiisiala Saint Jean Kap-
tinte, a 10 h'orea du rmlin, pour

repos de l'âne de

H. Français ds Gaflory

r». — P ê ^ ' w i l é t i i pré-
Préioew ï«i il.ilai, ,ie.t

. ~ , cluli cit ' l ligt t ii IIJLIP,
I O,-rHJ f« pieJ.

Orlstara, Polrltrt, Ktutiitri, ••aria».
rileri, aie.

i n . n , ] , Vi
Vin ro«Ks d u , tico',1-

I THE O H M ICCIDEÏÏ
La plus important* Cie accidents

du monde entier

110»,rue.Uouimarlre,l00
— P A B I S —

Direcleur: J.-A. L.UTLY

l'iplii) teiial . .

di*<*ié i Marseil«
i'MD.

U décembre

a !««) . .

Primés anuint*. tn 1 «

A VENDRE
& Bastia sur U roale Nationale,

maison d liabitalion avec jdrJin et
iltontnt. Itawni,n-tn»ii5ik>rr»acs.

.ireeacr i | | * Peraldi, =.von4.

25.0(10.000
H.IN5.6ffi
(H H.W.03R
17.ftHt.637

4SSVMXCES ; Âccidrnt* du /r«-
iw/(loi Ju 9 avr,| I8M Individuel-
les, Maiadiê et Acetdentt, Chevaux et
Voitures, thlomobiies. Vol, Fidélité
des employât, insoltabiHlê det tiers,
Cautuwntmente, etc-

Ponr luos renseignements et de-
mandes d« sooa Hgenco sSdresser
i M. Ch. F. POfitîlOLI. agent «é-
lierai pour la Corsé, «s rue Miot,
Baslia.

ni-MANi>r/ chez les meilleura
épicier», le CIIOCOL&T D\UPIIIN
•pprècie des gourmets

ï * — K K I I I L L K T U N un I'KTITHA^T

ESPÉRANCE
pu GASTON D'ORNOX

DEUXIEME PARTIE
IV.

Etinjt», éfardat, 1I> camant dam an car

wILwietx parmi l
• é M «t MrCOI l «osa Ici coopt Jw

ç

A patata qoalqati-DDi parilaDMBl-'hi t

raldedc* i*(i*bf«i i hlr H *9ttM?>m l

tranra la ciaip*|[ne.

T J M ni loot pai motif an b'etsit, cir

ênt tfaAft ia)l.]*i KiWétl* noi t»iln(«-
• B I t»t cinq oo ail MlJait fl .e'i 1 l'umt.

U tou.-!Uatan«it tid ilUiter an l*o, «n

pioM fli*, tn«lonrnn! Il n'ail pli) obi'eé i i>

mlm» i-rmUna, II etl mil» da tawi tt
Ém B M I d«» reaspin» perionae ne .inqol*

Hr* i l * M bltoaat ,ié tiUt qnaad loal l* rcua

•Va iborJi oa U tllla au m rempli.

mut M !••( malnwni.,! poeiirsr dant la

Hiy*ttne4 in'tmgt Iti dm pt'uataUn

BHM t l i H c#i*ffton*u< pu • • a»( il*

l'oariini M lai Ilot la mol Ja pi fie, un i

lèt la U | ouf nt» ait caropronli.

Ltjcana hiia-m «a lifrt k nn« irlmlqa*

••((••taite, mi-* \tt J«m j r i b i r*»t«n bia-

AloftlJ donna d«tof1rH. Ann<Ai lai toi

dit* Mpomliear de lauri hameau moft. al

b'ttrii M i tiiM'taat d«* (ottgoiai anbft.

Pa'i tlraat an ptwolei d* M <dalara il an

briqaa M unon 1er la «tirfts d'an d* prl

lôfolert pFDrlint (|u'an tolui net i» b i n-

rttHe >or I I poliflo* d« l'anlra nt atoniram la

d^dallellMaiia ,i» dira ctmtttnin qo'll

ial laol o«aéirar d*m la (ontrmif.

Lw d«ai A'ib-i tonprlrMt ilt a. fin ea

qa'oft •Mandai d'aai en wj«r,l l«* uldil*

rnncil* >flub'a« rl*j b«ranai baaci n blan

11 parplcMllé d'inc moil («Ulrn «t lauot-

acni* I N ditlda-i n i * i aarlar * Toijoari rat

It que la (é e biMa, il« maraiaipraai I* sot

de » M H .

Lt »1i(jî« da ( « M aifitiar rajanm,

Aai tlnqa*»)* hinmw Joui lt i m l l plat

uolii I1 ofdooDt da remrar «a t»atp *l d'v

enar Irt Ir-t pi i-eiirtMf•, ptlt à l» I#I« 4aa

n^oi'Hit.iit-M, <al IT^.M an un iMtactt <M-

iia an A.tbe, If p*fm 1 la <#i« da coifoi

i aaweipoHli d« itala i«liarM trali>e««

ftt 4M awWl « arrifa BMIU d'ase da«l

h tara tjtit i la parla cta là illlc a j o l

Inttiani aauni qoa powlb» l« 'on f

Callara' de l'A
r
!b», II proao-fi la « S*

oawt w) » »i an i' n*m IEH^I I* «ontoi a*at

i-)» asorw a*at( pénétré dioa la rillf.

1' tau iriiu haoraa )o mÉIlu aa*lfi>i at laa

pnmieraa lo«ara da i'aab* H tarder»! pu

i M monirtr.

Ii failli' Ntra «Ur.

U» BMado ArabM M mlrtnl «a datotr d«

àêthtrfw 1M aharrane*, B I I I » m or,)r# tl#n

prèci*, «ar tla tambiileni acfamalar MU FI

U M A I H aainar du «tliarat, paodtni qae

l'ao « n i laliliMnl i la g trge la viillt ar qal

I w i ' i l i N i a n la) piaoeaall 4tnj la r») ria«

M li onnaila ioal« m<téft l'élir.f Jl »ar la

rwna«ri tt tor'in de H D I I D O K I M Mia'aaa

aaa toria .la itiilltn qa'i! dtroala ai l u m

baai d'aaa H* «o i*r qui U<Mli utilla « r la

tranc>tt ')>l«4t tar Ira raari da

Hil« d'aatrM tolllMn amlnl aparfi i i-
•rnJardef la nhw.1 i poa«tw du «ri» d#
rt(«, hatlini i la tnbi»«D.

Tosia 1« (arolaon lu1 aar pltd ai. (ovpre
liai la faaa d. m II* eaifnt utilmas, M itè-
«•( aar l'e»tort« da ton»*'.

[h» r«it« R»pé.aaM «

1HM4at«« « Matait « ja aai«M i

B/aitU il*rfl* a la r tm^n qa'i'i »tj

eUlMi .-xi < I «ootanlr nu t è«c aa i^lr

I >a nue* d'Arab«( «o an ln>l.ni Ut n

lopM «i H ait 4 itfw dtna '« in «t ton

Ici bt|i« i* pfrtjxnt lari l u «aiiarfi •[ ' * *

*Mt atDooctiéi, III rffolartDl da dAio

lu acornii ai •ommafliAreai i anltw lu

tbarraïua.

De Imr f i é l u Franfrii ) M ptriikat

p»l i*ar l.Df-l otl al i ihiqDa tffwt qa*

lenr.lrnl a. Ar»fc« p-mr aeo tppnxbrr M

anl«*«r la BX>JMI» rtra^ait, ana déthtfji

noarrl«é<'.trtl>*iii !«< ni-ft •( lt)»a'l

r 1M a

trt tar pour du

tUi l r*» »i*r • • roro-

roa.biia«i ttnjt m i n

Diji ao câ i ut deuflTfrt al ^iMtaari

lln .r*bw M I b'tté du nd rtf. U t l 'H

Ihw M( «r !<{••. Tuai i toap ail* daflcai .'é

i i é * H T du >A< appMé la awaïkai* d*

MM M da eriiMn *'i«roala al fn/ <lr>«i aa-

ttraita d il if «au t« Ktêbtt M pfifipirjot *at

— Kn U D « I I * aa uitiiB ' cri* Esp^rioef.

El loaa a'AUacaat tar i'«o*emi aa Itaa i l

ilafldra.

Ea ••€ iKooda la utiéa Jailnt g^oéria,

L M AnbM Irasoaiaai if«c I N larau I * M -

i.-», t « Kr*i f m se i l i i -aJaim <i»c it«>r*

pair.

Il» lanatanl b>it ttf>*ûdn,t. V i Ar.b» tatl

• >)><r E t f é r i i » , ctlal-ci J'an toap rt» ufan

loi rOOp. | a pot|riar. I.', . . t . * I . p « o j p .

-l«rr l:; M ,ê ôéfàf cl do pommete d< (oa

èpè* 1,1 f«d la ciiia ai l'to.ol* rralar dam

* po«iti»r«.

kliii as* pirallU hrw»l ,aéf»Jt ma'p-a la

a*>r*c« el la bra?oare .ta* iJ rai M [.onall

leiarnlwr.

T̂ Bi k iMp II H lii an n-.ftuienwi! éliin-

K«. La tUtwo (iMctl,, i VnltimHà opfatit

d* la dlaJalla, iaoniir la rh t^e,

€>(.!-ni la* Frarfttf. | M l 0 | j . l s j a t ^ t ,

r.l Blaauianll q.1, b , ^ r . r . »0 f tn t , *a

l réc:p»al«ai a w « s * Utêth:b, iiapAiaorii*.

O ti( al*ra an Max asl ptn f taara .

U i Ar.brt Jarni Lira Ijca m i n^ataaai

ttrt'jou, ta qui d^g^aa Ki^r ta» «< M I

xlJalaqal if.o p«a>»l«oi BID*. ép«Uéi jur

itua lutte ttèr. i ] w .

lab lui o« M D U I I aail* (iilpj*. (b • •) dit

(fM l'aJavr da la poadrB « Itrrtwda I*

aaiilila (Ucapiaboi ttt tvtt**, S«rH d 'ua

.# é». Il a'éltDC* i.1ar>a BD« » i rp .

U g«a«r.| SlineaMUil M M «toa*. la

d« «nU

L | | l | I . 1 . 1 L l i J U l É L l T . t l l 1 1 . 1 . ^ ^ y L . . . . . . 1 . . ^ ^
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ït AN.NE DIMANCHE 1,1 JANVIER 4IMI

JlJLl UIALt.T, sur U route • <t8( uia *•> ans, :«) vaches 1er J Dépositaire : SINON U*HM.«I. initie dVs
lé~ „,,,„ Mjui et Napoléon, 31 , rut- Je

A LOUER , v en
île, t r è s Toga, 8 8 coin- « b o n , 2 . beveuxet tout l«

pt»»i t Ur'Jtila.resilBSiX pièowa ' nel. V«u1* |oufiiaiiÈre4jO litres n , ,
ciiriciiii, mtî .iMnu et jardin au Lit i j . ) c Héu^llee o>-t par an _
tu de chaussée. j 1KU0U Ir. ganiiJiti. Un vend

Le tout tJJ frsocs par mots*. ' 1 ô* U ujufs et -C(l k. bt>
f » « , u ^ * ] _ p A kj VI I V \\--\ I .r a MM. !.. N. >!<•[

W« »eii<Uin ftalvsr.

141 .-. .-.si »:iii»<:oiiliV4liî le

CMAIlKMAITEt
I •• ili'iniiutltT duiis luuk Ion

I P»' Mi'aino ea plus iii
o lianes ou garanti!

IIIC, l l ï , 37. IWU

I <•! ï ) ,
. ,

l .lu P:il

sul-

DÉPÔT GÉNÉRAL
puiir t*ii1t- la 4 «ir.ie

L'a» 4»

• U t i l . 1DIDftl

fleur* gâtant,

tari* OUamlM-

*It lu «.rnufle «burlrmae
I,. N. Malle» et Qe

r lu Gn.s, Quai Marn

Maison UX.j
Kn roUon <!<-£ uombreases con-

tm'dQtins el concurrencer déoydied
qu'attire k lu loueur Gétrahne »at-
lei tJi boni u lépuUlluti, l'aUfiitiui)
des t-c.iisoiiiuiu;t;urâ est appelle Bur
ce nui 'suit :

Notiô autre que la mat;on L -N
Millei et Cie ne peul sa aefirir do
mot Cédratine JMI est una luarque
déposée, e'fcst.i-diiB la propriété
ptracnDtHu >>o ft=Ue maisuu.

Tuulu buut illa n« l'UfUnt pas
l'éiiitui ïta de U in^isou L.-N. Mattei
el t:ie tst que c< nirtUgon.

T>.ul corilif fac-:eur fiera poursuivi
f n e n i a < • !oi

TBâNSPORTS DIRECTS fNTRE BASTIA
el le» pmrlm «#M » « v *

Le vapeur anglais (iAI !XJC F
chargera à fcjslia vers le -0 Janvier

Pour GÈNES direct, Its j r>rts

prenant 'liarchaoitista sur cou^i^s-e
pour ANVERS, JJAMBOUKO

(.'L tOUS !fà porta d'ANGLETEKRE

Pour friM s'adresser à
Arthur Ct Soulhwell, IJaslia.

direct

•JI i:t txcVMNE Jtf la MaUoa U-N
.i W i t ; ,-i C". I. jueur très *vpvt

d t

<_>n pem se procurer dans la Malice
Louis N a p o l é o n Mat te i à Raslu,
des Trois-wii première qualité. Doubla

I rectifie.itinn pour le remontage -i«s vins.
On y trouve également toutes sortes
ia liqueur?, sirops, vins Fins français
st élrang«r9. Cognacs et RbutDB <JM
meilleures marques etc., etc.

Manufacture de Tabacs, Cigares, et Ci-
jartiiss. — FnfreprtUe tabacs en feuilles

flmvn .\sSOflTÏ3f£NT FOUR BUMAUI
ta T.»*.-

H»M * « " • l e s dt-b la d e l u b u r »

les cijçtreUes Ainetia
â iivec un ubiiJ pur

et réyia

Ni- fumer <|iit'
KIi: MATTtil, n

LA CSDiîATOS
HTTC1 * l *de U L. N. HATTC1 * l *

Loi is lU-ims
Ko raison (la la recru Wceuce de

cûiitrt-tuçuii» et commun «"ces dô-
lovales i|u'atur« a la célébra mar-
qua sus inlii|»£t l'universelle rèpu-
Ijhttn Jo ses pruduils, l'dttentiûQ
des consooQnûateuta 8-t appelé*» ta or
ce i]ui suit :

AucunamaiâQnhoiiionyiDd Depeot
3e targuer du ruoimlre ileurà de pa-
rente ou autrf rapport quelconque
avec id vieille in.ison Louis Ro e-
rur, dunl Us origines lemontaot à
U lin -lu siècle ileinier.

Toute personne devan t du vrai
Louis Koaiiurtn-Bl lOBtaidtOJiit priée
da vénlier soi^tiouatment le bon-
chou et dû rttJitsr toute bouteille
qui ne J>UI isiail paaleuuin ci-deasus

t 1.6 prix Je la bouteille caria
verle es! de 5 tr. J!>. »

Agent géuêral pour la Corse, mai-
sou L N- MiUei, Urtalia.

U meilleur des cigare» a 0.10 Ml
uns conlreiiit ie C J g a r e Ht«t ta l r

I* dtmiDder dans loo* IM débits.
0» •• funa pu e« tam (If-ra,
Malakt ~

tiqaear •péntiT*. di|«*uTt t t *\tl
spomodiqi» dont t'M&c« joarn*lt«r <il
motlârè, facilite tonte* tw toucliou'
il* rorcumarao

as oul'litif çue l ' A m a r o
eil utile pradanl l'été «I

iUe peu Uni l'hiver.

TEUG" PB0UGIES REnW'

#>«p* is§0ëi9iiîfs i§t$§§®§$eÈê$0ih>ies\

LE VIN DU
AU OUINttU

aot^r

Ce nouveau Win apéritif* dont ta p
l'iorité sera reconnue à sa juste valeur, offert
parla Maison L.-N. M A TTEi, diffère complè-
tement de tous ceux connus jusqu'à ce jour. Il
n'est composé qu'avec des substances absolu-
;^ ia iiygiéniques et
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LE CALENDRIER
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SOLEIL: (htgre oîdcm.k)
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Les CoriosKésjleJa M m
-w-̂ -v Uns diBgft.ce. Donc G ail la a-

me II, roi de Prusse, empereu
d'Allemagne, avait on coiffeur au
quel était confiée l'importanle U' ht
d'arranger U chav^lurw du pulenta
de Berlin, et surtout d'eifller er
pointes menaçantes ce» belle*
nioustachts que lu gravant n popn
larisêp» de !'étm A Ntw \oik, lie
New-Yoïk* Saint-Pelerabauriï, bref
fidPB toute! le» paitiea du globw.
Ce brave coiffeur devait s'estimer
heurem entre tous ceux de sa cor
poration, car le liire de perruqnîer
de Sa Majesté o'all-il pis sans .1g
boni appoin terne n ta et une tirhfl
clientèle. Maia Figaro estbvariî ,
Figaro est cnneoi, st on jour, tan-
dis qu'il passait *ur I* poil impérial
et royal une légère couche da roa-
métiqoe, notre coiffeur, à lnilfi
pourpoint, deman le * son patient
ce qu'il penaait . . . des affairée de
Chine, (loilliume auisauta, foodroya
ilu rtgtrd le téméraire question-
neur et le mit i la porte. Que celte
véridiqn* histoire serve <ie leçon
aux collègues de l'«t(itte capillaire
aiosi di» gracia I Vifàro ie vantait
d'être une gazette ambulante, le
barbier de tterlin a appris, i ses
dépei», que trop parler nuit.

-~-ww Lo record des largesnes. Un
reporter américain a interviewé
plusieurs millionnaires américain?
poor savoir ce qu'ils dépensaient
par ID en largesses. M i«»t>lte de
«es informaliona qoe Harca* Dalr
dépense anx courses de dis i doozi
mille franc* qa'il distnhue aai ren-
deum déprogrammes, *oi ga con:
de braftseries, aoi maeklers qui tu
doanpnl dea tuyam, i't MUI agents
de po'ice qui, en Amérique, ne re.
faftent pus des pourboires. JiCot
A*tor ne eort jamais sans sv<.ir sui
lui cinq cents francs qu'il d^peost
eo iténtroBilc?. (hafjae soirée qu'i
P«BSB ao Ilifâtre lui c< û!e mille

iranc8, et i Net:' et au Jour de l'A
il est obligé de prendre des secr
lairtrs aunliaires pour répondre
toutes les demande? d'argent q
lui sont adiesôr'es Mais, en pitrtil
matière, lu record paraît a (j par te n
> Itwkefeller, ls roi du pétrole, qt
dépense chaque année, au (iremie
janvier, un demi million en élren
Des. Allons, Us millionnaires n
sont pas si noirs qu'on les fait. S
*u tieu de les jalouser bdssemen
on décomptait les sommes qu'il1

8acrfe(it aj soulagemuiit des mi
sérables, ou verrait que ceB forta
colossales ne soot pas eiclusi

meul employées pour les fan tais
et lea jouia^unces de ceux qui les
possèdent, que la charité y a
part, sans compter que le travail st
le laie de ces nababs fait vivre bon
nombre de (dru II les dont les mein
bres se brosseraient le ventru, s'ils
n'avjient pour se nourrir que les
Ihéunes cieuses sur l'inlâ . e
til..l !

--^fl. Une bien jolie légende;
poitée par ToiirgauntïT et oubliée
dans la lUniu politique et Ittté

Deux ou l'ois jours avant ,
bon Dieu donna une fête daus

son palais d'azur. Toutes I03 Verti
forent invitées, mais les Vertus

IU.6B: des ilainef. *t pas d« cav,
liera. II vint beaucoup de Vertu
iea grandes et im petitea. L-
petites étaient plus gracieuses,

LIS aimable» que les grandes
i<9 toulea semblaient être, er.tre

elles, dans la plus grands intimité,
t sa connaître de longue date. Le

)ÛD Dieu remarqua, que seules
loux femmes très belles paraf-

ent ne pas Be connaître. Alors il
t l'un* d'elles par la main et U

ouda»it ?ersi'aolre. — la Binnfat-
ejnee, dit-il, en indiquant U K#-

ière. — la Reconnaissance, ajuula-
il, «r montrant l'autre, l^s deux
rrtus ne (lOraot réprimer no mou-
niant dfl surprime. Depuis le coin-
encerclent du mon le, elles se
iicontraienl pour la première fois.
iN'est-c* pas que la légende est

charmante? Et, ce qui u» gftte rien,
elle a an s«ns aussi profond qu'elle
est jolie. Qae de vérité ! mais aussi
?,ae de tristesse, en bien y réflô-
chiseant !

-w-̂ _ Mais si beaocoup de biefl-
Uiteors sont payés d'ingratitude,

soigner lô tzir en {Inniée. Le pre-
mier a reçu de sou auguste maldJi
ta somme loninlelto Je cinq can
mille tiauCi, et la (Zirme lui a (ail
ca iean il'un sam;.tueus paUU i
Sdint-I'ttersbourij ; le seconj a eo,
ponr sa part, deui cent cin^aante
mil te (ranca d'honoraires el la tili
de méJecin île la Cour. Je parier,
volontiers que jjiûdia ni l'on ni
l'autre ne devjerjJionl rihiliStea 1
Mais ces eûmptoositta doivent met-
tre en ébuililion ie cerveau de
jeunes carabioë. Plusieurs d'entre

x riveront Bans doule de clienta
périiM.ou d'AmëriCdins luilliar-

- ^ ^ - A la recherche da drapeau
anglais. Le commandiint du croi-
seur anglais « Hingiieo, t qui navi-
guait entre les Iles rie Santa-Cruz,
récemrnen tiiUDeiéea, au ivant l'usage
britannii|ue, constata uo mutin la

t arinoQ du drapeau anglais qui
avait été hissé sur l'un des ilôts.

fait était grave ; y avait-il, par
hasard, quelque part, des vnnemls
cachés, ou bien quelque poissante
rivale avait ellfe inflige ctt allront
sanglant t l'élemlarJ de Sa Gra-
cieuse Msjvsié la reine Victoria?
* istement préoccupé, !• comiran-
dant anglais donna l'ordre a un dé-
tacbeniKiit de marins de descendre
i terre et de se rendra compte des
:au3es île l'événement; ila devaient
i» tenir prêta i don er l'alarme, et
iu besoin, on devait procéder à DO
lébarqoement complet et prendre
'olTeiibivs. ileareustnect U cuose
it.tit moins (r^gigue que oe se

t imaginé la coui[Odn<lant ;
]artD6 venaient de parcoarir s
t l'espace d'un kilomètre, dans

intérieur de l'Ile, qu'ils virent la
•ère anglaise humblement en-

oolée antoar des 11 mes d'une
(ûoiB indigène qai s'en était f̂ it
,i jupon, l.a brave femme, sans
Biiser à mal, avait été séduite par

variété de* couleurs de la bdn-
èi-« anglaise, s'en était attili.'e,
pérant sans doute séJuire un
jméo du voi8ir.a;e, et nu doutant
la qu'elle ns^Udit de susciter un

— M. Trojani l'arsias, ex-sous-ol
dur, a été nommv commis des pont
chausstea.

— Uni été nommés ganta dnmBiiiu
des eaux et hrtt* «n Aigrie,

M. Ciccaldi Uatl.ieu. lil» de prép.
Joraanial, aux AlUf».

M. FoaU Jrai-Jacijiifa, f,T-sUUH-o
der, ù (Iran.

~ M. Ceccaldi, profusseur il? lettres ai
collège de Narbonne, est i:liarg« Ju ni.'un
c.»«rB «u lyuée de Faatenay-le-(Quinte.

MUSIQUE MILITAIRE

Programme du tUJanvitr, d 3 hi'V

Nouvelles

TIPILET.

ÛMINAIIQ\S

arl de Brt-'nl, «st dt-signë p»uri'inlan|nci
ir le curante M<utt~a, (le I estaJre di

NorJ.
— M. le lieutenant de vai*B*au Cotolii
i (W>rl de Toulon, est drâigTi'' pour cm-
irqiïi-r MI- le cuiras»* 1« llnme-l.
— Sont admissibles i l'emploi île sur-

veillant technique de» con»trtirlii.«s nu-

Batiracnl» en Ter ; Barbiari AleianJre,
chi'f ouvrier ; p'errntti Frédéric, ouvrier.

pLtite.'bmdiMiinerie - C»*amwa Henri,
chef ouvrier.

<ïri)*oe rhaudronneric ; Conli Raplia#l,

S^tinn de peinture: Berctlt Charlea,

Iravaui hydraulique Licrtani Fran-
i<t-Rliein:a, chef ouvrier.

Scraiic puîJJic el SrcDJin secret
On sait que les bureaox dt»

hambrp» sont élos au scrutin se '
et L'élection préai Jenlielle, an

Palais-Bourbon, aurait-elle donné
un résultat différent, si elle avait
été Ut le «a sera Un public '.' les ra-

i (j l'on I

— que l'honorable M. lïrisson a
loyalement répudiée, — dout le bot
était de rendre ce vote public tout
de marne par on détour. Il est cer-
tain que le taractùre politi.jue ite la
Caodidnture Bris son répondait plus
exactement qae celui de la c<<nd:-
ditnre Deschanel atii vo'es crdi-
naires de la Charobre depuis quel-
ques ruois. Et l'on est luiide ;i se
datnander si an certain nombre da
députes n'auraient pas deux ma-
nières de voter, l'one pour le grand
jour, l'autre ponr l'incognito.

Faul-il pour cela fulminer contre
la lâcheté parlemeotaire 7 Oi peut
toujours fulminer, si l'on veut, mais
cela n'a jamais servi â rien. Et

;, découvrir la lâcheté parle-
mentaire, ou même la lâcheté hu-

Dp, c'est découvrir la lléJiterra-
uèe. On sait que Is conriige civil a
été de toot tetDp& plus rare qoe la
courage militaire, en dépit da mot
d'apred lequel le courage civil,
c'est quand il D'y a pas de danger.
D'ailleurs, il y a toujours du dan-
ger. l.e danger da recevoir une
balle est moins redoutable que r#
l'est, poor nombre de députés, ce-

lé déplaire â quelques èlec*
taars, da mécontenter on n» oislre

d'être taie de tièdaar par las
pontifes de son groupe. La peur
d'être Huspect, de oe pas paraître
i m z " avant é »I A combieu ds
nctiroes, que le scrutin seciel eût
•pargfiée*, elle a coûté la vie, SOQS
a Terreur I Avec le scrutin public,
Ile tût peut-être coûté son fauteuil
M. Ueschane!.
En général, on peut dire que Ifl

se rotin public profite aux violences,
aox brutalités politiques. Le scra-
in secret augmente lea chances de

politique modérée, libérale, in-
génie el humaine. Nua confrè-

res d'eilrècue-gauche sunt daas
or rôle, ce matin, en conspuant
scrotin secret. t:e qoi est assez

irprenaat, c'est qu'ils accusent
9 partisans da scrutin secret de

»i>écal«r bor U lichtté parlwtien-
taire. O sont eut, au contraire, les

d'extiémd gauche, î ui font ce
calcul, puisqu'ils espèrent modifier
les votes d'an certain nombre de
iears collègues en |r>s terror^aot.

o partisans da scrutin seorrt aa
troenl à conatdler le Uit. Ils
>ulent qoe le* utaMu.inns ne
nt pus liites ; onr le* Homme»

10*- F

Le Gentilhomme

XXVI
L'ARBRE t>K IA LIMAT*

— St AmouJro a»ail fait couper crt af-
freox m«m-be à h«Ui. »ina. tue j<> le loi Ae-
m-nda.» cmr.rC hier, l-ul ceU ne wr«it
ps* »rrivi*. finil par ilirp i-e dernier tn
•janl I «ir 4i* te parler a lui-m«W.

— Qu«l manche à balai ? demanda 1*
narqntM ?

— Uor arbre delà lilH-ri*.
— Mai* il me wmMe, mon chtr B.»l>i-

lirr. Wprit Chale»tipron. qup vous, mon
fond"4 de pouvoir, et TOUS mvw *i votn-
mandat « I al«<olu, *oo« n'mer n«» be
*>in df i» permission do mairr delà coni-
mune potirfaim couper un arbre planli1

sur mon wrrain.
_ Vous aw» raiixm. monsieur 1̂  tMt-

qui». dit U »i«lï«rd on f--« nnbait»#w- ;
vou* i v » purrailenifai raison. Il t>*t fer-
tain que ce maudit fW'iplicr «" VimU' "nl"
•rttre lerrain, quoique ce* faiseur;. d>m-
harrai da ionw'1 mnnii*ijn»l fttmlicniWBt
)• «ontraire.

_• Comment ! prétendraient ilt qae k

parti» <1- la place T

— MJJS c'est alisnrd.- !
— Arcbi>ab*unl« ! Evidemment le lei

plein qui se trouve dan* I a[i)fn*menl d«s
fcisses appartient ta château eomm<
r<M«<>ii eux-rnémea ; voilé r« (fueic lei

'nlrtés comme des HreUinii, rliican
oinme des Normand*, t de» bour|fp<>i

— Ainsi le ranneil municipal, abusant
<le la condescendance, tranchnna le miil,
île la faiblesse qu'a montrée mon prre
lors de U rvtfolmion Je ,uil]<* en laissant
piauler cet arbre devant la porte de non

MU, leconœil munidpal m.utient au-
itiuril foui que Je 9"\ m^rne du Ierf<*-n1ern

rtient * la commune * Kn vérité, la
prétention me wmMe anssi impertinent*
qna hou<Tnnnc, el je ne «ai* <pii me retient
que je ne fasse ab»Hre e* manche a balai

ar I p»pri"*»i«n eM fortjnste) a l'in<ilan(

— V pen^i-voiK, mur^uts? a écria la

»s homrrav» ludru* mettent en pièce»
c«ix it vos gem ^ w» chargeriex dé

«uite. T
— te IniiiTe que madame de BunvaliV

a raison, dit l.angwac : non ipii* roi lira
vos f^nt) me *ombk'nt aussi itdi>utables H
aii«sifi-nx-e*.ju'elli-(varaUle oroire; qnol-
quc« t<>up« de cravacht bien appliquai
mellrsicnl a la rai ton. je n'en Amie pat.

mais rî H'i-hin que ci>upi>r l'arbre, renersit
ulullrr le drapes» ; et que deviendrait u
ptipuliirile «i lu t<- (nrmctlsis uni1 pxn'illt1

— C'eut juste, nlp-HiJil \f marquis en
'̂efforçant de sourire ; je suis candidat, cl

diM tnr*j><li>iit m'imposi>r.., jas^ui mon
élcvtîun du moins, }en varias da nWticr :
AflabiliU-, moJestir, d^ncenr...

— Patience, sartoul, interrompit le vi-

— Patience, Mût ; mais à mon tonr je
dis r Patirocc ! Vnc toit député, j? me
promet* d« faire chanter à c« measieurtt
les !Kiur^f,.ii Je Chnlea<i)riron une tout
•olrr f̂amme que t-ellf Jnnt ila nous »*•
«ourdiH«ent depuis une di'ini-hciirt1.

— Ah t mon Dieu r « ivria madame Je
jnvaliU. qui dans &**n anxiiHê croisaanlr
quittait [••" des^eux lennafmblrmenl,
voilà maintenant qui dlmoliitaent I arv

d* Iriempbe 1

Par un inouhvm.'ul dont il ne Tu
maître, et qui ruairaetait arec sa cJviiit.-
liabitucllo, M. Bubilier s'avanv* brusqu<
Ment ^ntre la man|iiiîHh v*t ia itiî re, Jik

Hère Eraquollpa il «e trouvait d̂ ja pla.
depuis mi instant, et qui, vu i enijfuitp <i
sa uîflc, l'emp^i'liHient de voir ce qui !
pansait sur le tem-plpin

Ainsi que ta dmuiirii'Tê l'en était apef-
cue avant tout antre, le seoend aclf de

— Maintenant que nous avon* rv»rén.Tr
1 arbre de la liberté, s. t»it écrï.- 1.- oap,-
laine Toussaint Gilles aprtSi av»irnKtenu,
..on tant peine, un instant de silo n M, il
nous rrsle un antre de»iiir cirique A ac-
complir. \iiiw n>itvrc terait-ellc ntmplrlt'
ai m»» laÎMiona dehoot C* flMnonwnt
élavépar l'or^rucil «I la servilili- • Non,
citoyen», nous no devons pas ̂ lufTrir quo
tf armoiriM J'UQ L'i-derant itufllii-rit pliii
longtemps noir» flonrux drapej»! I A lia*

Tamarlan ordonnant la detinicnon d.'
S«jrn o« d* Baffdal n'avait pas <té plu»
promptement obéi qu« ne l*fut ^n ce mu-

. li-ehaf du olub démoerafique de t liA-
•iron . an quelques s«ii>ndes I arc da
iphc *t IruOTs evialade par unedemi-
tine de démoliaMur* ni nwini leMes ni

moin» booiltut qo*J«taillandier Pic» rdel ,rt

Jonl la i»in\v fureur
J'abord irapiloyabler
w> in>uvaieiit pointe»
quia de (lliAUaugirt)

• jours do ti

• r i , tMt-^t -»ï

l COtlÀ

«il n
rt »#» triste» dél>rii Uneês dpris.ir.>ment
dans tiiuteti tes direution*. comme autre-
fois on ,etail au veut te» cendrm Je« cri-
minais mvrti sur 1̂  itAcher, M. It obi lier
senlit *«• cti*«RIT ni une v^riUMe fureur

qu il B'^UÎI HTorré

rivni*nfr jo*|n alurB Ouvrant violemment
la fenêtre nu risque de bh'sm-r l.i BiinfOiM
ft u rniTt". qui eurent * peine !•• If m|» de,

lettre A l'ccitrt.il Mppnclia eu dehors
ft d'une Toix natun-IU-menl ai^itf, mat»
tellement i^ranjW en et mi'mrnt par

JignatkHi qu'on edl dit d un-' InnnpalW

C.r#dm» ' » ccna-t-il. bri^ind* ! »c*»
it» ' canaille* 4* jacobin»! a t l«d«-
; je «ail à voaa !

. <•*-» mol% avant que H<S roiainl *lll-
péfaiu .-uM^nt pt) faire un monvameat
(tour la retenir. M. R ĥiliaw *, !jn(* bon
de la salle * nan^r . al »eul •)•• r» p»r-

me, fan* autresarm^s que Bon >->iura(«
et M colert. il coiirat «u» a Icmmt*.

wniimmm ngimi n mun
W^ fia fia u n



•
1rs b^mm'-B tels qn'iU tout. L M
deputts, ,,u du moina c<rtaii •
dVutre t-ux étant lâche», le meilleur
mole de scrutin ne «ertii il pat
Cela' qut it-ur i etnietiia t d'ôcliap-
per agi t itals de leor lacbetâ et de

lvoter tout d« même eeloo leur
cooscien'e ? i _ , -

p.*i*rï,ïïïi?iîiï*"-ïïl C * m e IB la Cof!{

partM<.'es ^répl iques, des oppoaanls ,
pius acepttqat-a encore répondent ! i m l : ) ' " JnSi 4 ''ti<-*. JSJ.'H •!•.-*
qu' i l n'est pas sur du tout que 1rs
dwputéa j.n.(itéraient do secret du Club al|j:o français fait appel
vule et <iv l irresponsabilité qui r_r, «m-iw qu'elle choisit toqu
l o u e r a i t pour voter Belon leur meilleurs «-i.jmnwMmveMufl.il

• m h hmtnm tfiatanJrP U VINS en
i|ulttanl loua c»m qu'il i-héri^Hît, e u *
aborde la rt^igoatiuu ii.Ve*,«mr» pour
•uppomr l'épreuvacrualla que la fmr i -
Jracti iuilig« aowrealà wu« .jurlle j>ni-
fcre,

conscience ; que peul-être ili J drubesuléspLlton^ues.lroppeULoniiues.
proïlteraienf aa conTraire pour voter [ Jo D£>tf* *»** P*J* *• Franc*. Kilo U*J

paa failli celte alinéa a cette excellente

Lraditi.m. et cVsl M. Henri IWanJ d.-lé-
gué Je lu Cursa u lu dirtcliou centrale du
t.luL itlpiii, qui miuaa perlé LUT w>ir, dans

^TBiid jmpliithédtrede lu l'acuité des
Itrts. du pays de h Vendetta.
I * .uiiféreupi- de M. Uoland a duré u

se un leurs pb sa ion s les plu
qmnes et le or a intérêts les
avouable?-, et qur, lorsqat ii

se cachtm, c'est le plus sou-
vent pour mal fane.

L'inconvénient da défaut de ret-
ponsabili ié, dans le sc iut in secret.
?st évident. Ou se demau le cepeo Peu F1"" d« <fc'«* libres —,-t
dant, histoire en main, si le ; c ru l i n | "* "<"" e s l aprï»'- C'est la pr-™
pnbltc n'est pas la plus mL.._. .
des l i eu l f c"'r '• '' B ' ' " " B" l u l eu r- Parler deux btu-

:a nun* fatigue ni paursoi-mrine ni pour
in auditoire, intéresser le public pendant

NOUVELLES MILITAIRES I - ' S X ^ "'" ~ "
naissiiuee du sujet <ju on Iraite.

M Kalcoiit'L'.i Aut.tiiu.-. ..flicicr d'adini | M. iitiland cannait, *n effet, la C"
il l'aime d'une «ffieilbii que. daîllrurs, ii
c Jiasi roule pni, et qu'il • efforce de faire

promu au grade doflicier J'ailniiuislrB.- J p a r l e r a rrtix qui IVeoutent. Au serri»
tiuo de Ire classe, et maintenu u la lôe | de celle làclie qu'il s'est dormit el qui!

îcromplit a «s- une valable ardrur, il
il grade <le li^Utenrint | met une profond)

MV Dloua, r. iacoleti i, f ' j squ i l i n i .
T tsu.

£n prenant la rréfcideDce M. Gr*v
ziaoi remercie • balt-ureuaemeni, m
ooni des nouveaui élus, le» mem-
bres du Comité, et dans uue impro
visilioo bien inspirée aasure lu Uo
mué qu'il fora, tout ce ijoi lot sera
possible pour lu Lien t t la prtsin1-
nit> de notie cbôie Société. • Car,
UîSsieur?, dit i l , je nu çnnaHÊiH
pas cornm« un honneur lu pot le
qoe vous m'.viz cuiu'à mais comme ,
un fardeau luuiii a |oiter. Aussi je
la frétais du l'alléger, si vous i
dtz aux membres de voue bon
i* liene qui leur incombe mu

l>r«
L'lu!>p<>rl«!idt<learvtiix. J

( ti'iiiie fruîotitur vraiment eioeption

uela. Mlle .Mar a lotit dubunlc

ingrate.
Des «pplaadieaements unaDi

dans l'année terriluriale, 1
mania d.mt le* nom* suivent, et n
a leur corps :

MM
Vincenti P i e r r e ! :i,rîs!ophe. du 21k' régi-

ment.

Momcchini l,ouis-Maurice. du COe.
l*ccii Josvpli-Antoiiii*, du Ite.
Sannini Antoine-Félix, du lINie.
Kngiiî Pau I-Franvois, du lut!*.
IlertTini Anjje, Gudfucci Etienne H |

solide et BU
Chiîeiir.-UM

Nous ne

suivre JVmi

Ke si pifluK

noir, une H

p-ijvons.

«ent ruiifen

'sque et si c

oiiuei
i tique

mail

•uciei

uricu

r a tuu

qu'il nom*
tant de verve et de

bonheur: i l fendrait, pour cela, reprodui-
re la st^nograpliia do sa «infèrcncr, Et la
place dont non» disposons DO nous Je per-

pas, Nous ne pouvons pas davantage
nnmbreuse» projections pliu-

Conmt'ni'-.Steplianupdli Ranieni. Ju l l l îe, J to^raphiques qu'il • Tait pass
Antuin«,de 7c liHtailluti de | jeux cl dunt U plupart sont dune remai

Me beauté. Mais ce que non» pouvon
l'auli Je» n-An t..me, i h Jisj»)sili<jri de J J«re encore, c'est que ce raja^p de Uar

eille a A si-do, d'Ajwcio * Baolia '

Nous commencerons marii

A Ciccistà
CumrOBdia m 3 a!M

Dl P. VATTELAPESCA

Par l'Eau
Cf i l [>ir l'eau s ta1», \'oa-i* pare
Une IB Mit la Congo iiror*,

M Irairh'or rtM I t l ' * , len'r b->i t*.

/ . t'apHt nu Savonnier Vicier Vaimer.

La Lei d 'Amais t l *
et les Déaeiteurs

La ministre île l<t guerre a presci
les rcesor̂ s suivantes aa sujet dus
condamnés mi'itaireB vis^« par

l e^ard tiva individus qui
déserteurs DU iustmrois a

de rendra des ordonnai

> déserta

iqu'ilM

d.t.

Oktyit; as i . f. 3e fiaflory
i i B»nifacio,nia|riiiliqueinenli!lu&-

| ire. commente par M. Bol and avec un*
e détails, a non senlernent

intéressé au pins haut point, mais aurai
j lioaucotlp iniune I s qui avaientA u l obf^iiuea ife SI François d t ,

Gallory. M. le I &ioni-ier de l'ordre ' • P " * " H V^ "»pr*awmeni à l'appel di
des avocats de Marseille a ironoDcè | '•'•'k alpin. La |é»ffnphû do la O
U distours suivdoi -.

elle* ioBoui
Ilemant soit pn-venl

soil par suiln d e cundumnalions
ivmis en JiLerti1 nt placés pro»ia
an suB*i»tane* dans \r* corps s\
à prntimite.

Ces dispositions ne sont
plicable» ao i coalamoés qui B U - I
raient commif d'antres tx i is délie-
tneui que ceux de désertion >

n»i(ju* délicieuse.
Kilt; a modulé iv#c tin sentiment ravis-
*unt fl pn.ift.iiid des phrusra <l
Muavili' l>e leur voix, toujours pénétrante
Je dmrnie, MIUH Antumari «| Mari-i
«MKiiile délaiNO uue hymne d'un béai
rttdi-re reliai eu» qui a IraniiporU l'audi-
toiri! il'nilniiratto» p«nJant qui' les
dictions divines, repoxlanl ù |'app0| d,
I ofliciant, dt-ticetidaiohl sur l'heur*UÏ

pic. Nos plus planta

•êinoniu reliffieusd a «-(s suivi
•I somptueux et plein da gaied

hlé sans tarir i l'ansaul J«
l'^lile rassemblée. Kvnbelli par l'amabilité
d«s ampliytriuns. il était Cn tutata lem|
agtvtn«>iib'< par la préseoe île naunliret
ami» qui avni«at voulu donner à M. Kltori
une nouvelle preuve departicutièrecstii
^ ^ymp ĵtluciue î orUidlité ù l'œj'aaJilD
du mariag» da sa ffraeieus* lille.

ane cetU.' i-lite, nn remarquait de gei
tilles demoisellej aux manière* exquist"

ix luil^ltesauperbeB toutes wustalWn ,\
juin du meilleur goût.
An mument où le eliampflgtte p.-till,iit
iris les coupas M. le docteur Bulesi

porta lu santé de la fmïii Ile dont il sitoncu
depuis longtemps di' son amitié.

soir, rrunion itilime et très gai,
Titrée fort avant dans la nuit el pou
ille. nous soiihailoaa un lendemain.

jiiiedas familles Eltori et Chia vérin i. e
unissons nos TFi£ilfeuni complimeiil!
qur nfts plus affectueux vœux ili

bonheur ù Ions ctux qui seront présent.'*!
Ite circonstdnre aux nouveaux n i i i -

rws. — J I P B .

CAI.EN/A.\A. - I.e Maréihal tl*a
gin (le gendarmerie Kolet pas** d« la

brigade de Sari d'Orcino â celle de Ca-

l'ii-trutti Auna

pnposf 4e* duuanatt, Xi Hoa 3
aerricea. l'eaulun UTBC jouiaaaaoa du 13
murs IWXi, W francs.

Mcrellint venve Morcllini, le mari j o t r -
iittlur da la marine, décédé tîtuJaif« d'una
pension. Pen»k>n «*ec juaiaaanc* du 17
juin l!K», M:, Trancs.

OrKini Philippe-Antoine, adjudant 4 in -
fanterie de marine, 2» ans 'À moi» 5 jour»
d« aurvi^M. l'emioa. uv«o jouiaaance Uu
2:< mai l'MO, I (IM francs

Dri

fanteria

Pansionavecjouiasunw d j J novembra'
fjy. IMiO franc*.
Paoli Ni i t l i iN, sergent d infanterie da
arine, 31 ana de Mr.icea. P«a s i o n a « c

Jouissance du 21 août ]!,irjo, 8!*l franci.
Cervuni José pli, second maître Téléran,

l ana 11 mois 17 j o u r a d e B t P V i L . e s . J ' e n .
on avec |ouîs. du to juillet 1000, 002 fr.

rimanra Niçois», sergent-major d'in-
it i 2 d

Df: umt
B trntM part- an m'écrit; . La r.mèJi
i e»l».ti*e»t-.[ rraimHoe I w r i ? Noua
oni p*t erairnamt rem Uls merTsillam

6UEBIS0N DES HERNIES \:;x

i duo «mat

t'Dun à furc- da pati*naa constella 1*j«
J ' i l 'u r ip . rJ» i mtlilf» d *tu-sr •lions au-
lbaoi.niira et rr.'fnl»b>* t int « t * BDOUB*

fl-gf* sur l'hoon*ur,j*o'«> pu loucha'ne eaa-
line pour l'arileie qus ;'ai aent l'autre j*or.

«I J'ai Mate !«* M - u ' l n éiwiaviU qDfl
d irm I» S*Fa cmpiil.lf* m ici ptnr «rrttai-
la cbiit- q«- oh-T'Oi «l l't faifs rrpiKiuar

mal c*'Rt qui- c m . « aaibt Tttuni»». j . i ru
c'xai J ailleurs q,iF a» pro uit rit
de» bi«B •bjjiumfnt •cHQtill-

- <J* boi ir I* f n«m« Bi-t-f II* |>i*
Mfei l'dcHIrtieriU tel.

iupé m.lié de bit* oa |

,nvM a tous ceux dont lea
• '» aoat raagea do [>eil oo-

BS d ni le Cuir rbevalu est «Iteiut tt'.ff*!-
• plue ou moira ^ar i» , j m dit : . VoilA
e^-ote* <jeoou>trte« da 1* aetaoea en ca

iiiOD. iVotratlan, la

DU Irli j.iodu.l., «
le.la méiho.le Je I
cuneorrrnlef A mu. h i.ubl.c, drttmt icrpn-
queairer.i* n, dtm.od* t il d, a « U » M J :,eu | lnboraUm
-e >..n«. P . . O | M . I >,l pwrv ia q
" j » ( « ^ i I t i perfonnri i irnir *»ir

du F.i'»ne

etnotrrapliie. son histuin

l-a m.
demis .|u
parfoi* •
frappa I
«.up-rd.
metUifnl

for.v n»u*

irl i.iuj.Hi
•Ile wmp

r.ioll« d.
ne faUlili

ms lour >i
les meilli

autou
me l«i
? impL

•un.fr

a été enlevé au

istanle J»ns
r Jallr, drvi
• coupe TU'.
.uble >••• plel
Meurs <|ui pi

uils. M ' d e i ;
printi-mp» da

las
e n t

r-lla
!t i

•f-
1*

TJP ; cent qui l'itnl connu vnu> di
Iofnrt#tii()# encore ce qu'il» en allandai

Fwlafe du J«T»ir, quand la mali
impitoyable tut venue \e terraincr,
fallu h Îits ' le r«mplio#r <!*•* les r
Lr*o«** adairps, que ann iiavoneinaut poui
le* dé«l)«rit. g de la vif lui faiwiit
«»<••' juia. O» n»
rtait A* la rn.v
plal'arl(-der(.ii«~
sus da l-.it.., 1 , ,

II r a Imit H.ur

> hravr
t élonner,

qui

q
.le

nfiin

t . t le devoir i
l!«idér»iions.

i p^ine. Jaas c

adresse
auqwl n"V

nier nalot, a r<tn
rfrnmpFTiM da *->n b*r"i*tm. I . liisli
eti .<" jr.nr Je JQslicf m-n* a rappela q
le (rénéralJMime de <;»ff.»rv n 'hmila pas
braqu«r le canon sur les remparts que
(wéntn9 arajent rni prott^^^r en j pTâ .
»)iraut du h^ni!> qui d.'frmlail ronlrer
l'inj^pendanre d<> Ha patrie.

Dans crUc Tarnill*, la (fJoir* miltla
•'aat i.intc «m vertu» éTBnp-lHJ
Cio n'a point onblio un d« M«
r*g-f|l. l.i ma^ristralurr iniulai
rappHIe niiMi la ,«.D*eiller de < ,anW
mafri>1r..l dont le temps n"a point effai
la nu'imiirr et dont !<••* rm
affaire» m.uim-lW ont H

!. Ajac

t k- « onjon

ont hunfiré les r<>nrn<>n« qg* leurs verta*
•vaienl s>t f>>nqui-nr.

Cher Mortsienr, j * •<. tt^tf apporte
poinl iri I r t r..n->bti..n* banal.-», uu'r
c w m i ! peut tir,-. \r lerriMr malb.ar «
T«U* frappe. Jp , TOI M I rrtmrort're u
prx>fanali«m. ii . - . | 4e* d.mleura .|,n
Vealenl point être .-,m»o!.-*«. IJue le Itn
4« mùtricorde et Je piii«, dx«t votre fi

un indomptable amour Je la liberté1.
les miEurs lit- «es habitants, si parlîoutié-

ipnalw rien n'a été oublie uu
néfrlifC* par le conférencier.

M Holand a plaidé pour la Corée avec
un.' telle iiialeurel une tellesint.'rit,- qu'il
a f«it partager à «os auditeur* ion udmi-
mlion p<mr ce beau pays. Plus d'un, pjrroi
ctu% qui l'uni entendu kier, a L-eKainem<nt
* * " * d ' u n « prochaine eicBr*«.n Jane I île
d >nl le n.nf.reni-itT venait de non* vanter
les sites admirables et fepiUoreaqui' pres-
bffieui.

Bulletin tinanciar

• 1 H à • • ! IV L'Bi*r.i-ur

I>aSoe*et*« d. r'raJ t H g a
;r«dt IjoDiiB,» «..«, - t P , , , e ,

U s d^serteore el insoumi* rele- I r««h«rcbei
vant du département de la maiine I qo*. (

UbarKUM* «lud«* i

seront dirigés 9iir le port ch tM i eu IVmiatni ip*ci*line h*'rei
d'arrondissement rnaritiroe le f lus >riK qui,
voisin a moins qu'i ls ne soient re- '«•uiubia
t tou» pour d'antres causes.

yaia qi)' n»i le<rt«i

nlua m I* moim .„, i

e eapiilxlra du prête*,
i d'après lee un ruera

> Bons- &nt*e,u a Pf
rataitrmBDt la moTfB
• tems* Tutre cbe»e-

r* profltool ou Bon ria

GJZfTTE DEPARTEMENTALE
\ ICO. - M. Cypriani, juge .lo Salie,

esl nommrjiige Je p a ; K de /.ica
remplarement ilr M. (>'lonna de l.aca,
d«-.d^.

Il est nmi(.la. •• h Salice par M Coh.im;
- l l - l r a llercnlo.

AJACCIO - Nuu« apprenonsu-
rfl le malheur qui vient de frapper l ïm-
r>rablc a^enUvoyer en chef du dr

atl.i

. . i, le |i<i*riK» .Ir la Hrrn.e,
diajerctue de !« IK> \-t iQfirmil>

rt itcgo«tir le hernie eit le ircri. .
| CLA?BK«lr*i.dr.iclusi«ai*nld.ni la r«>- | V l i

IttUoo d* l'tpptrnl htroiaire. Of, I M lundi
> CMiCFCti nr.e< p<r leminml apécia'isla

Im.l.,,
1» tpi>»

M. Itotun

léances.

i revn la trist* no

Irestona toutes i

'elle .!<• Il

<«al m m tiiiilctieue m en |
U iirriroa du tn«d.«f de M
ui W .ticuii d M,r égal*,. I
a ie* solidu* Noua <i

)f» reiMDBH loterriaé», •• «II» n« i
reculer .ad.fimiMat leur friMrUâo. de m, * r . |
Ire* riaclpmrnt Ift eonirilt du tpttit'.itlt i
iuru.il d être de baana W

L. bandage dn t «M,! pwlen. ici ,
>eivrl à'ttier, i aitence t*rc laqu*
porle l'a piteé eu premier rang, il •» peut •<
(léiilaeer qu«li que townl I » •uuvrmti

> pi. L'id»»«il(ur mente tout «MM #!»
«Ma ar re adbiiBl«in ; nom lui *dr

m. 7«t «

iwl
SOI .ietlél, rHif.

d« la BMf, b>'ia.

». a tr kaWM i l |

Nauwfle croix
H t (u

i pro;iri*I*. i H«rg-

.MMla irronpaj«e «a'aun ia ja it r .r l ra
KeMiana MB. . . | r . l t , „ „ t W ; „ ,
'.««".ma M P I M ^ I M Kreeça^a J . Ma-

oeralB de i.barbjBuairrfl a I I * . On

Les Corses à Nice
Le Comité d 8 défense d « mt. rêt«

cornes, réuni en nés*ntbiée général
a i i f i t r 1AJI, a procéJâ J U I ^

Ooavelkment de son t a r e i o .
Oot été élus : président. M. C r *
ni ; rice prôsLlsola, %
i e n : i * » i l im , • 8t-cr<Mai
K M M , tré»ori«r,U Moi

pll-i(< ; Hé-oner a I join
M n l J y s e ^ h , cou.misait

S e i m u i comini8rtioi) de m

U. (iLASKR, déni
PiWTOVKCCIHO. - I-M aseial-nre ««,1 jH.ni . feêa*]. «

et choisie se pressa il samedi »tt irrricee i l'huant»!

plue beaux jours, "ù devait prount a«< M'et, • « • • epKag.ai
illeasement awor- *i*<m(nt n«. ledeor» laletratei a prafiter <te

tic da M. Chiaveriai, pronrietoire,
Mlle J. Ktt,.ri

IJ I gracieux <{poa»éo, vraiment adora-
ble K«s « couronne noptiale. a éW c
duile a Jauiel p«r aon père, M. Kltori.

Journan t au. avanU^re* eitérieurs les
F'lua brilla.u« q l,,]jt..s
l«-*^de a un degtfi pmi
rani «nr.out da. noble

iai- [ IOO P*SMRe, radUatlectaiultar I : HarMil-
lajei I I , \t, u jaBTJrr, hé'el rie B«rd<

U b«et dnNw4, i Nice I* 1»,

ment qo^sl ion, parait-
i l , d'un noi-vcl ordre de chevalerid
qoe i-roiene de ctter U reine Vtc-

pour rëGoinpenBer cent du ses
dei* r. ndu d'ioMnea- I o^fl îers qui fie sont particulière-

; il en reaJie eue»- | meot distinguée aa Tranbvaal II y
aurait il es com^agnna». «Jus cheva-
lier*, de-i comman ledrs el des

de l'Etoile d
Tel sera le nom choisi pour la deco-
ratiou dont tl s'agit.

A ce propos, nous feront rernar-
rrfffytr la mé- I <ïaer flne c ' * B l l e 10*IOI'*|ôroe ordre

créa par la reine d'Angleterre depuia
ioo avènement. Itiuocoup de joar-

P«ns loD» d * r o t n i t s | " • » • d'oalte-Mioehe, . t non d «
moindres, critiquent cet abus de

L M pensions de retraite dee per- décorations, et i l faut «vooer qu'en
— Borjaes c i ' iprëf t dénommées ont aie ce qai concerne la tfoerre BU 1-afri-

famili*-. Mlle Ktlori fera san».neBn ionte l iquidées. caioe, le bt iOir i ne f-e b i t pat Sentir
•pou* a qui r*T«- IVrfeUiui Ant.iine-.Merio, facteur clief ; d'une nouvelle 1 éT»ile ..

nppamlt a»cc le» plua riantes peraper- Brrvu^a militaires, 13 ana 2 moia 5jôura; Pour ne t 'arlerqoe dea priDCtpaac
services civils, 34 ana - ~ • - -

i on ne rt'B Indes, aaqoel seules lu*
fcmrnts peuvent prâtenJre, 1*>
des Services exc^i-uu .IKSI» ( I
pi as spécial à la m i r i ne, la >
roogo royale, lu Crun J#a Volon
taire^ ( IM) i ; «t l'Or Ire ruyal d
V I U I U I K (IHJti) le dernier en date.

Sans compter une quinzaine de
medailltia et autres dist inct ions.

SQUt-Officxers dt Gcndarmen
Le piésideïi l de la République

l igné un dèc r t l inal i luanl à l'ai
une école de sous ol l ic i t ra ne ger
dnimmif, laquelle a | our but c
crmplé t t r l ' inairuch' n des sons
officiers de l'année .-ngital^è connu
•pt»a à devenir sous-li* QU iiatili
Désormais, aul sous nllicier i l eg t i
dui roerie ne pourra olre promusoui
lieutenant avant d'avoir smvi ave
succès les cours de celta école.

Poar être admis A prendre pari
uu concours d'admission les s
officiers doivent avoir deux ans de
grade.

Le rétrécissement du Solt'il
DBDB une conférence retentissante

qu'il vient de faire a Londres, l'as-
tronome bien uounu sir Hubert Hall
a parlé du Solo il et d annonce à ses
•Dditenrs une aastz grava et Iriste
nouvelle. Le Sokil a« lélrécit et
s'épuise da joar en jour.

A vrai dire, c'est un fait que
connaît depuis quelque ttm
mais l'astronome anglais a réuai
premier i calculer Piaclemenl
contraction da diamètre solaire. E le
est par jour ds piè» -Je i i centi-
mètres. Comme d'ailleurs le iha-
mi'tre da Soleil est de 1,370,UiX
kilomètres, nos inquiéta.leB person
nellfs tunt at-stz limilées. Cepen-
dant, on voit que lu eoleiï perd [<di
tiècle environ S kilomètres, qu'ai
temps de Virgile le rayon de sa
sphère était de 80 kilomètres plus
long qu'aujourd'hui, et qu'enfin,
dan» 8 000 ans, il aura t o u r n e n t
diminué de moitié.

Oo peut calculer aisément A qrjelle
prodigieuse diminution de la mas-
se correspond cette contraction
da diamètre. Les hommes île ce
temps ne seront plue éclairés in
ctiaulTéa. Leur H Teui, d* mesuré
ment grossis, Bumront des oibilca
comme ceui des anuBdui qui vivent

Iruila ne iiiùrirout plus ; toute la
régélaLiun languira : la force et la
vie se relireront lenlerutiit de ià
Terre.

Avenir du Prolt'tnrtat
Les tocieiaires du Comité de

Bst t ia sont priés de t-e r t n Ire de-
main dimanche, • l ' i fot^l de Ville,
• 'J heure» da matin : 1. Payement
des cot isat ions; 2, Admiut iau de
nouveaux mtmnrea.

U Président, P. PAOLI.

A louer
Maison de 10 pièces, situea sor

le boulevard de Cardo, 5, dent en-
trées.

S'ë<lre?s r aa bai au .lu journal .

\H f\:rt
l.a goâtblte italienne tan"]/, c

Nina l ' jcc ioel i . ea (elachf,
l'ett, est partie, dans U ma'iué
destination de Sul-i Zjra.

TUUX, RHUMES, BR'lNr:illSTE.
gaéiis par lu Lêaitif a a Laurier Ce
nse, ttalfaHl'j, phirnoacien, Placi
Prélà, Basli*, prit : 1 fr. 50.

Bonne j>imcnt
A vendra i a sui'e jolie jument

bonne troltense.
SdJ f t î se r au bureau du journal

On demande
U<i dpfjmiuuiuiit de 8 à 10 piè-

ce» donnant sur la place Saint-M-
cola».

ÉTAT CIVIL

Khioi Pi-BDfOla, mur.àe. 73 »û«. di
-R'i'DDs <ii *'grm (Italie)
ii U*Un*. JaDt, de Vemnl.

i X Mï\\l llltofrre eraluite

I I ! H'IVM' Lli ment de faire
connaître à tous ceux qui sonl
atteints d'une maladie de la peau
dartres, eczémas, boulons, déman-
geaisons, bronchites chroniques
maladies de lapoitriue.de l'estomac
et de la vessie, de rhumatismes un
moyen infaillible de se guérir pronnp-
tement, ainsi qu'il l'a étà radicale-

t lui-mèine, après avoir soullort
et essayé en vain tous les remèdes

éconisés. Celte offre, dont on ap-
préciera le but bmnanttaire, est la
conséquence d'un VURU.

Ecrire par lettre ou carte postale
â M. VINCENT, 8, place Viutor Hugo,
Iretioble, qui répondra gratis et

:o par courrier et enverra les
indications demandées.

DRHANUKZ PARTOUT
la chicorée extra

MOKA CASIEZ
5 mise* hors concourt

12 diplAmea d'honneur el grandi prii
CaBiez-Bui i rgculs, à C a m b r a i

0 fi t Itj.li» :
\rrn>: M J K S E G * I » . ' ^ * S Fr<nç.l.,î

KXIUKIL LA

BYÏÏÏUI
LUS «naaii M S ros -«siu n i r t i
k tftik ait vin ROCW ( . t M i i u i

ÉDR\T\-» CONFITS
Kip^di t ions par colis posUui

emballage xoigod et «ratait
P. I ' A D O V A S I , e ipôdi t ionoaire.

7. r0:1 le .in l 'ap, Itaslia

BOURSE DE PARIS
tl j.a.i.r - m - , .

H «ta 9 • 0V0aa«lw IU.7Q - I l i l .
— I f ÛVO tB*rta. tUO ib - IUU.

• '•«in . »)>3. i î tt i

Conseil de Préfecture
M. Col un n a, conseiller de prélec-

ture, est désigné pour remplir Ii
fonctions de vice-président da Con-
seil de iirélectnre de la Corse, pen-
dant l'aiinée 11KJI.

LE PHAHE E FAFLÀHAN
L'amiral Rfisson, commandant de

la marine a Marseille, a invité ton-
tes les compagnies du navigation à
poser a leurs officiers les questi--•-

j i van tes :
Par t€mpa de brame peut-on con-

fondre les phares de Faraman '
de l 'Un ie V

Qmlles modiiicalions t i u t - i l ap-
porter au feu de ra r i rnan ' i

L'INFLUENZ» » NEWÏOOK
L' inf l i iT t ia sévit avec intensité à
rw-York.
Hlus de 500,000 personnes sont

atteintes de cette maladie et beau-
conp ED meurent.

l.'épuiémia augmente.

\ Wdsl i-igton, la plupart des se-
iteurs sont all iés.

u s SaovgtcDrs de la < Hosste »
u» If s jourr n ' i i demandent

des récompenses eiceptior nellte
[ave.ur des hardis sauvelei

dee paysagers et de l'équipage ae
la Russie.

La Presse russe
l.e correspondant de l'Indépen-

iance belge, à Saint-I'éter&bour^, dit
i-nir de soorce très certaine que l«
onvtirnenir-nt riiÊBe a int ima l'or-
te au journal Novoie Wremia de

. t ss i r stB attaques contre la goa-
furnement français en géaéral, e l

itre le ministre de la guerre en
ticulier.

la mon ne
iert que I I l lung Chang e&i l iés

ratlade et que sa mort ebl immi -
nente.

I» malal ie du vice-roi est on
yalère.

Les Négociations
de IV km :
La Cour a ordonné aui commis

saired chinois do oiuntir 'a ac
conjointe.

Le Vj l icmi doinandera ao« 1
dérai l lé de lA) mil l i ma pour la dt
truc l ion Oefl misaiona valhultqueH

LA GUERRE
AU TRANSVAAL
Pour les Boers
de Roiie :
Une manifestation imposante f

faveur des fïoers a ea lieu S Ilomi
au Collège pontillcal peur ta |.ro[a-
galion de la Foi, devant de 00m
breui missionnaite», malgré l«s

teslalioua do cardinal Vaughan
qui quitta la aille suivi de quelque!
eccléausliquea anglais.

La marche en avant
des Iloers

Les Boers sont signalés prêt de
Griquatowo ; iin ont attaqué j la-
neura petites garuisons dam

Griqoalarjd-Wost.

Le Daily Mail annonce qoe depniB
le 7 janvier k e Anglais soot en
possession da chemin de fer de
Dlat;oa B.y.

a *
L ts Iloers ont captoré à Ntw-

foolein ane voiturd d'umbu'ance
chargée d'eau-.it-vie.

•%
Les Anglais prétendent que plu

Bleuis chef» boera ont abandonué
le généiat l'e W-r .

A VENDRE
à Ftaalia sor la route Nationale,

maison d'habitation avec jardin et
ltenani. Revenu annuel 15UU francs.
S'adreaaer & M* Perabii, avoné.

Domaine de Valrose
prèa

t irré^..<h*W«, itOtt. l

< H piitd G ,*r: tb ir. le mil t ,
iljbrldet urorfdcieura Hr«H .
Aibr#i Iru I 'f. — TÔ bir<, wUtèt pii-
re<, Avilira, Frritocai -;•• ll<il««, (te .

rrli'* igr Irint, ibili rilfa tig* I èi bit l- ,
50 la pi«i.
l>r<s*eta, t'oIriBri, Araimlicn, Hta<ir>-

Utitit. Claeedt la Fa l.inr N n » , (tel j ,
11 ea»« d 1 U imdoe da Vilinxa.
Vin rj.tte « t . » , r6rv.ll- IS'.W, I 0 40 14

Extrait de Grenadine
ejttrm

léflKHt (•»!« fmrmmmrv
«••• te «iBiftlIlé

pré,.»^ air M. HAMJL 1LI, car.fi.tor
10e >,fe\é*mt ib. Bailli

Prix d» I* dos* : poar iOO l i l iM,
fianc*.

filature de Cocons

M. HKNRI BAHSANTI et r.ie, ai«-
lears. achèleot les cocons a d u
orii très ^vantayeui pour UU. le*
Eleveurs.

On demande des apprenties ou-
vrière* à U filature. S'adresser t u
baroande la direction, Port Nenf,
miisoD Beitin.

r.rand Entrepôt de Son et Ra-
puse, UKNRI BARSANTI, Nouveau
Por t Rj»«tij»

La maison A J e a n n e «J* t r e ,
SI, rue Lppic, Paris, ort>«; .1 Dames,
Demoiselles el Messieurs -lu travail
religieux, sérieux. f;icîlr <t propre à
faire che» soi, rj|ipoitani suivant
production 541 j SO Ir. par moi*.

BEAUX-flRTS
H. ^..d.lnl 1 rhHimr d'Iiloraw !• pm*

bllt »j««i«n qu'il • ml* i p., fit soa IODE »*-
loar 1 l'Eipoiinaa oDit«rtel«it qu'il • stalle
Ions lu peiûciloaDBfDtnlf 1B I I (iflli.tart ma-

• il oui qa« la rt**ila tU$f>L|ue « | K * a u l

la

II

:oun dB I
ri Meu«
J'etleial

'étale Hi
j , Ecole
tantôt m

l'TlICtl'i
mule,
ii ea mi

«le. .
Mure i

complè'« it Ii ploi eorlurme iai 9rotUi*

i l'halle, I aqiuraila ei I* ptstci qDl dailaoi
aujourd'hui ao« dat^riDU lei f<<U impoBao-

lUplUlUlIfalltalipfliil.rtd'lDHlHn.
tour* J» daulo al da p*ln<ara dlrlf*p«r

M. >u.elriot, raa U,e-«nr Verilol, L* 1, *tt
oattrl danois It i" nriutrr».

VELOUTINE
OH.F*V._J

d'floriicalinre
el fie ViUmilure

p.r MM. GIIIO KR^FS, .11falr,Drf p*.
plol«rU<«s i Butla, Liar*,t, dB d » i prMHn
prit i TEirioMilon Uai™r«ll« de i>uU 1000,

6
Cran.

'•i>K
l'»l f

V»
tarHi

Nom
i0d |

I i Moi

boli d'aibrai fruit
r«, Kindirlann, Citr

, Anindlara,
nier*. plallM

piflnlérai, l'gnai la P I T I ^r.déu
Mtrii Moaikolt K m r (tip*n« gloire
lp«N]*r; ml H «n tanli loin d'ttt
otk Je plaaii ricm«i Vinfléi Rêft-
licol», fi.pjrU grand glatir* it flolr*

'palliar, I* lom >1« 1er choliti | d«f
i * *

Savonnerie Corse

: 13, Boule rd Paoli

d'inio-mer taH. I . VeaurlDli l'honneui
iblle qu'en [.réwaceda rut^i deMKttOM
da rinpoeilbl lié où il te xounit d'ttèco-

r loaiu In toœniandet joi ml pirteaneoi,
ilrm Je U t«r la S mneirit Cône d'na ara •

reia mi'érlel tonrtdér.be si pttttviortnè qat
i pttaM da donner «M'jf.tiloo k ion ici let
'miniiei.
Il mit en m£me irmpi lei tdnianimttetri
i gifte contre la* rwab'ftust Imlitllool
le l'onLinleiaiSiinoaeietnifa loatceal
il »tulfi>l en a»..ir poar iear »f̂ eni à refaw
al mon qui ne pnrienll la nuit.. I. V a -

30 — KBUIL I gT »N pU l'tTIT fUftTIA'3

ESPÉRANCE
pv éàwtmtt D'ORNOT

DËUXlRvit: PARTIE

IV.

t*i>ci*Ma «II «D Artb* q*l M l I* ( ta*-

n l ; l l l«r* fM*ua b»il«d- iwolftrdeai U

M * .

A c« nt i tMi I I Mnm • é 11 eooip èU, k»
Arabei «•! n'a«al«n( pu ir^ati la B»fl ie
Msn'tat *l thwthalam <n relut.* eu Hl

L M rtt»(.H * I » 1 M f i iB^a»" \ l> *>>'• i*

IM<wra *can an Inr pœ>eir.
Dis* « • r<M'l«>(l • * • * . MPtaMW, WOOf-

t.n'.Jei wldii» l«'ial«it aotor*. Û'*»q**«
• aida» éfirai 4ta)<-ol aal prlte* »ac m |.'O<
d'Ai<bei4l >• co'onal Atari parmi la» rometl-

Eapéttot* it* *>*.ç->'.

— Aa colnMl, »> f-

|l t'é i > u , il («• '• , 'I >ole, *•>" J« q » 1

M«* "»ran«.

Alora tai Afjb*« t«< « (J • «a*p è e«i*ni

f*rd«4 te MSMIH da roï'e la «11»»» * * le-tri

jio.be*. U>"J ' - " •»'••*. • • tl*u«'pa»i,

^ M X toa Iwll «lui U dlretUM «

q» i: aptt((iu oLOb é >af ton ib*«il tG-4e*«ii

de *tt .o ' i i i * .

E-f^ranct <,a\ *olt le aoa'taieni u préet-
plia i . f t'mnraii. rn»l< a«m d'j errlw il
rrt>i< ea ,i'e n- polotoe e' i b>ai p^doi la

La eolo:ial a * • t*« bar ion j*aaa tlaaia
• ani ei II *a précipita *ir «an cam lMolo>é.
U.alJa m*\«i*ik lai i«al »a U * a e i l a l
lait re*plrer on «a' aiwr^q M pat* tl aV(r»le
la inni'̂ a» Js liirmè. L* (Olooal, ioiltai.
mil tout U* momnmtat da màd^tla M *eai

Ii r-it.rle h. »i*oi ai *on ..r.r bt( à rom-
pra » poinoe

loui i toit II r*u sa *rl é^arde ai M

- E ^ N M * , > i i | o < l l . K.^*riM^,
mon tnfiat, mon ti «, oh ! rA.xMid - soi.

Paît i"«d BMinl ti- dMlear ;
- Dof lear, .1) - I . . b T donaar, per oint,

baMiMMlsalapolir i -adabifn^l 'r i -
i» B*|or itatt mita lecoawt oot r«llqee.

La ,-ilonel le tttontmi. C'Mill ane mê-
daille bfnie i»'il a*eil »a rtloit dans*» t
raile la'il al«>*li al doai II iHtttU il «rie*
menl n<r* u Irminr. IV i i**c U mMeHl«
•aa pxtrail ,le | f « M leiit.bJiBBir.

Ce« deai objtu. K-B*raoea depaU M » bu
t p l«e oattall aupendu i HQ co«.

Mira pcntéM iranrièrrnl l>»»rit Ju ro
l«n«l. Ii a* rappafi IDO dernier (Vreileo i*a<
nu ftrr, la n u i maiq 11*, pâli la die.iait-
Iton de ion [i », M I racbercbi* *»la*i... Toat
e^lj, II le iF*it à l'ibitir, rooaiM an éclair
mien* :et f.a-|t*i e( It Inu *re u O i m
ï - * i .

él« pari* ie l ia i as la flallle HraUfn*. daat
sa t«'a per IJ et f nv i , pa « ' i . »b in.i« ioé ;
l l u rippeila la ptit* .1 t*p*f»n(. racarLil ri
éli«é p.r i«( ttfm U N i r , Ë*péf*ara taoi
n^m, m.û pl«la de qaili:sB et da c<ai'.. .
Obi II tODpr.a.ll ta i l-otal pia-qoi U
l'éiai! lanil una 11 Ht* tjmpt'k'9 pair L
|e«oa ba r̂me da LtndarMC.

— C*l»li i,.u fi 1 ! . . .

Eipérabca é*H *a but*, cob'a ri >«l*a
r*aij«aa« ««nu»*, po««ali-ll w lira earn*
auniT

C* ah eoSonmfrrtl '*1 . . .
Il Jt»lt io |4<e la b:a*o>ra, U noh«.* ri

l« citn Are tbt»*(.e.**n«», «t <lova ir^-a II
• n i IJ .toacaaral labeaelé...

H-itil il r r i la briilaoi rMae kontr;
b'aW, q A un* ptmt Mt b'tii* MOI le la
nen'. K1... traaiia Uoair, c*e«i *o n i t i M
•oa 1 « f . . . f* [ * e qa'll M tanndt pa* '•)
M i p'CI... i i i *n Mcoes^'ltatai la p<*l
CMTJ|CBI Uu d'ariaM *»"U 1* tmteombtt.

0kl N I , D*M H t l f«aHUjra f H I 1*1

IViTidenta i*il art far c* ctar tofiai t l té
«dinpenteft, Jiat 1 n Immeou bo <lê, !«(*.«
•I le Ti • <fe ItBt trop lur^aa i,.nllr* e*.

— il>ci#ar, repaie /-et irenblinl I* rotooel
peoJinl q<i* la ipé(<il 1 r «onde ut pinu ls«
pltiai da j*4D« hiaj'n». ito'teor, «oai I* l.u-

pai narre \n t . , ,
— Non, ré;aad I* mt\ar, I* (a^lion ien

pea'eira tongaa, mw »Mh I ' I I oe fartiem
ou d* tom.H-i'ton'.j» la t*ate>*1 ' Aaon
«#!»« a-**Dii«l u'e-< e'ittn1.

Pela appelant daa «Met :
— T irupifK* cet 0 fi i -r i l'ambjiaae*.

dl • " . al?M ijjecwAnl. iiec pracaniljnt O
•«•la d* unf: 4 iil a M-e 1'* iffiibli »• dtr
nier polnl.

L* j*an* (i(fl:lar. (an »*jr reprit MO-
1 *l*tan», l»i poal n r an bnacarJ ai 1* car
i«f« 1* mil M roa(«.

H. de Somnerola «sli.i la MOI , i, irlia
al acub'f, liabtal farM«. tommt 1I1 ta
•lit a l'Mileirinirat de 100 l i i .

Ctptnitai, «en 'a M'r, le nuj * , a.tr̂ t
•voir M i i i i na i>caa le b'eii^ qui éla'l li*lt
.t» aa 4-S'i a. renct» l-»n> k* wlon.l. lai al-
flcmi qia (a Ilea •mm a'an forlirai-. L'.'QH*
ite 0 bi l ' l * t* KT*OU?! 'dl su p«a ranaré.

Li *l.la ai,K n ma. U* n un 40! »*u 1*1
tMMlrt* ai la* «•««l1**

U l AfakM «'«falWl p« léahiaf dteoM

l'ifBféiaoïité da noj irodpet ai b:«o <]de ta-
p4fiairi«a nombre | i | af<U<i( 'lé loautli
et lei d armer i nrtiiaaij I i [< pr siinalatt.

L' ftr.èr*i ii.teca ' i i l l a lr«t<a ua or Jra da
Jour de léllnietkona aai Irjajwt. Pult, haa-
rtet (i Ilif de »««•*• (DOjiei Je Ii j> *n* * ,
II irnnani la eoloial J* S)B»fr»il * J J M (•
pti*li da cM h 10 it 1: • *li 1 ,lt u,a q tir lier
Ferrai.

K1 «rihiiit la oa«»al*n l a'4«na :
— I » . aal, fa ••!> aafbHi>atmé at tau M

d*»i p j m .lai l'érf. Ji «ol» 4a* * « M
• f 1 f ( o < » i | » r j h i i I M éioiiee. 1 éddé-
irrn in frir(na Hraai lonj an br«*a*. [i
tafflt da lei biaa dlrtgar.

— Giaér»1, je M I beareai, dit la W | « M (
t\mo'»m*nl, j al raironié IB<MI Ii »,

— Qtait toire t i i ! d.t It EJaér*l a «et
tarlota ttedanal ».it r*coo>é aoa pwiw
de aa vie.

— OJI , mon g*Dér*i, m » r i i , mu , b w
• h * . . .

— E . . . Je laconntl»*
— f J*i l ' t l * f i ptn^ie! Ki ia«j c» «•>••

• m biao * H l a U, f,vo.aii ,« «fo* q»lita*.
— Obi ii i'«ini»ral ion' 1 lm, to'aMi,

•oj 1 i-o il . . . E (•• . ( . . .
— Uio».-ii«»ien.,,i £to4raaea F
L-g^lrat Ji! an bjnJ.

} i m | * n ^
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TRANSPOHTS DiHfCTS ENTRE BtSTU
« le» r*rli

Le Tapeur anglais UAHNKT
chargera à Bagtia vers la - 0 Jaiivier

Pour (JÈSES direct, les porta d'EsPAGNE,
L.ONDKES.

preuaal marchandises BUT cooaaisseaieut direct
pour ANVERS, HAMBOURG

et tous les ports (J'AN^LETERRE

Pour f re t s'adresser à
A r t h u r C, Soulfawell, Itaslia.

ifucdm
Noire nouveau catalogue fédéra]
nsjd^ra blême ni agrandi est ac-

'tue Urine ni sous presse et sera ilia-
»inbuè à fous nos clients dao8 lesi

uttre juurs de janvier. ,

La Currosaccia '
Klabiiasement horticole '

AJ.AlUJO <

floyal Windsor
L E CÉLÈBRE

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX

VOS CHfttVl JOIT-Ilt FAlIl'i M IPaWIIllI?

ENTREPOT 28, r :! Engh»

APLAÏCHEBT

baux t Cimtnta, PJâtrm
| w un, n—, mmtumm

Ch. CLÉMENT

DERNIERS BILLETS

LOTERIE
DES ENUMTS TUBERCULEUX

> M M KM UN SADIT-fOL-a K U

250.000
IOO.OOO

5O.OOO 2O.OOO
M j e I0.OOOJV. 10.000 fr.
. 6.OOO ÔB.OOO

l.OOO 2S.OOO
HX> 13.000

- . IOO _11B_4OO

.,!» , ir . . «6Ï.4O6rr.

15 FEVRIER Ï9OI

Maison L.\. Maliclei C '

Ko raison de a nombreuses con-
trefciC'Xis kl coiiiiiirrançea déloyales
qu'dinre à ta liqueur Cidratin* Mai-
tet sa bonne i6po.Ution. l'attention
des consommateurs est appelée sur
ce qui KUI( :

NulU» autre qua la maison L.-N.
Mdttei «t (àa lie peut se servir da
mot Vëdratine qui est une marque
déposée, e'est-â-dire la propriété
peraoupelle de cotte maison.

Tout» bouttille nu portant pas
l'ôliqui île ii« la maison L.-N. Mattei
el Cie tbt one contrefaçon.

Tt ut conirtfacteur fiera poursuivi
coiifui montent à la loi.

DEMANDEZ DANS TOUS LES CArts

BOCK-ORBEC
4e aiéBrr de* K•
A.-P. P1D0VANI, EipédlUonaai»

Salon di! la Mode
TOUS l£S SAMEDIS

fin* glégoat e t l ( F
du Journaox de

I T K grarunG noirn
Un An 14 (T. - Six Mois. 7k SO

ifl N° : 25 centimes
SECONDE ÉDITION

twe 52 gravons wJcriéai
Un An Z » l r - SU Mol». U t DO

Z<e iV" : 50 centimes

SPECIMENS GRATIS
•dresser la demanda i I. Htory PETIT, i m r

5. rut N# f~>tttt-&tmt-''tiom*i, PAfIS

MRO MATTSl piW
«MMorfw.<« aux Agut .

A louer
Grands iruga^ins, Place Sl-

Nicola*.
One fiarlic Je* OOIIS-SOIK île

maison C il vi.

«•llft-r dr

Rrnièdi raJicil
CMITC ICI o»lid.ci d* I* vi|a

et Ici inuclrl
Soufre ÛJM tu lutbtt Je cuif
A«nt d«f»iiU.re peur :'irrMdi

VIAi KOUGE^iS
to tendu franco voire gare,
10 Mires *-ssai : S t. Kûvoyri
mand,ii poslô A HrâJal-Fieniy
a Monligoy-Leocoup (S. et M.)

Voulez-vi^us
de la bonne bière ?

\r GKOKGES
Dcu l la lo

a I honneur de prévenir sa nom-
breuse clientèle que son cabine!
8ts Boulevard Paoli, 14, Buslia,
sera ouverl, du 1er au 9 de cha-
que moi».

APRES CHAQUE REPAS
UN.^ÊRRE DF! !.IOOEUR>

BENEDICTIN
Mrlel.Mpa

Place Saiot-Nicolai

Vente en gros »l «M détail

GBAND HOTEL
DES DEUX MONDES

•i2. Cours UelsuDcp, 32, .MAHSEILLE

J. BOUCAHD
Ascenseur. - SaUe de Bigames. — Gircoo de

Courses. _ • " • • •

«fCIEH C4BIHET

MEME SABATE

DKNTS & DtNTlEïlS
(Syëtémes perfectionné»)

OBTURATION
ft EXTRACTION DES DENTS

tune doalear
I4t ntê de VOpér»,

m r SABATlilb.noMrdi prlr.a.r
M iMbrnii alinttl* dinir 1 M••Un » 9,,4» «ntr. cri.m* Dh«t.-

CHAMPAGWS
'•ons ItontKJiK

Kn raison «Je la recru,leacencô de
conirelaçons et conçurreneon dé-
loyales qu'aliir^ * la célèbre m*r-
que sus indrjmV rui)i™r felle répa-
t^Hon de ses produits, l'attention
des consommateur «],.( appelée sor
ce qui suit :

Aocafiemëisonhomonyme ne peut
ee tar^oer do moindre d e ^ de pa-
renté oo autre rapport quelconque
avec U vieille maison Loais lloL'.ie-
ier, dont les origines remontent i
U fin du siècle dernier.

loule personne désirant da vrai
Louis HoedeieresiiB8tamiDnnt priée
de vérifier soigneusement le bou-
chon et de refuser toute bouteille
qoi ne pot tarait fias le nom ci-deesas

« Le prix de la bouteille carte
veite est de 5 fr *>0 »

Agent général pour la Corse, mal-
son L, N M+tlei, Bas ha.

};^
VINS Df CHAMPAGNE

MAISON if 0NDEE:H18G4
M. Damiani vpn(tral>S(vli<-nt<h.irr|.,-i>;nf R i r d r n r i 5 fr. bO

la hootnllr' ani consomma leu r i , 1rs i« hiti'un; .lu ero* jouiront
d'un éHrofnple HptVial.

An prix modique Je 5 fr. 50 h bouieille, len buveurs de
d u npajïne ne boirooi plus désonnai-, que te I W s l r r r r . Cham-
pagne le plus ciqnis entre- tous-

Angls dVs ru<"9 ^Itoi et Napoléon.
H. "•imoo Damiani fait savoir qu»* M. Casanova, repr<Vnianl

4e commerce, \i* repreVnir dirts larmoil i*

MAISON

, LK8PKRANCE
Compagnie anonyme d'a^
rincée et de reassa

à primes fixas
contre l'incendie et les âcci-
denrs, lolorigée par I'ETAT i
réaliser dea assurances contre
les accidents du travail en con
formité du la loi du i> avril
(Journal Olficielduftijuin WJO)
Capital; tu rarliions de francs.

Si^ge social : |0 . rue Sl-Aa-
gnstin, 10, Paris.
S'adresser» M. AognstellOTH,

direcu-or particnlier de la (i>m-
P'tinie l ' A l b u m i Ha8tiap'28,
fK-Dltvar.1 f l

Prodniës

de Tin <t da marc d«pul« 1880, , T é r y

t S t a > f " '.WMUto, Grjoadiae. OrgMt. Otrto, par

Q T r t K « toute» «oruto. M M oo!I«, Uit,, 4 h

. à w k MU. _

tidês
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IXAPPORT laït^Tnotn dt la d
mi**ion tha>gee d ejromînir le )
j t dé loi c neemant la n'orynn
tion i/es Service* maritime» postaux
t .Le le continent ti la Carte p.»
M. F (CRN AND l U n . m d,put'.

juin ISW". j di-pus* sur k- t>ni-Fu<i Je I;

' Chambre, un projet de lui concert) s ni la

réorganisation des s+rvirc» postaux ^olr.

la Fraine et la Cors»

La prt-oecupafioa du Couverneraeii

manifestr« il ans le iim al do lui agi alisu

lumeat justilié«. En effet, les service:

marilimcs pnalaui de la Cant u'uiit été

l'objet (Taui'iinr anjplïi'raijon. d'aucuno

mudilicaliuii depuis IHH'l, el v'eal avi'c

raison (jue les int.TM»^* te plaignent de

lour insuffisance fjni tet évidente.

Votre OimmiaBion, messieur«, n« cruit

pouvoir mieux vous éclairer qu'en plaçant

nous »os veux l«s itTrncii m>nu>* par ti's-

queli le (ïi)u*«rneiBenL justifie la nécee-

sitr tt l'urfenca de* arn«tiurationK (|ui

•ont demandée*.

* Î ra MrvKT^ maftUtnt'n postaux de \n

Curae «otil Maure», moyonnant un* sub-

Teiilion annuelle il»? .'J'M.IKHI franc», par lu

Compagnie maraeillaitM dt- navi^Rliun à

vapeur Fraistinet et (.", «n VLTIU dun

prise, It 2h (tnii-r lhV2, A 1» suile de la

mile en faillite du confessionnal rn.

» f^« conJilions aux^ut-lle» lu Cnmpa-

cellea qui avaient *tï iccepl»f« par k

Compiimie Morelli, lont d>> la .lerni^re

adjudication, en IKH2.

• l>epaia dm-nept <iu, aucun progrès

-seasILIe n't donc été anompli dans le iv-

gioif de»communications mar i l inm pn(r#

le ("ontioi'ul et la Corse. Aussi l'iirgani-

satiun en rigueur «iist-itr I PIIP les [.tu*

vives rrcbBaliona Je la part J f» intéres

st-s.

trave

(-•la deux points d'un service n
ur qui, joignant lu Lirait d'ime c<

' : sédui
lt«t touristes la douceur du climat et
merveilleux ailes de la Corse, délermii

rait ane grande partis de la clientèle ricii

Je nos stations de la Cote d'Azur a enlr

-rendre d,-» excursions dans l'Ile, où el

ippurtcraît lo bicn-élre avec, une rfcrij

desmicc de mouvement #t de vie,

» Noire attention a été également ftppe-

Ire sur ]« pré udice que cause au eom

merce de l'Ile l'absence, dua service re

liant cuire eux les principaux points d

littoral. [ > « ports comme Sainl-Klurenl

Macinuggio, l'ortovtKchio «ont dépourvu

lu toute commun iculiu» régulière par mer

Pour certaines régions de t I le , dillicile

lient aceessibJé$ par les roules de terre,

'exportation des produits Ju sol ou des

ndugtries locales est a peu pr#M imposai

il'
1
, I.ea marchandises ne trouvant pan J,

débouché ou plutôt de moyens d écoute

ment, la production »e restreint.

réclamations que provriquc I or-

las plaintes moliv.es par I insullisa

obtenues sur le» diiTéreu

v Enfin, un troisième grief da la popu-

iliou carne vide I élévation des tarifs de

*et. |.a Corse exporta Iteeucoup de fruits

. de primeur*. Ces produits ne peuvent

*lre vendus sur le* marches du continent,

qu'autant qu'ils y parviennent dans les

ïlu.s i-turf* délai*, grevé,-' ds frais dr

i l-eft doléanc#fl du département J» la

e f. l inapirant

on et IHIIIH ont

« 0*9 tM*<* d.-

notre aitent,

i la rech.Teh

I i>rKani*stinn è BubatitL.. _ , . „

provisoire établi en NW2, l.c projet auquel

i * nous sommes arrêté* » pour objet

de donner saliiifavtion aux vu'nx durit le

(iouverneraenl a reen (expression, en IV-

médiant aux défectuosités de I* situa-

tion actuelle ,

l'nur remédier a cet état de cliosesqu'il

est temps, en effet, de modifier selon les

vti'iix du progrès moderne, le tiouvrrne-

tnent propose différentes amehftrntions-

Yolre Commission s approprie voKm-

iiernirit. niât* elle eilinn- que le» amélio-

rations qu'il demande nti répondent pi

!•-• elle!, le Gouvernement propose :

que le service de Murs<-ille à Ajawio, ji

qu'ici fuoultatif, devienne ubligaluiro pu

Jeux voyagen oar aomainija ; 2'que

prolonKenietil hebdomadaire d'A|uccio

raprianu soit aussi Joui,lé ; 3° qw> 1'

rvices raUat-liés tt i\îi-e soient porl

ux A quatre par semaine; 4'que

leaetiiflie de Nice « Ajaccici.qiiidai

— été, ]«e escales de Calvi et de i

Hou«se, soit directe en toute aaisoi

que la ligne de Niea à Bustia soit raah,^

nueuns changement; fi* que deux non

x iie.rvires soient cn^s entre -Vice

i nu rilf-ltuuKse, ulterlialivemeut ;

que les principaux ports du littoral

• soient desservis, au tnoj'en de la

création aiiUmr de 1 ik , d une ligne des!

née a relier toutes les sawaines, alternai

it. de la msrchu, les escales d'Ajat-

eio, Pn.prîano. Bonifacio, IVrtovec.hio

Baslia, Macinaggi», Saini-Florent. I Ile-

KnusHe, Calvi et Ajacci».

En oiiln-. une anurliuration i-stapporti-e

ma la vitesse, qui serait actuellamenl

stjiris !'*xposc dus motif*, de 10 niuud

au muxmium, et Heulement de H nirud

pour certaine» lignes. I l wruit exigé um

•*s« d'au moins i4 nu-uds pour l u i

service»! hebdomadaire* » «Murer an:

cune des lignes d* Uarsoilk- à AjnCcîo

Marseille à Bas lia, et ÎNjte, à Calvi ut

llle-Houss,-.

Knlin, dans le projet de tarif élabore,

C ou »e moment l'iintacrc d'importantes

•duotious BUT leslarilH actuels, pnm'ipa-

menl en ce qui concerne les produits

•nt il cou Tient de favoriser plus partir u-

I.e {rnxdu ra»iimumdu frit ivl abaisse.

De 2 franc* t i fr. 50 les ttirt ..iKigram-

ies pour fett huiles d'olive ;

!>• 2 fr M 3 2 franc» W l(Ki Lilogram-

-4 pi>ur les ciulils en fer de Urra-tsemenl

d agricullure.

'•urs. I.' tarif proposé sérail ,-elui !;. mè-

' que demande la Chambre di-. umrn#rce

llastia : ï francs les KM kilogramme»

Jest l'adjudication qui est propo*-#

nme Dl'tde de concesnion J<' lenlr<>

•isa, et la subvention es! portée de

.riOO franca k ^ . (HKI fran. » en raison

eharfres qui incom lierai eut iiit nua-

l'otre CommiMion, mvsiiieurx. e»4 d'a-

que !•? projet h-alise des avantage* sur

al Je .lios.^ actuel. Klle ÏHOS de

nde ,.-|>«ndaiit .l'aller [,l,i* lo.n, el

H pour ,-cla .^iVllc vient TOU« • rier <Ic

mod.fisr sur quatr-' points le uro.et
( Inuvt-fnêmenl ;

r L'établissement dun service qui
dieu diurue ft grande vite»tu• ;

a* Les vilttsaes ;
-J» LK mode de l'adjudication d>' lu co

',- Knfin le montant de la subvention
accorder.

luu* ceux qui rnriiiaisseut lu Cor
proflumcnt I» iiécMSÎtù de créer un gram
Mrvic<' quotidien diurne entre le C">n

Le Gouvernement pens« qu au rnoïi
des modifications q u J | pmposf, il aurai
dote la Corse d'un service quotidien,
re sens que chaque jour i l partirait du
contient — de Marseille oo de .Nice -
un bateau à destination d'un dt» ports de
l'He.

•ait pas la le service quutidieu qui *'im
1OSO.

Qu'est ce, en effet, cjunn quotidien ? I

IOIIH semble qu'il faut entendre par ce

mot un service de truleaux partant tous

les jours du mî nte port pour arriver Ion»

ara nu m nie port, le plus rapproché

nlinent.

ne pourrait considérer comme tels

Ttices allant un jour île Marseille u

ftastia, le lendemain de Nid- a l'Ile-

ouitie ou ii Calvi, le troisiiiine lourde

larseilie t Ajaccio, le qnatriAm? de Nice

U dûlaiice de Nice a H|«-Kousw ou

Calvi ast de 07 mil]w» )environ 7 heure*

«vi'j la même vitesse actuelle).

\ * disUnce de Nice à liastia r-M J • 124

il le* (environ il heure*).

I.a disLance de Marseill» à 1 I le-Rous'a

1 nulles (environ t î B«uresV

La rfisUnce de Marseille à Baslia, de

10 milles (environ 15 h«urvs>.

C'est dooe entre Niée el l'Ile Rousse yu

ilvi que doit être installé le service quo-

•n. — une Cn m m us ion leclmique du

lumière de la Mann.- devant décider

•quel de « a deux ports sera le plus ap-

C«pendant, pour repaoitre aux VIEUX

les deux principales villes coma» roi a le*

Cor#e, Ajarcïo, ehtf-lieu du départe-

. et Baslia, s i - fe de la Cour d'apptjt.

•Ire Cuulmission vous pri)poi*e de dect-

•r que le quolidim ira cinq fois par se-

aine-leNice* Culvi ou a I Ile HOUSM,

B fuis * Baslia et un* fois a Ajsccjo.

l-a i-réatinn <le <*e lervic» mirerai t cer-

iiefn<*nt sn Corse un tfranil nombre de

r»ge>irs détournant Dur le littoral de la

^tilwiTaniV el nrfme d'étranger!' venant

de t»u4 paru, dé» toi** que le voys^e serait

ifuolidûta «t b traverM'e rapide.

Vvtre (.ovimisAKHi â i»Lé frappée âlisaï

de ce fait que le servie-' de» voyage m»

entra t W i a el LiTourne, meillL-ur que leâ

si;rvice« de la O.rse iim côte.s franc ai ses

— des voyagHs prcs<iua ournuliers ajout

lieu entre Bastia el I.ivourne, suit par va

p«ur» franeaia, soit par vap*urs i (aliéna

— a pour cnet d'éleudre les relation * com-

meniales «ntra le nord-est de la Corsçet

l'Italie. La création du quotidien dérive-

rait certainement es courant.

Au point d« vue rxulal, l'ai longe ment

du parcours sur les chemins de fer fran-

de Marsaille et .\IL-B (4 heures) serait

très largement compense par l'avunfag*

d'un départ quotidie». Le quoii'diéfl amè-

nerait chaque jour 1 M dépêches à Hl«-

HuusHou 1 Cul vi, d'oii lescheniinsdeTer

..les répartiraient dans tout* i'H»,

tandis qu'aujourd'hui les lettres arrivant

4 Marsuilta peuvent j aiten-lre la dépari

lit courrier pendant plusieurs jours selon

* destination.

Voir» Commission insista ilonr, me»,

«lira, pour la création du service quoli-

Danx son ^nuinâralion dan vovsfeafart.

srdu pn>j*t), le <KHIv-rnement propoae:

« Dsuï vojagss pur semaine (allar et

•U.ur) entre Nie» M alternativement Calvi

Noua vous dcmaodotif de iutatitner è

i» ligne* l« paragraphe suivant :

« L'n service quotidien diurne l'aller <t

rt-tour), allant cioq fois par s«m*ina entre

Nice et Catvi ou I Ile-RouRse, une foi* par

temain* entre Nice et Ajaccin. >

Pour le surplus, votre Commi^ion de-

indelemainLen de [.lusles autre» ser-

es énumére^ dans le projet du l!ouv>>r̂

ment I I ne faut pas oublier, en effet,

e ces service* sont favorables aux gêna

i aises qui subissent les longues tra-

versées par économie, ainsi qu'au traoe-

|)ort de» marahanditefl,

Votre Commissioa vous propnM egal«

partie Hati-.f;ielioo A UA

lendwnent ds noire h.m-.raille eol-

M. Ferrer,!, en d.-cidaut (,,ic le ba-

Taisant cltaque semaina l<- vovagi- dm

eille à l'Ile-Hausse ,JU CaK i /as^ ea-

i Toulon.

V"«lre ComntiasiOai trouve iiiMiflîaaiite»

'ilesses esigirérs pur le <>ourerna>

II est nért-msaire de les augmenter.

Du maximji» <J« lu nreud» Ti e i i |

.n'preneur at̂ tiii?!. le

>nt propose de ptirier I

de Mn«rud* p-.i.

e^e an mi-

!<•&- FrflLL»TOM DU PK

Le Genlilhoninir un
par CHAML.«

L'KM BUTE

Jusque-la les parlisann di- PouaMint

f.ille* avaient n n u l r M-B ordres et servi

non ressentiment «an* que personne eut
essaye de mettre un terme a leurs tumul-
tueux ébats.

Sur la plaça, un grand nombre de cu-
rieux, parmi lesquels le* femmes rt les
enfant» *> trouvaient comme d« coutume
en majorité, assistaient, les reuï wanjuil-
le. et U bouche béante, t Ifl Jfntrurtion
Je l i r e de triomphe «I wmhlaieitt en gé-
néral plus disposes i approuver les demo-
limeur* et à le* aider au besoin, qu'à leur
porter obslaeh> . car le paupl* e«t partout
1« même, prompt a se passionner, m. i .
volage dans ^esalT.vU«.n*, *l l.mjours prAt
i jeter aa feu, le soir, l'idole qu i ! • ado-
re* U matin.

L'inconslanc* dont faiMieni pi-em-r. m
cette occasion, <-eux deo hahitant» du
hoarg qui avaient roontr.1 !• plus n"«n-

it a * 4 » I arrivée du marqui* et

u doue rien qui doive sur

prendre, quoique non* «oyons forcés tli

convenir que cher quelques-un» elle alla

jusqui l'ingratitude . ainsi par exempli

au iiomtin-des «pecUleur*. se trouvaient

plusieurs de* pompier*, oui. la vdlk>.

avaient unanimement juré un attaclienvnl

efemel tu noble srophitrvon dont la tfe-

iHTosite venait Je leur donner un si

repas, mai» pas un seul nr lit mine

supposer, ne fiH-ce qo>n paroW, '

»c#ne de Jéaordri' organiser par le club

démocratique, et qui menaçait de se ter-

miner par l'«nvafai>semei.l .lu château ; il

faut dire, pour la justification de ces d i -

tmpléti'ntent digéré le >iiner du marquis.

?ii I attitude neutre, pour ne pas dira ,tp-

nthalrii-e, que gardèrent les bourgeois

d* Châteaiigiron en fac* dasperlurtMteiirs.

plique facilement par la nature bien

nue du tempérament poptilain-, en

«urhf.ileJt nécessaire de faire con-

:rs«n lecteur pour quelle» raisons les

fonctionnaires spécialement chargé* île

rr au maintiend^ l'ordre avaient laissé

jusqu'alors le champ libre à I émeuU

U b-ttii-H de Chit**ugirAn n'ayant pas

l'inaignr honnwr dm p.isséder ane brîgad*

dr- p-ndarmrrie. la f-rc* publique s'y re-

.lni*ait, en H*mpii ordinaire, au gard*

c)i»mp*tre . or. «uel que piitelre son i r t *
Jérôme CharnbarJ n'avait paa le do« de
l'ubiquile, et en n momml il te tn«v«it
sur an des puiitt» hM plus éloigne* de la
commune.

! * • pompirrs, il rai rrai , formaient un
erps aswi con«td'Talde, qui rdl sufB et
au -Icli pour dissiper le rassemblement ;
mais quoique ta veille, la plupurt, a lien-
.Iri« usqu aux lames par de* liltationa
réitérées, eussent dtrlan* su marquis d*
Cbateaugiron, qa entre lui cl euxee serait
drwrmi iu à la vie et i la mort, bien peu
paraissaient avoir conserve ta mérmire
de cet engagement sacré, et la bonne vo

faire honneur, *e trouvait paralysée par

un concours de cire.>n»Uai~** »u»*i propres

a enhardir les tapageurs qu a décourager

les amia île 'a pa i i . D'un c t̂"', Tnussaiat

Villes, le chef de la compagnie, «e trou-

ait A la tête de IVmente . de 1 antre, le

ieulenanl A mou dru. le seal qui rilt pa

balancer t'influence Je son supérieur, éUil

purii d*s le matin pour Cbsrolle* (ni I ap

pelait une affaire d intérêt, el eu son

n f e aucun des officiers subalternes

t o*v affronter le courroux du red«->u.

capiuine en donnant l'ordre débattre

le rappel.

O u i des pompiers qui aw ln>nvai«nt »nr

b piaw conte in f.f a 1 Joih". les tiras

U*t, la demolilion de l'.irc de truimpli

si quelque itpeclateiir paraissait ce (on lier

de teor inertie, ils se crovaienl suflisam-

tnent jmtihV* lorsqn il» lui avaient ré-

pondu -

— Nitun n'avons pas reçu l'ordre de

prendra les armes.

— lju*nt aux autorités du bourg, pliai

particulièrement tv4pon*aliles<le>i altei n Im-

portée» a la paix publique, VOICI quePli

était leur situation au moment dont nou*

p . , 1 . . . :

IMs la premier ciioplfl de la a M<ir»«il-

laiM • Amoudru «'rtmt enfermé i doulilc

quiVer par une porte d<* derrière, HI le

ilan|î«-r drvenoit plus pressant ; riionn.'-le

maire de Cbateaugiron Appartenait àit-lte

L-las*e dadminislr^teur« dont la formclr

n'égale pas la prndi-noe, et qui, lorsque

l'émeute dê k-end dans la rue, de»,-*ndent

rat-menes dans leur cave, pour nous ser

vir de la locution cunsavMe en pareil

1,'Ajjoint restait également d.n* l'iruc-

tion. Biais ptmr u *ntre motif. r w n n Je

To«**ain( Uillr* ut presque aussi d<-nio>

aie qne ianbrrgi.ie lui ro*mr, ,\ fjyo-

u i t en ite<-r*l le parti rrpoMicain.

II n entrait (.a* I,-Kalemei.t .lan- IVK

ramlioN^du.'ur,- M."iini,irlni d'ordonner

aux pertnrt>alvurs de *e .ii-piT-.T . Tilaia

le cararteresaciv Jont il ,-l.i-t revi'tn Irii

donnai! une influence;morale qui pent-tHm

n'eiU paacii' inefficace, s il l'Mi mise'ata

servie* de la tranquillité puMiqne ; pur

malheur en ce moment le cure Dommartin

dfnttil i el pour qo« sa (T<hH«rnaiite-**

permit de I* déranger an milieu trStM' ôc»

cnpation si importante, il attrait fallu qrt*

!e feu eiil pris aux quatre coin* dm bourt}.

M Bobilier «e trouvait donc, ainsi a^«

nom lavon* dit, réduit SUT s#a!«s ns»t

sources que lui offrsiont son inln*pi*t#

namrwllaet *» coltrt ; l'une et I autreetaient

grandes, il est vrai, mais suffirarent-alleo

pnar imposer «u* emeutiers * ( ' est ctàtm

parut douter le maftre du château ; car

dé» qu'il fui revenu de la surprix «à ! a -

il jeté la brt.»qne sortie du |uges1epws,

il s'élança sur ses pa« pour le tywmr. d»

• *»ns tlnui* que, dan* ion indifrna-

tmn, il M commit qaelque imprudence

plu» propre à accroftiv le detronlre q a i

-aimer.

IQflUTHEr



de .Niée *Cil»i ou l ' I l e -Hw

fonte* Us ultMniMliiiiM reçu» pai
*re CaQ.nifcs.iJD prouvra! que cette vi
«at .Dauflia^.l« «1 <llu*»ire. K M U ne
a oppu»«r (J iullaurr. a u« qu'il aoit i
d Ùi it
riaura, mul JU muius puur te i|uotûli

cVitle > gvnvral Cette vitvsa
c .nipenHiT | « n-tarit* provenant dea
lampants aaxci fraqui-ntes. Du mal'
tu«Uem*iii, la viles*.- nurnuita eat de
BU-udstlèjA.

Votre Commission est d'avis q
Ic&se sait d'au ninîns t(i nœuds |HIUI
aervioa <|unti(jiea el de 13 oieuils pvi
autres services, i l'exception des sei
oAliers. Cette vilease peut être atteiute
U faut la donner.

I l serait, ,-D vérité, suficrltu d insister
plus looguemeût sur cf point.

11 Tant cependant r.-»dre cette justi
(îonrarneaneul <|uit ;• i-lrfî i la pcntée J'
méliorw les condition» Jf mardi» dl>
queboU affectes au serviae de la Ci>ri

Pouf Cela, i l demandait que 1rs vitesses
fassent l'objet même du ci,ncours en

Votre Commissirm, crui^nunl que
TiterHSen offertes m1 soient pas atteint
et que e* mode Je promler • enlr.ilna
irrave* déception*, pivf.-re que le cahi
daa chirga# impose aax ccmci-isionaaii
un midmuai de TÎtasae pouvant Pir* H-
lier et que, pour i'e motif mrinc, le ci»
ce»Nioanaire soit astreint * dw pénalités,
•> • indemnités et mtine une dcehéai
a'il ne Mlinfail pas ;< «es obligations

I va rfa soi qua les moditir
ar Tolr* Cnra pour

l

tiou
u il J

n de l«

a donner au conceMionnair
otre Coromisaïuii est tt avis

lieu de la porter A 75O.«tK» fra
4410.000 franc* pour le «rv.ee quotidiei
et iOO.OOU franc» pour lea autre* «errÙM

Cea sommes mont un ma lirai) m Vulre

vera 4e* aoncessio
aionoer à dfs som
chiffre» de la subv^

Elle b»»* cea appré

pour
es moindres que !<•<
ii,.n pr*«ue.

.ni parvenu.

Enfin, tous l«» i(.l>re«iu'v ont ''tf una-

leU ils la roncessitm «eraii de nslur
faciliter I adjudication. Cent pou«(i
votre C<innniisi(in insiste pour que l'adj
dicalionx.it fail.-wi deux loU. n « I
« l i é d» 1 M rennir définitÎTenMnt en i
KDI .

hou i rése

for * proposions

l'hoiiuvur de vnus f>rop<>H
wja t du Gouveruemant uv

PHOJBT D l LOI
Article |>reiui«r. — l.e Mimitr* Ju

Comment, de l'Indu»trie, de» PKWS et
des TriUgrapfat'ii e*t auturûe à mellr* en
adjudication pour une période d* quin/-*

i» 7M.W* ffjuiL*, l'esploit^tiuii des »vr-

TÙta maritÙDiti postaux dw la Corée eum

preiii
» diurua f«ervicu «(notîtli

r) allant cinq fois par seiaains i
• I Calvi DU rile-Jti>UMc, une

par umaïae cotre Nice et lïaatiu «t
enlre Sicv et A accu

„.,„.- (aller el
tour»entre .Uaneille el Ajaccio;

l'n voyait- par semaine 'aller ut reti
ntre Marseille et alternativement Cal
u 1 Ile-Iloutse avec esc.»le a TouJ.
Du in voyages par H m a me (aller et

mr) entre Marseille et Dastia ;
l'n Toyaga par sernaino (aller et reto

• Irc S,™ . . Aj»=oi.

l'n voyage par semaine (aller et retour]
lire .Nice al Baslia ;
Trois ¥<>_vsjes par senuine (allei

•.•Unir) entre Bastia et Livourna ;
par semaine (aller el relourj
m Ille-Housu- (ail

n-nl). Ajaccio, l'ropriauo et Bot
r sur le moulant de la subvention
les tarifs dm Trais de transport

fera lutijal d iiuonouTellead,
» e>t forme une surenchère d;

iprea indiqué.
l'enJarH les cimj jour* qui
idjuJnatmn provisoire, il pourra éti
•posé des offre* Je auranchëre

di'teriuin^ea par le es
p.. voie 4e diminution de la

ibventiim ou de diminution de* li
iport.

Il sera procédé a une réadjudicatii»
les premiers adjudicataires el I''

teur ou las auteurs des nouvelles offres,
eu ru li lion tuutéh'ig que ces demi

i , préalablement » leur* offres.
lit aux rond i lions impœèea p*

*oir se présenter a l'adjudication.
rt 5. - l.e» serviras concédés eerv

en aclivvtè uu an après la Jal»
iprobatitm dfMadjmlhalion par le ̂

*(.'>. - I.esaatro coadilionsde la eu
IOD seront Jétorniiné*n par le cahi
-.hatgtê.
t. T. — La soumission admis*, le

ocM-verbal d adjudioal

enregist

1 Ir.).

i>nt et* appruuv^es pai
VutreConimiMinn.

\ oas nous permettrai, messieurs, d'in-
aulcr aur ce point, qae la Cors* Mt uu
paje peu ronuu pr.riwnvnt a cauw da la
longueur do n.vigv.

S-n nomlx-iux aurait», la dou«Mr de
•ou climat, sa* mirrvcilinit sites, attira
rau-ut eerlaiiteireul le plupart des vora>
jfeurs qui se répandant tau» les ena sor
le littoral iinilitcrraurfn.

Bi*nU1l la Corse, i qui la mer et les
meiittgM* (HTini-lteiil d être a la foi < une
«talion dliiTPr H mtr Matioa d . t / «rai l
auam lYeqin-oW.-«ur le- iles de Curfou.

da Madère, de Malte el daulr.s aUl *
crirlirm evec Inquellea elle peut rivaliser

aine (aller et retour'

et Porto*

Klle

preumit*d
it <lr raie*, M

u projet qui noua est
par m«r a'eii|i-*rai

La faciliU' et la rapidité- dea commuoi-
C«IIOIM amriKM.enl le t>t*ii-<'lrt et la n-
ebri-a* qui aa répandraient jusque
l«s Mllagvs !•« plu* i-k'iirm-i Au mal
•ehwl »ueoéaeraient la vie rt l'activii

LPS habitants trusteraient dana le nu*
«cl . u t d» cho«** leur profit et 11
troaverett leaiea. Il esta peine lx-«uin, en
«0»t. 4e faire re*»ortir que le Treenr r*-
C«*illerail par le développement eerUi
4a paj» des resMiurces niio»elle« qi
vt#ndrmi«<tt »>«p«M«T le* ««Milice* faila

lama lea a u , lea ekeaa«M de fer eonwa
«a4t«*t i 1 KUI K>0.000 frases «a*i

la premier* économie r^afnée ''

(.es conMÏdrri\ion# suffisant, n<-it* pi
••m», poor aVlrrmJner ! • l.kambr^ à TU
I H préposition» de votre (iomniinsMin i

W I I I T wHi*facti.>r. t»n»
t-t notamment à nos r>
de Marmlls, que •

de trois franc
voyage par
Ajaocioel Proprii

lia vovagi.- toutes I n dei

(aller«t retour] entre Ajacci
Torré. •

t u «eiTii-.' rotivr lieMnmadaire desser-
vant, dan» l'ordre ci-apres el dans Tnislre
invente, al (i>rnali vemenl. les escales
dAjaodn. Froprian.., Bonîfa.-jo, IWl.,-
veochi«. Bastia, MannauTfrio. Saint VU*.
»-«it. I I I * Kouw, C<lvi, Porto ou Sagoue

1 Ajactiit ;

Knfiu. enttr Maraeille. Toulon el !\i.e
(«lieret retour) un service hebdomadaire
commercial, auqur) ne s'appliqueront ni
la subm-ntioB ni lea stipulations du cahier
dei Chartres, hnn que I eieeution an suit
obligatoire pour 1# r^lceseionnain.

I J nubventinn de 7'Mt (UNI francs »ap-

qiMidirn rt 150.000 francs aut autres

Art. 2. - II sera exige «ne T I I M M d'au
mon,* tii meuda pour le a«n.i.e quotidien
de Nte.. à i:al*i o« IHv-llouese. a BaMia
pi a Ajxtrio et d* •:< n.rud* poer les au-
tre* «emee». a l>«cepU«n dm Mmce»
cAhcrt autoar de la Cira* el de la lipwt
romncrmle de Mârw.lle a Toulon tt a
Vire, le roncesaioniteire devant rester li-
bre JanVcW èceU«-c. wl lyp,- de I H -
i r amqu i l jasera convenable d âpre, le»
necewilen .lu trafic.

AH J l .adj* l . , r t . lp. « r» .«reint
a une indeaanile el à des prnahtea d«rr-
•ninres p«r le calner dei chtr-)Cet à inter-
venir, pour le cas oit la vîtes*? «tipul.-c
n aurait p«s et* atteinte

Art i — [^ conc«Hion aéra divikee
en deux Ma :

l,f premier comprendra la m
j aervire quotidien ;
Le second aura pour objet Um diffei

Sea rsnlM acai aaimM. La 1 07" fut If
M te 1 l/f fltoait iè){«r(iaHt 1101. tS, L
IMIWI « I Nlidi A T i ! .

Il t • (MB da changautoUMi- osa Uf
KiabJiaaeaMBI* ViBaociara. La Oral" L
•aia icvi»t * I tat. Nom rstrouvMa le
Oreeit KoocHf • flio. I* L'umptoir NUMBBI
à KaeooiptB à M7, «I la Sociale Otaarals a

m.
Parmi W* v.Ljra .odu.U'»)iM, aigBslwa

la baia» da W.a^na Liia ta DIUVIH* c«*e-
d* ktl \ ISS. La HalBovri* ~»T rit bien
a s I I * » ; Isa Ublicittoas U«rMtr<riM
ipoaa* da MadKgaaaai *'>H)baDr{*Dt > 411

fr* . Ira ledbas <ta la "anqut OAoôr» t laJii»-
eNe f*ol «'3.Ï0.
tjBéat a tlt*url«s*etiDBtOoaip>ltniaUé-
u dt Ubirlicnna^M. La promue lion da
m<a 4a o*it» eampiaois c ntinui a *\>g-
un'«f Jtn» dfi [ircp.nwci somid*ab ca.

— l'u m' B de d veiUw apù

ire pr..«isiuu dt> vivres. I l éUil indispei
sabladu prutéyer Qua approvisiuuaemeul
< ar lei puaaa^srs nia ik U ration, comn
lions, |HPUV«ient être tenté» Je u en
rer pour satisfaire leur faim,, La coi
mandant in'avait rvcuniinuiitla uue a
lance ri^un-UN».

— Kn d'autres termes, i l fallait u

se, t ! o avait s

Bourses des Lycées
Lea ses»ions ilVuioebs d'aptda-

da aui bourses ddns lus lycées et
collèges H'ouviiront dans IOUB lea
(iépurtâtfliut.s :

1. Pour les jennea gens, le landj
1er avril proHain ;

i IVur le* jaunes Bllei, le jeudi
IS aviil prochain.

Lea inscriptions seront reçues ia
sacréurial de chaque prèfectu;* da
1er su 2 J mars proctitim.

Les candidats aux bourses de 11
cU»ie de sepueiue («Cite eléman-

) d«vroot jusiilier, an moment
de leur icaciiplun, d'un stoge de
eu mon au moins J*na on lycée
OQ ddi.s un collège.

Aacad étage dins on établisse*
ment pnblic il'tn«eigneiD»nt secori'
il4ire n'est ei:gé de» candidat» ap-
iiirtenaot aoi autres Bénot.

MUSIQUE MILITAIRE

- Oh ! je finaais bonus (farde, mai
i patit.- tailla... D'ailleurs, le Heutem

faisait des rondo* Tréquenles pour s'i

rer qua la dislritiulion dea vivres s'o|
it très ri^oumuiismant ; les officiers

bord eu m me \va paHsaf^ra de première
recevaient la m.'-me ration quo les mal.

elle mousse, rien Je plus, ri

peur!

— Ofi ou i ! rcjxiitdil il sans
ïoovicUun.

— Tu as pourtant les iuues
eintfrais? "

— N'importe... j'ai pleuré deu

- Vraiment ?
— Je pensais a mou frère qui
la suite d'un naufrage, aur un

t j * me disais que ma mère, qni
UB moi, sérail t.ien Irisl.-, bisn

Ï-1.B* dsosiion villufede Itogliai

t trop i

runes,

x foi*.

esl mui

voilier.

«-. plu
déxil.-.

-.o. pBr.l
u fond du la Corae, si elle apprenait m

lurt dans dea circonstance* son
liji|iiefo!» que je pensai* à elle, I

ie venaient aux yeux.
— C est très bi«n. mon enfant,

»nfra^# va fwut-èlre le détourm
er de marin ?

— Oh ! pas du tout!.. J'adore

nblablwi
et Urnte

Mais c
-rdtim»1

U nitr
lrinle

ru ja «ymMiipDLu

Irfrmmmedu }5 Janvier, d 3 keiti

V»l*Btîo,
La» Noeei de J •Dcett*.
u urk..
f*Tm|ibonla Hent)ii«,
Vaiae du Huti er,

U Cktt de Uuiù/ne,

Nui a Borauies oblifés
yer à demain le comme

la publicalioD de

Cri.-.
Uiua

Vardi.
VlUlDO,

de r i r i -

•ncfmeDl

A Ciccistà
(Jammedia m .1 atti

D l P. VATTELAPESCA

Bulletin tinmnoUr
j

aiareM. J ' I M l»f*a «*a*ra:«. reata *
pN pr* tMt M «eaBea d . r ( wt . B i <}* b»r.

Hossie »
Pour les Snuveteurs

Sur plasiears points de la Fraoce,
ioUmment t Paria et A Maiaei1-

oovre des s oo se ri pi ion s an
iveur des vaillants sauveleors

Carro, qui, dit [ois, en moim
VID^I quatre heurss, ont bravi
furies de la tourmenta poi

«aarer Isa naufragés de la tïussia
Noos nous chargerons donc d

traoemellre sa comité qai a'eai for
roé à Marseille, lea nonnnoa que
l'on voudn bien nous [aire parti
Dtr.

A
la terri* w

da petit mousse Rocca

Parmi le* mufragon imiiivs liier a Uar-
w l l » i bord du Irtt-nikmr »> trouvait le
p*tit aoaBKf- du U n i
*g« du l.< ana.

da eauvcHage. lui donnai a«t le droi; de
descendre la premier, après lea passeur*.
dea« lea canots da secours. Il a don.' pris
place dans ta premier* embarcation qui a
amené oaie marins à bord du Tfat+itlewT
t. enfant a passe laprés midi dans lea bu-
reau! da U C«mp«iriii« où tout le monde
l'a rh.iy* «t combla da frianJi*M.

N'>us rK.mmea arrivés an moment ,.ii i l
ra.-omlait MS imprH<>i<>ns. Le jeune Rocca
a m phytiooomie sympathique , la taille
eal petit* maial,-teint ast Trais, chaud*,
ment efllorf. et dfn.>le une videur peu
commune l.e rtgard est vif et m..t..t..,
m*u Ir^s raaaun1 On devine que cet en-
fant n'a pat eu le aentiment du danger,
•t qn il n a partage en rien les «ngo.*-

ae« de cem qiti avaient la rasponsabilile
(T.ner.1

ploie Je la direcl.oa 1 interroge
el Hait k.n rrtle* b,.rd de la km**
lacJ

' l'-t dis-moi, est-ce que les passager
.aient hien p*ur a bord de la kmuin t

— J in voyais souvent qui pleuraient «
«L> désolaient.,, Les femmes surtout ap
pelnient au secours et voulaient se sauve*
1 tuul prix.

— Est-ce que ta rformaia, la nuit »
— Impossible ! Tout le monde était lo

Ré pêle-mêle sous le gaillard d'avant, i
ne falliiil pas songer à reposer... Puij
quand on faisait des mann-uvrci, unr It
poni. In nier voua inondait et l'on rentrait
Klacadf- froid...

— ' Jueat-ce qui l'n le plus impressionné,
durnnt ces quatre fournées JVpreuve* ï

— « !esl que j'ai pprdu mon petit trous-
seau Voyei. je n ai plot que ce costume ;
tout la resteeeta liora1.. Miiijacr.>i« que

an nn> donnera d autres effeu.

— C B B I certain !

— Vous allas insérer un arti.-l* à mon
••jet. daim le. journal *

— Mais, oui I

— J en serai content, parce que je pnur-
l i , l'envoyer à ma mère

[Pitù MarteHUui).

Véritable Savon
des Prlnot» du Congo

U if. 00 ' • p*lt> *t I If. 75 la balta de tri

Eil(«r l< dira ci la non View Viiwier.

des Juges oonaulalres

M U . Jacques Viale. Joseph Casa-
nova, Jacqaea i;r«gorj si Françoti
Gh.gheruiini, rôc^mmant élus juges
aa tribunal de commerce de Basds
001 prêté serment hier devant h
ehdtnbre civile de la Cour d'appel.

M. le conseiller Saliceli, qot i<
pté«i la i t , a adresse aux nouveaoi
magistrats CJOsolaires l ' i l local loo
suivante :

plMoem«iit l'estinioW laa sympalhie» de
\,m .•l.i..-it..*«i..v lt.u.i .̂ur*>a «inai bien
mont.- il u pays et du la K.|.,iblique.

Un Mystère
l.e raccourci qui mena do boula*

va ni de Cardu d l« route rie Siint-
Klorenl, c'est-1-ilirs à notre pla*
belle promenai», est frôcj tien lé com-
me les ruée de la vill» : aussi y a-t-
on placé des réverbères. U y a la,
on tout pies, deoi couvante, aa
pensionnat de jeanea filles, l'amie
des vieillards, des villas habitées par
dea qinsi personnages, conseillers

nieipaui, hanta fonciionnalrea,
avocats en renom, etc. I) y paase,
m oulre, à tontes lea heures, des

troupes du CarJ.nchi, èlecteois très
iuilienle, et le maiio et le soir on y
rencontra one bonne partie de no-

aristoc-iaiie féminine, dévote,
con.rne on sait, du Bieo heure D I
Saint Antoine, dont là chapelle Cûu-

e le» haoten:s.

pliquez moi donc poprqooi ce
chemin est si outragenseraent né-
gligé. C'est on vrdt Cdàse-cou ; l'an-
cien Vtirt provinciril d-s Capucins
a failli dernièrement terminer là sa
mission aposlo'ique, el on ne comp-
te pria le menu fie tin qui s'abat dans

is fondtièrça.

Fauira t-il cttereber ici U poltti-
qae, cette gueule qui tend à rempla-

r la femme dans nus ménages?
)a bien setaît-ce l'efïeî de nos com-
licatiotis admitiiBiraii*es (lEorope
onlinoe S ne paa nous Isa envier),
ui tetaidtnl souvent les solutions
w plus urgentes, par suite d'un
oint ou d'une virgule oubliés dans
» rapport de quelque Rond-de-cuir,
Notez qu'il s'agirait d'une dépen-

se fort mini ns, an* ti«ntiii,e de
ancs, pour la réparation des pas-
iges les plus dangereni.
Loin de moi la ptn*èe de faira
monter jusqu'a'Ji chefs de notre
ImiDibtration icuoiopale la res-
nsabHité d'onepareille négligence

is ne peuvent pas tout vou) Mais
le»jr dis tes] ectaeosement : Ilea-
z-soas sur le^ lieux, et si ma ré-

lamaion est jubte, veuillez j fdire
oit.

Uv PASSANT.

A v i

votre

Tnlolll
•)ui-a i
nue. 1

que v,

pour.

I V r

mt de TOUS i

m»»da!, un

tiers, veut qu
nota de félici

»onc. que ]e
in* n'êtes psi
1OUS tous.

tonneilement

-enri
uni

iej«
iutx

* *u ;
• de-

n»ar

*«•

. di!
iboi

r * m

' à l'exercice dr
auquel j okéi.

* adresse quel-
<w d.- bienv<-

ie tout de «uile

arcie le haunl

li me vaut le droit el la botn* for
pr^ i *>r lau.lienr^ de votre ineUlIa-

l ionrn qualité dejug** a u Inbural d.-
aerce de noir* ch-fr* tille de Ba»tia

Mneieura,
us ponvei aller a»«- conl1anc« rem-

plir I#* délicate» forHhona dont VI>UR ont
ivesti I n libira *>t aponurn^ iulTragcs
t voa pairs je De connais pas do plus

grand honneur, ni une pins lourd* UHie
l>p*odai»t, je lu i * aana appr*hpn*i.>ii«
votre endroit : L* bon rmnin. l'honora-

•nul ti p i n et MI Iule* qualités proprci mtn»

aaa»r«nt d avaiic* que dana cem ueuvrllea

•t dineile* Inc t ioM, m jo&tiliarcz

HOMME COUPE EN MORCEAUX

Une dépêche de Sa rie ne dit qo'cn
rail établi, dans cetteville, l'ideo-

ité de l'homme coupé en mor-
i i , d'apièa lea photographies
yéeH. Ce serait DO uieor Lovtsi,

gé de -J7 ans, Dé t Zooza, caatoo
a Sainte Lucie de Tallanu, qai m,

quitté la Corse depuis deux ans
pour vei,ir A Paris.

Cette nouvelle reconnaissance
mente d'être accueillie, comme lei
précédentes, sous toutes réeeivea.

Petite Gazette

• " • - » h. 4a autia. ivTnwV*
iï.émmtr, ,d. ,0!l.

Klddiattl, rlalr.

iramontana sooffle en plein ;
er est très ngilée ; le paquebot'
al parti ponr Marseille D'aval t

pai encore (rsnchi l'entrée da port
qae \t><* radoes embarquaient d£j\.
La traversée sera peu agréable.

L« paqu.:: • e la onupig i ia
Robitlino, p.n i de Porto-Torres
dimaathe BOlr, à 4 heore-t, o est ar-
rivé q M lundi, a 5 brans <!« l'aprét-
inidi.

Distinctions honorifiques
Le munalra du commence et da
oiiostne a décerné l« médatlta

l'boorjeur aox employé* et oartura
doot les coma «oivaDt :

M. RosBi [OSIB Ac»nlle, coopeor
le cravates dans la maison Donc-

le, A Pans.

Mme al»n Uane, oorriète dans la

t i L

La Cftatns

Va second coDvoi de condimnôa
h IH dernière seaaion d'aastsea a
eU dirigé hier sar Marseille ; il
comprenait les nommt* Leccia,
Lacigoano, prosperi et Martioetti.

Nomination
Nous apprenons avec plaijir que

M. Jeaa-Uapttsle SeatelN, secrétaire
da parquet de premier»* inutauce
de Tananariva, eBt totniite secré-
taire da) parquet général de Mada-
gascar.

Conseiis de préfecture
MM le* cou»» Mers de préfecture

Colouna et Sialelll ont été désignés
pOnr présider, en 1DU1, les conseils
de préfacture des départements île
U Corse et de la Savoie

a se réfugier sur une embarcation
IJUI ne trouvait à sta^nola.

Le vapear est considôie comme
perdu ; I» chdrgeraeDt est diBSéiuinô
sar la cote. Toat fait supposer qu'il
y R bitte quinze victime*.

Médaille Militaire
D'aprèa uoe rectiilj.ition parue oa

Joarnal Oltlciwl de ce jour, les Beu
darmea KBQUcci et DeeuoutureB, de
la 15d légion ter, aoot inacrits après
le UerKldrmeOrsateJli, aar le tableau
de cancoars pour U Médaille miii.
taire.

I. ne \mm i Ljua
Le ru.tiutre de la mm me a prf-

•îidé ditnaacbe, à Lyon. U couft>-
leoce idite par M. henô R«oot;ld
avocat i U Coor d'appel de Paris,
au proût de l'O^irre des camunea
acoUires da 1er arrondiiwameDt
dont M. de Lanessan est le dApotd.

Le miniBtie qui est accompagne
da chef Jecoa becréturiat, M. I^JOIB
Jatter, a quitté Lyon duos la boit
de dimanche et est arrivé i l'ana

NOUVELLES MARITIMES
Mil. Morlino, Serra el Seala, de i . T T _ _ . M o 1 7 » » »

Bastia, sont nommés so grade de | A.U J. XVAXM J i f t H L
LA GUERRE

second maître vétérai

Médaille des postes
La médaille des poalea de bronze

i élé décernée & MM. A^ostini l ) o .
miniqae-Edonard, coarner con-
voyeur a Pans, Ltj an» de services
•dminiatratifs, 5 a n s 0t demi de
•ervices militaires ; et Colonna
AlexiaJre I.eblaoc, courrier con-
voyeur à Parie, 26 an» de ser
«dmiriistratKs, 7 uns de servicee
miliiaitee.

Pilules SuissesS'X'mî?1

A lover
Maison de 10 pièces, situés BOT

le boulevard de CarJo, 3, deux en
trées.

S'adre&ser aa bai eau du jourm

Bonne jument
A vendre de saile jolie iumet

bonne trotteuse.

S'adresser au bureau da journal.

On demande
Un aptftirtema.it de 8 a 10 piè-

ces donnaut sar la place Sainte
colas.

ÉTAT CIVIL

EtEtTlflKJÉpEIAlES
Ain

Inscrits, 800.
Les êlecteors sêniloriaux j a i i t .

parlement d» l'Ain Paient appslê.
à fliro un tênalsor, en remplace-
menl de M. Moreliel, Doramé oro-
cureoruônéral.

Irais candi Jais étaient en pré
seoce.

An premier toor de Bcrulip H
Pochon, dépoté radical de Boorg
a été élu par 55Î vo i i .

M. Pbilippon, ancien dépoté radi
calt ea à obleaa 104.

M. lludrllet, natianalistt, a réoni
137 von

M Morellel. républicain, «vai! fté
réélu en Is9i par fjtiO t o i , , „ „ , , . ,
101 donnée» à a a a o l r e rôpoblicaii
M. Germain,

Sans DO:ivcllrs!
Depuis quelques jours on est

«ans nouvelles <ie I. colonie dn Cap
II esl de tonte éi-idence qae I .

Bouvornemratbrilanniqneariêteles
Mlêgr.iiiiutw qm «ccosent joarn.l.
leraent les «uccôs de l'armée bo l r .

Une
viron v

evée de H.ôuu hommes en-
ent d'èlr» laite d«ns la co-

o a con3lalé qu'un ™,,,,UI

d Hommes i peine som aptes a laire
campagne.

Chamhre des_Députés
1 Les tnbones se remplissent de

Déni noQveaoï cas de peste mor- bonne heure; certaines sont bon-

tés ont été constates à Stamboul, dô^s, notamment celles du coip»

l ééi d Bidff ^ t ^ l ^

i*llaliun, mniâ demande que la dis
cmaiou nai l pan lit,,, luiinêjiiàle-
O) uni.

U dipcus&ion pal classée à la
80ite des aulrea inleifiellalions.

LeCIcr^iScll stlccllons
M. Zsraès demaDde à interpeller

lf lu inmement sar l'ingérence do
clrrg.i lana les Igttes éleclorafty,
et demande la diacasaion immé.
diate.

U président da conseil pria la
chambre de (lier celle discussion
à vendrsdi.

Pjr ijS) »oii contre Wl), la dis-
cussion eat (liée i samedi.

Le Droit d'Association
Discussion de l'interpell»lion de

U. Sembat «or l'ingérence du Vdican
dana nos affaires intérieures, et Ire
délioéralion sur : 1. le projm de loi
relalil au contrat d'assoclalion ;
^ la proposition de loi de M. Cuneo
d'Omano ; a la proposition de loi
de M. Charles Gras ; i. la proposi-
Hon de loi da tt. U n i , , , concer-
nant le droit d'association.

M. Sembat
dit que le cardinal Richard, en pu-
bliantla l.ttre du Pape, est tombé
aous le coup dn code pénal.

M. Paul de Cassar/nac
Interrompt pour accoser M. Sembnl
de ne pas avoir refusé autrefois le
concours des socialiste» inteioatio-

M. Sernbal
rappelle que tous lesgoimrnemenls
• iitêneurs ont protesté contre l'in-
gérence du Vatican dans

Ordre du j >ur Itibot
Li scrutin est DUV«I ts . i f rorJr»

du jour de U Hibul .

Nombre de votants . . 539
Majorité absolue . . . 265

r*our l'adoption. . ».,2
Contre. . , tggj

Ordre du jour Labatut
' la pra-
jour da

icruti,

nîlère partie de Tord

M. Labalot, ainsi con..._

cl. 'r i;" ' : ' " H
i n b r " •l'Pro'uvj'm | 8 , de-

Claration» du gouvern^nent
Celle premiers pjrMH

par i2y von contre '.):>.
La Btconle partie

t a loptéi

et comp-

^Eat adoptéïpar 310 voi, contr.

Addition Hi.lli
M. Hollz propose eosuiio l'addi-

tion soivante :

• l.a Ubambre est résolue, aprà3
la promolgation de la loi sur les as.
sociations, de poursuivre la sôpa-
ration de l'Eglise el de l'Etat ,

L'addition dn député radical M -
CMln» de la Seine est restée par
351 «ou contre 146.

Addition
Gauthier de ClagDy
H. Gauthier de niagny dépose

• son toor une addition ainsi con-
çue :

riumbre est résolue i maln-

lenir le Concordat. •

J/addition^dudeputé révisionniste

le Bouw

sûreté l

ï
t actael délendra la

LE VOTE
Le général de Boisdejfre

Le ministre de la guerre fait dé
mentir le brun relatif a la nomir
ion de M. le général de BoUJelI
»n commandement d'an corps d'ar-
mée.

A l'église

Un Naufrage

ES tirlimr*
Hier la popnirition de Portovw-

chio et des environs £tait mis
êrnoi i la Dourelle qa'ao vapeor
italien Utme, dn port de Catania,
en Sicile, qui s'était perdo non loin
de la rointe Chiappa.

Le Leone, qoi t̂aiE on ancien pj-
qoebot de la c<mpngnit Rabattino,
jiageait 639 tonntaoi ; il était parti
du port de Gènes chargé de raar-
cbandiMs diverses.

Le sinistre a eo lieu eiactetnent
diirancbe soir, à 0 heures, sur
l'Hor Pecoreila, en t»c« da séma-
phore de la Chiappa.

U ctiel gardien Malberli fut le
premier à informer les aatoritâs
qu'il venait de découvrir Bar U
bt-rge Iroia cadavres. Un quatrième
corps fat aussi retrouvé en même
ternes qo'one boo^e df sauvetage
porunt la nom da bâtean.

M. le maue Baies i el les aulontés
se sont immédiatement tranapoii^s
sur les lieui et ont Mit procéder au
sauvetage da reste de l'éqoinage
qoi sa composait de lu-neuf per-
coDDes, dont quatresealemenlsont,
É l'htore qtw noofl mettons soas
preste, bonde .langtr.

La (.hiappa se tiouve t sis kilo-
meties <t« Pot tort cchio.

Les quatre s^r ivanl t ont i6aaai

A l occasion do premier da l'an
irthodoie, nn 1,< Dettm a été célébré
injourd'tiui, à 11 heures du malin,

rourcaint, roe Jean-de-
Ceaovais.

•S
Dans t'apres-midi, une grande

éceptioo a eo lieu chez l'agent dl-
'lomatique de llulgane en France

Mme Zolotovitz.
Tons les membres de la colonie
ilgareont assisté A cette réception

COMP.OT COflTHE Lii TSAR
de Nice :

L i police a arrêté le prince
Nakarï-Cbidze, est accoté d'avoir
oorj i un complot on t re le hwr.

Morts du Jour

Dana lt>a coaloirs on s'enlreiieiil
avec i t n e certaine -tnimalion d«s
qaeslions diverses qui se raltâc
a la discussion qoi va commencer,

lorloot des conaéqaencea
peuvent insulter tte fadopUea du
projet du gouvernement.

Il eemljle ressortir qae la roajo-

ntô est décidée 4 vuter le projet,
i risque de brider loates relatious
'te le Vatican.

Pfhidtr.ee de M. DBSCIIANHL

| voix contre 110.
Séance demtjg.

M. Ribot , it président met enli
Jéclare qae le Sainl-Pôre a le droit ['•n»*">We da l'ordre
d'élever la voi j , qaan 1 il croit que M l a b a l a r

m lé rôts religieoi sont i
ces. L'orateur veut espérer que,
dans cette circoontance, le gouver-
nement se séparera d'amis trop
compromettants

[/intervention du Paye est jusli

légitime ; les catholiques sont
menacés ; le Saint-Père ose de son
droit. Le Pépe n'est pas OD soove-

in étranger ; c'est le chef de la
catholicité.

ao» voix
" ' o o r *"
e P»r 310

Domaine de Val rosé

ignes américaines

, MuJorM irrépMtlublta, Où h. |«

On annonce la mort de Mlle Ilor-
tense Orouseet, srenr de M. Pâschal
«ronsiet, député d * Paris.

te dooteur Cfaatln
M. le dorlenr ChatiD, merabra de

l'académie .te médecine et de l'aca-
démie des sciences, eat décédé an-
jonrl'hDi. à l'iga de SH ans. Cotait
Da botaniste des plus distingués.

M. lia docteur Châtia était com-
iiD.Juui de la Mgion d'honnear.

M . Char l«B H e r m i t e
On annonce également U mort A

l'Age .le «0 ans, do mathématicien
-rroite.

Les recherches de M Ileemite ont
été publiées dans on grand nom-
bre dejouroacn français et étran-
gers,

II Hàii coiamaodeor de la Légion
d'honneur.

M Julea Cob«n
U. le compositeur Jales Coben,

est décédé également snjoorj'hoi.
Né a Marseille, le '2 novembre

1K33. d'uoe frimillo de riches négo-
ciants. M Ijjhen a été inspectear
honoraire de la musiqoe de la cha-
p«Ha de l'Empereur

lléUtlofl.cier de la l.^gioud'han*
o«ar.

La eéaoce «al ouverte à 2 heures.
M. Aynjrd, l'un des secrétaires,

donne leetare do procea verb..l à*
aoce de veodrp.ti. qai est

idopté.

La T«ille dans l'armée
Le ministre de la guerre dépose

le projet de loi tendant 4 la sop.
firessfort des conditions de taille
imposées jii9(|u'ici poar le recrute-
ment et l'engagement dans l'armée

Les Ofticierj* de rése rve | «"
Le mmiatre de la guerre dépose

oa projet de loi tendant à favoriser
le recrutement des olïicierfl de ré-
Berve.

i,<> général Anlré fait appel aoi
iiispensès .IH l'article:^. Il leur don-
ne de plud grandes facilités pour
devenir oilïeiers de réserve, mais a
la condition qae, pasââfl daoi Is rê-

ve, ils preoneol part a qoAlre
manœuvres de '2H joara, au liea des
deux périodes actuellement eilgées
de tous les réservistes.

président du Conseil
épond que la lettre du Pdpe cons-

titue un« dé/enae des congr égalions
qua ce n'est pas uns menac».

Le gouvernement oPadmetlra jamaii
irence élrdngère dans i'appli'

cation de la loi sur tes associations

Pape a se» droits comme cta.d
^Pirituel, mua l'Eut a «gaiement i
des droits qu'il saura fo.re regpec-

r et valoir avec modération.
Le président du conseil ttimina

fit las idéea de tolérance

Ritio«t >

PoIrltM, Amin

* .\»,i»r (; Place da II
aox tt**t di U.mala» ,U Vj

Vin to,f» 1(t«d, rtcuit- is.i.i, , 0 40 I»
tonna, pliin*. i a .i;,.

Fil«lure de Cocons

Le \aufrage de la Rusêia
M. Salis adresse une question aa

ministre de la marine aa aajet du
naudane du paquebot / i ».«»«.

lA député de l'IléraulE demande
an gouvernement des récompenses
pour les sauveteurs, et I invite i
prendre des mesure» contre les si-
nistrés.

Le président dit qae la tbambre
es11ère partage l'admiration de M.
Salis ponr les sauveteurs.

Le miniâtre de la manne s'asso-
cie sot éloges décernés par U. Sa-
lie, et annonce que le gouverne
merit a l'mtenttoa d'organiser an
nooveao service de sauvetage.

M. Millevoye demande t transfor-
mer la question ea interpellation
II désire sarolr quelles mesares
compte pren.tre le miaislre de U
manne et quelles récompenses se-
ront accorJécs aux sauveteurs. i

U gouvernement accapt* lioter- '

Les Ordres du Jour
M. iiibol se déclare ealisUit des

ei^hcationa da K.mvernerasnt el
dépose l'ordre du jour suivant :

• U Chambre, approuvant let
déclarations da gouvernement, et
affirmant le droit da poavoir civil
de régler la situstioo des congréga-
tions, passe i l'orJre da jour, t

. Sembat dépose an ordre do
jour ainsi conçu :

f. i Chambre, comptant anr le
gouvernement ponr empêcher toute
ingérence étrangère dana nos dis-
cussions, passe a l'ordre du |oor. -

Le président do conseil déclare
que les ordre* do jour déposas
impliquant toaa les denx la con-
lance dans le gouvernement, il n'a
aas a formnler de préférenca.

Ordre du jour Sembat
Le scrutin est ouvert sar la prio-

rité de l'ordre da joar de M. Sera
bat.

ht résolut do serntin donne lieu
« on pointage.

Nombre de votants . . 306
Majorité abaolaa. . . 254

Poor l'adoption. . 2 «
Contre . . . . 367

( Cbambre d*t depmés n'a pas
lé

M. HKNRI BARSAVTI et Cie, fili-
acbèlent les r..<v.<>s h des

pri i très avsQtageax j<(iur Uvi. les
Eleveurs.

Oa demande des ap|ir* nties oa-
rrières A la filature. S1.* ii essai- aa
bnreaade la direction, Port Neol
maison Beitio,

Grand Entrepôt de Son et Re-

passe, HKNRI B u t u x r i , Nonvwt

Port, Butia.

*•/ *e tiiiemUnre
dirigé pir I M . GHIO V*n>* w\tm\lmtt f*-
irttoètiMtetà Bif ' l i , Utr#.l< ,1» ,1,01 praaîtn
•Ht i l'Eipointoa UtlftrMll* d« Ptrta IWO,
•t aairai rieompintu.

Graarf rhol. d'irh-M fnll'wn, \mu><htn,
Oraxfan, Haaittrinitri, Hliroanien plialM

Vt.iet péptal«r«!>. x t p, fm
m Rapwlrt* Moailtoli 11 tur lïipina |«ah«
i» NoauwllUr; ISIM ta nrH* IBHI d*u
fjjnJ tio.k ie plaaii rit.o*i \,nttèt 8tpa«-
trii Hotticol», R p.rii iraod gitbra ttgmn
à Moaia^lw, I» i M t i* lar tholiat t 4m

GÉDR\TA §
KIpédliions par colis po*Uui

Emballage soigné et ^ratait

A. P. PADUVWNI, expéjiiionnalf»
7, raote da C«p, B*ati*.

, M((;l,jiiilp.IljlNI(
4



TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BASTIA
ri le* p»rtm tlrn <t#rrf

Le vapeur au^lan 1 i A Jl N !•; 1'
chargera a liaatia vtr» le - 0 Janvier

Pour GÈNES direct, It» porls d'EsPAGNK,
L0NDHE3.

l>r€uïul c?archaodiât-â sur couuaiasemeut direct
poni ANVERS, HAMBOURG

et tous les porls d'A.NiïLETERRE

Pour frOl s'adresser A
Arthur V, ^oulbwell, ItasliP.

PAR AN

M O N I T E Q R D
H?.*™, nnil CHJlQUC DIMANCHE <

JUJCARBOSAÇCU

Noirs nouveau catalogue général
aiii>iJér<ible ruent agrandi est
utilement sou a presse et sera dis
nbuê fl tous nos clients dans les
ifmitrs jours de janvier.

La Carrosiici'fti
h'tablvstment horticole

JîoyaJ Windsor
LE CÉLÈBRE

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX
AVEZ-VOUS DES CHEVEUX GHIatT
«VU-VOU9 DES PELUCULEt?
VSI CfcEVfHI lOHT-lkS Filial H iMUlI'Uir

JTU, WINDSOW, qui

? JEngfiien, PARIS

EBS A PLANCHEET
r A s /IOIVCS, PLATS t uam& -~^m

FTS FINS a» MARÉCHAL.

Chaux t Ciments, Plêtrm
K>m. m . anun ouaiMB

Ch. CLÉMENT

. Y ,\.\i (eiel C '
fc«i Teiison ilt-M no m bru uses con-

Irf I Ç ' H I S ht ('Oncufrence.i dé'nya'ea
qu'ailne i U »gut>ur Cé<lrolme Mat-

ce qui suit :
Nul!» aolre que lu «j; i^on L-N.

Millei el Cie ne peut se servir do
m-jl Védrattne jm est une marque
déposée, c'est-â-diie la proj nétê
peiscnnelle 'le cttle maison.

Tout» bruit» nie n« (urtant pas
l'éluju. Me du ta maison L.-N. Matiei
et De <fet une ccnritLçoii-

T. ul contr. («rieur seta pouiauivi
ni à I loi.

DBMANPRZ DANS TOUS LIS Cirts

BOCKORBEC

A -P. P1D0VANI, ElpMItloiiaiira

VA LS

Grands mag
Nicolas.

Une («irtii1 .l

ins, Place M -

« sous-sols tl<>

VI\ li
lo iend

a>iiTrr »•> 4-llrlir
Iintui de Suufre Fr»afm

J

«OUft*

Al*ol d
•roi J* B

11 9 ; lïier.-
fianco voira ga>e,

J liirt* eft>i: 5 f. Envoyé,

MuniiKt-y-ientoui. (S. et M J

Vojle*>v uts
de I» b -noe hère 1*

«la Brauwi
fia v sa

M™ GEOKGES
a I honneur (le prévenir sa nom-
breuse dentelé quft son mbinri
sis Boulevard Paoli, 14, Bu-tia,
sera ouvprl, du 1er au 9 de cha-
que moi».

tente en grot *t en délait

ANCIEN CflBINET PrlAQtRE

PIEBBE SAfiATE

GHAND HOTEL

DES DEUX MONDES
•t'i. Cours Iti'lsuncc, :('/, MARSEILLE

J. BODCAHO
PltoPrtlKTAlKE

«•« Lyrée
6UCCE89KUB

DENTS & DENTIERS
(Systèmes perfectionnés)

OHTURAT1ON
EXTRACTION DES DENTS

sans doalenr
14, ns de rOpén,

Asceoseur,
Coorsen. - T

- Salle de — Umçoo de
f

. . . i pM ,, ir9tl 4ta
g M qn, M p| a | a B 1
lM I 1. I M u p.,,. „
u t t i l l

iHr*rrirà.r, Ir Ml
urs du u«w louirooi

M. O»mùni«m*»IVicrlli.nliti.ini|ia;
to bo«i»ill« m i mnsoimnaleun. In ;„ h
<i m ftronipir ^ d a l .

A> prii moiliciiK Je 5 fr. 50 la bouioilK Ini liuvpur. de
ck» apafne os boironl p(os di>9Oniui- qui. le t t e d r r r r diam
P«pie I* plua «quis enlre lotis.

AngU dfs ru« Miot pi Napoléon.
M. Nrrtoo Oamiani fail «avoir que M. C

4t cootmw. \c rfprtWnip rtins l'arrondi- anova. r
.l'4j»rcto.

I/ESPÉHA.N'CE
(^3mpai,'nie anonyme ij's^au-
r«nce6 **l de r^assorancea

A primes fîtes
conire fmcendie et les acci-
dents, «otorisi^e par I'ETAT &
réaliser ries assurances conire
te» accidents tlo travail en con-
toimilè de té loi du •) avril |8t»tt
(J.iurnâl Olficwlduii jDin 18W).
Capital: lu ratlliona a*> fratte*.

Sit-ge social : 10, rod St-Aa-
gutun, 10, Paris.
S adressera M. A B

directegr pnrlicoher de la l
E l Bastia.ai,

APRES CHAQUE REPAS
U N . \ E R R E DR LIQUEUR*

BENEDICTIN
US LltBiTl I>K fiCAHP

Froduit esaflotiellement broiân

Salon de la Mode
TOUS LES SAMEDIS

du Coarnaut de ̂ o

•vne tr»Tnm nân*
Un An . . . . 1 4 (T. - s u Mol». Tir fiO

Z,© iV° : 25 centimes
SECONDE SDIT1ÛH

Un An 2 ï t t - six Uolt». l l t rf iO

Le JV« ; 5O centimes

SPÉCIMENS GRATIS
• !rw«rlei demiadesi I H«nry PETIT, Vnm

S. nit Al fitta-Siint- 'HornÊt, PAR/S

CHAMPAGNE
R

Kn raison de ;
riMicet dfl-
élèbre m ir-
r^elle répu-
, l'itttenlion

loyales qo'ah<r>
que sus indi j . n
(d'ion de ses r
des corsomtiait
ce qoi suit : . . -

AucunenidiBonhomonyme nageur
se targuer du moindre ae&è .le pa-
rtnW ou antre rapport quelconque
avec U viei la rn^iJon Louis fto • e-
r*r, dont Itg origines i «-monte ni à
U fin du siècle dernier.

Toula personne «.enfant da vrai
Loti» ItneJeiert-si instamment priée
dp vérifier soigneusement le boa-
chou et de refuser loute bouteille
qui ne colletait IMS le nom et- lessus

« Le |Tix .le la bouteille carte
Verte est de 5 fr. frit ,

Agent général jour la Corse mai-
son L. N Miltft, fdtvtia.

A « A

RfCQLESNEITHF

tMCëliant sussi saurjj Tottattê et in « 7 M »

PRÉSERVATIF»^ u, ÉPIDÉMIES

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES

JOURNAL-

Rédaction & Administration : s, Boulevard du p«iaia, Baatla
MATTHIEU OLLAGNIBR, JDmct+\x*

Lea »ooontei «ont pajiblM d'à¥«oo« «t r«çuaa u i 8ur«wtix du Jouraal,
KuU tliveri 1 fr. — HéclunR* (3. p»j.-|, 0.75 - Uvariea. O.3« — Judicl»]»., 0 2S

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

{Payable Savane)

Cous. u u t , aofr.< ma*», 10fr. | rjnio» n n i u , n i m t s Fin:
An>U>DÉ»K. 33 • ' • 12 > I la port m m .

ON HA répond pat dti maimJCnti dépOÊëi.

ir> JANVIER

LeaMarins Corses
Tout la monde a été Uim ê de i-,

proportion extraordinaire de ma
rtns Corses d«ns la composition dt
l'équipage de la Russie, ce paque-
bot dont le n an (rage, Berné de pé-
ripéties émouvant*-», s'est nenreu-
sèment ter m if, é par an sauve taj^
général. Qt;elqo«s jnnrs ..vant l'é-
Choa«nient de U /Jus-in, sor an
yccht de plaisance, ancré Jans le
port de Marseille, trciis matE
avaient été aspbyii^s, à la suite
d'une impradence i c'étaient encore
trois marina Corses. Une aulrn
marque, fort juste, a été fdite ; ces
matelots n'étaient pas tous o
oaires de notre littoral insulaire,
plusieurs provenaient des villagi
de l'intérieur Eta bien, noae le de-
mandons aui économistes qoi,
comme disait notre émment et spi-
riloel VitlaUpeeca, #putann
lenze, les pieds sur les cbenetB,
veloppés dan s un e conforts bte
booppelande, nnnt-ce des pares-
44.DI ces Corses qui. pour gagarr
feor pain, couient les mers t Ali I
•'il y i a n monda an métier péni-
ble, c'est bien celui de matelot.

l.e laboureur, l'ouvrier, qoi tra-
vaillent en terre ferma, ont BO
moins le repos de la nn.t ; leur
chambre est souvent bien modeste,
c'est eoovent an vilain galetas,
mais on a le droit d'y dormir de.
pois le coucher du soleu jusqu'à
l'snbfl. Or le repos .lu marin est à
la merci da nosge qui passe, de U
brise qoi eoofflts ; a tooie beore de
]a nuit, le sifflet do maître d'équi-
page l'appelle sur le pont, pour la
mai œuvre, tandis qae ses cama-
rade» de la machine étouffent pnss
do foyer brûlant, attendant stoïque-
ment, aa fond da navire, les ordres
qae leur transmet la porte-voix da
commandant. Le danger est par*
tont, à Icute minute ; l'antique
épe« de Pamodès nV-1 qu'une

plaisanterie â côté dea périls per-
pétuels que l'onde, si bien appelée
perfide, accumule autour des auda-
cieoï qni la sillonnent, Le génie d
Illumine a beau, en fait de n&viga
lion, muliiiilier les prodiges ; son
navire D'est qu'an fêta, en présence
de Id force écrasante des vagues
irrirévs ; il a bean redoubler de vi
liilance, les illusions de la unit U
trompt Qt sur les dibtances, et trop
souvent il vient BÔ briser coctre
nn rocher, alors qu'il croyait
cber au port.

Et cependant, croyez-voos qas
CPS braves marins, destinée â res-
ter dans le rang, n'ayant d'aolrt
ambition qae de loucher un JOUI
leurs invalides, n'auraient pas
mieux airoe piocher et labourer U
terre, fumer leur pipa le soir, aa
rldir de lune es été, autour du [u-
yone en hiver, que de grelotter la
luit sur un pont de navire que
;le la bise aigre, billot tés pur
'H^ues, s'abiinant la vue à aperce-
oir le vapeur doul l'abarddge cau-
erait one catdatroplie, a ^ignatc

le phare qui donne la route ' Mai
1 leur a fallu s'éloigner da clocher
'a)al, parce que, depuis trop long-

temps, l<?s récoltes manquaient,
parce qae U terre est inféconde oa
empestée par la malaria, parce qm
l'industrie fait défaut cfjez em
parce qae le commerce chôme,
parce qu'enfin le pain maDqoo et
que les coutiibulians augmentent.
Kl alors ils sont partis \ IIJ ont con-

rd comme ane f<iveor de se li-
vrer s tons les hasards de la mer :

.'s sont, comme cela, cinq ou
six mille homm-M, qu'an |our da
danger, aa jour où tu pavillon na-

il sera menacé, no» officiers de
a marine de guerre verront réunis
lutour il'em, pràts A tous lea dé-
'ouements, à tons les sacrifiera,
1 les singuliers paresseut I Q t'en
«eiistzvoua, hauts fonctionnaires,
icdément rétribués, qui, entre la
loue et le fromage, dissertez si sa-
ramment aor l'état de la Cwse ? Ne
(«rait-il pas temps de foire quelque
thosQ poar ce pays qui donne à
lorre (lutte nationale un si magni-
iiiue appoint, et aussi pour ces

paysans -JQI fournissent à notre ar-
mée d'incomparables soos-ol liciers?

N'y iora-t-il personne, parmi les
lépatés oo sénAtears qui noas re-
iresentent, qoi ira «lire an Parle-

. A l'une et l'antra Chambre.

cocabUu <ea Corse* éoei^iques më
ritent qu'on leur vienrie en aide âl
qu'on récompense leurs ellorta,
leur amopr du travail '/ L'autre joor
présenUut le drapeau du réyiinen
aot jeunes aaldats île l'année, un
colonel dont le nom est dèjï p p
laire pariai nous, rappelait quelle
part lea petits forsea avaient af
portée lans le patrimoine cummoi
des gloires nationileB. Oh ! oui, no
cooj[tatrlûtes ont toujours le droi

ses : ils 1» fout consister, ce renom,
non dans de vulgaires et rotn an es-
lues récits de banditisme, mai:
dans le déploiement d'une énergie
continue, dans un labeur obstiné.
Et cVsl pourquoi il «jst ils ne
devoir, a nous tous qui tenons
plume, d» protester contre les pré-
jugés aussi absurdes qu'invétérés
qui noua reprâ>antent comme uca
population de lazzaroni, alors que,
da dermar de nos villa^ea, partent
dts fo.ilod d« jeun«8 gens qui vout
braver le |)énl des temjj6i«d, les

iaU ineurliiBrs de nos colonies,
de trouver le pain qu'ils ne

peuvent trouver dans leor île dé-
laissée.

K.

NOMINATIONS H PRÛM0I10NS

ONLÉII- H»inm<-s flpcJitionn»i™a h lu
<!irecti«n dp la caimtm d'amortissetnfnt et

•• députa et conwgnaliona,
MM, BiHiuliini Jeau-liark-, «er^nt i
lHa aacliun Je »«<.T<vluiraB d'éUt major,

et Comte Paul Aiifinte, atljinlutit au **
rrwmrnt J* tiraillauri «iR-oi-iena,

- M. .Nicotioi, surnmn^rair.'J#sp.>stfi
(élefrifili^ ^a fli^poiiibilil^, est nom-

« ' f u r latiRiie du Lyon.
- M- Ambrixi, licencié èa-lot très, his-

ire, rrpetiteur au collège Je Htom, est
>mmé r^pi'titnur aa Ijcée île Toile.
- U. tJuHtflatini PauI-JoMph, n i c r -
Mitau ttïa J infanterie, a et.' nommé
rJe domanial dm» eaux et fart-tta Four»,

A Travers la Corse
A trois kilomètres du village ri'Ar-

bori, commune da canton de Vieo,
se dressait jadis dans sou héroïque
fierté le Castiii'i». forteresse où le
vaillant J -P . Leca tenait son qaar-
1er général. C'est de ce cltàlean,

tat>ln ni 1 d'Higlf, 411A l'inf^iias-

ble uapitaine lanciit contre le» hor-
des génoises et les Corses feli
ses soldata aguerris, héros obscurs
tombés au champ d'honneur, en
défendant avec un courage inooî, ui
acharoeraent renoar^nable, l'mtégn
ta de leur territoire, ien tombeau!
de leurs aieoi L'ai.ou r de l'iad^
pendiince profondément ancré dan
leurs rudes coeurs da montagnards
énergiques Ivar faisait accompli
les plus sublimes actions, les plu

d'une cause joste et noble, ces in-
trépides volontaires marchaient a la
mort avec on calme extraordinaire
donnant j«ar vie, Bacritiant leurs
plus taodres affections, â leur pays
envabi, opprime lyranniqaem^' t
Hélas) nue restd-t il de ceui qm fu-
ent les soldats de l'indépeud&QCâ '.'

Q ifil est le loonutnent qui perpétue
s ra.iroMues fjits «l'armes ? Rien

qut) îles ruinas ; — et â Ho ne, dai
•" glise de Sun Francisco in Ripa, à

mâmoiredt! J.-P. Lee a, un modes-
mai bre de vaut lequel je me sois

respectueusement incliné l'été der-
nier, — des débris fatalement cou
damnés à disparaître aa jour, étniet-
léa par les éléments peu cléments,
•i des hommes jaloux da cet hérita-
ge n'arrachent le voile de l'onbli qui
cache ces glorieax restes, et ne tt s
montrent nu monde, entourés d'un
rayonnement de glaire et de gran-

its sont norDDreoses dans nos
mootsgnts, ces mu rail lea écroulée",
reste des chateaox-fons qui abritè-
rent autrefois les (oagaeui seigneurs
corses, rebelles d la domination
génoise. Te sont des pages de notre
histoire que noca consaCon* rare-
ment, la culte du passé «'«ITâç^nt,

pins souvent, devant l'hornb'e
politique, aflreci canner qui ronge
les forces vitales et i'itellectne! ea
du pays Des siècles font la que
nous connaissons k peine , des ac-
tions d'éclat inconnues pourraient
noas être révélées par M reener-
:hea nécessitées par l'étude de no-
re archéologie. Que de trouvailles
>réciea»ea on ferait on pau, ei l'on

commençait à dépoDiller féneuae-
ment les archives de file, i ramas-

partout où l'o.i en trouverait,
lea matériduK néoessaires à l'élabo-

itiond'aneœuvrvaassi patriotique,
y a des familles qoi doivent cer-
inemnnt posséder, s«D4 le savoir.

enfoui* peal-étre au fui:-f du rjool-
que armoire. (Joe l'on i.'h/stte i-omt
a laur prouver, an riaqie da bleaser
i'-ur araoor-propre, qae ce qa'ellea
considèrent cocaïne du vulgaires
paperasses sont des feoilleta du no-
tre histoire d'une iacontéauble va-
leor, d'oue grande véracité.

L'iiisioire d» notre pays an s^ra
complète que le jour où les papiers
tles principales archives aaront été
vérifias et contrôlés par les doc ci-
ments disséminés dans les maisons
marquantes de l'Ile, et dans celles
qui, obsenres aujourd'hui, brillèrent
autrefois d'un vif éclat. Le champ
d'investigation est immense, qu'on
l'eii>lore. Les recherches seront
traetneuses, et ceax qm les feront
aaront bien mérita de la science t t
de lit Corse. Voyez avec quel amour
on conserve, ea Italie et ailleurs,
foute ruine susceptible de glorifier
le paye, et même, disons-la, d'atti-
rer les étrangers.

Ne pourrait-on pas le faire en
(k>ree 1 Travaillons a la réaurrecttou
da passé; dotons l'île d'un gaide
où seraient mentionnées lea mer-
veilles de notre i. a tare, les chostt
anciennes et curieuses qu'elle cou-
ient. Là, où se livrèrent de mêaia-
•bles bataille*, posons des pierres

coraméraoralives, signalons ans tou-
ristes avides de canosités, ce qui
reste encore des anciennes forteres-
ses d'où surgissaient, «u jour des
grandes lottes, terrible» et mena-
çants, de superbes volontaires,

11 biBMt'a *ur Ira moni* tceaiir»i»ot aur la
Se TOBf--r tt mourir ,' p'*R«

Lea châteaux forts, bâtis le plafl
souvent Bur le ttitic des montagne»
scarpées, s'abilient derrière de»
moncellements île roili-rs et de

terre. Tous sont piitoresques. Com-
rae lea intrépides im?rnei3, leuis
maîtres, ils O' t quelque chose de

and, de taroncLie, dV-lrange. 1,'i-
me des seigneurs co'>>-̂  stjitiûle
voir passé dans ces [jiftit-s inertes

que dea siècles de fou no. \i<- tent
et de plpie ont èiè inijiinasdu•» k
détruire complètement. Klles M
[ressent encore, lière> .i.ms leur
aperbt* vétusté, et ces niorceaDi

le roc» stnéa, \ic< rcs, qui repré-
sentent nuire passé et .\m r.oai

ona dans l'oudii, évj.|uam de*
scareoirs de gloire

I t Genlilliomme
r CHAIIL- .ADO

MAISON
IAMARO MA1-

e*i u D irritable oeotar.
C'e»t noeore l« roi des apéritif»..

XX XII.
1/ÉMEUTE

l.a crainte «lu ma^uia .'tail d'autant
mirai fondée que déjà l'apparition du
awuillantTiedlanlà la lentot* avait pro-

duit iur U foui* ameutiV' un crTcl f»mpi-
rablaaa «onl^Tamant dw vaffups qae vient
il* f»u#tl«r un coup de vent impr^va. Si
1'altfration de la voi* Ju dijc»a magimmt,
jointe à la diXance, n avait pa» p*rmi* a
m interpellai ion a m'naçanlrt J arriver a
l*or adr«aa*, aa pantomin*. en revÉBClia,
a était fait rlaiwneiil comprendre m«i*.
loin d* para'tr* intimida* par la*

•poaJit

rifs'ila

Produits

. Grenadine. Or,f.al, Otroo, p o r

f.-is plu-. (VpoiiTantff cnmre. venait de se
laisser tomber i d«rai mnrtf en appar«nf#
entiv le» bras du viomte

Hérii'Iiiii a* rapprocha rfcptdem#nt dt*
ia !cuHn-, cl tout «n aidant I^ntferac i
soutenir ia doiwirit^re qui semblait mena
cA> d'un* attaqua d« n#rf» ^rifus* celle
f.iis. il «'effurva de noanrM- aa femœ# pur
IM pariilfMt le* pin* affltdueuse*.

— Sartoiit ne me quMei pa*. dit Ma-
lliilJi- en loi aaisisMnt U bras romma pour
$ opposer • ce qa'il (entil dt nouveau de
»>l<iijrner.

— Cctlaldche criailleu-Taildonrpmr*
demanda le marqiii* dont le mage Fipri-
mait un mélange de destin, de «ollicitud*
et de .'olor*

— In» penr affreuse ' reprit U jeune
f«fnmi> e-n te serrant rimb-p «on mari par

voionUir# ; moi qui accu-
ma mère •!• fsibleB»e e( qni m* <ro-
dn courage !

dr Bonvalot a tout a faii
prdu cnnnai«aanr«, el peol-*tr* *«rait iJ
prudent de la porter d«n§ M chambre, dit
L qni, dfpai» un instant, palpait
du bout <ln doigt», avac uat aort> d'in-

— Tu » hlewo •' lui dit ClUl^ugiron
- Meurtri «dément, répondil IR vi

(,'nnite avec una affecUlion d'iniuudatK'a
<|ua démeouil la pâleur Je mm viaâfe.

- Est-ce <{«• «a paré t'a atiainl * f -
jtrtt HeraciMBa CBJ MMtfast la pierre i|ua

— Fort heureufemi-Dl. <-ar ai je ne m'a
tais paajHe en avant au motneat •••> d a
lirioéla fcn4lre. nudamede Honvalut au-
rait pu lire Idewn-p

Kn d.pit de r#nu>ln)u dont il n'avait pu
Bed<-lendrt\ Lang-erao âlti-rait xinfruliéra-
menl la Vtrite . d'abord, il no iVuit pa*
jtié em avant, niai* l>ien en arriéra . en-
»ait«, l'unique cauio de* cinq on ai< (fout-
len desang qui moucheUient »<*n viMg*
était un "dat de 1* Titre briaea par U faii-
lou, et non ]e caillou Iui-m4rae. Kidel* ma
plan de »étloi-tion qu il avait organisé con.
Ire le cmar de U richa et Mnaitilo douai-
rière. I ex-derr d avoué trouvait da bonne
politique dexa^erer le danger qu'il avait
pu courir et dalirerttaréfrratiffnarala plu*
involonlair<> la profit qa'MTait p« lai rap-
porter une bleasure M W W M «J«'U M fut
attire* par an exe** de JIWMBBt.

^e int*Teué du Ticomle pro-
«•wit l'iflat qu U «n «tWodait. Madame de

Honnlnt n
i n a c i pour ouvrir un «fil languit
<|U *]|i> fixa sur mm iu>i-i]i*ant sauveur arac
une axprpMion de t^nilre gralituJi*.

l)laa«4... pitiir mcii '... murmui
I rlle i-n niî me tampa d'uni' voit éteinte.

- Ma m<>r*, T.>U» Hm mal .idi. «lion*
dan* voir-' app^riement, dit nu Jante de
ChitaaU)fir4>n à qm la niiimi'uvre du n -
finmlp n'avait pas ̂ ebapp*. »t i|in ne re~
marqu* paa tana d.pit la «rnlimetiUilc
credulit.- avft- UquHlo nMtlamr do Itonv.i-
lot s'y taÏMait pirndfe.

Oni . . .'.(•7-m..i d ni. . . reprit la dou-

lt-s braa qui la Bvutenaient ; par pili^,
Aten-miii d'ici. j v m u i i m i i

l'ti *«oonJ caillou non moins gros que
I* premivr antra an cm nonanl pur U t*~

apri+ avoir frappé le plafonJ. relomtx aur
la tatil* on il (il uni-friain i*g*t parmi)»
\emn fi les aa-iiellm.

-Up!aa- . f»« f f«I , n'eolplus Mnablp ..
pour dea femme*, balbutia i.ungvr^- qui
avait enl*nJu «tniar É aon oreille ce DOU-
I » I prO actilr.

Saa» dira «a oii>4, la aiarqni* laiasa 4
mm ami le win Ja veillai- »ar maJanv 4e
Bonvalot, rt prenant *a rVmniaparlebraa.
il 1 •Qtrmfna rapidement hors da la M!1« k

fuient en stlr?^ dan* l'appartement d*
ma<i*ma de CaJletujfifon qui donnait sor
let jardin», ri on 1 on n'avait rien â ?rain-
dre de* emeutiar*, à moini que le ctillMn
nefiit tout à faitanvahi.

I.or»qu on eut «tendn anr anr rausenae
madataede Bon vi lot qui oonlinmil M*
h'Dpir*. se* roulemant" da pmnc-llm el
M* KiabreHau nmrrent, aana qua U m*r-
qui«o. habitude a da paraiII** mvnM, pa-
rât fort alarmée, Chaieaiwr.m, dont la
flfrair r*loré« et Ici veni étin<-<-Unl« tra-
hiHMianl una folar« conteuua avoe peitt*,
prit à pari le vicomte et lai dit loat baa :

— Je raie id un in*tant pour achever
dora«Hiiivr ma f«nme ; mt altcndaBl qoa
j ailla te rejoindre, ordimne eui d<<m*tti-
queft il>' tout tarmar an i¥E-J,.-didiis*e*.
porte* el fenétrw. lea l'oiel* partout, a*
beMin, de* barricades, car ,.n n» peut
prévoir comment ceci M lermin,Ta , mai*
que prt* un d'eux ne M montre dana ta

— Ta peai Olra Iranqi
, a l'air eflaiv d* i
a lahle, il e*l !„, u

. d»pn^ a «* M

(iwiMn ou dan* lef « C M qa a y* montftf
dans la cour.
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Nouvelles C lonlalen
M- tintât:» rumuiM ^..id.liuiHiai» an

uooge, e*! r«in(.'([r« d«"i» If» iadraa J»
l'kdntiustruliiiii eau irai* du ministère d«S

— Le miuîatra de l'intérieur a déivm»
unom.Jailh «If bruine à M- Creiuona.
•ulirnii«r-rii*jur dea colnui*» ; et un* men-
tion honorable à MM. (ieruniau et l.wa,
Biu VciiUnl» d» Ira claste de p>'nit«HCier ;
«t leluliui, surveillant militaire do Ire
t'i.issP, puur Je dtvi>utBMtit dont >'» uni
fait preuve pendant l'êpiilaniii: de pesta
bubt.ni.jue tii 1900, vu .NoimUe-Calé
demie.

— M. Arborai!, préposa de 3« olastf*
des douanes 6l régie* au Cambodge, à
Kflp, est appelé à continuer Ha *t>rvici*s i
Italien comme chef Ju punie dit 11 If a
l'Eau.

Les Stations eo Corse
La So:iélé amica'e des Station»

climatériques de la Corse, de la
Station hivernale d'Ajaccio, et do
Frogiës de l'Ile a adressé le 4 acù'
1000, so i :kU maires de la Corse, la
lettre circulaire dont la teneur suit :

Monsieur le Maire.
Las princes da lu snenca médicale du

l'aturope, ajanf retounu que If* station»
climatenqui'ï dp li Curte étaient aupr
rieir*» i toutes les aulrns. pour la jftiér
•on de* maladies \d» poitrine, da co-ui
<fes ner/i, scrofule, radiititme, rhuma
tiaraes, anéminj, la proapirit.

u i l I
•»T &«ial£Q*<Mr«|a«t3 Urvdi fa ïawïU

• aoa I» n>m par limant a>* i*i*ur* indtM-
•r« ra, h H.lfloaria >»J H ti*nl I 1.1**.
IrtactiiBi Ja la ' aafua U*Mra • laJj«t(ia a
oui du d*m*D4J*a * *'•! 50 ; In Ub!ii:*'MBI
U'*»ir*rl*i ' m , I H I d« *••)•«»•«" •*

ta

fugliuli u
(JI««*OU

n'baiiu ptrr «II» valore,
u gimaaAim da M> teelim

K au giuvanû
s . )

Qualchi bàila mi part* di s

Oh, ,f jtumii u sa nomme, chi mi
di eunaotcelu 1 Ci'»' aspetlata ?

'

toua réuftla es cet'e triste circoos-
Idoçe (Uns U cour d'honneur do
lyi;é« où plosieura dtacoura uni été
prononcée nar H. le Proviseur al
J«s l'rufessfurs, en présence d'une
foule aussi nombreuse q<ie racoeillie.

Nous aJresaona nos conijolèancaa
sui fdraill?» Tooranjoi et Cosla,
l 'Accio, Siotelli et Ai (no, d& B

Ciccistà

\|1CI
•iv»

'n

KC.K

ni»
n

amie» di Va
, rfgiua Ji î

u di Vaëliann

M di Mariu<ria.
Mianv.
tiebttr.

lions est d«r«
taira. - Notre

ïstio
e Suoipté, forUrji#dt reurjfu-

BiBée, «mplu^ra t* plus large pnbltvitr
poaniblf. pour faire connaître au monde
i>DlK>r, le» ri'sMiurvi's taule* meJicale»,
agricolas et indualriellfs de la i'.orte, et

inlt-ressfaa à cette publicité,
,Vou* avnfiis fliuiincur iji- voua adresser

us oiemplaiw de nos »tatuts, — Afin da
continuer iMrtre puLJjtbi(î  nous v^nonn
d Ouvrir une •ouseriptlon amk^le.

Noui rem prions, Monsieur l« Maire,
de aonmaniquar la |ir.<«t'iite et nos si «lut»
i riitrc1 G>nwil Municipal, i vos paranta,
amis, ronnii^sanr«-*, <-t personnes nnta-
bien de v.ilre lommurif. et d'urfani»rr
une aouscnplitin, di'iit rous pourrez nous
envoyer le monta ni en un mandat po«Ul,

Vous uurrt, en m<"-mc teiaps, la bonté

1 ' I-es pnHlu
2' S » mines
il Si on pour

tion : d hiver, d

-Staiî
Ha..
DaiT
SU.

Ë ijuanii'anou ell* n atrughie
Per te, e ipasiroa d'amore.
Se t'a scori, «lia li fughie.
Se t'a fufthj, ellft li sc,.,n>;
St rapre jôea * Circistn.

PeJn, P<i>-tm ^-•rn.)
Dichiaratitvi, e eui'iiu . . ijuind' arc»

I Mariuccia arissi — cià ch'un credu - u»
caprice tu di vardascia. boi, c'a vosira pa-

I rWla frunca e decistt, u nianJere*!* al l'en a
in euraj)agnia(liir»;trfl farfitlle, sûliti atii.
lanti d'i cerbelli de giuvioaatrg. In Ogni
casu, truccliertte u dubiu cln bi tur-
msDii... Fau cumme me; eo. quand u
(eromu 'luatclii diagra/iu, li vu incontru
••un IV^ctij tpalaocaii, e spesau ape«su

Bastianu -inlrr-MlnJ
Mi persuada e<iuaai.

g de Valan
caila de Lille.

— H. Scampucci, ollifie
lion da I<< clasaedas Imreuu
dailce militaire, a lu t:# régi p
uu gnJe d'ollicier d'administration de
ire vinsse, et me in tenu h lu ISe région.

— M. Colouna, sergent surreillant au
ptnitendar militaire de Dom-ra, eat pro-
mu serg-out ma or Etirvaillaul au pcnîteii
i-iar militaire d'Ain et-llad ar,

ait y i-ir^anî er uiit» iit
printemps, d'*lt', d'ii

A T T U PXUC&ATX7
(M «un rf, rr<ir«-Pa*I., -
M/iKdBB êempher e di ytutu).

5CENA ï.

Lodu • Yfmtn dilic.mza r brammale
•f usa • miè (lf,'|iù/a. e, primma.fi par Jane
à ziWJIa, a ilile au vabu. Puai Lfuvenbbe
prucede ogni ga.l«fi tarant u... Mae an eu
noeettartu cli'etla cuaootxa e jùmtre in-
Wnzione.

Se un 1H induvina, « aegnu chi li sA û
diferenw.

Site cuii riurLatu ' - « un bi ne Cacci
un nmprAveru — Ma >iualchi paruletia i
abrevierebbe, ceriu, u cairifflinu.

l'Hr
t'ra pochi

mamma.

EU peur
Dinca ligre

-I'anl» {rirai.ieit
iauti sera IJUI Ma

frii/fn'/u)
langtiinuT l'n

Affrunlatelu arditatni-nte, da âmmu !

.\o. no • un sô ancu prapu.uu. , Oghie..

F'-dru-Panl" [firvnnrnffj
Ebbè. air Agni«; bi pigrliu d parAlla.

faitftanu ;n/,r,-M((,^« i* fruit*)
A bid«cci! .. Ma. «opratutiu, un li Ji(<

mlla... Addiol

I n > Acdij parianu abbast

h- \\m voies de commuiti^alum .

.A)tre^ Monskur le M*ire. nos saluli-
lion* la» plus diâliiifUceii.

Les emihtûtalimrt :
lWo-t,,iBl*. — l.natt. - StratMr-

P.nttv. — Comte J IVraldi. —
IN. l'iiri.mi. — Campi. iKuteur
('•niprjini. — KieKclii'Viiel. —
Crwta. CarlwciH. - Cowle
M<im,i,.h — Comman.tani AEas-
nanilri. — Abla San-Vil*>.

Le frêndtm du fùmeil d Aimi»iMt<UvM.
h. GdM'l'X

II f*t à désirer que MM. U« Mai
F€» répondent i cette luire, dana
l'intérêt ,1e leor com'imne

Gazette Electorale

cor.l>r l'hnipiialiU dans una ilrn r

fair* (D[cn<lr« aux oUviciir* «lu
da Sainte Lu. it- J* Tallami qtMje
pa* candiiial aui priK'haioes flect

II ->m et déjà je lien* à lear déclarer
(|u* je terni candidat républicain <H saurai
•onnlrer a can« <|"it r/pandtnl certaine
p*rfi ti«s •]*']] r, r^l point dans mon lem
perameat d> .t.iwri'r le champ Je balai
quand I hfurr du lOmtuil tonnera.

Il Oxrou,

A lingua ditl'Acclij. al, ha a to eloquenia,
péri, un pocu incerta. e li ac abusa

ntu ai jorni J'ô^lue, chi floisce per un
ava JJHI grmn ugai'lcaiu . Si goerJanu
in ilrtidenu lune velle zitelle f, su
rnunu di «i aguerdi fusai urja prunmcita
rnatrimuniu. a hencli , aponl un batie-
Ijtienu i ppeii di Vastia !.. Cndeie a m,«

chi ci sd pajsatu : M butete febiii capl. nu-
phgaie a parti la, ch'é pin chiara,, «al eu a
appujhialla cun qualchi oeduauna.

l'er neeve una hnhceiaia, ne T

é p-Ticuiu. . Ma tVte Un ta Iwainia, la«-
ate fiarla a me

Hattian,. ;.„/»„,/„)
« Hi.IV. un bo^liu cl» a v(vttra lîgliôla ai
anti per cummandu . Hi eo, dopu, ebl ne

Bulletin financier

àyt** BO .'atut
•a lauat leflaen
Mlla* da I asdrea
U • •*> a«eft<t a
••l.at L'IiUr<

«tf* H

roui* la eut» t'aJaai
<.Ti, a 1 «if r*eta »
:ûo><! 71.17.
i M Crwii M utltt**

Véritable Savon
daa Prlocos du Congo

iiMluan i: •iK.riale ita Pirn i'j <0. C\tnë
piftjgi i hjgin\y"i; flor» l inno ï t .

Cooféreoces pop i (aires
Les membres du Comité des

Conférences populaires et les per-
sonnes qoi désirent faire des confé-
rences cette année-ci, sont instam-
ment priés de s» réunir aujour-
d'hui mercredi, i(j janvier, a 3 ben-
res et demie da soir, aa lycée.

Entrée par le boulevard du Pa-
lais.

Ordre d a joor : Fixulion du jocr
et de l'heure des conférences.

Nécrologie
Non* apprenons avec peine, la

aoovelie de la mort prématurée de
M. J.-BteToaranjoo, professeur agré.
gé de lettres ao lycée rie Montpel-
lier, où il aprofettté pendant quator-
ze années avec oae distinction et un
savoir qui le faisaient apprécier, ag
plOB haot degré, par ses chefs, ses
élèves, leurs familles et ses nom-
breoi amis. Après de t,

IQTER.E DU BON-PASTEUR
1-8 tirage da la loterie ri y Bon

Pasteur est définitivement fixé BD
dimanche 10 février prochain.

Les personnes <|ni ont des billets
entre les mains sont priées d'en re-
filer le maniant à MIDI la Supérieure
de l'Orphelinat, ou de vouloir bien
lai retourner ceux qu'elles 00 peu
vtnt garder.

9e liste des lois ofterts,

41. Vaporisateur crislaîjnune, Anonyme,
42. Slutuelte, Vierge, vieil argent iJ.
M. Corbeille ouvrage soie, id.
44. Fcriioire ta buis, M de Casablanca.
45. Eventail plumes paon, M—Disnunli,
46 Stalutftle Vîera-e m piastre blnnc, id'.
47. Jardiitière|».rcelaine, MllesCreimon.
W. Fleurs artificielles, Thonier de l'ari».
4<J. Clac* à troi* facrs, Mile Taillardai.
:À). Tmia petits mou. hoirs bail sic, id.
ni. Klaconalcooldemaiufie.il. U l̂Ta.Mi.
.".a. Flacon Cnca, i.I.
f>:l. l'ortalettrpsdrap, Cruitpe dctlamcx.
54. Chrmitfe ilantelle du l'uy. id.
-">-.. M*njK,re Jainajf* ruban bleu, iJ.
M. Corbeille oiivraga veinurs vert, id
57. PtnKrouvngevaltM Mancal bl^.i. id.
M. I1.>iu Mjou, cœur satin rouge, id.
M. l*nrie~lt>ttrea ^(«ndard drap, id.
m. P<H'liett* A ouvrage Roie. id.
i-i. Couveriura au crochet, id.
'•.•'. Kcran Hffférien dafalia, id.
It.i. Canapé palotc velours pékin, t.).
'•i. Pelota *..ie bleuebrod^. perte*.
firi. Crand çx>[ enfant crnc!i>>t faveur. 1
('*•, Boite cigares Kl vira.
117. Jiinliniére cuivre verdi.
ï>*. \ ulurae, H'tfotret de tamirn ltm/11
•il». Ba^uiar albatro, fruillva de vigne
70. Deu] cendriera méUI d**!<?.
71. Boite cigare» Judith.
72. Bougeoir mt'tal viail argent.
7.1. Blajfur i labac. boia sculpW
74. Uolie papier Ai«iun.
7j . Glacf a main ctiirai'res.boi» J.'ctmr

GiZETTE

AJACCK». — l.p capiLaine d'artillerie
Gill(it<*st arri».' par \f dernier paquebot
de Ma r teille, at eut reparti le lendemain
pour rejoindre son poate, à Donifsoio.

BO.MFACIO. . *ù maréchal dea logif
de peauarmerie Cessao pasae de la bri-
gade de Suaricdiio k celte da Bonifacio.

AJACCIO. — uVoromé Santi, arrêté
il y a <|ue](]ge« juura cumme l'un de» au-
teurs du vol commis au préjudice d« M.
San liai, bijoutier, el ètrouà a la prison
d Ajaivio, a lenW de a'évadar en limant
les barreaux d'une feu»Ire. Avec trois
autre» détenu», il allait pouvoir sortir d«
ce séjour, lorsque les gardien* arrivèrent,

L«i dftetius opposèrent une certaine
résistance at tentèrent île s'enfuir, mai*
les gardiens riaient armé» at Ua purent
• emparer des quatre individus i l'égard
d d ution

s dt
t été

nière a les nip^rher de re«

La Perle du < Leone »
I,a consnlal général d'Ilalia a

bien voa'a nous communiquer les
noms des quatre marins qui ont
échappa ao naufrage du vapeur

MeliU Pielro. de fe.i Nirola, 4 |
ans, Canbobier, de RipOftto-CaUne.

Coerrera Anlonmo, de feu Sa-
baetittno, -22 ans, charpentier, de
ltt

j

F.nu M) ««BMDIU, perô, «b«

p biilantes
faites aa collège d'Ajaccio,

laaréat do concours général des ly-
céea et collèges de France, il ^nira
daoB l'Uoiversité et remporta grft-e
i son travail et a 8on intelligence,
des succe» remarquables. Il était le
ftèie de M. Toaranjon, l'archmsta
•i distingué do département d« la
CorM, et do M. ToarjDjoo, ancien
économe do lycée de Bsatia, et l'on-
cle do sympathique H Simon Costa
coutroiear priacipsl des cootnbo^
tioos âirectea à Marseille. '

L** jonrasoi dt Uoutpelfier ont I
fut 1 éloge anamme des balles qua-
lités et do mérite de Dolre compa-
triote qoi «'«tait allié, dans cette
nu», 4 is famille Roox-Leenhardl,
fort lîoonoe et répaodoe dans toute
la région du Midi

t e« fonératllea ont revêtu le ca-
ractère d'u» véritable demi général
dénotant \* hante estime qa'arairnt
poor St. ToardOjoD ses cbefs, tes
caanrade*, s» imis et

"(i. Porla-nionlpe albdlrt
77, Panier coquillages »id« pocha.
7H. CuuKïiii satin grenat brodé.
7U U M I t.orqeU porle-boaqurta.
HO Port*-re«il majolûiue.
RI. Tb^ière ciiinoiaa.
rtï. Cafetière « IKicellenta >.
«i. Baguier an marl.rf.

l.-s numéros ijfi k 8* proviennent
de la dernière loterie du Saint-Vio-
cenl de P*o«, lots non leclamés.

Un peut se procarer rte
cbes M. Cnaitflh,

billets
„ . sor

'a Traversa. Trii du billet, f franc

Par quai moyen
uo danger fut oonjaré

Mot Louiaa CMtour m Vtoi*rgar, (»•_
raulM *I*BI d* Nira '• truie <xf*ri*ae* Je*
«chaut** aonaéqaeacaa J'oa* raut» e«obe,

•oiud* r* qui a'Mi pfodut eb>i Hm JieJ-
*or Laa eau*ea da Bat aeoid«at aji
f'uaea; aous as ptrlaroo* ic> que da J«o-
'•r qa'aiU a Boum el da moj.t pratiqua

4U>l» s eaipk)T<< jxnr obtenir K cuanaoo.
- h la auile J'uas bue** couebs da huit

•aia, Mm<*il«, j . «gia lomWw Jtot uo« (•(-
K lobaiM, q u i m'était dmtna inpiMbla
de la* taalr aur aa JuntiM . j'avua pardu
pntiemMDt lippelitet jisaulfr-ia J» loua
cO ai. Uncermaou .laoa tuai la eorpa. mini
Je t*U d>g«(tiea* di;Ha\i— *t p«a.b>*a >l
perla daeaaiaMil, tel était m a «tat, l'a plat,
u**i et daoa at«a lit. j'avaie Jea etouile-

atacia pfre-ataaie. J si alora oh^rehi ls «o*-
r>eoQ M (nipvjiBt Mi Pilule» Pins:, al loo.
iea BH« iwtfnae-t «al diaptra, • * • (araai

Goeirera Salvarore. de Leonardo,
an», tooDsse, de Riposto.

De Mai 10 Oonato, de Giuseppe,
'£) ans, chef chaulTeur, de lïari.

M. l'agent consulaire Otivieii, se
trouvant malale, c'eat M. le docteor
Mslesi, maire de Portovecchio, qui
l'a remplacé pour procéder a l'en-
qnéie «or co triste érénement et
pour Bssorer la oéceisaire ao»
qoatre survivante.

Ce» derniers onl été dirigés aar
te ^nii jhora de libiappa ali'i Je
reconnaître le* cadavre» de* ra*l-
heoreoi nau/iagés. Depuis hier, la
mer en a rer.da eucore trois, ce
qoi [dit sfpt.

La récit du sauvetage dea qoa-
tre rrarins. dans Id baie de Sugno-
la, est des plu» emoovants. Ils l'ont
/ait dtvanl M. Bdksi, en l'er.trr--
coopant àe larmes et de sanjtor».
Vingt fois cliacon d'eox a cro qu'il
allait être englouti. Jamais il* n'a*
«aient va one mer aussi luiitme.

Petite Gazette

ai*. 77i « a . « d

raai. — 9 h, « , « ^ K_ t"
A h. ta • * ,

SKI <fa deJ, ,M,.
bal da la mm, bella.

è 9 b i

A rttllerie
1,'adjodant Lagarde, da

ment d'anillehe, e*t notnai
dten de batterie de fe ci

régi-

Mérita agricole
Un lit iians lu Jou<-n«J i/<t .tf««Ien :
C'est avec an sensible plîisir

qoe nous avons appris la promo-
tion au grade d'olficier du Mérite
agiicole de U. de itioton, inspec-
l » r sanitaire à VmtimiNe.

M. de Itistori, qui babite Menton
depois quelques années, est trop
connu dans noire ville où il ne
compte que de» amia, poar que
nous avoii4 à parler longuement de
lui. La distinction hononllque donc
il vient d'être l'objet fait aotant
d'îionoeur au Uiniatre qui l'a ac-
cordée qu'A l'émineot praticien qui
l'a gagnée et reçue.

Noos présentons i M. de Itistori
nos pins coniislea félicitations.

Distinctions honorifiques
i.e ministre an cumnierue a dé-

Cerne la médaille dp broiao a »)M.
Torqoan, percepteur a I y cm, et Ca-
navaggio, instituteur à Mila, pour
s'Être dislingoéB par leur propa-
gande en faveur de la caisse natio-
nale des retraites poar la vieillesse.

Etablissements pénitentiaires
MU. t'ratoui, Cusirn, l'eiutu et

Trornbella ont été nommas dans le
personnel de garde et de surveil-
lance des étab issements périterj-
tiairec.

\tunptment Uea passagers
peudjnt le moict de nuvenibre, il a

été elTacluë aur Marseille : 'J voya-
tes du JUatia.yd'AjacciQ, 5 de Cëlvi
ou lle-UooastJ.

l e nombre des passagers a été
da: 1.7iy de Btatia, <m d'Ajaccio,
133 de Calvi ou |te Rouase ; tôt,
2.770.

Il a été transporta : de Bas lia,
1 5UJ lonres, d'Ajaccio, 740. de Caii
ou lleUoosse, 55; total, 33tiif.

• S
Au port

La taiiane ilalienne, Fortuna, ca-
pitaine Jacopin, «at partie, dans le
iiiatinéa, chargée de DU loones dtt
marbre Si destination de la Spezh

Vieilles décorations

Service funèbre
Li confié ne 8atnt-rharles Bor-

romée fera célébrer demain jeudi,
k 9 heures da matia, on service
funèbre poor I* repos de l'âme de
Al. Joseph Orenga ancien frieor.

Douanes
Nuus apprenons avec plaisir qoe

SI. Mon Dune, vériûoleor adjoint
des douanes a Marseille, est nom-
mé commit* principal à la direction
de Bat lia.

NOUB adressons A M. Danô nos
meilleure» félicilatioos pour celle
procnolioo.

TOUX, RHUMES, bRo.VCHISTE.
gDôna par le l-éoitif au I.aanar-Ce-
rise, Itatîaalli, pharmacien. Place
Préla, Bastia, prix : 1 fr. 50.

Société iInsulaire
La Hûciéte \'Insulaire de Toulon

s'est réooie en isseaiblée générale
le 5 janvier pour renouveler une
partie de Bon boreau.

Ont été ôlna ; MM. Giampietri,
vice-président ; Favaati, secrétaire
générai, et Laccioni, secrétaire.

IA pr^flideotaensuile rendu comp
te, au nom da bores a, de la geai ton
financière et a Itninifitriitive de la
Société depuis son adhésion à
l'Union médicale et pharmaceuti-
que. Il résolte de ce rapport que le
fonds social s'élève a -Mu) francs,
que 2 UOO fiança ont pa t-ire distri-
bués en JDOO, et ,(0f les familles
des sociétaires ont reçu les soins
médicaui.

Aa dernier trimestre it y
orze adhérents nouveaox.

l.'isbemblëe. satisfai'o des résul-
tats obleOQF, a volé de^ félicitations
aa bare<<D, â ses médecins, et d<
remerciements aux membres iiono-
r lires.

arS
Au théMre

cautions franc
anciennes.

S'a tresser au bureai

Du ri prit des dé-
les et étrangères

A vendre de suite jolie jument,
bonus trotteuse.

S'adresser au bureau da journa

a*. I.
On demande

Un «piJdiiemetit de 8 â 10 piè-
ces donnant sur la place Saint-M-
colas.

ÉTAT CIVIL

four Ijne Ysm-Mtrifl quntiar m
esmoinr, J» 1 inreur \ Kinialèr»i. a
P.UUD», de Bairla.

DEMANDrZ PARTOUT
la chicorée extra

MOKA CASIEZ

Casifz-Hotirfleols. à r i ambra i
U- -Y ê tU-tla :

(•ni: H. J. H Ses«». tw Si-(">»nftti,£

EXIGER LA MARQUE

RVIIKII
IM nm tncian ara TOV.'-OKS BT *rimmwt

i atst K vnt ituoGi t i ^ tmiT
ST K OUÎ QtUfU

>• jmi iar c a r » t«a>(ia Einit tu*
trtiikte*. rfa BT*f(r»nc«, • « a *« »lu, U ri-
fraisait s>ai <*»1lll»r

Cette informalion est démen
par lu mims!re des afTaites étm
K^res, qui n'a reçu aucune dbmn
de, & eu SDJtt, Je U. Pic lion.

Arriïée t gêoéral frtj
Le général Frey est m rivé à Uar

aeilla ; il a été aussitôt entoorâ pai
plusieoiB jeurnalistes, auxquels il 1
décUrô qu'il ne pouvait nen di
au atjjet des finses de guerre qi
avait expédiées et qui ont élé a*i
aies.

Il a ajouté qu'il sa réservait
s'expliquer avec son ministre.

Tiragesf financiers
Witle ae i'artm iHOO

L'obligation 113,lie gago« '200,00
francs.

(.es obligations 109.074, 403 23
718 001 et 17 67-2 gagnent cliacani
10.000 francs.

ÉIEWIOISJÉEISIATITE
B a s a e a - A i p e s

Les électeurs de l'arrondisse
ment de Sis ter en a\aent a élire m

en remplacement de M,
Robert*, décédé.

Inscrits, 6 285.
L<ts voix se nant ainai réparties
M. Tissier, maître de conférences

à la faculté des sciences de Lyoo
républicain, 5S5 ;

M. Gustave Hohbard, ancien dt>
putê radical de Setne-ei-Oiae, 1 !>?!>;

M Tbélëne, maire de Siaterou,
républicain, I.8J-2.

Il y a balloimgH.
M. Hobtrt, républicain radical,

avait été élu pour la première fo.e,
en IS'J8 par 2.0'Jô voii, contre
1.878 s \1. lion ton 1, aoeien dépnlô
républicain, et 1.10-i à M. le corn le
d'Hugues, députa sortant, conser-
vateur.

Les Morts du Jour
M A r t u r Dasjardln*

Un aniioncs la aioit 4e U. Artur
Dei-jardiiis, avocat général près la
Cour de cassation, membre d»
l'Académie des sciences morales et
politiques.

BOURSE DE PARIS
fijiotW— 15 Jinv'ar

Aaaia X ». 0/0 •adaa 101.60 - 101.'.M
- I a. 0/0 asan i . tUO.fô - 100.»

t iïfflrf) . IO3.J7 try 55

LA GCTEfiRfi
• U TRANSVAAL

Tactique des Boers
Les flotrs ont attaqué la station

deZoorfonlein, mais ils ont écho Dé
ils onl été repoasséa après ont
lotte acharnée.

LE PARLEMENT
SÉNAT

Le Sénat s est réuni dans flc$
bure.ioi ( onr rurgttnisi'ion d
bureaux et la ooiinnat.o:i JBS cota
aimions mensuelles.

Pntàidence de M. FALUÈHKS

La séance est oorerte k J h 'J
U. Hourtf'iar, l'un des secret au

donne lectore du procèd-veibal di
la séance d'hier, qui est -nli

La Réfection de la Ilotir-
ai. Gnv not dépose son rapport

s«r le projet du réfection et d'outil-
lage des ports de guerre et des ba-
ses d'opérations de la flotte.

LE BUDGET
Di&cnssion du projet de loi

idopté par la Chambre des dâpu
•':», portant lliation da budget y^-
léral de l'exarcîoe 1901.

JJÏ discussion s'ouvre sar le pro
st de lai sur Iea successions.

M. Moneatier, rapporteur, jéve-
jppe l'économie du projet ttl t
été adopté par la Chambre, et

ivait étj adopté une première fors
ir le Sénat. (,a Chambre des dé-
niés l'a modifié
Le rapporteur expos© les diffé-

rences qai a i l len t entre le projet
rimitil, aiJopté par le Sénat, et celui
1 est son ni is aujourd'hui a 6(,'n

ixamen.
M. de Lamaizalle combat le pro-
t de loi, parce qu'il constitua un

acheminement vers l'impôt sur le
revenu.

M. Labiche s'attacha particulière-
ment s combattre la progressivité
les droits de mutation.

. Girard est liés partisan de la
léduc'ion des dettes du montant
w successions ; mais il combat
lergiqaement le système ( logrus

tuil3 1̂ 8 CltuyâllS Juijlascnl U«d lUé-
mas droits.

Il dit qae les coniJPVjtiuns n#
peuveot pas être conlon lues avec
les associations ordinaires.

Les congrégations réclament de*
ftiii èges.

L'oruieai condamne Id perpétuité
dea vieox qui ont àtè exprimés.

LA loi dctuelle, dit ea terminant
M, Viviant, ne aara PJS une 80la-
lion définitive, moi a une m car mou-
che (tans la granJe lu'i^ octale.

Séaoce jeudi.

Awwm

Les nDe83«8 cAlébr^e» jeudi A
Saint Jean, a 6\ 7, S, !ï et 10 heuraB.
seront dites poar le repus de l'âme
de

M a d a m e M a u r e i

LAfiEVUKMAME
PARAISSANT TÛUa L«S niWAWCHW "'

u n é r o ; lïoeDtta)ïs;atjonrif<iiifDls: Krtn-
»t Alifer'B, 8 fraoea par aa ; prrao*af. t l
10. bn re iux : i ss , boulnrirJ ^ • in t l i s r -

t0"o. Paria.
L r a d«iii la Henri/an* u' 3J« J u I J i a n .

tan t .
a p*t ta» (friDd'm*r*# : ,i jeun» lill» au

XVIII-aiècl». anits. U o uiaMi*. - U «aida
- ' KmpaiaBr, aoite, «toa f . i i a - U ^ a i a .

Dt ailhouattni : Le H. l>. du l^ic, K Ioaar4
fBB, — U« dem canlJonnir^ «Jalpaa
aon. - Uo aiaeis: Lt l iuan lur r , f o r t i .

ta J Hi
— p*i

IITB* «t la c

potoitt a
l'Acadêive 'i

a : t« réposne j
/ Cli d'U

Le minisire J t s finances répond
jUttilin les riiHposiliuna Jo proje',

est un» œuvre de [Qstico déoio-
«tique.
H. Lelièvre eipriaie la crainte
le celte (01 ne provoque l'exode

nombreux capitaux intnçaiè a
tranger.

suite de la discussion est ren-

g
'Ur, aailat

. ^i *t *. — Pttit»
»Cbumlu D.oia, Luc. — Lta libres liatgùtr;
aaita (1. Sainl-YTe».

lilualrallaoa •ïtprèa dnnproluUooa pan.
toftMpbiqutg. CbârJio, N*rc«, l'HM &ifr«4
fana, He.

II partit que M. Siaiûngiovanni,
rtirecleor do tbéitre d'Ajaccio, aa-
mit l'ioieolion, après avoir rempli
aes engagements envers la manici-
• alité, de donoer quelques repré-
sentations dans notre ville. M. Si-
BODgiovaani a DU joli répertoire;
si sa troupe satisfait les Bastiais, il
pourrait faciltsoien t donner ao
moins ure viogtaioe de représenls-
tions avec profit poar lai et agré-
ment pour les diUttanti.

a*
Bibliographie

Jtsuë mieux <*Mtt«. par M. l'ibbA
CavabiiDca, premier vicaire de
Saint Ferdinand des Temefi, chez
Pooaeielgoe, éditeur, rue UlliHe.
15, Paris.

Conseil des Ministres
Le» ministres se sont réunis

e* matin k l'Elysée, socs la prési-
dence de M. Loabtt.

i.e KfrmM tl'ma*mHmtêmm
Après lYxjAiition des afT >ires

courantes, tonte la séance a été
consacrée A l'exameD des questions
diverse» soulevées pat le projet de
loi sur les .ipsociations.

La Liberté k
dmm» t* mmrime

le ministre de la marne a adres-
se «oi ao ton tes maritimes ane cir-
culaire relative 4 la nécessité d'im-
poser par tout et a tous, dans la
manne le respect absolu de la li-
ber lé de conscience.

RENTREE 06 M. PICHON
Le Gtinhit annonce que U. Pi-

ebon demande â rentrer en France,
à u a s e de l'état de H santé.

Lie communications arec Ze
sont interrompues , depnU le 1er
janvier la ville est isolée.

Pour les Boers
On signj'een Allemagne de nom-

bre a se* réunions en faveur des
liciers,

Déclaration
de M. Kruger

M. le présidai Kroger a déclaré
de noaveao, » U Haye, qQe les
Itoers ne cesseront de combattre
qoe lorsque lear indépendance sera
reconnue.

LOR1) ROBERTS
Héponddnt à ane invitation do

maire de Pultsmouth, lorj Roberti
s'est exprimé en ces termes ;

t Ja ce vaux pas être fôté, avai>>
que laa nuages, qoi obscdrctsseot
l'horixoo, .l'aient complètement dis-
paru. •

Les renforts
Lesjanrnani angldia annoncent

qoe 20 000 hommes sont prêts a
partir pour isnforcer l'armée de
l'Afrique du Sod.

Marche des Boers
Le An (y Mail annonce qne les

boers ont occupé ClàDVilliam.

A
Plusieurs escarmooebea avec les

Boers ont ea lien à qoioze kilomè-
tres de Prelona.

fiambre des Député*
PrfyiJtr.ee de M DESCHANBL.

La avance eat ouverte i, i heorec.
H. ttrirxiean. l'on des aecr^lairefl,

donne lectare dn procès verbal de
U séaoce d'hier, qui est adopté.

Le Droit d'Association
Snile de la discussion de l'inter-

pellation de H. Sein bat «or l'ingé-
rence dn Vatican riars nos affaires
iotèriaorea, et Ire déhWrrtlion snr :
1. le projet de loi relatif au contrat
d'association, 2 la [troj osition de
r)i de M. Cnneo d'Ornano ; "î. la

proposition de loi de H. Charles
iras; i. la proposition de loi de

M. Lemire, concernant le droit
d'association.

M. Renault-Movlièrc
constate les défectuosités de U lé-
gislation actuelle, pais il passa en
revoelaplupait des articles du pro-
jet du gouverneme.jt et formais ie
lombrea&es critiques.

L'orMeor du qu'il ne /ent pas
*ire le jeu descoiectivisles Pren-
tre les biens des congrôgatioca est
tont niuiplement one apoliahon.

I! termine en dècUrant qoe ses
mia et loi ne voteiont pas \a loi.

M. \ iviani
1écUre qu'il fout absolument sou-
tenir la société civile contre lare em-
piétements da pouvoir spirituel. li
est poar la liberté, c'est pourquoi il
vent la liberté des associations sem*

protection du droit comraon et
ec la réserve d» certains droits

de l'Eut
M. Vivian i critique certains arti-

les du prtjet qui sont loin d'être
'accord avec Isa idées do progrès.
faut qu'à l'abri à* la nouvelle loi,

A VENDRE
a Baatia sor la route Nationale

maison d'habitation avec jardin et
attenant. Heveno suonel I.'XX) franc».

S'adresser à \i« Peralii, avon*.

Domaine de Vdlrose

Vignes

mille.

a gril(H-M)o.l«f, .P , , 0 ,
, louiorat Irréffodubl

fiieioéi
; K'pa:«itiio4r«. ïj ir. la milia,

HjbrMn pra'IaciMn .tlrrcl-.
Aibf« Ira t en . — Pi U«f, .jrl^iêi PF*-

cocai, An«dan, Précoce) le-, ll.ita*, «te,.
r ' i I r tMf Inoc, (hili n i i i r i it hjit*.
0.5U l«pi*d.

«da la F*, (.Int >
[timtloe ]« Vilrn«

Filature de Cocons

H. HENRI BARSA^TI et Cie, flfa-
teora, achètent les cocons k dea
prix très avantageux pour MU. les
Elevenrs.

OD demande des apprenties OD-
vrières a u filature. S'adresser BD
bareaade la direction, Port Neof,
maison Bettia.

Grand Entrepôt de Son et Re-
passe, HENRI BABiAîm, NOdTMD
Port, Rastia.

C É O R A T A CONFITS
Expéditions par coli* p'isUui

Emballage soigné el entait
A. P. PADOVANI. eiptViitinnnaire,

7, roate >1u Cap, Ha^ta.

plal«riretltl
prti à l'Eipnn
•1 aarrat ttto

d'à) g"an>«nl 1

mit , Uare.UJ.dtq.• oraaiiara
utoa UalvarMIli Je l'ail* 1900,
aipantM.

\âwlm«*, 5-TJr
n dafrtoMci, *t«.

tar Rar<Mtr>( looilula H Mf R'(M
da IfoniB*!'!»

«I I Ha. l ien.,

y>^ • « » *»t, a

R jirla «ran.1 t ttni
, U I M I <h i*f tbol

•, plaaiai'

•r>« (latra
O..I d'aa

» i l C>olra
11 «1 * 4«
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Maison L . \ . Mulleiet C '
En raison Jf« nombreuse» cor>

tiefaçona ht concurrença* dé'oyatas
qu'aime à la ligueur CéJratma Mat-
Ut fa bonne ié|fUtdlion, l'attention
des LuiiBOinmaîeura e&t appelée sur
ce qui suit ;

Nulle atilre que la maison L -N,
Mattei f t Cw pe peut se servir du
mol l'édratme qa! est uns marqua
déposée, c'esl-â-dire U propriélâ
jerscDDtillt) de celle maison.

Toute bouteille no portant paa
l'éliquiU» de tu maison L.-N. Mails.
et Cie t&l une contrefaçon.

Ti ot contrefacteur sera, poorsutvi

ERS A PlAHCHElT
FKM ttaaos, FLA rs « CAMMÊÊ - * • •

FERS TINS * MARÉCHAL
aa«al HF" «Un P • • , •» •» • •

CAJIUX « Cimenta,.PJ5£r«

Ch. CLÉMENT

VIN IIOIOEUMS:'
tu lutidu Irsucu voire tftue-, ' a <

fU litre» essai: 5 I. Knvoy. < / • *»««« :
mandat po&te à Uritai-t' ieotl' M. I. Vao-a.l
à Moniltffiy-lencoup (S. et M.) pablit4V

ct<l«na)|

Savonnerie Corse

, Boulevard Paoli
l'hu'inenr rin'ur>i»r I

CBAMPAOffS
Lotis HomuLRKf, Htima

t t7 HWlER IÏAI

Hé où il « iiouwii d'uéca
miu»uJ*i 1"i lu» ptrwoaitoi,

!• dUM II Smoaaila Cotât d'an non-

le .a recru («scence da
et concurrencea de*

lire à l« célèbre rnir-
diquée l'universelle rêpu-

d t r U t iVouJeii-Vl-US ihiM,.i,du«i.S.w».i.iir..d'.Dno.. uîwrr«lë"BeV"produit» l'allent-oo
de la bonue b ière? ^ ^ i r * ^ desConBom.oa.ear8e3iapt>eiôeBur

hltaMrauw«-rlc*<*v*pMrlul jtm*n,ie», ce qui suit :
Place Sailli-Nicol»i II •>• t «» »fln.a .(mm le» «Dioam.taij.-i Aucuoem^isoDhamonyrne nepeot

Vente en gros et en dttitt qa» ion l.n J « « . S J ™ * iurgtg. tou»c**ii ; re,,tè l l u aulre rapport quelconque
qui

M"" GEOKGKS
D r u I I tt te

I honneur Je prévenir sa nom-
breuse clientèle que son cabinet
'» Bouft-varil Paoli, 1 * . F •
•ra ouvert, du K T au 9 di

L'ESl'EltAIVCE
nu réunie aiiormi
nces et de réassurances

à primes fîtes
conire l'incendie et les scci- ;
deois, «utoriôée par I'KTAT à *
rèali&erdes assurances cor. Ire *
les accideuls du travail eo coi
for m ilé de la lut du H avril 1898 (̂
Journal Olllciel du &î juin

apital : 10 m i liions ae francs, i !-<
Siège social : 10, ras St-Aa- j ta

Justin, 11), Pari*.
S'adressera M. AugnsteKOTH,
irecteur particulier delà Cciû- > U
.•Kiiie l'i."spwaa« à Uaslia,2d, ^

avec U vieille m ai son Louis Roi
rer, dont Its origines remontant 1
la fia du siècle dernier.

Toute perauuue dénuaot dn vrai
Louis !{o«Kiereresiiû8iammnotpriée
de vérilîer soigneusement le boa-

dâ refuser toute bouteille
quine (miterait pas le nom ci-dessus

< I tt prix de la bouteille CAito
I de 5 fr. JO *

Agent général poar la Corse, mai-
>n I N MdUH. R-wha

SBUI.LE
illuitit •:•• Baaiei «.«a

, saviriB c«atfia*mr*a
in«ditM d . MBaaa. Travau sa
Huai atc p*rauB4r*Mt

LA SAISON
, Rue de Lille, Parn

Demandez le*

mirni timms I.UTIJ
à 0.3O 1« pnqfi'flt, 7

•wwvwvv» V

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BJSTI4

Le vapeur anglais GAHNEI
chargera à BaBtia vers le l'H Janvier

Pour LliNES direct, le» pofl» ITESPAGNE,
LONDRES.

preuaol Œarcbaudiscs SDr coao&igsemBDt direct
pour ANI-EBS, HAMBOOUG

et tous les porU d'ANGLETERItE

Pour friH s'adresser à
A r t h u r C, Soul t iwel l , I taslis.

VIN de VIAL

ASTHME
I CATARRHE.OPPBESJIO»

CRUES « SUFFOCATION

CIGARES BARE1

UAMARO^MATTEI
r mu n\ii(T mm n IUMVIIII wim i m

Al.£BltlFS. LOUEURS i COCNâCS
GTJ3ENIER

~A ^BEMtÊRE MARQUE DU »

LOTCblIE
! KS ENF4HTS TO3ERCULEU!;

EAU MI\ËKALE NVrUKFU.fi
FKRRUfiINKUSE, ACIDULÉE, GA2KDSK

D * JE.

800000
- " —"—*!**&* rrfn^'fijXi^xaas^t^fZ

"0) SOURCE PI AME ((^
(tarie UlanrHt)

AUniRISÉF. PAR L'KTAT
Ëaa Datareite garantie absolument pore sanB l'emploi, pour

ea conservation et sa mise eo bouteille, d'aucuo procède cbi-
miqup oa arliQciel.

Ne PAS CONFOyflRE A VEC LA StlvHCE ÙÈPARTEXEXTALE

DIRECTION Dl ADUISISTHATÏUN :

8, l'Iico de la Madrl. hie, 8, PARIS

A^eoc générale pour la Conte : Uaallah 9< Bd du Pailal*
Béeél* Ma Frmmre ri é r Ulrmmgrr

cuez toos les débitants d'eaaz minérales et les principaoi
Pharmaciens.

Enlrrpot réKional a Marxeillf, 4'2, rue de la
llfpiiNi | i i . , A LERIIUX, Axent Général.

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction & Administration :
MATTHIEU

Ln annaner̂  noal t*J*b\6*

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT (Payable J'avance)

la port m nu.
O» ne répond pa* ob* m a n i i K r t u <Wpoa>4*

LE CALENDRIER
fin D'tVlOfJMt BOl : S-lui An'oIflF, tlib

SouiL : (hmn nitlonalia)
L«wr, 7 ft U3 m. — Cmtbrr. 4 h. i l r
Lmt DarnlarquJf.kr. htll Non «lia. t*

Ftn oi Dinm ! Ihtir* >1e Si Picrf*.

les
JC JANVIER

LINSALUBRITEVALUDÈENNE

MAISON MAXTJSI BT G*

5J r H

ProituMs ÊlecoMmanittïs
\ Cfctralipe. la « oec plus ultra des liqueur», a — L'Amaro Mattal. l« nwlUeur daa aperilit aonoua s oe jour

Eo Vin du (lap-Torsc au (juiniuina. Quinquina supérieur.

Eaux-do Vie de nn el He marc depui» 1880, • Térj MlectatJ. •

« Slrofa i (.roneUle. Ureoadiae, Orgeat, Utroo, par sacro.

OfUtUm-iê toute» «orte» i m oojla. h U a i U auV:a ot t ta

i i M «•«•» ta MM. -kai.,11..! ôin Ifatiai - «aii». i. U

(Voir la PilH Biutiau
ÏB Jéwoibr» t i

VI

an [i. îi, il.

Pirli, 11 fiotJFrliMli
D'où pourra venir, en Corse,

l'Initiative des nouveaui moyens <ie
préservation, que l'on eu recours
•D i maisons i mousFiquaire^ ou
Wtn au quinquina pria par antici-
pation ?

Ton! d'abord, il e»t <ias auroriins
ayant compétence ul fie mile en cas
matières : ce sont les conseils d'hy-
giène. \ u i termes de U loi, chaque
arrondissement a on doit avoir la
sien1 C'eut ce que tout le monda
parmi non» ne sait p*â, nos diffé-
rents cooe*il» d'hygiène n'ayant pas
l'habitude de se Borchar^r d'occu-
pations. Leoraction, .ci elleb'eserce.
rwte latentfl et ignoréf. Peut être
l'ea rapport«nLiU i la bonne santé
dont noua jouissons géoêr^lerdunt,
peut être aussi la considèrent il»
comme tlant en partie leur uejrre.
O sbratt, en effet, one erreur de dire.
•somme on in fdil partuisëo dehors,
fjaa ta Corse est un jiay» malsain.
Cartes, si l'on s'avisait, pendant les
• o i s d'août et de septembre, de
Eure nno vili^Biaturu dans m plaine
d'Alena ou dan» qaelqoe autre lo-
calité pareille, — en fait de btzir-
nnes il ne faut a'eMonner de rien, —
OD pourrait peal être, au retour,
prenant la partie pnnr le tout, r̂ pA-
(er que la Con-e est un p^y* It-rn-
felemeot insaluOre. Mais 61 l'on fait
«s que fait tout I» mon 1e, si IVjn
habile la où tout le mon,le habile,
eVel-à-dire dan* les cinq spii&mes
Ce l'Ile exeropts des Ht créa palo-
aiéennes, on Vert à que la <:oise CF(
•o point 1e vae du la sslabrile dann
les onditionà n)"yeniir-fl de (unie U
r N b

moyenne. Ici i l Tant laisser par'ei
le~ doconienla oflicicls,

ÙD relève c l ique année de la fa-
çon |a plus simp'e, par les regis-
tres de l'Etat civi l , le chiffre des
fiéc-èa dans chaque commune e
dans chaque département, et ei
comparant avec Ifl chiffre de la po-
pulation on a le nombre propi
lionnel des dêeèa par mille habi-
(ails, les départements les plus
favorisés nont ceux où la mortalité
annuelle eat d'envirt n 19 par mill<
Viennent enenite ceux où elle ne
dépasse pas 52, pois cens où elle
n'atlejr.l pas '25. enfin ceux où elle
est d'environ 25 et quelque peu
dt'esua. La Corse est dans la dea-
nème catégorie, celle f ù U raort
Ii té e&t de 22 oo à peu près. U

t. pour mieux se rendre compte
la situation, comparer la Cors*
c IPS départements da Sud-fv-

de la Kranre, ceux qoi sont le p'ui
aiiprocht's de nous. On verra tjaa
ioas sommes esactem#nt aui

mente ligne que les Alpes-M'inti-
mes et le Var, dans ane coudilio

Heure qae le Oard, l'Héraall, l
Vaucluse, l'Ardèche. la rirôme, e
dans one condition bien jnellenrt
qoQ les GoucheB-du-lthône et le:
l l jgles et Basses-AlpeB, qoi Bon
dans la dernière catégorie. An BOT
{.las, les différence» entre les di
'ers île par te méats ne .-sont pas, on
a sait, extrêmement sensibles. l.e

ehiffrb de la mortalité est i pei
près le mfme ilana IODB les paye
civilisas qui depuis on siècle uni
beaucoup gagne «ous ce rapport.

'e»t l'effet da bieii-étre général
l'accroissant Bans cesse, quoique
'on puisse penser, s'accroiasaot
ême dam lea pays epiouvè.t,

omme «et le notre, par ane séria
te mauvaises récoltes ou par d'au»
rea causas économiquee.
J'ji voulu montrer -juel était I,*

éritable chiffre de la mortalité en
Cois», et cela a la suite d'arlicles
où je ne parle gi ère que île lièvres
pdiudëAnues, d'ingtfCtrB véauDeux,
de maisons A niuiistiq iai<es, et de
quinquina. Si !e département des
Alpes-N-.rit.ci.ee et celui du V'ar ont
des stations hivernale.! renommées
dans le monda entier, la Corse, tout
près d'aux et joo.9nant d'on climat
encore plus favorisé, peut donc en
loote sécurité oJTnr das sialions
part-iUes. On le sait di-j i , mais ce

plue rare BOUS notre latitude, c'esi
qu'elle a anssi des B['jours d'étt
tout aoasi recommamiablea.

He?enons a nos ronseita rt'bygiÉ
on. Que poovaient ils faire jusqu'i
ao sojet des fièvres paludéennes
Rien, si ce n'est attendre le jo
où les travaux de l E a t au roi
amena l'a^sami^eaieii, et en al
teodant recommandai-, ce qui éla
assez simple, de ne pas fr^ctuenti
les l ieui malsains. Mais dea étu-
des faites ailleara et corroborées
par des tipérunces décisives per-
mettent d'espérer uns améliora'
tioa sur l'état de choses actuel
Le rûle des conseils d'hygiène
granlit et se précise. Ils peuv^n
maintenant quelque cboee, penl-
être heaucoup, pour la bitn. Ces
à eoi & approfondir les gueetium
(]ne je n'ai pu gu'ef(l«orer, à s«
mettre en rapport avec les aomriiés
qui en Italie s'occupent rie ces
questions, multiplier lea stades, A
contrôler les essais qoi pour,
être iaits parmi noos, à porter les
léaalUls à la connaissance de (oui

F.n fanant appel aux consuls
(jy^ianâ de nos divers arroudls-

âeruents, il faut aussi s'adrei
eirtint k celles d» nos almi

[rations qui ont des agents obligés
réailer dans las localités insalu-

bres à |notffl Compagnie de che-
mins 'le 1er, i l'administration des

unes, A cttlle des ponts-et
jssces pour le personnel qu'clli

entretient .Uns le domaine de Ca-
aittia. Ce serait ane erreur «t

une injustice de croire qae les ad-
Ptrdlions en généial EOQt m-

seosibles au Bort de ceoi <|DI dé-
jendent d'elles. 'Ja pe« de rédaiiuo
niflit pour démontrer que ces serj-
irnent», si Dutarelscbtï tout homme

bien doué, se confondent aussi arec
su irttàiâlx matériels d'uae eritre-
nse quai e quVUe soit, puisque
le» ma U lies chr i ses agents en-

traînent des per e» «t dt*s derange-
l i duns IB service. En eiami-
«t en dupliquant d'abori dans
;ondidon? redtreii tes lea noa-

'e<iai ^roctidès, on pourr», nori
'Utentent va tirer dn avanlaga
rect, mais encore, par l'eiemple,

rendre au paya lotit entier un service
ignalé.

Fdrmi les propriétaires si norn-
ieai liai ont des âubiiââtt'iittdU

insalubre», ne s'en troatera-t-il p
ponr comprendro qu'il y a là d«s
moyens de donner une plus-value
à leurs terres en permettant à ceux
qui les coltivsDt d'y résider davan-
tage'/ Eui-tuêraes ua seront-Us pa
désireux de savoir s'iU ne pourrool
pas trouver dans ces maisons ui
refnge assuré contre la lièvre, et «
pendant la saison LU elle règrja il
ne pourront pas y derntarer san
crainte peodant qoelqnes jooru
pour surveiller leur moisson oi
leurs vendanges. L^s pro(Jiiétairea
dont ja parle sont nombreoi sarlout
dans la ville de Rjslia ; là i l leur
fiera facile da se concerter. A défaa
d'une grande association, es qu
vaudrait bien mieui, ao nombre
mtme très-restreint d'entre eu i , se
renseignant etactemenl snr ce qn
fapt fuire, ae communiquant lears
tentatives ht les résultats qu'elles
auraient, potirraient arrivera d'bet>
reox résultats. Ici comme en toutes
choses la cohésion est la raeiileore

uanlie da «accès.
J'avais toat d'abord parlé de;

moastiqaaires. M- lu doctenr Bat-
lest!, en m'adressaut quelques cn-
tiqaes, a fdit savoir qu'il y avait un
autre moyen de prévenir les lièvreB,
c'est te quinquina pris par an tic:
patioo. J'avais donc raison de dira

de la diacoBBion pourrait naître
quelque 'Ornière En Iul ie, l'effica-
cité des deui moyens n'est plus
iontesiee La quinriaina poorra
tre employé par ceui qui n'auront

pas Coi dans les raooatJLjQaires, ou
qui n'ayant pas à leur disposition

maisons pourvues de ces appa-
reils, devront passer quelques

mrs dans la plaine et voodront le
ire en toute sécurité Mais en ce

qui concerne ce second moyen do
préservation, i l faot l'intervention
la corps mé licdl qui seul peal
i ier f t faire connaître les doseâ
léctjasaires.

J'arrêle ici, du moins pour le
moment, les communications qoe
l'avais * faire •or an objet d'un si

i intérêt pour la Corse. J'ignore
u ce que j'ai cru devoir dire aroi'-
îera quelques conséquences, oa
ombera devant l'mdillérence. MJIB
|uoi qu'il arrive, je me tiendrais
onime aoffï^amment récompensé,

pour prit de mes efforts fe par-
nain à empêcher an cas, na fot-ce
l'un seul cas 1 e> rn^Ulic.

MUSIQUE MILITAIRE

Progranti

t. L'»rtiU«i

3. Maivbfl ;
4. L* Pnoc

ne du 17 Jtii

-01*00* lia.
• HlqiHr.

NOMINATIONS £T

M. l.«ca

nuier, d J henrtl

Usaiio.

AIIDiUll.

totiftte, MOL'LINKS.

PROMOTIONS

, .-Maeteor des ti.^tus *t télé-p
graphes à Itoien, est promu i un» classa

ipérieure, et son l rai te m™ t porté do
.1.100 i 3.500 francs.

- M Cciate Paul-Au^uslo, adjudant
i 1er rlgimont Je lirailleur^ iil^riena,
il nomme receveur tnjralistt; da Irt)
aise a Guerre». Saine-lnfrriaure.
— M. Casile, vérificateur adjoint des

>ids et mesuras à Lille, est n w m f vin-
•at*ur de. 5e clause, «t charg'- du bure«a

(ia Cherbourg.
— M. Antonini a Mè iwmm.1 v-ntiea-

Lur aiijnint das ptii'i» ••( mrsuivs, t! dé'

QUARANTE ANS APRÈS

i

An moment on l'attention ilit monda
ttier eai Uiœ sur le» ^rén^mitil» qui ••
•roulent en Chine, il no sera pvul-etra
Lt sans intérêt puur lut Jci'liur* da
lit ft,tituU Je ronwtflr? la politique qui
loin temps a Hé gume en Chine par

^ ri\\fçl&tSj SIDBI qne leiirtt n^iBAdïientfl
•sque leurs troupva ont éle «ppeléra 1

lernloïrp Ju C«lc"»t« empire
1 J«rniire ^xpeditivri en Cliinc orga-

i!».•<• par la France »t I Angltlerr'» re-
mte a tStiO,
Kn v^icï la t?atiH«? : p^iurfuivânt aon ?va-
Tii' de en l< m fa* lion par l'«brutig»*nient

les individus. l'Anfrlttrrr*, par les nego»
mlx qu'elle COrapUil i Cnntnn, J^l liait
I opium t u t Chiuoii. U Kib d.i Ciel

ne trouva pas le comntfivc a mm p.iilt,
a les négociants anglms d« Oanlon

lui livrer leurapiurn qn ildi'lmisit. C^ii
partait «n IH4O.
AuBBil.">t rAnglelMTe i-.'nr* -u<i an*

;iu!i»îs pôor leur iipprt-nJr,' à vivra,
im-iv e»t bombardé, CADIKII e<tt liloqo*,
iankin e*l aMi^fré. Ola auftii p*ir rt-

la Chine qm c.J« M-xi^-Kong à
\dtflHerr*. lui paît' une iiiJi>mnil<* i*

l l f i - K t U I L I > T O N IH t h T I l I-AS1IAIS

I f Gentilhomme ùmp;ii|ii;ir:'
par CHAKLKS U^ IKH.-.AHO

\XXII.
LLMEUTK

— Uch— coma» <!•• laquai* ' reprit I»
m«r(jui» avar imwiarira de mCpri» ; ce-

i «•.'eplion, *l l'on peut compter sur eus:
* A nnt i qaAln noiitt »«iirun» hii'n, ai ce]»
îj Sérient :ndiapenw.Me. rappeler à l'ortlw

f nr««la*» I M painolt* et leur donner ane
Jwùt* \econ-

— Y p«iiM»-tm ! s'écrit le licotalt d'un
;lun où pwc' i t linqni^lode qu'il •••i»'l e'
fore* Je diwi»Ql*r jasqa'alor* soo» . M

Ution d'h«rolqa« inaottoanc* ; quatr»
contre dirai c n t i .

— Alloua donc ! bon pour Pi«rr«, qnr
Ml an poltron, d'avoir va deux cent* hom-

\k et il n'y ta m en réalité qu'une
•oilanUùie, B M Î I , j * ne cwajti* pa* qiw
Ion lorfnon (frossit !*• objat» • c» point.

— Ne fasMnt-ila qu'une soiMtiUine en
fei, ce ««rail nx-ore qainie wnlre un.

le ch«**ear, il DP faut pas compter SUT

J«J« «inviens <JUI- la partie ne Mirait
pan igdl« si nous n'aTions qtte dp» piems
a li'ur lum-er en retour des leurs ; niais
j a i U d>»cellenUfo»iU Je .-hawt-.

— Kh quoi ? faire feu !
— Parfaitement, M Ion m'y forte.
— Songe donc que •:* sirait le moyen

da change -:e* KrcdiOï de payxan» en au-
tant de ImipaenraRMi.

— Le nioy^n. as contraire» on je les
(vnnais mal, de le» rendra doux eomm*
d?* mouton*.

— Si ma femme nVui l pas ici, j'aurais
di-jâ raonlr* k celte canaille U le cas que
je f'iâ di> «*a menaces.

— Sans donU-, fempreaM da répond r*
I jnp.-rac, >i n*«a «'Hionsque dM bonumea
an chJtean.je serai* If premier a e propo-
êefit fuir* une petite sottie qui avant cinq
minutes aurait balayé U plac«. M»if, le
moyen dr Wnler un pareil coup de main en
présence de madame i* (*riateaii|firon et
d<- madame de Bon™loi. « eAray<4««d^a ?
Ce serait vouloir k» faire moorîr d in-
qaiotttaV fl<le p«ur.

— Je donm-Mii" iA.ftX» (r*nc* da frrend
OœHf pour qu «n cr ni>ment elles fiusenl
.v-c ma p.nil,- Pauline t,i«-n tranquilles
dans notre département d« Pan», ou à

m, d m mm oncle.

manants verrait •kir* bi'au Jeu, Chàt«au-
ffircn en avant ' et 1,-an^erai' à la rea-

trouve*! pareille fête.
— Quand jt1 «ongv qu'une de re* pier-

res auraient pu |ili>»ser Maihildn !...
— Je l'omprendii la eol*n>, et la mii-nne

n'«at pas moindre : mdi* enlin, puisque
la pre»enc« <î» ««i dames nous lie le»
mains, il faut savoir Doua conUnir. ( »i
fait mes preuves ; ainti j 'ai le droit de te
conseiller d «Hre pradeot . ru loi circons-
tances, l'expédient •!<• t** fusils de .• liasse
me aflnble Jeuailreui.

_ Non» tk-j aiiro» recour, q.i à la der-
nière eilrémité ; « » ta ne prétend* pas
sani doote <ju*, si l'on Attaque ie ehAtacu,
noua re*tioas les bras croises, an lieu de
noui d. fendre *

^ £ft Oe cas... |e conviens... mai* alors.
— Il bat #tre en mesure i temps. Tu

vas donc prendrai aree toi Hermiin H
Bourpuipion. Vonti iret dan* la ebambr*
où est mon «Menai de ch*»e r à cAte è*
I* bibliothèque, et vous char^ei-ei tnva
n«s nui!*, moitié * petit plomb, moitié à
:be*rotin». D^p^che-tiii : avant cinq mi-
i o [ - , j , r f l l v,.«. njoindr*.

C* rapide, dialo^rue avait eu lien *ur )e
Mail d« U cfaambr* da madaiM à* Cb«-

DU .1 la porte, et il ivvm! près de sa fem-
me, Uixttxqiiv l,auff«T»e, un f«-n plu» «mu
qu'il n'eiU vnalu t'aTimor. « dirigeait *«ra
la parti*da cUteau ou ae tenaient ordi-
nairement las domestique*.

An moment "ù le vicomle traversait un
corridor dont ies f.'n.'tr,» donnaient aur
la I'Imr 1 qui aboiilisniil au grand e»ca-
lirr, mv- lueur ardente, semnluble à un
ci'mnMHi'em^nt d'incendie, Frappa auliite-
m'ut •*• TBUI , et en métat temp* de*
en* parcanbt partis du vestibule mirent .i
ane nouvelle ipreave son courage, pi»
•ahlament ehranl* d*jà.

m
L 'ÈCBARPB THICOLOBK

En aortant de la anlle à mander, M
Biibilier Salait diriga1 vert le grtad e*ca-
lier el l'arail dépendu avac une rapidité
incroTalrl* poar ion Jg-e, dt-lermin^ .jn d
rtjit k m jetar à eorp* perdu au milieu d>
Céowuie : mais au moment d'onmr la
porta) qui donnait du vestilmU «or I* par
rno d'hodiwnr. on* reflen.>n le retint.

— Il faut Tair* I n choses m règle, *r
l-il.

eillurAu lieu de tkTlir, l impMmim
Mima k gauchft «ans ralentir le p»o. prit
n corridar, pu>« un autre, et après plu-

sieur* drloura qui semlibieul lin «traita
ramilior* que lVUienl i ru i du s.rml au
Aiiir A Cornât, i l arriva dan» anm (frauda
piL'ir* ^armadarmoirea \ c'cfâit la linare*

Trois ou quatre femmes appartenant k
U doaaestieilé du chali-au « étaient refa-
iciew du»* e«tl« chambre Jr8 le riWinMI-
,-enent dn dA««rdre. •( s'y abandon sa ieOt
i ta t a rmr la plu* bru vante .vimmepUa-
lent d'effroi 1 M bahilantea d'une fccsM-
coar lorsque quelque malfaiiuint anima]
cherche 1 n'y latroduir*.

l'n aed etn? du •**<» masculin a'était
joint à celte troupe timide ; num M coit-
t#nanc# ne promettait rn aucun* auaièra
le bclliquuac df*oii«n.»nt qui port* la
aulidn d un pouUillar * défendre M-*(-om-
pa r̂ne» a» penl d* sa rie. Arriva d«pui«
quelque) instant* neulament M chAteas
<>â i l vcitJtil prendre fw»*esition de l'asa-
pi.uque lui avait fait obumr la pro-
lwti,.n du jupe de pai i . Tomol. car c'tV»
Uit Im. s euil égnr* par la* eorridûr* q«|
dans <••»• partie du bntiroMi formaient u
dMale la-amtricablt' poar quioiivjiw J
mettait U pMd pour la prwajiera tôt», et
en mendanl la-i vocifarMioa» •wnat.aaiM
q«i commançaienl • nàemtir n r l
i l «éuit jet* tout «Sarodana la
chambre ouverte, «or ion passage..

"TÎ'T'



f •
500 millKM d lui dui.m- libre « M - M •fans
«un cinq grands jiuru.

Ce* premier*» eoin*»$i"*i*. obtvi.ue-i - i
fat'i lente ut. ("• \F t 11 i -reut I app'lit d'au ires
puisaam.es. I~N Ih44, la Kr*nc**t )•• fclils-
Unii d'Amëni)u.' obtinrent JB» avai-U^us
•Odlogiiea ù L-»UX cottcriie* t l'Angleterre.

Mais il faut djouU-r 411e la Chine ne
s'exécuta jamais Je bu une griiet ; lu ut lui
fut urradic par la Tiirce naturellement, 01
dii« li.rs sa ruse De négligea rien pour =e
mt-iuger une port» desorliti atiu du ru
Imper plus lard par la diplomatie w <ji
lui avait ate ravi a coupa de L-iinon.

Las Irailis consenti* par la Chine poi
taient nimniH L'iaiuo n'itrictiTe qu'il
étaient révisable* au ImuL de dix ans.

Aussi L'H itOti vovons-nous la .•'riinre
l'Angleterre (.lies Euts-1/i.w .rAmiri.i.ii
intervenir ensemble puur l'arran^aineul
définitif.

( . M Chinois uvuienl rtiléeiii. et avaient
•probablement puisé de nouvelles forces et
me nouvelle cuutîanfe (iaus la justice dt»
Jtur caute. Au lieu lie rat i lier les traiti'-S
de 1844, ils répondirent en brnl.nit de»
concession* et en décapitant île* matelot*.

En 18.-.7, les Puissantes [Himbsrd.-ri.-nt
les forte de Takou â 17-mboui'lture du l'(-
Ho et s'en empareront.

En I8.W, interviennent de nouveau*
Usités que la Chine n ubsemr ps» mieu
que les premiers.

fin 185», pour la deuxième fois W n
vires anglais « Français font leur appai
tion à l'embouchure du 1 ' . Ho. mais il
août obligés de battre en retraite apr.
•voir subi un échec.

CVIail cet tekee, conséquence juste e
logique de la politique râpa ce et cguisi*
suivie par l'Angleterre ea Cliioe, que nu us
•liions vmg*r en JH60 en alliant nos f->r
CM B collt» île noire ténébreuse voisine
duiii nous HYKHJS épousé la querelle âpre»
en aToir voulu imiter 1 appétit des ron-

H

* »» M ;
ç >w>d»!
a SMAia
Vl.hj

ub'liara .

rit t 410 iqr JM i
^r*l« 4* UbirtoiiDag
ni H d« «lin t t

rsoolb&iw>iJ»« à i l l ;

bes
1 <M («tiau du ireteur ils U Rio t'*uah«

J^ P»n. H Dègon soi a tie, m Ob^ttiom
5 WO ool drs JcDMBdaa S *»J UD «lime t
plus ila ><BUI triinani Ira béofrtwi Kaiiaea

d. plus
tS las

Us E

Dou.br* Je» &>ca-
*rt{i>* - •'(•> »Ccru
«uuipfl-ii ft p'ua ds

par •«

Pendant celte expédition nos troupes
furent plus d'une fuis rds'gwcs ausecuiid
plan ; il fallait avant tout fjue. les Oim.ia
aperçussent le drapeau anglais : le pre-
mier aperçu devant elr« fortvuwiit le
vainqueur. Le prestige Je l'Angleterre vu
était accru d'autant, et, ait moment ofi
porlun. ce jimtigt se traduirait pu
nouveaux t T t l é t t

•-t iDiuatrialiea njtat tuttmtnt* an i
y «Ou» [• report lur. In Obligation di
« c «ta oui atn trèa rtf borch**» a l *• fi

Nouvelles M tril-mes
M. Ferrand, ingénieur rn Hiri d» U

:)*tasc da la inar.ue. clief du bureau te.h-
lique a la direction du matériel au minis-

.eretle la marine, as t nommé corn m an
deur <k 1 ordre du Nichin-lftikar.

- M. Highetti, agent <fc«manutentions
au ministère de la marine, est nommé
officier du Nichan-Iftikar.

— S.uit promus dan* !•> <-orps militât»
des marins *<(4raai, :

uu grade (la premier maitiv, la maître
Matlei Virgile, i Toulon.

au grade de ae«<<in<J maflr», 1 M quar-
IHTS maltrea MoHîno Antoine. Fern J,>.
ssj.li, lesla Itdrlli.'leiny. 4 T<.ul»,i.

M. I'ANZ\NI

caisa» du Syndicat dea pbarma-
ciena.

V., qnoi^ae récidiviste, contre
lequel il n'a été r«ltnu qu'un fait
oniqoe, s'est vu u tliger 50 francs
<)'<tineada et 100 francs île domma-
ges el interdis au |<n !it de HM
les Médecins.

A Ciccistà
Cu m média in -') utri

DI P . VATTELAPESCA

SCE.NA II.

l 'tliKf-t'ACH (mhi)

Chi razu d'Ammu t fi prôprîu antidelu-

lanu 1 . Ava. el, elle i giuvanôUt trem-

ijr.a vôlta, pdrtsseci suLitu eu m me ™»ulu
e eu . ïemm« chfl Mariuccia un lu flra-
'i.tJeaï IJjJena vede ancii .(upssa. ! Casa
pA brammi di pin a lintawlla, eirun n'
«.[U4BI clie i su (lui mulini ! Baslianu

ftiovanu, ruluiuu e, per soprsppi
Ji CUSlum ni iiieurcHti, ne biilore. nk ghi

rare, e da iinpagliassi a da cunstiivaw
un buccale! No, So ' e IrôppuAStutau
«S .lôla p«r lia di ai sba^ii • si. W che,
e ao aLitudine di lussu ed'.nflnglierdt.R:

e appuolu u ma ri tu ciii li eunvc

mari ^rndunue, di-ccdi- litul
iihiati. ('cniii.fi tvi'i' jouissant:!)
li IWMI, 4.H franc».

Ciaranilrai l'aule-Marie veuvs Irape-
nali, le mari «enduroe. uï-cédù tilula
d'uni- pension. IVnaion ,
du 17 juillet lUtti, 4M frai

Orphelins Kurlult : I ' Mare- ( ..iissaiut.
2° I>arie. > Th«?ri-se le par*
(itV.-dtJ titulaire d'una pt-imioi
avec joui^aakee da 11 avril
avril 11KI5, 4i;i francs.

Orphelin Feri-ued Ang»-Piern»~I
le pt)ro maréchal ifeslogia de gundar
décédé titulaire d'une pensiuti. l>i
avet jouissance du 1(1 mai
IIW2, rilifram-t.

Orphelins Femicei: 1" Jfaii-Di.iinn
que. ï" Marie-Tln-rrine-Antuinetle, 3* Tlie
rfpse Pauline, te pire murédial des logis
d<- gendarmerie, dtvédé titulaire d'une
pension. Pension avec jouissance du II ,
mai l«(7au 5 avril l!*0H, a n (Va

Maltei Marie-Isabelle veuve V
le mari rnarti'hul des loyii d«
merio, d.-t'fji- tituliiira d'une pension. Pcn-

lis. du 7 aoill 1!KH). (ï'iit fr.

-J IU* n i Lf . B ( ét* . ( . ine , , , , é , é # r , |
. . i ï . Ltructie n'ivalt |»« ilonot I ma *a-
l.nt '• •«rli.ba Eiaalilon ^-on 4al h»joan

""" • 'n»'t»«"rl ' 'n.elepM4,,fc, (p l ,
«a D i.oo. pi* l t | la btêf pour t i -
no>tiilUie/»i.qU-ono'.pa,, I ou .

I *é île ren BIB rtniplic.Dl t*Ht préaaNi'oa ;

i carialii, t^eadta', qa'iecan lu-
• 'r* feu è la oa pi«ndr4 •• plae*.
f L* melllnra pr«gt« rta *oa *l.
fi a d * d.na K* m.|.dlM d,*

II II <l «llfl Je» tJ« I-B,
i que I* Mn'é r«>laai too-
'9 quand r>i *a prwJ. L-t
inrg !o i •(>U| iluplamait
sluimAi ptr ion amplol.
r apo't' ati ta ia t i t 1 . If*

.. * : H ituri pottrcKi, i tmi
polira il*anill.i«-o.te de« [.loprltta

« de 'f t i adntlr b'e iMt^arailar,
tin rtVi.l m a «n«*é IrtniD

eont-e(J.f- M ̂  t (tb e« »J « I * F i ; Dilor.
•i«. I 10, rus tir*»'. L>f.llul'-<lirr.t

M«HLH£ Chft I H ^ L U L lil 4.,St rLLE

Poids et Mesures

n droit de reprocher à
i

g aduirait p r de
u tage». Tout cnla était pré-

•eil itr.
Aussi est-on

Napoléon III d'avoir mis. à celte occasion,
nos troupes au Fcrvirede l'Angleterre, et
d'avoir obhpe un gén.-ral de la valeur de
MoiiUuban à pivi.drp les «rdras de l'am-
haii-aJenr anpJais avnnt d'agir.

Ct-L ,̂ tait prem.d.le, dl5.ins.nnuB, car
si li* général d* Monlauban avuil su ce
qui l'attendait en Clune, il aurait certai-
nement refusrd'urpiriiMT cette expédition

Tniclw el T.iivy
Pourlecer loua lp» doute* qui pourraient

persister U dp»us. qu il mfftw de dire
q w le g n i d M t L ti

ur b
, parti aqso le gênerai d, M

de pleins pouviiint la

T*P en Chine, la marin.- lui échapper cl.

d.* «un Ai-rmv a .Sliangiial, il per.bit !.'•*

ponviHrs diplrnniitic|ii'i>.

A DE X L ' R A Y .

^ Procureur d* la Hèpub'iqne i

le parquet de Pamiers, riant l'Anè-
ge. Etait parmi uoos depuis (ipoi
ans à ptine ; noue venait d'Avjgr O i i ,
où, comma subatilul, il avait fait
apprécier ses brillantes qaajtôs île
j a m consolle et il'oratear.

Hum mu du monda accompli, par-
V naît à concilier, avec ou tac!
p B ï t les exigences do service
avec t#s ibirg,-tiopBd« l'imiiié.

M '(tiklrit ferme et jmpwual, irait
routai à mettre a la rait-on les d&.
vjaiHltoia de rêcoll<8 el }<* maifar-
t-urs de tue! acabit ^ui infest^it-nl
l'urrondlSMODent.

RfjDbicaiD it,i]fiible, sa rail M-
i« res,fcter «•! «;m«rla Hépubnqoe.
— Son départ a causé d'unantmea
regrets.

particulier: a du caraclère
d tè

PKItflU-

Dunde

Dau

E ,

Pe

s :KNA m
I.L:, MAJIKJCCI

p
tatren-tu un pinijhi-th
ocea sa vu ri ta gii qij

gpulerett sopra. rnancOh,
Screna iridinJui

So, ch'e grnna di Dto !
/Wne/Vj ' - 'u

Guerdaf pani di vuliru. e iliceuu m
'hiami, manghiami.'

Ve.iru.Pautu (ri-h-nJu,
raremmul-obbedienza... M B , perdam

n pu' pin d'appidillu. bo a. f» (juau

Pomraps ,1e terre. 0 â 9 fr. les 100 k.
Tomatea '1'Krfyptd, -W * 55 fr. i l .

— d'Oran, 45 â 70 ff. i l .
^ — Haricots verts, 35 A 2(10 fr, ÎJ.

le roniHlre .lu commerce pobhe p^m p 0 l 3 d'Algérie Ï0 à .00 fr. id.
rapport Bpr le» opérations , l o r o i i e 8 , 1 0 à 50 fr. ,d.
vio^ dea cayU el mesures *>o po m i x t ? B i 0 à H) fr. id.

I8H9. N'.qn en décrions ce qui in- N fô s 6 Ù f f id

la (.orae. Coma* 10 fr td'
Notre dépgrlernent comprpnd 3 0 1 | . J C * ' n o j r e 8 " 4 f J f f i d "

' " " " " " * 1 7 " ^ Art.cri^QtsdD Var,2 Ù2.50lddooz.

•— Cor^e.Kro», I 50 à 1 S5iJ.

— pelil!=, 0,3(1 i 0,60 fr. i J.
„ _IIKP8 d'A'g^rie, 10 ) 4U tr. le IOW.
Mtir:Jinne» u'A'g^ne, lu j W fr id.
Citrons de ^le^iiie, 1(J à U ff. la

is;e de 350.
Grives «r merles de Corse, i J â J0

Une commission sociale a été
nommée par M. Millerand pour ré
former le syd'ême<ie8aiandal8 po8t(
• t a décidé de remplacer le roanJa
par le chèqoB Contre le défôl s l :

Caisse d'épargne posta'e d'une som
me quelconque, on recevra on car.
nel de ctièrjueB représentant cett
•omme, et chaque foi* qo'on aur
on^ envoi d'argent à Idire on n'aura
qa'a etpêdier ft EOD curree pondu ni le
<*èqDe, qr,j sera paye a vne par le
bureau ds p sle Je sa résidence

Service funèbre

I.-t conliôrie Sain'-' haï les Borro-
mée fera càlébrer aujourd'hui jeudi
A 9 heures du malin, on service
faoèbre pour le repns de l'âme d«
M. Joseph Ortuga ancien (.rieur.

Au port

Lt» DaldQcelle italienne (iioi-annt
B. l'adre, capitdios ValleDoua, est
partie dans la soirée, sur lest [jour
Urloforte.

BOURSE DE PARIS

ATEUR GENTIL
L'explorateur Gentil, que l'on di-

sait très malade, est en excellente
santà; il eat ariive à Br-ziaville le
14 de CB mois.

première véiifica'io

8 fabricants nouveaux, qoi oi,t

préflenlé VM instrumeols.

Poor la vê'ifîcation pérjortiqDe. rn

compte : à Ajaccio, i.7i5 ansujet»

lnl**s *>n moyenne ft 2 60. toi

4 674 10; BJPl'a, ±030 RS^DJ'H

taie noy-f nne, 3 00 ; tota'. fi 225 ï

HurtR ; 1.403 Upsojeltis, laie ninyen- ,

r,e. 3 84, total, r> 39->.3i> ' V'u

Hé de;randô roar 1.2(H) 75 | Charbon (;orse, tO"«Oà 11 fr les 1001t.
— du Var, 12 â 13 50 id.

Bourse de Marseille
Sucreraflï«ié,l€3 100 k. e s c , S 1/2;

i 5/6 eu vrac, 37 50; scié, range

Bsate t

r?e8,13 à ISfr.la Jouz
M de Marseille

non valeurs el il a été donné avis
fai'orab'e pour 7i£î_(K).

Il H'est p/oduit 46 t^ clamât ionpf

(4 ont élé admises.
Il a «(a troové 81 i poi la ou mu- | e n c

t rumen ta défoctoeai. Il n'a été
drt-waé que 2 [rocèe-varbtox de
contravention qui ont abouti â dea
amendes (oiales de -'I frincs.

6eu vrac, 37 50; scié, range
e de 50 k , 42 | r . ; ecié nou-

5IJ

i, floua
puttacclno

Ironife,

prôiuimi

. to cumpairni I
P*.lrt'-Pa>ifu -c. -O

. cl,. mal« ce f Ua rà
flUmmine in clam un
n ilimmu mai maie..

gna particulier: a
et possède, a nu très b
culte de l'amitié.

Petite tiazette
,es JOUES REPRENNENT T~— *~i-««,..*

DES COULEURS ^ ' - ^ . ^ - • " " , ; = !
L'Appétit est retrouvé .J*??*"^n^V < ) W «. 7 7 i . j r

et la santé chasse la maladie. , vm'.'-ï^^l™^1 *"'
caracl

l degré

STICK,

NOUVELLES ^ MILITAIRES
S.m) p

.-f J, Iu praJ. d , , . .
M. Fcrran<Ii Un» J.nM-ph, fapiUine de
re»*nrt au r^uncat d infdnlone de Corse ;

an «i-tn-p d«o chemina de t*r ri des
«I»pes, M.l)*nedil(mi Harc-Aaréla, n..,j,,r
d infanterie en ralrail*.

— U)ren<Janw Veselii. de la i'gi.-u
d'Afrujg», n i pr..au brigadier i M J M -

- M. Nîenlai
•latw a la pn

jmtan

'I «T..,!.-

r«flier df

rincipal.

Revue Hebdomadaire

N >tr« na'«b# o'« plu
• • • • I r a M bonm-ia J <r>

Bou-ss B

-K.oo. d* :. pr,>-

eon «ffnhl.é *ar i«« * rd Js

awr hfis*n*ibera-tita(,iDi souteiM ; I* 3 flff1

a pr ia J« ecm» ,]« I M tnoem pour amr «
IM 7I,.f.JI/f pauad'i81IOàl01.«l. r i ra i
lM PûtJ» ItranirKrB iKitwwor. » flMbi *
11 1T

K M Soet«bia ds Crédit ont ccOSftT^ oo«
•ll«r<< sat.tfs .*ot* | « i,'r«<ir I.TO. •>• s r*
»»«•' É I.IM ; K C m p I ir Mit. • • dK-

». •
- à i O , h- Un-a-t I Û M » . . u .
M M greup* dr» ••Kan ir.laatr al P
l l .-a? rai É

L'ombre au Tableau

s,n. ,i,.nc * In .„,.;*. Z"L7Xl

* • ' • « ' ' • • « H U i n JM p'u<f|.f,

/ . Dfrnardtn, au Jw»nfa V,()or Vatofcr.

Exercice illégal
de la Médaoiua

Le Tribonal correctloonel a aia-
10* mardi sor le cai de deux ea-
jeu iiaheni.. établis a Ilastia, qat
«iviseot d'empoter eur l « préfo-
pattrea rtea dian.leB dT.-colape.

d'eai, même, empiète aor les
•ttribouons de Uu | e a r-harma-

L« promter. Fortonô V., ter-
r-B«ier ponrtant de son tut, était
pooramvi pour ei^rcice de U méde-
cine; ,e fécond Charlea-Césir f.
4Qi prend le titre de chirurgien,
denliste, a à répondre do même dé-
lir, et d'avoir «n ootre exercé illé-
galement U pharmacie en débitant
de» médicaments.

l.e Syndicat des médecins da
Bastia »est constitué partie civile
contre les deoi prévenu*, il tear
réclame 1 OOOIranca de dommaBefi-
iatérèta.

U Syndicat des pbarmaeieoa d i
la tarse, en deminde 500 i c \

Oloi-ci , conire lequel diverses
htrjcIiorjB ont élé relevées, a été

E ghiuclierai BU la raaI*d«Uu

Pt'lru-Pau/n
P'T passa u lempti. .

Serr*,,
t. perdelu eu i t.i tolli

Pr-trn-Patthi

a *cn : è a. frebb»

<;ua.lt«nuaeinpre. . •quam.

Au jticu un KiMdsgnMu ma' cfae i e»f-
flUeri.

Frdru'Pattlu (<-'«« jp-rtu)
SI. I D P M U chtodi <ii « • pA*u !.. Ma «1A.

niromulft, clia. parlemlu Irôppu, mi pu-
ma vene a pipill». e «ilur», m becc
una. rni ci »uler*l,U1,u purecehie cun-

Ser, a |sr
•'«'. Cllt>. tUCul

«udelle Hrewinom !
Pfdru.p

Priifim* (t'andammiu
i un *ianu trtppu <

Mena, ad eo MD n'agliii

J {tpaj
H»l nnituT

«1 ' a bKUcci I.. M l n tr.iPpu c
l

Paneton» da retrait»

!-•» p«Q»ions de retraita dea per-

| .4 /•«rrn-Bfe

M. le capitaine de ra.afeaa Voiel-
i n j , commanddnt de la marine an

Cerne ; MU. lorrain et Grasset, ré-
dacteur» an Journal, descendus au
Grand Ilâiel Lingénienr.

j Dé/en*ê mobile

M. IL' (••piitiiiie tic frégate Favereau.
\ , i commandant la défense mobile de la

fS^ I Coraa, est nommé au co'nmande*
' ment de l'aviMo-torfitleiir le tjwitr,

qui »•* être aiTecié 4 la difense mo-
bile de U Corse.

— ~ ..... »ii«w
wriMl .n ' , quand »0Mwni«i»oiif i i n " •

tu, t.ibi* M «aiadir. »"« re«f«W.j >a'r« M l n a r , e s Martin, veriilcitaar-

« • m ^ ' i i j • • • . . . • * NhlMl adjoint .les dodanm a B«tia, eot

^«..iiiMrfXaqalnMiaéfi éf.roovonfl en anrof çant ceitB pro-
iwfa par wi-a b'enluMmt E»»t-ioo Sioii. mûlion, iious ne pouvons noua ero-

Noir» Mina ti la Jgé» «tofi Je «ai if« tsod pêcher dVif t .mei a M. MaMln loua
M wwlali \>\m lettpiet dt i*li pa< plat rju les regrirU que no as c»oee son
d*»ir(i illnMtf, «H» iiéf*fl«iii >baqa« éloignemenl. (>a regrets seront

MOUVEMENT ADMINISTRATIF

II est qoestion da M. Ilogn
•ous-prffet de L«nnion, com
chef de cabinet de M. Jonnart, goo.
ferneur g^nfral de l'Algérie,
remplacement de M. Vailianf, qo
•erait horamè scoB-préfet de M
liiDBh.

Noûf;l!cs Militaires
L* HauUm aafure qu'il est bin

question de réserver au général de
BoiadelTre le commandement d'un
corps d'armée.

LA CAHDIDATOHE DOJHER
Dans one lettre â M. r.allot,

pat* d'Avsllon, M, DoBraer ann
•on intention d'abandonner avant
H lin de l'année eon poste de gou-
wrneur général de l'Iodo-Cl
•fln de pouvoir se présenter, aux
électione de mai 1H02, dans la Ira
eirconscri(jlion d'Amerre, dant
été déjà le ri<^uré.

IM.
M. Clâmeoceau accuse M. Biis-

tDn d'avoir en, loi aoeai, connais-
•aiice do laui Henry longtemj'S
•Tant qu'il fut découvert, et l'an-
de ri PIPSI Ifli.t do conseil ao

m
— prochitn conseil, le ministre

de la cn«rine demandera i l croix
de ly Légion d'honneur, pour las
distribuer a n sauveteurs de la iiun-

DUEL UÊ PRESSE
A ta suite d'une polémiqua d«

presse, une rencontre a eu lien ce
malin entre M. Utbaln Goliisr fit M.
flapie, rédacteur au TeUgramme,
le Tuolonse.

L'ar.r,e choisie était répée de
:ombat avec gant de ville.

M (<ohi«?r a été légèrement blessé
I abdomen.

ti loi sur te Soccessiflos
II parait qoe le Kénat est pea dis-

posé a accepter U nouvelle | o j SQr
les soccesRiong, tt-lla qu'elle a élé
volée car U Chambre.

Le président do conseil aoivit
I mteinion d'inlervanir personnel-
rement a^res des hésitants pour
'ea ronvaiticre, en leur IciBant com-
piendre que iVcliec 1» la loi aurait
de très «ravea cor séquences au
(•oint de vue budgétaire, et rttar-
•leraitde beaucoup le voie dcJloitiF
du budjjtt.

La fitiu D'AsuItte â lies
de Lon.lres ;

Le Laily Sews annonça qu» la
Heine d'Angle terre n'effectuera son
voyage dans le Midi que dans la
seconde qtunznne d- février.

Sa Majesté sera accomuat[n£e
des princesses Béatrice ^t ViclorU
de Sltswmg-liostein.

Lis Châtiment
«les coupablesp

l-e princa Tchaou, qoi a participé
aux mahaaerta, a été couddmnô à
mort.

Le chafirnent des fon,;lionnaires
qui se sont rendus complices des
Uoiera, est considéiô, par la garj-
vernemenl chinois, comme la coo-
ailirjn U plui- lm^o^tante de la Noie
II a tIJorcera de tenier de l'adoocir
en se roriani garant des sentiments
Je ces fonctionn .irea pour la Pro
tection des ('(rangers et pour le
matmieo des bonrea relationaentre
ta tbme et Us puissances

La fia des hostilités
Dana les cercles politiques bien

informés, on estime q U 9 l'accepta-
lion dos conditions de la paix est
tout simple™,,! U l l we d ^ u d j _
ploaoalie ctiinoiee et qu il ne fdtit
pas eu exagérer la vâritib'â val-sur.

Cependant on croit que l̂ a boal
lililés prtindroDl.nii, et que le maré-
chal de VVald^rsée devra rentrer
en Karope, au plus taid en avril,
sa mission étant terminée, y jant
aux troupe^, elloa ne quittarout lu
territoire cbinoig qu'apiè* le rèuh -
ro«nt dUluitif de toatea les conaï.
ttona il« u pan.

Un croit que | e rétablissement
d« l'empereur, à cause de son pou-
vuir iibaol-, évitera la cliate de la
dynashe , t t le mamlien de cetie
dynastie est désire par las puis-
sances, car i' ici r garantit l'exécu-
lion des ujnditions qm viennent
u être s gnéea.

de Londres ;

M War OUI « a «otorisrt VMHÔ'V
m «ru il« 5 IJUI homnifa pour ren-
forcer la Ycomaniv dans l'Afrique
da Sod.

U D Anglais fusillé
Trois anants du comîiô de la paii

qui s'est Eormé . Pretoria ont élé
faits priaotmiers par l*«s Roers Sur
I ordre do général de Wel l'un
d'eai, BDjet anglais, a élô fouellô,
puis fusillé ; lea dam autres ont ért
simplement foaetlég.

Le» jouraaux anglais en coiu-
mfcotant l'aate da général recon-
naissent qu'il prouva qaB toot»
tentative de conciliation est itn-
possibla : tes Boer3 ne veulent pas
entendre parler de paU Ils veulen*
a (ont prix l'indépendance dearôno.
bliquea sci-africainea.

RecltlMJon de
L> garnison do [tslfast, forte de

"0 hommes, s'est raudue.

Marche des Bocrs
fle Pretoria:

Environ 1 * » Boers ont traveraé
\* voie ferrée rntrs /tiorfoniein et
Kulfontein ; Hs ont attaqué déni
Btali ns, mais ont été rejeté» vera
I Est et poursuivis pnr l<j cavalcr
anglaise.

Dap.èa une autre dspôche, le.
Iloers ne se serait rit retiré» lu'apris
ane ré s l 8 l a 0 c . énerÉ,qqa de » ,
heures ; la .orabil a été très acliar-

'la part et d'«ut™. Les Uoera
ont causé dea i l^ala consi lérables
» la g . r . de Kaaifonteiri, dalruil

t°°?ni° da la "oit> fer'to « ™»P«égraphe.

4 St Jean, i fi, 7 , S, 0 et 10feiraa,
««ront d«e8 pour le r P p 0 3 de l'arae

ï-« ploa iroporlantfl tte accident»
da moniB entier

aritf Qjuarantii.- .-orit-irii ' i

PARIS
Direcleur: J.-A. LAULY

l.il .ocl.1

Kh.rmti.l9jg

«000.000

ll.ffl.5

Adhésion â la Note
dm PCkin :

La giiuvernera^nt chinois et I. -
Ilong-Ubaig ont ,ig,,t u Note
coliecliTd des puissance».

Ui gouvernement chinois a aban-
lonne loat projet de protestation.

C'est le prince Ghiog qui a été
:harg» da notifier u signature du

Jlocole ani représentant* îles
. issance» il a informé les minis-
tres que la Note ne poorr.it être
remiae que dans qnelquee juurs, i
Muse du retard pour obtenir le
icaau impérial.

Le tleurtrr
du baron de Ketteter
Le prince Tchuo, frère de r«m-

•-Bor. s'était rendu â la légation

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

Pour lit Paix !
rln Hap ;
Deur Alrikan 1ers influents Mer-

r im.nol Saoer, «ont partir pour
l'Angleltri», .(Un <le fair» „ „ , i e r .
niera Knlalira en lavonr d'nna nsi i
lionoribla poor les ilem parliaa.

Attaque
d'un coDToi anglais

Un convoi anglais, composé dfi
M fourgons de «ivres el escorté par
T2 hommes, a été attaqué par les
Boers, près de broukharal.

L'escorte a dû se rendre ; les
Boers be sont emp.irée dt» loat le
convoi.

fO
l.e Daily Exprts» annonuB I|IIB le

millioimaire américain Mil Holland
a invilé le président Kroger â se

Amérique. Il met \

a Bastiasnr la roole National,
nanon d li.bitalioD ,»eo jardin at
• t t o in t . ri.venii anonel IMOIr.nc.
_a«ar«M e r i M. l-er.i.n. , , o n < .

Damaiae de Valrose
FriilUrH

Viçitn amtricatiu,
PIIDII gttltit-tt* ut, KFIIII .B m d | ,

Ridnel ' "9p""l»nion|l«i'.ÏSIr.lBœll|B.
' lt paru G iArt i5 Ir la mir.

*'*"••• " • t • " • - P U m , nrUif, „ , .
™«.. A-™.,,, p,(,«,, ,„ „,„ J|

P>*mmmt,U*mnm.j. . ,7.9 .̂637 =

ASSVIUXCES : ActidfHh J,, Ira-
Mil* (loi <lu 9 »v,| igtti lnil,Vidue{-
Us, Maladie el Accidents, Lheraui et
Voitures, iutnmobxles, f'nl. Fidélité
des employé, IwtolralnMê de» tien,
Cauiwunemenb, etc.

Pour toui reDMignementâ el da*
roanJei .ta IOUS agencta s'.,fre»Mr
• M. Ch. F. POfit.lULI, .veut gé-
néral pour U cloras, .s, r u e Miot
B«tia '

Dt*lAS[.|-Z i.biz l»s ineilleor*
épiciers, le UHOC-JLAT UMJ^HIN
apprécié dea giurmeU

Filature de COCODS

m< U > M d i I
Via r,-,DF0 ,

f
)o«r d'ana
*tom plaa qa'aïuyar.

Cel'a aoladéiilt en oalr* iatommoi
J«* trtûlaa l ) a | lai rdantltol prtvq» i
m«i>l !• fiftr» M l i tV», la, wataoi df

Langl™ *PnT« [»ai (N

laatr al P
ne, | « .la K.llanM .a? rai ÉB • • - a l ne, | « . ,

IttH M la ' «•)"• <i*»érs ( Icij.Cf,. . m l

nffici

w,.uainè à MOfranca d'amende, f««..Ddedr,.1u É .»•«• iM-nsiondo
*dW» franc* de dommage* et in,*. f P«.i«n ^ ^ . ^ ^ " ' Z
rein «DTVrs nsyodicaldea raéde- t ,».. !™^. «»J«UMWni..
CID» et I 150 Iraoct i rersw 4 U

g m e n i . o a regrets seront
partagé* par st-a camarades et par
tootes les personnes qui se trou-
vaient en rjppo.t de service avec
loi. U direciion de Nice fait l'ac-
qtnsilioû U'un fonctionnaire d'élile
et a;>(«i& « parcourir une très bril-
laute carrière.

ESPÉRANCE
fut ûumf D'ORNOV

q p p , i nul. H t i r w ,

«ai MOib'Jrent blan lon(< » tobnai, ,1 p.i
i* laTtw an Initint, pal- thiqo» (,»«,
•'a*(Mtat •(

J'cu l'IJéa d'rtfjtf >oir* Kmalrioit :
_ btan m'M) pris far dit H4 pftmtart jann,
ma I.ll*lt4 mtcfetil a*M appAill. Lw m il «a * .

M uiMr«n p« à dt-par»! r* ai »B|o».lh«i, I Médaillé militaire

•clini (il fo p*rl*\ié tint*.
A|r«ti, Mr> t#»fi, OiorfWloo d<

...,——rf, Jlt.lt, c« brate «4 +«. .»«
|Mn( bAmiiM,.. [« faèroi da J«r, calai
—1 BQM détoni li prit* il* Ifuein.

r .n w,«ai l IBM ttûon, ta na-
• » • I* «11 d* toa p«r*.

La i*oiri( M ditMfrli - an* lirm* *1DI i

T M I lat d«ai H raadlreni t l'imba^nta.
El l i \tgêoéft\ el la ro'onal itlrw»*rrot
i pirolM i f f ' t t i tM** ai t t r w e s

1 n'Mtgérona pai â» loti
H rMtilMmni «ail «M

L» Jouro.i Olliciei publie une ne-
lihcalion, porlani qo i l , . n,Q d ' , 0 8 .
crire aur le tableau île cooeoura
t-uur la médaille militaire de la l ô j
lé ter, âpre» le gendarme O n « .

M popr i« len
tNMlr* i « i r . onpie, r # u b „ „ „ „ , , ^
- Pull « m «D uurlrt .
I' I • LJ« PM it, b.«, I D |0B<j l(fJ | , B r W l

|D*. dt* (ti-Ki qal «trem , « , ^ w o | a -

i m r at Hin d« * o a a «oatcnplar.
Lu DDanag sooflf* |l|tnjjoj u f ,M d

arnIi d«>tt*ni rroirar à i\rtn • » •
on* partit <t«i irnaprt *i I« «anmtndjiii I )a .
rltf f«i. l - à M K u n prar arr«ur t«ata

•arthi «total dn Std.

ttpérMt», qiclrfaa tntor* b M fjib • ,
daralt letomp.gn.r li taiaoo» n r i Oi-m.

M. J . SomrautrTU.* tlat «a lot •>maaw sa
Joar et . 1 H ltro>M dtni Ji ta-i lai du :

E'plY M MOI daD«*rt*'ao>

|*QM hoiuma.

». JU E.rfr«n.a, j . | ,oO i«r .
poni m. rhèa nidiiiia n <« portrait n r ma
pci'rla* •( f'i«ral «ri coaowiir* an MtiT'èf*
H I » «n'atMl. Da u* *, mon «*m, pèn La
S r i l . . . car II n i an (*c ^ n p > . . , l a l WM|___

-C*O««1 dit hca'oavl.

- U p * - , La Ne* i i - a . j | | lubit>« lo*\
•n« 1 IM j i a . l t a a i Jawtltlr. . CT»t an

talltmio, » mad lx lM l .

— E' II >**ll raton, la brtr* borna».

FIN

M. IIBNRI RARSA.VTI et Cie, 111*-

teors, achètent lea cocons & de»
pru très aMntageui pour UU. Ittt
Eleveurs.

Un demande des apjirt-dties oo-
Trièrea a la filature. -Sdlivgser aa
boreiode la direction, l'ort Neof
maîsOD Betlin.

Grand Entrepôt de Son et Re-
raasa, HENRI (URSANTI. NOQVMO

Port, Rantix

CHAHPAG1VK
Lotis ROEDKHEH. Keim9

Kn raison .le la recrnJeacence da
contrefaçons et concurrences dé-
loyales qo'atlire à la célèbre mar-
que 3Q8 indiquée l'uniiior^elle répu-
tation de ses produits, l'attention
dea consommateur» e*t appeJé* s a r

ce qui sait :

ADcanematsonhomonyraa ne^eot
se targner da moindre degré de M -
renlé oa autre rapport qu«lconqoe
avec la vieille m oison Louis Roe.Je-
rer, dont les origines israontaot *
la Ha du siècle dernier.

Tonte personne désirant do T « Î
Loois UoedererestiQBtaram^rtt priée
de vérifier soi» ne assoient le boa-
cbon et de refuser toute bouteille
loi ne ittrton.1 pas le nom u-Jeuiw

« 1.6 prix de la bouteille caria
'erte est de û fr. M »

Agent général poqr la Cor*ie mai-
son I.. N. M,l!fi, RHSHH

A. P. PADUVANI, ezpâJiticn
7, root» do Cap, B«Uâ.

n^
ta 7in JI

1 Z 'i,"1!^' j-'rw"T V»i'
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.lu gros jouirom

M. Danùani te«l«l-eic,-lleiii,-h:,ni|.ailn
IJ twMeille sus consommai,.,,,,, le» a. In-
« un ««compte spécial.

A . prix modi.,ae de 5 fr. 90 l.i boulcll,-. If» buveur» d
' n ^ . " P ; f ", °" l " ' ' 0 1 " l ' l u s J^>'""" ' I ' " - ' ''• « « " t e r c r , d u »P « " lu l'Ius Mijim emre lou».

Angle d,s ruos Miol e) Napoléon.
M. Simon Damiani fait savoir tnif \ l . Cnsannva. rpprpsr

cl» commerce, le représente dans l'armnJi-snnpDi d'Apccio.

TRANSPORTS DIRECTS (NTRE BASTI»
M le» $tmrim ilu Mmr*

Le vapeur au l̂dM LîAHNKT
chargera a R«»tia vers le L'O Juuver

Pour GÊNES direct, les ports d'EsPAGNE,
LONDRES.

preuaDt rsarchaodises sur coooaissemeut direct
pour ANVEHS, HAMBOURG

el tous les porl» d'ANGLETEIlHK

l'o^r fnH s'adresser u
Arthur U, Soulbwell, Itasiii'.

VIN de VIAL
- ™ Au Qui es ,

Suc de viande el Phosphate <k chaux

M ANtMIB CHLOROSE PHTISIE.
AFFAIBLISSEMENT GENERAL

&

• ÊRITIFS. LIQUEURS & COCNACS

GTJSENIER
M A R Q U E D U

USINEE t T COHPrûfFIS FRANCE ET tTRAMGCM

Le Petit Bastïais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction & Administration : s, Bouieva/a du Palaii, Baetla
MATTHIEU OI-XiA.C»tJirBH, 3Djf.ct.tu

Le» annonces suot pomblsa (l"iT»'ims et reçue» aui Ruroi'ii du Jr«fotl.
_Knita'JiYera I fr. - Kéclamea (3- p«.-p). 0.75 - [)iv»;w«. O.IIO - Judici , r^ ,O

QUOTI Dl EN 5
CENTIMES

ABONNEMENT {Payable davanc)

Ootw U U , 20fr. 6 mou, lOfr. |

On ne riporii par rfsj m

LE CALENDRIER

• i , 7 03 m. — roafhw
( Uernlw qair 1er >*tl No

es! 800000
L'AMARO MATTEI

isr mu rimu L mm n WEvutii "min LITS!

EBS A PLUrciElT

de la h -IIMC bière MALADIES NERVEUSES

iimpo;HENRT MURE

r» na ia a H . H
ÇAiiax 4 Ciment», PIêtrm

SOLUTION HENRÏMBRÊDrul lalr
• lhonn™rl,|,r.-v,,,ir »„ nom-
breuse climlHe .)!,.' son c.iliin. t
i » Boulivanl P;ioft, l i , B.,Mla
•eraouvt'rl. <lu l . r au u ,1,- .-l,aJ
que mois.

I.ICIEN tafllNU PrAJtrE

PlEAfii. SâflAii

OS CHEVEUX!
PÉTROLE HAH3T

HF"

Îm

17 JANVIER

DE LA CORSE
KJ.HO, la Commission des servi

Tice6 iraritiroes postacx de la Cors*
a déposé son rapport sur le bureau
de la Chambre. S ra t-ll iiinn<Mia-
tentent discuté, et fi lira tel le par
venir an (nomi*. cetr» adj i lîrriiion
attendue depuis de si longues ar -
nées? EspêrooH-le encor« une fois.

L» première impression qui res
Borl de \a lectora du raniori ils i l
Itabier est nue, ainsi qae nous
l'a von-* toujours craint, le qnoti lien
de la Halagne porte un cerlain pr.'-
jodice ant lignes déjà nisUntea
En efTei, l'Ktal allouerait nu servie
dn quoli lien 41(0,0MJ francs. Un lis
qu'à tons les autres services leunis
il n'assigne qu'une subvention de
350,000 francs.

350,0OU francs, si l'on y perse
bien, cWt moins que la subvention
de ^5,000 francs qaa l'Etat donne
depuis environ vingt ans aat ser-
vices postaux de la Corse ; car si
•l'nn co è, on a détaché de l'en-
semble de ce» services la ligne .le
Hic» a la Balagne, on y «joute de
l'autre cote le service rôiier el les
seifuïes oblig'iloires d«- Marseille A
Ajdiccio et de Rtistia à Livourne qui
n'étaient jusqu'à prêtent q.ie facul-
tatif:). Où es', donc le sacnlice nou-
veau que fait l'IC'at pour aider au
dcveloppemenldesliRntKeiistanteâ,
qui sont, sans contre l it, les lignes
vitales da paya :'

Personne ne peut présumer le
bien que le quotidien de la Bilagne
fera au i><-y«. NOOB sonnaitons qu'il
en !a«f"e beaucoup. D.ir.» tous les
aa, i'Klat comble se couvrir aux
trois quarts de la subvention ilti
4ÙO,IRX. francs par l'a^nmentaiion
probable des recettes de nos cite
mins de fer.

Mai?, ce que lont le mon 1e sait,
c'est qu'une atnfthoiaiion sérieuse

ec
_._- r . . . l,l qu_

. 3nce déjï ancienne d.
•a li^no du Nie», fisoent aussi li
plus grand nombre <!«« poydgeur
• gui se renient sar le ci,minent <
i]ui ne rtéil^iaflent pas de >dCi i fi ̂
7 à n lieuies de mer pour viiy^ye
avec (ilm d'économifl, sans l'eu nu
le* transbordements, et pour ani
1er plus vite am lieu le ittstiulion

MtessB de Ci n ' e i l j irajuséa pom
les lignas du ftUrgeiiiu à IEa*tia et à
Ajaccio est trop p«titn. It fi^tt «) ie
cette vitesse soit portée au moin
à l i , et il f-iut «ussi q w les tjr i f

Ira n a ports soient abiiss's l<
i possible. Si pour arriver à cea

résullatt1, il «Ht nécessaire de porl
la Bubvenlinn pour les ligne* ni]
lantes a -.00 000 fiança nu lieu i. t
350,000 ffanc3, l'Ktat n« ioit pas
recaler devant cette au^munta
d« 50 000 francà.

Nous espérons qtm nos reprêsen-
unts, ai lés des députés de Mar-

seille, parvien iront à l'obtenir
F.

Héros!
tdit ce moment s <uVe et

paisible où le forLineil des chai
s'ajoute au ?omn.?il des être*,
ù la nuit semble écouter le batte-

ment de cœur de la ri alors » Ui.e
imposante obscmilé, laile de ulen

t de n ystère, clô'uidil celle
lele trailitionnelle dé» Kuis, où es

, rt'units autour de l'atie
it aller

l'eilase sereine ii'une dj;,eo tt

0<t»s !â lointain, cepenlant, Â I -
rtessus .le la mer ir.tMîible, la bro-
me diveloi>u-iit son v^ile înletise
qui trapjié lu nauloiiii-r d'une <*-f nu -
v,.nltj indicible, \# (lissemeut bleu
des values, aitei^nant des hauteuitt
gmantesqaep, av<n' dt-9 «nrsaut»
-l'où a'échippaienl des moimor.s
ruuqoes : l'Océan mariait senta is
d» fureur aûï géiniaiernttiil* funè-
bres de ta tempè'e, taini.a que

I I i
s le îeIIat

Los nîiarea avoisirmnl la rô'u, nant an (ift« territorial d infanierie. disparaître- C'est le niuJ<-ste avi* da
lerdos dann le brouiiUrd hypocrite, - Lt krigaiiîer de ^enJurmcriu Muni- ceai qui se souciant du biqu-èin

leurs humbles biuarréve. Toot était
nuir, tinictre... Et (.tuiduiil que le
feu gn'sitlait d.ins Ida toyora, nue
les veilleuses b'C'rnes éclair aie ni les
chambres virginales et nupliales,
un vapeur, la Uussie, Inllait depuis
des lieuieâ c on ire l'aveulit» lurie
des l l j l s l,es passagers, En proie à
une biiuoibS4ijt6 émoiion, prûriïâ*
liaient ilss reyards etiarés, 'naeiii-
nalÉment, sur l'inlâme traitrÉase
qui, par sea mugissements sans
lin, lédarnail leur agonie... L/é.jui-
l»»ge, n"éc;ojiant qow la v.-ii impr-
ieuse dn «tevoir, làciiaitdt» suivre

les or 1res brefs du capitaine (jui,
bout à s"n poste, un pli d'an-

goisse ÔD coin dt sts Itères fré-
" sjutes, combattait en stcieien

contre le décbalaement terrible de
riD|ô*H Vrfins elloila ! U Russie \
l ïçut 4 chaque instant <
litre .',ms la fnaire humide lies

(lois, lorsque le jour parut, L
enieuillè, un joor sombre
à le soltjl, épuibé, ne verse plus

ses lueurs d'apotbëose... Et aloi
ceux f|ia assistaient à cetle littl

llreuse, sentirent leurs clu'veui
9 dresser il'el'Voi à la vue d'hun
les intrépides qui, pour accompli
ne action sublime, allaient fatalt -
lent | ènr en acceptant le combat
ileri al tlTcil par l 'Oetai.
Ansti, lorsque ces heras obscon

arvinrent à vaincre l'ouragan
nsqiie l'équipage el Its p»^sa^-rs
e croyant certes pas a la réalilt'-,
mlèrant le sol aimé da la pati
jus éjirouvàiBca Ions un è ton n i -
ent mitlè d'admit al ton ; et pour
\s gloneui BJU valeur s, un argent

imour ^erma dans no» iit.es

Aujourd'hui, l i tem^ lu , liooten-
1, a'est enfuie , la mer n'a point
Mrri-. <lit ciilavrfS, la marine ne
mire pua quelques-uns de ses va-
j reoi enf.nts; et les Héron, fati

Faits, comprenant l'idéale b-auté de
nr action, croient Vfir lans le
iytt rosé des rêves, la France qui
ur sourit, avec orgunil...

L-iia! des Ugia à l'IoSrmeur
- M. Marailj, sergent surveillant

pénitmeier raililuire d» Boni-, est proi
riergent-major surveillant au mi1 rue i:\
lilisemont.

— (.• sergent-major Amlrtaoi, clu
•'.'(riintiiil Jo timillfurs, est nommé clie

NOUVtLU.S^lLllilRES

M. Mureiti Toussai ni

Situation regrettable

Les entrepie eurs da port de HJS
lia viennent rie licencier leurs ou
mers après les avoir payés, et on
corapletemdnt suspendu lea travaux

II y a ainsi sar la pavé, en plen
hiver, environ soixante pèffs di
famille qui vivent au jour le jour e

îe trouveront certainent* nt pas
ravail, aucan autre cbanlibt

n'étant ouvtrl en ce moment.

C'est là une situation furl inqut^*
tante, et nous nous demantonâ h'\
n'y aurait pas possibilité d'y perler
ruine Je.

li para il que les travaux du port
ne sont jjari lêrminèB, quoiqae lié3
avancés, et que l'arrôt des cb mt
qui vient de sa produire n'est ûù
qu'à an diliercnd de peu d'impori
ce enstanl entre l'^dimuistratiiii
les enlrefrecieuiu U'aprùâ nos r
Bei^nemenla puisés & bonne source,
il s'attirait d'une demande en rêM-

et Tifl iJcpLia plus il'un mois, b>
sur l'dugraenialion notable des fotir-
nitores et Sdlaires d'ouvriers, el H
laquelle l'Aliiinislration n'a encore
fdit aucune réponse.

Or, si les en-repreneurs ont reel-
ment droit à la résiliation qo'i s
>Niciteni, qu'un la lear accorde el
ion prenne <furgence des arran-
incTitâ pour la continuât!on des
ivaui restant a exécuter. Mais si,

au contraire, l'Administration esti-
me qu'il n'y a ras IKU \ résiliation,
qu'elle met le les lita enirepreneorn
en deafure d'avoir a terminer leur

Non» non» (erroellon* rfe faire
un pressant ap| t l à .'&dinini&lnt<
ion a»péridure, pour que cet eut
a choses cesaâ iiiime liateninnl. \,à

mitùre est dt>jl asst-z iotjnae en
t^irse, et il étroit li imai'i q /on
'oo'Ui'0 de cHiu q l'un peu de bon

rôii'OT seoiemetil sulli.nir A raitf

Foies de nos Députés
Scrutin sur la priorité <le l'or ira

da j )ur d» M. Sein t.ai ddds l'inler-

can dans nos alTuire^ intérieures.
Cet ordre du jour e.5t ainsi conçu :
« La Chambre, comptant sur le

gouvernement pour empêcher loote
ingérence iHran^f're dans nos dis-
cussions, pa.ise a l'ordre du joar. •

Nombre de votants . . SOS
Majorité absolue . . . 251

Pour l'adoption. . ï t f l
Contre ÏÏ57

La Cbamure des députes n'a pas
adopté.

Ont voté pour, MU. Arèue, Ha-
laspina.

Ont voté contre, MM. A-lima,
Cucobbi, comte Pozzo dt Ourgo.

Sera lin sar la priorité en fdveur
de l'amendement Je M. I tmjt , ainsi
conça :

La Chambra, approuvant les
déclaraiiong du g')uveniem«nt et
dfliriitant le droit du pouvoir civil
de régler souveraine!!.eut la situa-
tion légale des conK^galiuns, pat se
à l'ordre du jour. •

Nombre de votants . . i'.iti
Majorité absolue. . . 'iVl

i'our l'adoption. . 22W
Contre. . . . . '2m

l.i Chambre des dèpolts u'<t pas
idoulé.

La COIÏJU POZZO di Itorgo a vo'è
your.

Ont voté contre, MM. A s h ma,
lacobbi, 'lalaspini
H. Arène u'a pas pris part an

ote.

Scratin sar la pismitiu parti de
'ordre da jour de M de la Imitât,
mai conçue :
• La Chambre, approuvant les de-

:larations do g laveniemeit •
Nombre îles volant*. . . l»7
Majorité absolue. . . . 1M

four l'adoption. . . .! M
Contre 7 S

La Chambra des ikpntéd a
o pie.
Le» cinq dépatOs le \i Corse ont

CHAHLI ^ u' \F.if-AHu

\XXI1I.
L'ÉCBABPK TRICOLOftK

'r i t i .mJ» M, IMtili
i fntr» d«n« I» ImKerî,- avec 11 viraci

H muinJri1» nv
ra Miul>r*llM u» i-ri n.

(ï T « " «"
Je K«lm

• * • « pria 1« cfaMran d ' m t i l ; mai
n gmcoad coup d'itil j>'Ui sur 1« prtwfcn
i«it!«ra IH rewnnaUn- en lui «n »mi .-
iasipa ortU pa*i<iu« aa nwnis pnms

Sam accorder la ni.'in<lr« alU-ntion
groupe babillard au milieu J«.(iiel il w

* * . U. Bobiliw M dir i f*
• i , droite l igM »f r* lane dm armoirv» o
l'ouvrit, i l on approcha enauilc nn« chaiw
anr laquelle il rt p i t mr >•• «h

nyoM aap*ri«r. deu» pi**«
> » a f î e l M l

ilieu delà g
— C*0i«rii»». dit-il •
U plu* Iffet d« friMmti*, «!«-

pt.iisir <]•' t-i.iijji-r 'li-ni .unies i|.- clid-

JinH lo *fi i- .1'' l<'.ir Imi^ucur ; surtunt
d.p^h.i-vuus

— himir* faut-il le temps, rcpniidit la
viritlc sotibritte d'un air nvliignt- : «i vm*
crojp/ qu'on a le i-u-ur a l'ouvra^ au m<-
li.u d une pareille révolu li.m...

— Vous bavarderez demain, mt.f
r..mpillpjii(rd.- paix d un air J'impa-
lisnc* : en ce mumut il » n(rit -dn^u le r
<v (|uo je v.m» rummaniie. Il nV*l pâ > iii'-
ressairw uV coudre aolidemiT»), ne fuites
.ju,- faufiler : naia 411 on deux minute*
LfU «4ML lïllt.

_ D n i min« l« ' je v<.adrni^ hien voiw
y voir, répii'iu» la servante qui, l.m ours
pstn.lai.l, finit pourtant par s'armer île
sep riaeani M de *on aitruill*.

M. R.>l>;ii«r Touilla do nouveau dans
I armoire et «n tini cette foi* un niuleati
d« toile jauno qu'il uamina un iqiUnt

un air im^ ' la .
— A la ri|Tueur, cela ferait une (Vliarpr

Irii'olorr, dit-il en se parlant à loi-nii'ait ;
crtûi 1.<* train. rnulcur« d? Chitfimgf
•11 valent bivn J jatrt1», mail Jwnt une
*..-hityst »rr»ve, U «irict« ob«i>nation

de l.t loi est indispensable.
Le jap-' dp pai< rfjola dan* l'artnoiiv 1«
leao qui n« pouvait lui «ervir légale-

d'u

I. d<'«i"M<1.l - I - U

ilf |ild
I', il y prit im I M M T J 11» mt.rc

J'i'lii(T> lilunrht! qu il si* mit ;i doi-tnrrr
bamlo* rc|ï i i l^r«. amwi lwt«'n»«iit <(n>iU
pu faire It' plus aUmit «nninis Jim ma* ,
«in de nduvvinh'i.

— Ah 1 mon Dieu ! sVVria une Jesfem-
ITM'S Ji- rlMtnlirr rn M pri'cipilaul Vi-r» I*
viril! H ni finiir lui arrarher l'ulijrt qa'il
il<^linnil * Ihonnfiir •!• •omplrt^r «<ii
«'•••liarpo ; «JUP va itira madame '' I n de
•e» |ilun IV.-IIIX p*'KIH"r'" <lv CoilTiiro ! u»
prigniiir Jiml la (farniliirc seule T»iU plu»

— feram-j.- • *«** iNalliriiroiu pour
avilir diVIiiir >III Ji'5 p*ipni>irn dp ma<la-
m.' litmaripiifti- *dem.inila M. B.>l>.ln"r ru
roujfiBBant de confaBiini,

— C'«t »n t foi» pi», réponJit d un air
liargnaui la Titille Catherine : il appar-
t in t è madame A* I ttnvaM, «1 <]iian<i v\\e
va voir l>lat où TUUI l'ave/ mia, s-a va
•uv .<• h.lles « I W ^ I M * de ntrié ' S il y a
du IMJII WIIR ' du jaronas maftniliqBr ' de
la v*l#iid.'nr>o* a vin^t Snttc* U m<-tr« '

— Il n'y a ni Talancu-nnr» si lai-onas
li lieorifnt, sVi'rùi le vieillard, qui reprit
•uaqurrilf ni xon H'HTI-* an point IHI il
trait inU*n-i>mpae ; far si les ^aoindrcn

.•l.;rts npfiarl.-nint j lame iJr ( ! lut le-

K'ir..n lui -i-ml,Li.-til|...rcrl« in/'m.-w,!.
ii'» plun sj.li-nJiJi'i atours di' lu .loiUinc
^tjii^tjt Joifi de IMI iii^piivr un*1 é^altr v<*tt
ration : mieux vaut un prifriu-ir divliir

d« 'MK que dp voir le fou nu fhalrau.
— 1.* j>u au . I M I ^ I U ' r<sp«H»r'-nt den

lf>au . i'ar ces f^mliiia quon mlrnd Imr-
l'u i m>nl i-apalil>i> >><• lont, H il fui

plasqufll.-mfHMiu.-jo me montre. Ainsi,
poar aller plua vile, nvttac-v.ma d- m
apr^a IWharpe.

- Kl voua cro.ve* que c'eM viiin1 eohar-
, j qui lofera lairr" dit la J,,y.Mn.- dea
••ml>rett«s d'un air d'impertinent* i[icra-
ilulilé.

— S'il *afi*Mit, Calherini-, -U «oiw
Tain" taire voua-mentf, j'avoue ijue je u'au •
•an p«s graftde confiance dan* l« J»iovoir
ic mon ccharpe . mais il» ne c-nl l i

trlOB moins de pt-ine a lei nL'luii\' au * i -
•mw qu'à voua rendre, muetl* pendant un

Crihcri»* fut tmlrt- Je jeter an milieu
de la chambre l.-charf-f a d*mi .-ot»ue,
main elle finit par se IVIIIK>HT t .lévtirar

d--pil et * achever u Ui-h*, car Ir crcdil

nu-ut H.il.li .„• .li j i,.,,,, p..,ir .(-. .m.,!:, .!«•
dom.'-t..|uei. M- luh.r.l.il .1 lui J.'*oU>lr

Tandis que la vieille -<>rvaiite, A Inquellc
venail de * adjoindre une des femmes de
chambre, *eht>ï»il d'imprnvicer I tohar|>e
dont !*• jU(fe de paix avait bnoin poar M
mnolrar aui poriu rlxteur» d*n« lou le la
maje«ti' de l'iuimroe qui repi-i'sente la lui,
Ifl jardinier Toim.l ««Hil «lu coin i>n il
<-UiI ivalo mndestemonl ju>qu»lflri>

— Monsieur l# U(fi- Je p.iix. J1I1I en
tirant !•• pied droit en arrk-re j>ar iiiani*-re
de reverenef, j« ne Vous 41 pa> i-iit-i-rr re-

Ah ' .->s| toi
T ; voila 4 . . «•
n tambour*

interrompit M liot.i-
ouve bien. Aa-tu l i

( lui, monsieur ie jnge de paix, pni*-
qiic je doia loger aa chtklcan. j -ii apporta
•ont mon fourniment : esi-roqu'< j'ai mal

ut T

— Tu a* fort bien faii, au contraire
n pondit le vieillard aptf* avoir regarde
la eaiue «| |« p«q,,rt qw loi mon Ira i l ta
jardiairT ; et voilA qui «e tniuve i mer
wil le. Tu *a* rortlre Ion uniforme.

— Oui. monsieur le jujr* Je patx. dil
>inot un peu ébahi.

t



•
30

Sciutin sur U -Je partis do l'a

meixtmiieut de U. de U Balut,

«IMM corc.de ,

f . . . et comptant sur sa fVrmetô

io<ir apurer les droita de l'Etat •

Nombre ilâ volants . . . 304

Mnjoni • abaolua. . . . 163

Tour l'a luptioo. . . 2St

l-'ontie 80

I J i buci.bre des députés a

a-|..p>6.

ii t vniA pour, MU. Arène, Asti-

m (;iricobbi, Miafpim.

1.4 COIHIH l'tzzo di Horgo n'a pas

pr.3 part au vote.

Tain, nos intendants M trouvent aux p n-
*•>* av*c les plus graiMiaa difficultta pour
>ii u^urt-r I aliniButatiuu. V.omme par h*
Mrd Itrs Anglais

Scrulin sur l'édition de M.

llullz, ainsi corçue:

• . . . . et résolut-, aussitôt apiès la

pnj-^u'gotion de ia loi sur les as-

socialtoiÉè, a poursuivie la sépara-

tion des tg ists et de l'Eut. >

Nombre du votants. . . 174

AJsjohtè absolue. 23»

Pour l'adoption. . . Uti

Contre 3-iri
La Chambre des députés n'a pas

•doplé.
Les ciuq députés da la Corse ont

rote contre.

Scrutin sur l'addition deM. Cau
•nier de Cl^gny, ain&i conçue ;

< .... et léeolue à maiu
Concorlat. -

Nombre de votants . .
Majorité absolue. . .

Four l'adoption. . .
Contre. . . . . .

La Chambra des dépotés
adopté.

Le comte Pczzo di BoraO

tenir le

. DU7
. dû*
•>m

Wl
n'a pas

a voté ,

valent pris Iémisant».

l'ark™, s'était empreasn

de passerdeamarchéB av*c les principaux

" ' g«HÎ»nls Je Tien-Tsin pour la uuurri-

turc- des sol<lau d Albion sari* se pntKCU-

P«r<Jer<irniea alliée.

Le Réitérai do Moutuubuu outre J'iuJi-

gualîun exigea la strict* •iik-utkm des

iriinventums pass.-«savec ess bons Anglais

eu prrvî.iiiQ «la ee qui pouvait se produire

el ,,u\ termes de*|iif])tw les ressources

'lus pays traversas dt-vuieot tire partagées

fruter.idlement, l.i.-n qua la (raterait* no

•"" '• , . Il N- fallut r ; e n n i l l m , ,,,„. | a m--
uxL'e d'appliquer les règlements militaires
i'L d<- prendra par fur. e et sans payer elle*
la" liubilaiils luut ce qui était nécessaire
ii la nourriture de aos troupes pour ame-
nçr les Anglais a a'eioufmr, et ce. <[ui lea
ftriiail davantage a partager. Ils mirent
tmit f h sur le i<»n|)ht de malentendus ri
désavouèrent Partes tomme ils avaient
• I.-.LV,,,,,. Hope.

Duns cetteoip^Jiiion ou tout était ré^lé

ItOMIMIIOAS t l

M Klori. (wvfMiwiir
lettres au i-u!li>ge de Hlida, -ist appel* a
tnèma.s foiiutiou* au colli-fe de ("aslslui
iary.

— M. Crescauci, rédacteur 1 lu <lirt
lion <isa puâtes et télégraphes d* Houe», J

pardi la per

N i paroi» o eria fruda frtvla,

ctoss iup*ne
NI traitement porté <ia l.ttûO a I.MO [r

- M. LiKiam Augure-H <mry, «dju- . rtnlj

daut au 36e da ligne, est nomme e«pedi-

liminaire à la direction de la i-iiis*- d'épai

— M. Sisro Louis, ad udant au W* tle

i)f»e, est nommé à l'emploi de *oi

u Mont de l'ieté de Paris.

Bulletin financier

« m e
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centesima
Michèle, e

Ort voté contré, MM AièDC,

QUMAHJE ANS iPfitS
I L

! . . sittialiut. Jii amoral de MonUutwn

<-taii uVs l-.rs J ts plus fausse». Il ne pou-

vait i-ummen.er les Hostilités que sur

1 invitation île I JiruWsaileur i"t les cesser

di- luémr Or. il p<.tir*msri|U(>r i|ue nuire

intime de I amhaswd.'ur an^ais rt n*

Yuj.iil que par «•«ifiii. O*il<-m hom-

J Kljrin i'l le baron (iros, étaient

lftlF.ltf vivants.dci

l i était i

l«rrf, où nus troupes de'

•r Isur $ang pour le plus jjraad profil

•It' Jolm l(u)l, .,J la mueria t-t la «Jupliciié

-luù-iit a I ordre du jour au camp anglais,

il n'est p;issans intérêt de consulter qua

J'-rJ K\gin t-t le général Crant avaient

trouve leurs maîtres en l'art da la duperia.

AlWli^a par la perspective d'une eon-

viiition qui devait mettre Sa aux hostili-

t é , .convention pramisc sur l'hoDicvr pur

de grandi dignitaires dimo.s dépfthes

auprès d»s furws alliées pour eu an-Atur

1J mande, les diplomates font taire Ir

<-am.il une loi,, de plus et les Chinois ten-

dent uu pi,.Ke i TanK-Tehé-du pcmr

iterminer len envahisseurs «ans liistinc-

E)Q de natiunïlilé.

Hc(iréus»inent ce pi^gc est éventé

le fféaéral de Moriluuban : de aouveau le

fanon reprend la parole et, pour vi'ngvr

lècltec inttigt k lord Elgin H i son satel-

lite, le baron (înw. retnporte sur laa Chi-

nois Irt mémorable vicU.ire de Pa-I.i Kau

maigre la r.ellc hraroore dont lit preuve

la cavalerie Tartare.

Celle Ticloir*. qui nuus conta 1res f*

Jf monde, mit les tmopes a l l iés au

poHes d* Pékin at r.-udit les Chinois pin

ctri'i inspecta.

Des espions lignaient alors une arm-

i pan loo-J «a dfhut a causa il
• '«on» da I onilroa. n l r s m

<a 3 Ui A IÛJ 6». Lu Yoida Etril lera SODI
e» tœn , ««ui« rKitt tuure m t *\
11 i l

No*Kialilissaaiflt]'« taCréililuot p«a f»n*.
La Comptoir N»IK->B.I d'Ku-a>|.ls i
I* SocSt* «tacrals US, la Crad.t KoBOier 6.M
1^ 'ïrelit LTOUBBH ••( a I l i i : du )S
•'iBtrrs 4899 au 30 BOVBrihr« 190s, !• h
Je u n bilio * pua* ils < IÏJ milMont • t,

rj4Ds la grrti[a rfss vaJsurs ro^ustnv'

ScrK

ch'un ti i

rabia)

Mariuirta \riJendu)

«Irrelibenu lutt'i fulmincnti U'a fte-

fi'irso un bast«rianti perclid eopr'

appiccia ap[«na nn<i.

Serg.m (rabiosit)

ulilM in fnschiuli e ciarambellc : li

fini- il'i t-onti. a vurluU serai lu. Saltendi

Ja Vd^tiaau a MicUelp, n puterebbe air

umme a un certu summere, chi s

ii: di fkmme fra dui »ori di fenu.

•I 179. L«a setiuas de la
Iodj*r]<j::« aa (r . t t eo t I f l ]
«fcls i ir M l i R >t liaueli" [Je

9 d'à umparazion
Serena {•: g

A Ciccistà
DI P . VATTELAPESCA

SCENA. IV.

MARICCCIA K SERENA

| Ah. »l ! a. eanu

zitdli i
pur ir-.ppu: .

) juculelti. ner

t tas«

du ter MSptembr*
i\HH\ TH7 francs.

CfeMrini Piuri^-l'aul, paJefreniar de*

liiiruH, services militairtis, à ans 2 mois

11 Juiira. servioaa ci nia, 30 aua 5 mois

alirmités. Ponsiwn aveo jouiManua du'

er septembre 19IM), 571) francs.

Baslianajrgi Paul Baptiste, brigadiar

don f.iri>ts hors classe, 3tt ans 3 mois J?

l!*. l'iiltt «.joui
SHptumlire l'JOO, 1.1122 fra

Karrandi Jean-Aadr*, brigadier des fo-

r.Ms de Ire classe, 43 ans .1 mois 3 jours

Je services. IVnaiou a v e c i ^ i ^ n c e du

1er septembre l̂ NKl, 903 Iranfï.

I.uriiuii Suivit, «arda d*a fur^U «le lro

classe, 3,1 ans S mois 10 jours de serric«a,

imi avec jouissance du 1er septembre

l\HX), 7IMI francs.

' " » Jean-Baptiste, ffânle des Turéts

D tlaaae, 3U ans 5 mois 11 jours de

JC*. Pension avec jooia»ance du te*

septembre Utijo, 720 francs.

<:iudirelli Jacques-Malhieu, «arda <]u

r^ls de I n classe, 49 ans 7 mois 2a

urs de services. Pension a,ec jouissance

Ur uuut 1ÎXKJ, 72i) francs.

Hemiae d e s Déco ra t i oa»

A l'otasion (le la remise des déco-
lions de la Légion d'iionneur ei
a mfdatllea militaires, le Couver-
(ur lissera le IS janvier * 2 heures

ir, sur la pince St Nicolas, une
des tronpes Je la «troiaon

MM. les officiers en retraite, de
iree et de l'année territoriale

nt invite» a assisterai] tenue A
tu cérémonie.

Petite Gazette
kntMrntxiQBm m (? |io<Ur

' — T txarw da auD%, 4 i 7

i ind'ui

u su nâstru primma dm-

l'un Hait in^imbr. l'uulrr eUit impotent ;

l'un irrand scitrixur Jf liérr minechevau-

tnt'iSeHteinrut ifiins une L'IISISC1 a porteurs,

détihiralisc déi laa début» de celU expf*

diri.n, rarle naviri- qui le portait avait

fait naufrag», cl ,''<M ii poinr s'il avait (>u

Kljîin.

Wriw ilt! Inutf* siirten »..uMnV« par la

•li|.l..mfllh> anKlmw. ks .>r»-raM.>n« mili-

tiiires commrnr.-m. 1^* fameux for U de

Takoti Mini pn* à revers sauf yrandr*

pertes, rar l#* (.liiinn-t. ne supposant pas

que c«s forts piment ,̂ tra tunrnh. M las

avaient «rro.n qur du o'.tr df U mer.

Ce premier ï>iii:'re< m apiHdle «î'̂ u

0 « l du moins r*vt* du pneral de

liul>an qui mit agir vile, main son

n«sl ftasparUg.- par le e^i^ral ar

uln? ï»
>nf la 1

(••ll^lM
ion. i l

siiliir

tronm
i i> n.-1

•m .l- i .W.jlr
li-m* rhinuiw

npa ii teevpi
nil don.- dis
r«-.rndanl J
ut lelaavait M

l>.<s*ad<>ilr avi
ir i l l i r qne r,

. jelc nu comro.

, aprrs «voir he-
cr t-etle drticaU
miom préparai

l>> ran.bnssad<'tir
• ;r^leàl 'avini 'e
«il >'lé rlinisi dp
•mmt> une éti)ile

Menu- irninJear à <-,;ie d» I,W

pq
e l'i-I.i-Kao.
t et d« Mon.

qne* milks plus lu m

A«Mil.*t l«-s généraux <i,

Uut>an prennent leurs disposilinna de
• onibat et voni à la ntliemhed un ennemi

qui • ciltstin^ * rester intronvittile

Après bifii du lemps perdu an marelie»

ili- lHt.>nnenLiinl tes Anglais finissant l.mt

de nn>me par retrouver le camp <-hin..is.

qui était vide et du trente coup perdem

contact avec le- troupes fran^-aiw»,

IVadanl iv temps le général de M.m-

laulun nêlail pan rest<- inaclif. il aval1

niaivl... sur Ilaï-Ti.n el l'était empar.- du

fameux Palais d Ht.-. Par «Micales», el

•a renJanl bien compte de 1,-lat d'infério-

rité <Un» lequel il M trouvait vis-A-vis du

i«. le gpnvral de Mi-ntauban,

» trotterai tirant, m> voulut

••n.-lrcr daria le Palais JRlé uù lanl de

iplinaa» ^ n t t v r i a ï K n qua tlanqirf

e deun u-maiM anglais p,,ur bien prou

Si. a liignaie.

Sertita (i(i>.-.
l'n b«li*UnaeiitiT

Marnurw {an*

Va ai ce guereia D* IIVI

Sorda al, qualchi boita.

Cridale abbauanza !

Serrna

Oridu jmtvhè a\ f«ci l'ar

Cooa vulets'

I n l'hai ancu iniesa? Srt t'hai r«nn

nanglua di quellu fhi c'ê in tavula.

n aspetlà L- pitanze d'à to immaginui

du putereaU amlatlinr- in leltu au vu

•enza eeaal Hicordati a favula du

chi cappio a cherae per l'orabm . .

Cin-eUntdl i se furci

BaRlia, chi ei pelanu 1 Vcct.j per a

| duli : « tante e tant'altre, onoaie, e lucate

travagliatura di te. chi s

circhendudi seùpr* ,|mlchi mari!

eJenu vene nul la cha a vei

iggrimiU, seerpeliota e arabiata '.

di iue»ti; IIICU tu?

•-'«I, 7(18 on.
fmu - 9

bion e scimpi e libsri

ouml*entu. perché
piutt'<stu mi I

W«n a (ai

iré nul

t juw|ua la

ue s.-* lnHipc«

I. un âpre* lautra I » fort* tir Tahi

•e |vn<J.-iil .xi «ont pria el Ir Pe-Ho <-*t

(WTeri aux liollrs »lli.m

Ai»i)il"f l'amiral Iliipe »vi^ ars fanon,

•iéres remonte le fleuve, t l'innu du freno.

rai de Mi.nl.uban, et fait (luil.-r tou

à T-.n- |\.i,, I, pavillon anglais . ar

h»<t* ciiRvarar.

I-aml.s*«*.l<'nr ari(H»t*. lord K J p ,

teffeiiersl (,ranl .ou.-reni liedi^natmq en

appr-naul | P d.pjrt de i amiral Ilopr au

•rncral dr M.mittupan; naiA il n en de-

nvur,. pas muins acquis pour tout le

monde, el le g.-u. rai .V Montaatwn l'avait

£»m)'ria li- premier, qui' l'amiral anglais

n'avait fail qu f**r«t<T le plan tracé parle

t K l M ; H (

ï.-l >-Uit I evpni d.-* Ana-lan.

pendant leipfJition , |^ |HHO.

C« fa<liàn*fatpasiaol«.

«Jli#

n pn-miaiv, nen avjU

attirer l'armée anglai

esuffltttes Haient
gênerai Grant au

vinrent rejoindra farmr.

Mi la dieiate tante volwi

Srrvna

Perche mi Trlghi», « duvtn

' "? i umrof ! liai, *i pô .tr i
:ria frighie

i'in manu.

i, taie da

In première *,*it* du g--u^ral anK)jii«

fut pour 1, | . , | , t a d Kta o,, le g*n..rB| <t(>

MtjDtantwri avait placé de* sentinelle* a

toute» 1« pvrtr» pour en aaaiircr la ̂ r d e

jusqu a I jfTi.ee J<- M M . i n r i | M Anglais,

l e général Crant eut la douce *ati*.

faction de . ..nslater que tout était en

plaec et en Imn é

plus, le. Francai,

ii pour autru

g-naral Crsnt venait .1*jeter

t. |w. nn/foi,

ient lire IM marr

insinn anglo-française fut

e pour procéder au partage

valeur qoe renfermait k

A DE XLIRAV,

i""nta p pnranw Hignore <li Vastta, i-

ll«Iinla d, pruprieiarielli a siicchctu

P-r Soprappiit, spcn-lio**, oe leoi et

rumine de ut ciavatte I Coa'èf Ti aarei

m.t«a ni capu di apusa tu apientutaci

di Micticlef Vn te r,l e | | u farew „,

compta i a famine eun l'appidjtiu in*

ah. al,, ah ! Se cid accad<>. eumpratevi

otrnunu un Mlu curffainB. e siringhii

Tôairored'i prann !ah. an. ah !

Se un o-ha «olli ellu. ne piuaede a cne-
raie a to vecchia, tia, chu cunaidera
cumrae flgliolu..

« chi !aa<vra un aAiu . qualeh'altro pa-
renif laneiarammr
raane» : E reditâ s6

Ebbè. aeguiw

S*, per u

« u u v&Biru eu

tapeiundu che atu mari tu a'avanii

ica-paoed-inuuiaMi.

n rabia |

fac«av
efacidm 1 0 dareiu.

Sbcetudardena !

Par tutu fôr. che p«r le, ciec »„!
\ tant, . M «*rt 4 .paJa««iu.

ÏUIdalaawr, te.bsll,.

r/./,-n./r.) [ A l'arrime

'•« (...laetot do Nies u l ,r,ivô

" ! • " • • I ira», rséo de. , , lu s . jpô . t ,^ ,
lu pUMnars, quelque, hiveriunl.
d« Nie», tenénènl Marin, HU r.a.r.
ro.o i t L U,,v. qui , o n , c h , , 8
• veo quelque. >u,is de

V,, ™p,,,,d, „,.«„ „ o>™».. M. mi M l r a J o r ' d " «• l-b/rlM Oreng..
wi spulmunata AttbuUnu. AdJi»

Se roi parUu lntîitu, i
| poudt

l Excursion tn Corse
rcrmli

Véritable Savon
dea PrJnos du Congo

0 Ir. 601a p4l» ai I U. V., la b«lia de m

CUETTE DtP<»TEMEWTtLE
I :AI.VI. - M R.ni.ii, r«i.»,,i hnc.

ions d'inyni^qr urJinain- dea poritN et |

i. ie paquebot an-
*'"* Argonaute a quitte le port de
Ileiraiidirt pour ellacluer un voyi-

d'Hcorsi.ui. ii) paqgaboi c s t
(Uouus par 106 horumea d'Cqaicaia

| el a r , ç . M voy-geu,,. s»n ,1,06-
i comprend : Marseille, la Sar-
™, la Sicilo. Naplea, I, Cora«,
Irancb^, et retour a Maraeille.

Carnet mondain

I(,ta
Jit*àBaSti-.A»*cnc»félicit.iio

plna sin>-erca p<mr I a n n r e m n t tla

:ance ae pies-
—. ... .'enlise f>—•

tu^ène, rue Sainte-Cécile a . .,,-
célébrait le mariage de notre

.«•ndepan | ?."'.'*" ". U o r ™ ' tolomb.nl, re.
I- i » P " l « m ralviiu. M
•ra 4 Calri le «oimitir d un

»*lé. d'un chef pl.-in Jo
pour m «ubordonnéit, cl,

iut, d'un parfrit

COFITE. - L'adjudicatioi
da l'ascio et Cai

v<* aa 27 de
La mise A prix

• lien jeu Ji dernier, esl r

pensions de retraite de* per-
es ci-aprea dénomméeaont été
em.

)rphelin« Andream Célestine Marie, le

're facteur de* posl*, décédé titulaire

'una pension. Penaion a»ec joutsM.ce

Hjamier 1901. «1 fr.

Orpheline Andréa m Berthe />lie. le

lacteur parletnennire t la Uhambrii
de» d'uulé», olliaior d'tcajemi»
•vec MM» u , r l h 8 C l a r t | 0 | l e „ , ( ea'
notre compatriote, u. Ignace i:iara
admini.lratear dea magasina de la

><U d, St-lkni», cluralier de la u -
IB d honneur.

Temoius da amté ; Ulf de Casa-
bi-aca, gênaient- de la Cotât,, et 11.
LQQia viartm. député do V«r. Uu cù-
le de la mariée : y l ( . Gobillot, cbe-
Mlier de la Légion d'bonneur, et M
O. Sauwon, olflcier d'AcaJdm»
propriéutre de la Ville de St L'ëmi» '

Tooteâ n o 8 (éiiauuoo, et nU
moilleora vtxax de bonheur aux i e o-
nea épooi.

Lea Quarante *Heuret

L'électricité
Dana sa dernière

municipal de
séance, le cou
!orte a autorisé

II. le Maire à signer le contrai qui
lai a été présente par M. Itatfaelli
pharmacien a Baslia, pour l'ôclui
rage de la ville à l'électricité.

Les travaux devront commencei
très prochainement.

Vivre longtemps

défootâ de la Confrérie de l'iiDtna-
ca\é« Conception auront l>ea «mii
qu'il aoil :

Aujourd'hui et demain : lleme 4
tadmr J« postas, décidé titulain 9 bearea da matin. (MQûo do» Uoru

ei Silut t 7 heure» du t-otr ; dimao-
ctie matin : O.Mce à 9 heure», ma*,
se avec le Tièa Sa . . .
espoae et S«lat i 10 iwari

ensian. |-«HM<M «vec JOBUMOC

*ril 1900 m 14 mai Moi, Ul fr,

Martini Pierre. pr*po4* d«a douanes

« w 2 -Mia l l j<^ n o> M nr ioM. P M

Y a t-il un ait de vivre longtemps
Sua aucun doute, à moins, diaai
Caliuo. d'accidents imprévue.

La slatt!>ti[]ue vieut en aiJe à ce
avis, qoi irtl^rtsse M.ToLt le-Muûde
Est-elle véiiiiqut) ?

D'apiès an recensement i|ui re-
njODla à quelques atii.wd déjà, il
•ttsterait tu Europe €•! ÛOi; individus
dea deux seits pii;» (jae ceutenai-
TiB. C'est en Hongrie tt en It,
qu'il y en aurait le plus. La France
HFBit la plus mal jartagéo.

Mais qui nous garantit l'tïHctitu-
de de ce déooinbrement qui, à pre-
mière vue, partit emprunt d'une ta-
boleuee eiagéralioo ?

TOUX, (IHUVIES, BH'INCIIISTE,
goéna par la LèuHii au l aonor-Ce-
lise, Rallael'i, phartoaci«d, PUce
Prélâ, liurttla, prix : 1 fr. 50.

Vieilles décorations

Un acaéteia
oarjtions tr^n

p
et élra

S'a lresaer an bureau du journal.

Bonne jument

A veudre de suite jolie jument,
bonne Irotleose.

S'adresser aa bureau du journa.-

On demande

Va appattenietit da S à 10 pie-
«M donnant sur la place Saml-M
aolati.

EXIGER LA MARQUE

Blllltll
i nat ixan m TOK, ->DRS rr «rtnmn

KT DI ()tll!lul'IH&
•• ] rsad par MBTBII leniqai. Btandi d'ssa
bJiatta. ta arsUrsaiM. •'••• da ••lu, J n

DKMANLUZ PAHTuUT
la clncorée extra

MOKA CASIEZ
6 mises hors concours

11 dip!4m«s d'honneur «t grande pris
Caslsz-Bourgeois, A Cambrai

D*| Ai i aitlia :
4^n':H.J. H Sta*[*,ru*.S- Ff.nc>",i

BOURSE DE PARIS

a * ». 0/Oisdn
— S a. 0/0aa»aru,

i - . f t f r - 17 |*n<lar

ici.~o - lf;l.«o
100-HO - 100,

l ' i t trt-l- 'êlii qui, a cau t.» .:•
Ax* aYduot\ élaK lîondaini.é i .
ai s de réclusion.

t u alknilmit ; rononcir sa cui
ddiDtiaiJan, Casanova J-aD-Hiili-jfi
au tournant vers U fou lu uù ae iroi
Viitnt ata j.arenta wt s e j anti», s.'.
cria d'une vun terrible: Vendetta
vendetta 1

Cet a j |9 l à la vengeance n'a paj
été lancé en vain

Jeudi malin, & trois heures,
lieu dit ( artera, Biluô a :«J0 mètres
du hameau de Carregia, Alen
Jean t'iiilippo tombait auus les b,
letj dH l-Viraii Léon.

Alerit i Jean-E'biiippe était Ag6 de
1!' a n s ; il avait déposé comme

ans l'a flaire. (.1 mort a i
presque inslantaQëw ; le fnojyet

raè le cur^s à la baultur
l'épaule droite. Un ait que son (.
re qui an trouvait [)ièa de lui a r t -

IIHIU l'dssasuiri.
M. Ict toge d'instruction Virgitti,

M. le substitut l 'mrau^l i et M.
(odeur Saliceti se eoul reudus sur

D U R BlPuOMATlQOE
Le ptéaiient de la R-pubiiq ,e et
rue Loubet ont ollert ce soir un

liner am amtias^aleuis elim.Ha*
r«s accréilités tn France.
Ue dintr stra suivi d'une réerp-

ion oificieile.

Candidature Oobtct
Li figart aunoûce que M. boulet

est cauiliddt à l'eltction sénalonate
qui doit avoir lieu dans la Soinoie
le :t février prochain.

Les Morts du JOQT
M. Le Cour Grandma iaon
M. Le Coor-Grandmaison, séna-

teur tnonart (liste de la Ivoire Inlé-
rieiire,est ranrt fresque subitement.
U était âgé de 52 ans, et venait
d'Être élu l'nn dea secrétaires da

i <uvinea et llrtlnt les i
^.. 3 tciiltoriale^.

Ci uiatiu, ca discours est l'utji
descommentairea du toute la^rti
londouiauiie.

L'Intervention
DE LA

La Heine Victoria e&t Uè ; atft
de Id tournure que prend l'e
(iltton and-africaine. On ne
pat) moins autuur d'elle, mais oi
réseive ses apprûciatio s.

Il ri'tst bruit, à Londres, dans ti
monde politique, que des
ches d'une cour européeunn amie,
qui s'est spontanément oITerti

venir umicalemeut eu taveu,
d'une entente.

Dans l'entourage de la Heine on
dit qu'au besoin elle interviendra
personnellement, si cela est uécet
saire, pour éviter une catastrophe

atiuuale.

\aulrage
'**He canonnière UH0lmi*e
Lu canonnière ùyt/ttle, qui devait

lébarquer des troupes pour barrer
> route aux Uoers, a lait naufrage
l'Ouest de la colonie du Cap.
Tout l'équipage a f té sauvé.

Les corresponde ces
dis soldats

Lord Kitehener a fait inteniir

aux sol lais ar.glais d'écrire i la Dr S

Grand armateur s Nantes, ii fut
élu député en 1&& et Î8W> : il sié.
geait au Sénat depuis |K*)~J.

M. J u i a a B a r b i e r

M. Jules liarbier, auteur dramati
que, ut,i morl ce matin.

familles sacs sa permission.

Volontaires ru-ses
On télt'crai'liie d'Oileesa qne pla-

sieors oilijiers russes Vunt s'era-
barqoer prochainement, pour aller
combattra dana les rangs des Uoeie.

Marche de De Wet
Le généra*, ('ùristian fia Wel a

traversé fa V^ai et a rejoint tes
commandos du TrauBVd.il.

Le 10 janvier, les HoerB sont an-
tres a Aberdeen.

gioSBivité q i i i f i j iMi l im le c*racti-n,
e-Bbiitiel du projet île tut.

le piatiier.1 .lu cous* il |.rtnJ
enfin la défense du projet de lui gui
est basé sur .les princ^e, hb^taui,
•irs Hé** d« |UBtic« ut conespunj
aui semiments de la grande m.ijj
rite du parti républicain.

Amende tue ni Labiche
M. Labiche piésente un aineole-

meut portant que les diuils de un •
l t

Incidei
Au muinent où M.

cend ue la tnbane.ufi
dans les Inbuii. s i<ub
• Voua vous mociatz
II eut immédidtHiH-;.,!
mené devant lest q i
déclaré sa nomuwr i;
biti

i'i iividu placé

I|N s décrie:

du peuple. »

latiou seront déterminés
l m e t , t s^r ia vateur

Cet amen letiKnt e=t repoussa p^r
ôJ voix cucilrti | | 5 .

Autres «lueudeiuents

Ils sont egaletaaut restés.
Su lie deniaiu.

liianibro des Députés
Présidence de M DESCHA^EL.

La séance esr ouverte à 1 heure.
M. Rajon. l'nn dea secr^tairea,

lonne lectare da procès verh .! de

irM0jiji rit

uns Oeais Upurell" et jaur-i t. i.tl* Va*

SiïiL?Z!ïS?i îî1*""'J•"'*"•
Antoios Putit, nrt« i-'ucei, *l ai mulila il
•t ï œ e l.ouia Potit. «t leura BLf.ots .u'. el
Mus Jweph lotit, et leur. » 6 | ^ 1 B .

UH ftnillM 'aasalicqua Lus.act», Ha Jo-
v*m. 1 ojohon, flan. .Uant>. PUDH.II et M. in

Ui.t U doal.ur Ja faira pmt i Uura p*-
i rsats, amia «t BanotiuaDC», do la perta

cruall* fju'i a viennent d'éprouvar en Is vif

Mma Vv« Catharfna Danesi

séance d? mardi, qui est adopta, leur mère, twiie mai
JWf Lipartlti

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

EPILOGUE

do drame k Sa
La 18 mai dernier, a la suite de

OMDpetitioDe P°o r l'acharné moni
«Ipale, le maire de San Giuhaoo,
Colombani maiae Louis, était la
«taeraent assassine A qaelques pas
fe sa maison, sur la roule de Ca-
raggia a ^ervionfl.

Sii habitants de San Gialiano lu-
raot accusée de cet assassinat, et
la jour même du crime cinq d'en-
ir'aas étaient arrêtés L« s même,
Farrali Leoo, avait piia ta cimpe-
g*e, et la garda lonjours.

Le 17 décembie, lea cinq accusés
«•mpaiaissaieot devant la Cour
afaasises, et jpièé quatre joora Je
tfabau, reconnus coupables de
ettopltcité d'assassinat, étaient
•Mdamoés ans travaux forcés A
perpétuité, t l'esoepUoD da Ferrali

L'orpi l des Anglais
KT LU

TRIOMPHE OES BOFRS
Après qainze [ont;s mois de lut-

tes hèroiiaes, les Ilot-rs viennent
enfin de porter un rude coup à
'orgueil britannique.

Les grands hommes d'Etat an
l,iis qui ne voulaient, à aucun pm

entendre parler de la pan, coix-
tnoucent à prononcer ce mot.

Bien plus le gouvernement de la
Grande Bretagne aurait provoqué
"intervention d'une puissance amie
iour faire cesser les tiomilité*.

D'où vient ce ulï ingénient ?
La gaerre nod-afncains vient et

fTet d'entrer dan» une phase nou
elle ; jdinais peut-ètr* la situation

de? forces lépublicainea, au i quel a
ne Uideront pu k i-e join Iru les
éléments coloniam soulevés, n'a
paru plus favorable ; jamais aussi
la •ituation générale n'a été plus
grave pour l'Angleterre.

< onceutralion

de l'armée boer
Les Boera, au nombre de 3 (MO,

environ ont oporô leur concentra
tion à Caroline.

Une centaine de Boers sont en-
trés a Sgtberland, et oiit coape la
ligne télégraphique, puis réquisi-
tionné des vivres.

Diws dsjonl
Pour U Paix !

Lor<1 Ropeb^rry. ju^qu'i présent
paitisan de U Ruerre et de la poli-
tiqoe impérialiste, a prononcé nier
ao dlicoore, t WotMrbaMBploa,

SÉNAT
{'résidence d,' M. KALLIÉRES

LI séancu e«t ouverte a i! h 35,
M. Kambourgl, l'nn des secréiai-

res, donne lecture du proce3 veibal
de la séance de mardi, qui estadojitf.

Mâécém rt'nn téttmtemr
La président annonce le décès de

M. l.t Cour-Grand m ai son, représen-

lant de la l.tire Inférieure depuis

lttft, qui avait fait vaillamment son

devoir comme mobile an iH70, tt

que le Sénat Vdnait de choisir

comme l'an <IJ ses âecrétaires.

lnterpell itionde Ltunay
Diafiucsijn da l'iiterpelUtiiid dt\

M Le l'rovo^t de Launay au mima
Ire de l'instruction publique sur
l'al'itode de ion administration a
IVljîirii des inatiiuteots. fca insti-
luinces et de leur» trtmillea.

M. le l'iovost de Liunay expose
h pteesion eit-rcé^ sur une inaiilu-
tiice des Côtes du NorJ relative-
ment au vote de son mari. Ces f̂ ita
démonlreot qa« le régime républi-
cain n'est plus que l'hypocrisie du
teS|ioitt<nie.

\.Q ministre do l'instruction po-
>li|ue ré(on,l, et recUiîe les faiia
îposés. Si l'iDEililalrice dont il est

question a été déplacé^, c'est pare*
l'une institutrice ne saurait èire
aiuteuue dans une commune, où
le et-t ane c^use J'^iiation.
L'ordre du jaur pur et Simple est

adopté.

LE BUDGET
Suite de la discussion du projet de

loi, adopté par la Chambre des dé-
putas, portant (ii«lion do buJget
général de l'exercice 1901.

Régime «es Successions
Suite de la discussion sur le ré-

gime 11*L-.il des successions.
U. Maiitne-L-comte Cuusilèrô
réforme proposée con) ne très

utile.
U. Préfet Mt boaUld i la pro*

Les substîtuiioDS
de personnes
Sfeiiin de la proposition ie

loi de M. Rorapard tendant à la rtV
reasion des fraudes par substitu-

ptrsonnes dant les eia-
mens et les conconrg public».

Aprèa un eipoaé de M. Bompard
proposition est adoptée.

Le Droit d'Associalioa
Suite de la discussion de l'inter-

pellation de M. Seuiuat snr l'ingé-
rence du Vatican dars nos allaires n
intérieures, et Ire délibération sur : ..,
1. le projet de loi relatif an contrat A;
d'association ; 2. la proposition de C0M)

loi de H. Cuneo d'Ornanu ; 3. la ,̂11

proposition de loi rie M. Cliaries U;A)

(Iras; 4. la proposition de loi de ^

M. Lernire, concernunt le droit ntwi

d'association. l>i

M. Pion M " v '

dit que le bat des socialistes et d'à - '""•
râtelier les consciences su pomoii
spirituel. Us veulent éloigner tous
ceux qoi se dévouent a

heures tlu matin.

in enterre
40

Domaine de Valrose

Vignes américaines
Pliora greitii-soo iéi, vfig* in f*t, dli
rléiéi, teuJuras Utieothibhï, Ut) tt. It
ille.

1 It pari* G -Ir*. i
|>raJ<Kisuu <\Un\
. 1 fts, _ r* htr

Ûl: Plteeifala Fj i i . fn
i e i d i DimilDB <1« V^
raaK« I L I - I O , fécnlt-

S«iw* B i t »

A VENDRE

F i U t u r e d e < : ;

des enfants, a l'instruction "du * B*»tia sur U ru

peuple, à l'évangélieation, ^li 1 d'à- maison d'habitation

voir plus fjci.ement raiean de cer- attenant. Kevenuann

laines récistancea au moment des S'adresser a M" l'<

élections. Se os le prét^ste de liberté

i s contmaent a eiercer la plus

mépiisdbie des tyrannies, celle de

la conscience.

les congrégations sont un obs- M, HSNRI [URS;

taile à Itur |>ro('aganila alliée, il tenrs, achètent l

faut au [3| ir uni1 r les congrégations ; prix très avanUi^

l'ont trouvé et convient lea repré- *>D demande -:
sentants du pays i s'associer a leur vrières à l<* H(.i' 1
crime néfaste. bereaude la dire.

L'uraieur établit que ta loi en dis- maison Beitin.
cofsion constitue uni1 mesure d>x- "
ceiiiion a l'égard des congrégations, <>rand

, tila-
• de»

Ami,

poisqu'il le placer Vri H E N R I

dehors du droit commun, mais les
Bocialiatts, malgré tons leurs e[-
fgila ne parviendront pas à détruira
la liberté de conscience. | , Î R^po-
bique pour être impartiale ne de-
vrait pas tolérer la rranc-tmcoane.
rie qci ne te gène plus pour s'éta-
ler un grand jour

11 termine en déclarant ,-oe la
République n>st plus qn'uie 'yran-
oie passagère, malgré cela SES am<s
et lui resteront atuchés a ld liberté.

M. TrouiUot
rapporteur, dit qu'il ee bornera à
délemire la thi>se répnblicatne. Ii
développe les granrlea lignes da '
projet. Les congrégations ne peu-

P°rt« f

» i-O.NFITS
Kipédliions ;<ar coiis postaux

Emballage soigné et gratml

A. P. PADOVANI, expéditionnaire,

ti 4e Htteultmre

vent pas avoir le droit dt prétaudie , pi™**"«'«* H««>»-, Laateti
même régim

aesociations. U

sali* Je l'tili l-

mtmbrea 11 ( Gr»od choli n'arbra* fra I 01
jooMHtit pas d'onf liberté person- ' OnHMtt •M i4 lr|a ian. ta roi

' tfal • .«iBa. t •! rf'tfrétMi I. M
Vu'H p*(.lnl*r«, ttpoM .!,

»ar Rn.Mltii Hooilfoli (t ïur

. Ils n'aciuèretU rit-n par I
action t-ar lea consciences.

Le décote du Jura se livra *i t sui-
te a une attaque assez vioknto con-
tre les| aniles, et rappelle toutes les
me a lire» de rigueur qui ont frappe
cet ordre, dans divers pays, depuis
sa création.
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Source du Chalt1

l.A MfclLLfcUHK DU

BSS1N DE VICHY

Heco m mandés pu
tous lea Docteurs dam
les maladies du t'oie f
de l'Kstomac.

La plu» riche en bi-
carbonate île soude.

Dfyât général: MaisOL
D t l . P I N O . n é g o c i t d

l d l l

Savonnerie Corse
fabrique a Toya

llur.nux: 13, boulevard Put

• . I , VdlUliftl u honneur d'io'ûfro

t l da i'impo»:bt Hé i ù il •• IIOIIMII u 'a i t i
lar lonir» its roainuridet qui lui pamtmin i 1

lt *irnt ' l* 'ii iw i» Sii tno»ii« Cor», d'au tic a
, n g m* é'i«i coosidér.b'eai paMM'ieooê 41
foi peioiBi 41c ilooncr sii'Sitci'On a IOH.FI IV
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1 mil (o iiÊme
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ntiM^urdimt ['«<•« tm.40) 4

Jt chtnitt |>ou> homroi» »>•-

IHJUGK'ïïl
uioi.ii|ut>s des grandi
>IIB: Le Journal l t'etair

iiv I ans, lt fiauLts. U Solett, ttt:.
14 u lu la t ion lit) I'UHALI>«, i:t) m<tgnl
1 lue alli a? Je métaux, qui par sa res
•tmblance frappante avec l'or M élô
Jdtiti8è du i i n i d'Or nouveau, JI'OCI
nus è faire. Lu Dueriiuri en Kfnuoo d»
l'AUSlRALIAN IZOLD WATLU L", il ÈCOUle
i" dois nioia virit(! mille *u cents nimi-
res Le monde '.mail a ri rnpltice la
•'•^ntre en acier, eu nickel «l même la

lioiii« v<>ur meut, eu ûriÂltm. L'Oralme
)8t donc le métal a la mole, uVst lt
enuer progrès île la t-ct^uce, c'est le
létHl de l'avenir. l'oor repr-ndie aux
u'hers Je demandée que nuus rti;e-
uns, nous pub ions le tarif de nos ar
des.
•montoiiu/ ali/icpuM himm*, I If lignes, Cr 1
<0 rubu. SU fr.

E même â utooocl l r , 3 forli b ilitri

.T même pour dirot 11 ligne» 3 j i uni
ou gui Hoché.
tmtntt irgi-ai mnsil, iignuimtt, «eut-

SJfr.

iû/r

to tend
EU litres essai:

.ïïlïï!
(ranco votre gaf«,

E

GifMiu

•uni fietin quu » d* lib>« Ml
•rqut couinait 7 438 fr. l'tlui d« 13

I» cb. j
L'étui di 6 e*U«il»

Urar

* ÏU.oi).

t u f . .

ili.I» ! k i
Sfr.loatras.

Graiurii triiït un» d'initi.lai ur eau
parti ( i i an i . èwl . «.&">

Eipéditionâ franco à U réception ilu
mandai-poste. Ooniie remboursement
frais A la iV.ttw du destinataire.

Adressai toutes les eu mina n Je s el
fonds à M. A. K. llOUV Directeur Can-
tioeotal de la Sociale, à liouen (Seine-
nfeneore.r.

Nous rappelons â notie clientèle que
00(13 remboursons intégralement tuu-
tes marchandises qui ne ser.*ieut pae

& son niiè
q

d sauslaclion, & la mli-
lioo qu'elles nous soiant retouinéta
franco dana les 48 beores.

[DEMAMDEZ DANS TOUS LUS CifÊt

BOCK-ORBEC
«••«•«r«f>n»«

A -P. P1DOVANI,

L'wn du rédêttêttrê fJrwO,

APRÈS CHAQUE R1TAS
DN. VERRE DE MIJUCDR»

BENEDICTIN!
DB L i N A T I UC FaXAMP

Produit •uentiellement hreiéniaue

.IJécid^inrat. l'AMARO MATTKI
etl un véritable oeeltr.
C'ait encore la roi'des

OCUUp {S, Kl i f

i Ub

ia bonne bière'1
Petit JBastîais

J O U R N A L .
Vente en gros el n dttlii

\r «KOHGES
Oeutlsle

a I honneur de prévenir sa nom
brmie clientèle que SOD cabine
•Js Boultvard PaoJi, 14, Bastia
*era onvert, du 1 er au 9 de cha-

Rédaction & Administrât ion : s, Boui«v«id du p«uls, Baatia
MATTHIEU OLLAONIEB, Sii«cl*ui

i
mera t fr. — lleclamea n- p

QUOTI Dl EN 5
CE NI'IMt: S

ABONNEMENT

, 10 fr
12 •

répond pat des

L'ESPÉUANCE
impa^nie anonyme d'aise
nces el de réassurances

à primes fîtes
contre l'incendie et les acci
dents, autorisée par I'ETAT
lèahser des assurance a cor.tr>
les accidents du travail en err
formitô de la loi do 9 avril \&>
(Journal OIQciel do22 juin ifi*
'apital: 10 millions de franc»

Sttgu social : 10, roe Sl-Ai
4' slin, 10, pans.

dressera M. AngiisleHOTli
Jirecteor particnlitr de la COK

Kiue i'Espérante & Bastia,:-
Itoulevard Paolt.

LE CALENDRIER
K OiDJonRDHBlr I l i m e le S l'iti

S O U I L : (ti«D(t nj t lnni i-)
t , 1 . 0 3 t r . _ C o u t h " . * V i\ m.

DimUrqoi t . l eT t » t t (Sont!1»,
FtTE nu a r v t i a Sjint A. p ' - a .

Demandez lei

fLJGAiïïES I

» DIRECTS ENTRf BASTIA
et te» pvrtm AH %»rtl

Le vapeur aDglais GARNET
chargera à BasLia vers le 20 Janvier

Pour GÈNES direct, les porle (J'ESPAGNE,

LONDRES.

preuaut marchandises sur * oouaisseraeut direct
pour ANVERS, HAMBOURG

el tous les ports d'ANOLETEHiiE

Pour ffOt s'adresser A
Arlhur C, Soulhwell, Baslia.

EAU MINÉRALE N%TUIULLË
H MU'CINFL'SE, ACIDU! KK O\ZKUSR

D'OBEZZA
cv.,) SOURCE PI MIE (UP

(tarir Éllanrhr)
AUltHISKE l'Ait t.'Kl'AT

Eiiu naturelle garantie Mbaolututfiii puie sang l'emploi, pour
Es con&HVtflion et aa mise en bouteille, d'aucun procéda chi-
mique ou artificiel.

A£" PAS CtfSHIMUIE AlrF.C LA Sur/tCE tiiPAHIh:M£\TALE

u:miCTios « ADMIMSTHATIU> :

8, Pltce de la Madel. me, », PAKIS
A(i(T»r général.' pour la Corse : MMIIa, S . Bd du

• m Frmn^e rt * l*:tr
i^bltarta d'eSUE muieraka tl lea pnncipaui

Maisou L. ,\. MaileieiC
En raison des nombreuses con-

trefdçons et concurrences déloyales
qo'attire A la liqueur Cédratine Mat-
t'i ea bonne rêpoUtion, l'attention
des consommalears est appelée sur
ce qoi suit :

Nnlle autre que la maison L.-N.
Mdttei et Cie ne peut se servir da
mot Cédrattne qni est one marque
déposée, c'est-a-dire la propriété
personnelle de cette maison.

Toute bouteille ne portant pas
i'éliqatite de la maisou L.-N. Mattel
el Cie est a ne contrefaçon.

Ttnt contrefacteur sera pooreaivi
conformément à la loi

à O.3O ! • paqn 'e l

un peut «c iti'ucurm Huns lu Mai
Louia Napoléon Mattei à D.sî.
des Trou-au première qualité.' Ooub
ractiflcation poar le rarnon taga de* vin
On y trouve âgilemgiit toutes w a
de lnjne-jrj. Birops. vin» fin» [r«oç«
«t étranger». Cognacs et Rhnm. di
meilleures marques etc., etc.

Xmulocton dt TobotM, Cigurn et C.
larM,,. - Kulrepol ileubacsen feuill»

~~~ 18 JANVIER

ENFIN!
M bâtent lentement: IIF> an H d
dincubition poui ni) r»|i|>ori
<|oeiqo*B p»Kp9, 'el est le bilan
de ce'le chargée (.'^laminer le pro-
i»t de loi conc-rnaftt les smvicea
DCCitim"^ pOiU"i enlrrf !e (Conti-
nent el la Cors».

Te râpai t , j'ai liâ'e de le recon-
mitre, est une as ivre 'te bo-ine vo-
lonté, el, qin.îi-i» un nen t^rnp, il
tfllèle, na?«z eiacteniftnt, t«s deai-
derjfa de l'opinion (tubt que insu-
laire.

Nous sommes loin de c-̂ * cyni-
ques pioposiliona trouvai ntmenla-
les, qci consacraient notre ru in*,
6t nriDs Jivraït̂ rit̂  pis Is et pnin̂ C4^
liés, èo bon plaisir des grao-tes
r^fnp^gniGH de nâvi^'ilion.

L'irréÈiâ'ib e mouvement As pro-
lestal'On qui, A celle époqoa. ne
dessina dans la ("ont entière, sem-
ble avoir porte dis fnnU: on daigne,
SD haut lien, noua concéder le
droit â l'etisle ce et consentir &
dépenser, d nolra pruti', une part
iDflmi da cea 'lui iirH q l'on gas-
pille, ni b^névolBrntfnl. en d'imr>io-
dactivea entreprises coloniales.

L» meilleur a&s oigares i W oenti mes es
M U •ontredit

hé 4*nÊ»*der dans laus les débits.

f.SI Sii
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, Rue Miot, Bastia 1,

'à l'on troove sans conti-
dit le mBilliîQr chou d'étolTes i ftrj:

ullfor • poor la saison d'hiver.
M. Simon Dimiani invite sa clten:

le a s'en rendre compte.
Un Nouveau Coupeur âe loote ?•

mière marque est attaché a la maiso
public peot être Mir d'avoir i»

de aauslaction if ue jamais, soit an
de rus de la Coupe, du fioi, etc.. '
tous noires points de vue.

1, rue lHot,].

1. Etablissement il'an quot i l ian,
dtornr>, A grart le vi es*»1 ; — :t. O é i -
tton d'un service co iei ; — i Fita
lion d» la vileete i ntt mm^num
d e l 3 e » i (>noe jU; - j i r d u c t m n
d«w iaiits de t r ansmi t . — 6 Ilivi-
•ton de la concession «m J e m lots ;
telles sont les aro-Mijr.ilion4 n o n -
nues indisp*Dt>ables et réclanutes,
« • c insistance, par U commidfion
p«rlemenlnire,

Notre assemblée départementale
o'sti avaii januia deman 1-! •i.v.ni-

ec une sollicitude

^ l<i ^lumbrcj des lé.. uli?r le gën

ihrtit a p^u [tria <lti racine : t (hi\
ua ciatgim pat, iludit-il, d-t f dire
•les svunCES pour la Cors-* ; dvec I
lero, s etla k j rembai.rserj au Ccr
tuj-le ; 8̂ -rn z-/ un peu-l 'arx-ut K
i-ous y rêroiier z do i'or. Alors I
civilisation y pooseera la |<rufomlt
rjcin^ s fcl U i:».*u d^vienln enli
ce qu'elle aorjit ciù ètrj ilepui
loogtnn|)>. l'iie U plu-i h -urejse et
la plus florissante il a |., Môtitei
r:ée. > l 'ourlint, bion des ann
ont prf8?.é, el U Ourse, o u b l i e .
conimo, u'd (jroijrtasij... que d
Id misère.

Serions--),dis a i bjot île
|,eiiias ? U.ie ère nouvelle se !ùv
t elle, pour noire nulhaureui p ,ys,
ivec le siècle nouveau ?

On semble noua le prameltr
IlspâionB-le ! L'espérance, n'efct-i
laâ lout ce (4in nous r t e le?

l'illLll'l'K IlKNUCOLI,
'.at

La Lotie f;ootre l'Alcoolisme
Klle I pOUI lit f

TT*]intnt louchante, s'est (dite, a
cbsque session, l'éloquent t
prèio de nos j j f t f s iio>i-4(ice

« La FiciliiA f\ h rai>i*|

•les con lirions tiès defovorabl.a
* liy,'iénii]iJtB (|m de-

vidiËiit foire proscrira la eont,ono-
ion de l'alcool rtsa-nt snbor-

ni volontiers HDffmenter. Poor
Ifs moiild élecioraui, la ( h»(nbr>-

a récu'iimenl con-ricrè et étendu le
'go des bouilleurs de cîn, pi i-
qni t»l la plus t trriNe moyen

iiVn.(iui3uiineni:iit ' ^ /on i il niveu
ter et re,i>ndrt> iliins uos pOjiDld-
lions agncirka, ce vieox rent-ivuu
toujours fécood de la race tran-
çaiae. Aujourd'hui 1̂  mal est a td
racine môme de la famille du
paysan.

.M-ia, s'il convient de ne pas ces-
ser de fjire retentir la claclte J'a-
larme, il n'est pas bon non \
d'être pessi
la lu*te. Se

et de ncer
ls les peuples
s'abiii-iorliicfll eu ï -

de leur i eite est en eus, c'e
rlire da-'s l'éneryie qu'ils saveni
déployer. I.» Norvège s'est mervcil-
le n Bernant jifTrHrrliie en virgt an
da formitdhîe inbul .(u'ellw payai
1 L'ulcooliemR. EUe « régénéré a
populaltun, restau ré ees linances «
quadruplé u n commerce et soi
industrie. i/iijp.iFCe un p^o partim
a lernj lec« la miptie, el la morahl
a suivi Id \'Togn ssion d i lu juosf é
rite publique. De ce qu'un peuple •
réussi a fuie iiiel reaple se dé
•tarerait volont&.icrr.ent incapable
yael peuple vonirj.it ainsi j.r.irla.
mer hn pro|>re déclièdnce et *\g<.t\
so-i an et fie niert.

Il e-f vrdi qn'en Franca noof
sommes snrore loin <io déployai
rontre l'alcodlisme la vigueur dt
résolution et la sévérité ' les mesu-
res qui ont transformé la Nnrv^gp,
Mai* il Uni tenir compte 'les «liDé

poin t n'ewt pa? de Inouï

de ne pas renoncer à le c<: mbaitre
el ft lé dénoncer on seul juur. Nous
avons dDJour.'tiai A louer et h Si
enaler à l'imitation dus antres l'ini-

va d'on evêiios el il'un coloue1.
Vn>«jde es! celai de i'A.Hu

eur-Werne. M Ulty, qui, voyant
qo'il s'agit du * sauver sans plo

rel.tr i les Donnes mœurs, h
se ite I^ fana, la vie n.èniB de
[•'uiice, * engdgij eea pi.M

|>ar u n « rjidi
former u< e I

t [r clo
de tempérance.

at kion de 'oute liqueur
tonner par leur cnndnile, dans

île U tempérance et même de i'nt)4.
finencu eti ce qui toucha l'alcool t t
it9 tit'.'iïtis- Voila on évoque qui
mente une bonne place a côté de
M. TUMI^Z, étd|<ie da Nancy, le

(emier p;tr M te* collè^una qui
rêclia, Gi nous ne hous t tornions,
i mèiiiâ (ji'rinli | is criiriale.
l« coonel du 7D^ d'ir fjnierie i

Lvuir de faire quelque rh)<>e con.
d l'ivrcÊî-e II a eu l'iri^i ieuse
ëe de crier un cercoara de eo-
ielé er Ire les compagnies da son
gimonl. I,"épreuve durera trois

mois. I es «ornpagnits seront G\UA-
alors .1'd;nè* le ciombie .le-.

[iorir+ encinrues pour ivresse,
»t i celie qui bara elA reconnue la

M.ho- .tf* F«rinh«|.in- i«H.ot

accordéts
pour être

Tout cela, dira-'-m, c'est peu du

chose. Q'>e le souci dmil témoigne
l'idée du coionel lu 70^ se »ÉIICm
lise ; qu'il devienne le SQIHI Jy tuu*
les coUmeis île Krnrire, el le tés Hat
obtenu & U fin d'un« a<>nSe ne ôtr*
point mêpiia. L'armi'e ternira a
devenir ce qu'elle i."est pas ass. z.
une école naiionale de letDi>éra><c«
et de dtsct('lir,e. Que les »< 1res
rvèques de France imite t eem de
Naît, y et de (.(jalons, que l'inllaen-
ce contînne el universelle du cl. r-
ge se fasse sentir dans les villes et
au village, qi:B les prédication- an-
tialcooliques se multiplient, qu'on
papne à la cause de la croisade la
f-inme, les enfanls et le» jaunes
li tînmes, et Ion pourra bientôt .
constater un commencement ilp I
recul pour l'ali-ool <-t de (rogièa
pour IJ natalité et !a moralilé dans
notre pays, I^n lèr^rntnl, n o s
louions M. Ltygues i oor une éner-
Kiqne ciicnlaire aux in-litote
Que ces Irois grandes forces morales
unissent leurs elTuits: IVcoV
religion, l'armée; qu'ai:ea refassent
les aunhaires de loutes les lig

irticulièrea qui d^i^s^nt un
partout dana le mérna sens et
reut-ètre commenceroLi -IOUS a re-
monter la pente fdta'e que ilt-puta

tre sous-prùfel d« rtolru jiuv>.
J'avais J'homme aotis h ,:•,. l'I,,

r^vé Jes jimmaliitt-s. IIHHII m •.,(>. •„
el je ffHtlus dVn profiler JMHII- lui )»r
un* intervii-w tout ra Diunlmut,

Les premières (pitsliun$ |ins<''i'-i/i L'iti>i
e fircn mil.- .

sur /..., tout occupé tluinJu.
«la h teutP-aLri •le la O.

ni].rv

« J » <]<lui .
b [TÎni ÎJMIII! pldce publiijtié •}•• tu ville Je
Vice, iitti» quand je tli'i'inu plu» pr.-cis,
filus pressant, IDOD ami s'am'lu net. ni'en-
veluppa d'un de ces wi-gariia si familier»
JUX anciens suns.piyfels, et me dit:

— Ah! \-flpqu'est-ccf]ae¥i>nsiiiechanli 7..
U ? C'est donc s(M"ie«*omiTi( ([IH>ÏOIIS me
P'irloc Je c*s l'hows f

— Très »'ri<<useaien(, rvpw>di*.je. h:
ut- serai pus fildié d'avoir U-IICBSUH 1 (» ri.
iiion d'un homme mmme vous, qui pi?n-
'IntiE près d(i trente aux a
vie officielle, au ouïra ni

» gouv
nioiudru-t

- piiys.

cendre. Caieant
mble vain (Je

'feu I puisqu'il

consuls «I fcur le» député» qui font
"es consuls.

(Temps).

TPTTHTÊ"
A pr..p..s dVis.le J'.ijrn.-ullur,'. .I.mtjc

,.H-ciipni .lana un nx-i-nt arti.l,-, j>iU j«
ai«ir, la veitw plm.ll, de rWOL-ontrer, ces
ii« démuni, M. /..., .incien «<»•* pr.r.t
! B-sli», 11,,-mmo I* plu* a o »>ura.,t , n e
.•onnaissè <1.- CM tuirtra d'ajbtrost. If»

it-lles, par leur .aracl.rc hypitUiétiqnv
o-mliiiffenl, lienn.-nl plus de la polili-

|«•••- que de la terliD.>Iup<>.
n an» - M. /... qmoi,.w êocim

m'Iion
» liarmunt IJ

e île

if p.irfoi'*. a
l la C I F H
pur tiiif

n trop

il avait ciu.l i , ,- |wr
liurri'' *i u lmrJ »•! imi

cha b lùU\ haussu Ira épagli-
1 r» geste cnniiyv el di^laipiiêiiv à la fuis,
[̂ t)ia tourna k dos eu disant :
— Eh bienlvuus ek-o l'ocrt- de voir*

1. pour
• t k s

.nier up .

gens.

raites
mplm qaan
i l

mporte ipjui
n mot,
11 l'ennui

lii.n d 111de 1 AJmin
rit» relative dont ils uni iU- i in t rus
! (niant un ti*mp», ijni li'iir u •!• -ijxt<- <vllc
utaliW •n#mr. <J»I- daniTuns 11 p i l l e n t
incliiM ut (pit n'est ati fun.J que du man-
11' d'éducation »ii ilu ainifih' 1 ri-lininme.
if cwi.'pns tpie je venait do donner
lUrJîraent JUDS o« tr.iïprs... hliiiinislra-

du n idfi • IU'III
, p|, «

(!<• i lu 11s-

Il
m'offrit un d|ran> d • Ci-r. ,.n ail J 111a
i «i.'me «t n.e Jil .m I ' d ,,<i 1.1,.-

l t l l i l Ltellcm*nt
dans b bo

«urtoiil J'uii
JVt*is *ral
— ... Ain

lw d U

immainne', pur r;tfrllpk\ • |HL-' 1,-s ^<>nvt>r-
•rila tm ics divers ri'giiiu-»—^ | <•» ai
va daim ma ti»- iongn,- > ,rr.ér !

v«.u» immatfincz, -Im- .-. .;u,- 1... d i .
(<»ivM>i*Tm>rif* <|ui s* -., 1 *»,;-,-.,|,i

jfc'a^are.s-l /O centimes e* ICTKIMF »rATARRlll ' i i C â r c - ~ — — • — * - - M

/. CIGARE MATTEL J S S ^ L S S f i S ^ î i î

MAISON
Prodniis Recommandés

Eau»-d»-Vie de Tin ei île marc d«puia tiiSO, c Téry selecUd. •
< -roseill., Greaadine, Orire.t, Qtn», par «i«r«.

* toux» gorty, m , Q Q ^ J ^ , , , à ta „„,

Il ne •'•ffit pM dfihatiRfr
•enit . lalslMe aux pit'd*, il sufflt qa'il
41e u TMI* el qu'il mi l* ""> nnifono*.

Kt pourquoi ça, mnnBieur le jutî* d<>
•aux HTI* von* corn» and iT, faot-il ijni"jf
•Mt# m.to noifnrme.

— Pour mVfompipTi«r sur la place.
— Sur U plarfl ' s'rcrii le jarxlinier en

rendant da grot y*u» »fT«r*« . 0I1 ! r""lr

çè, qoe rvenni ' j'en virn* de la plm-p, et
ea> n>sl pas pour y r*lourner

— l'iiurqiitù n'y »eo» tu pas rpOurner '
4wian.li k VMiltard d'un l.-n t^yfrv

— p.ir4ine. et nVil ps* difficile à devi-
M P : i>« -ont li un ra*»rnih1^m«nl dr man-

dit la vieille sorvanl.' en piwant sqr l
l>ic 1>. iMrp* rnlin larininrr.

péricu^rmnt le matrislral, atlui, Toi
r.l«'i* Mina IN p liguer.

-Ma i s . man8 |.-url«jii tfed. paix,
p.»Ktiile Umbouravcc une •m.rfwii
Lie, vous ni- aave duni- pa< qii.i .•>«« K*
capitaine qui ?*l à la UHe du Lap«)rR J

— Je la MIS : après *
- . M^MVOX-VOUI .» . , , , v qu'il ma

promi», U oapiUiw ?
— !>«• coup* de poing ?
- Ce ne •rrail rien, quoiqu'il frapp«

dur quand il *'j met ; il m'a pnimi» Je me
(onper le« deui nreill«* si jameis je m*
r?prvt<enLai* devant lui, et il le ferait MHI-
«ie il l'a dit, Y,.JI-I Ï.MJH bien, mousKiir l«

g,. d.paix.
l-ondant U fln de et dialoft-ne M. Bobi
•r avait reint l>charpi> qui devait Ini MT>
r d>di<le, et dont une d** feminci d*
lamhrc venait de n<unir lea deux bont*
ir un ma^nifiqee mi>ad à ro»«ltv.
- Au n,™ de la loi, lamlmnr Toiaol,
t iUlur* *ti fixant *nr le JKnlinierinterdit

le regard impératif, je vous ivqniern de

•(lia ton! lo mit- <ïe r«lr? pquipiment, fi
oui tenir pr^l à "Iwir i nm ordrr*

Ne ae rrni tant p.ts liien fumpte de la pn -

terrible que I amputation defl Joui
ii, car il •'•13 sa vente el y substitua

plu»
p

i mémr articuler

ra*|ue .. ton l
.l npai^ par la

i

. l-it T.irl paît- et île
h

— Ton sabre .. ton
Ixuir. reprit le vii-illa
missiim du jardinier,
«n ienleur.

Tmnnt ei^cnia C'K
une saile de mnol
plutôt ^u'rtninWii , il

goulk-s Je f

— Pauvra ^ar^on ' dit pour la seconde
Ctisla vieille Caihcrirh- »»•«•.' un «.vent de

>mmii«eration, d a ai peur qnn >-e)a von»
1 fiitmal.
— On dirait an mitiaUm qaaa rm-ne t

la Ixtuclierie, ajouta une aultv Hervaste

—- l'n homme qui • mi «abre H qui a
sur < • ('-rria d Mit igné mènent une jpimr

femme de rliamhre plun Julie, ot petil ,-lrc
ptraf cette mi»onpinS exigeante qna ses

j . . . r le r » m
sanjf que j « 'y intéres

drai* bien voo.i

— M.lcjttged*- paix s'tapow aiiIAnl
.pe TOUS, et il vous vaut bien. rvpl»|iu
prexlomant l'aitiialrlcMiubrriti'.

— Il p»l payé pour va, «r.>mmda Ca-
Ihcrin*. landîM l l ç si ̂  pauvre p ^
• llrapi>qiH>lf| 11emauvaU coup, vrMTJipniir

— Silenof, vieilli- bavarde ' nV-i-ria M
Itvihilier d un ton i-ourroufc : el loi, JrAle,

I J prwjtulion n>(ait-,>as Aup»riln<>. c*rp , p
ffnaiwe de I inWtuui- jirJiii

ibl d d«

r (r.t

-f r i U premier.) occiisinn fa'
l'ordre dr marebe <|ue vpnai) d'adopKv te

];inl rnaffi*trâl ri-ndail toute l.-nlaln.'
de drMTtion impitMiiible, pour le ni*mi>iii

M RoMIier «•! Toimrt, I» pirmior *-r-
nl l'aulrcdFpivs cl te entant â vur,
?ngafr*r?»t dan» I* laliTrinthr •> ,-ori-

dors ()Bi w'parail la lingirio du TMII-
tml.v Qm-l-(ti*i>-iirH-« 4e* itimmem .1.' ch«m-
hro moins «larDa^cs <̂ ue Uiir* rompa^ne*

cbei qui «• cet instant U CBrio.it* f.i-

suivre .le loin, mais pll.s W UrJVwni p**
i *•• rtpfnlir d.- Irorat-tr <ie liar>lin<H>. \
lenroniiw dun» le VMtilwlo, . j . . .t-hinuml
plusieurs feu 1res doiin.inl n.r 1,1 i-our.
QHP IiM-ur a«lre uu*- .-.•IIP du j . ^ r fM|.|«
sooJain leurs yeux, » vive H ni ^rdi-nl.\
^u'cll<ii crurent le chiteau .'M f,-n ,[
Itatlirvnt prtvipitammttit en rrlrait.' .-u
poniwani !<•• rrî» I™ plu» rwrvaiiU qui
puissent Mirlircnt du K0Bier de (rmme*
épattvMlM».

Ain», flU(. „,«,» l av,.n» dil, le »i,-oml*
d» I.M#*r*c, en en mom«oi meiiM. s'ap-
prêtait a dne-endre le grand M.dli^r ; pr**-
que »u..i omn que | H Mxbrrlhw «ll«.
Fin'me», il pressa I,- p,,. et ar tr..uva !.it.B.
XM «a t*+ de M. UMK*. ,,U1, " [ h , o r

maintrair *nn a^ilyU dan* la limite du
.levoir en fao# de ce dtDf^r n.wis^a re-
naît de le Misir ^«.rKi.,nem«,l 4,, r,.H.-l.

— U feu, monsinr, k fi-o ! s.vria l*t
t'omlp. qui ̂ niblail avi»ir qucla-ir nrn
lbl>,' WB rolc de li.,,,
— Kl. bien : mw.ï.iw, « c v , , )f f,.,,. ,„,

I feindra, répondit k j , , ^ J o ^ j , M n ,
lAelwr U bnmt-l«nr dn lan.^.iir.

— Si c'nl M T.-M. a*,,. v.«« n - W K
m P H > reprit UB bvra . ^n M n ) ,

iq n.n nt
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I l me ouii|>-. lirtiaqucnit'iit ;
— . \ i - [mri.'* ym-i J>- vus bcsum'a, e vous

pr.i;, nw .Ll-ils.-i.Lem.mt. Si vout saviej
n- qiie i- I ni entendu répéter de foi» et
tui>t, In-soius — neudaot loa trente an-
iires ijii'- • "jii paast-M dniis voire pays.
Sl>» »..«. u«vr. que,», vo . . H M ' K
l.i.rse, des beïoinit...

Il appuyait ii plaisir aur eu mot qui r<-ve-
nuit, luurd. i di.icjiia instant, <lau^ sa
phrase.

— ... Savez vous que la mieux ea serait
•lu n'en pas avoir de besoins .. de =c wilïî-
re & soi-m'nia un travaillant...

— Ali foui, iutirrompiN ei mou tour..
I huile de bras, lu fanwuse huil« Je braa,
dont noua ma nouerions en (lurw?, d upres
M. Mouc<.i"l, Al.irs vous c.rové/ vous

t.iuiKe JM htmém, n* prit U- Urt-

gOUVÏ

vailler
— S

\h-n

— K
tous m
il us es

inlr? M
mau.ju.
ifiii- la

h^olum
Î.TS de

je le

lin v
«••})••

cruia'-<... e ï e l a m a -

i il allait s cm port

von-, vont. w m

is en Ivirsc des
. -ul iv l l . ' - i ;• l.i m i s e f i t

1...
n» île

jartii1

nUile

lit JT

urine

XIIK ut- savons ne

SUtHllf*... VOUH B.
Ksi Je trio, celle

Ui\.
r. J« pré-

bien <|..e
l-ll.-WS 1,-S

valeur de
s... nous
vez ausM
fameuse

•pii rat la plus fertile, est

abordable pendan
r, qu'elle retrouve

Ire deuï

par suite

- Aujuird
lt de | de niujorité el iu-n â coup» d* réforme.

\ vus savé» bien la disi-ipline pour lu if
foii»e républicaine... Kh bieu ! puisque
discipline au »urd hui l'emporte s
priiu:i|>«a, !.. RoiiYurnemenl làditrr.
•oui de se ménager l'appui eventui
chifeda dan» dans les de m Chai
i n leur distribuant de ((rtuses MU.'
pour le>rs [>n>lètfi.-a et dus firelmudi-H
uon «mina grasses, ai
familles. I.« reste vu I
comprenu-vous, deux eus sont en pi
senci' : ou bien vas députas et sénale
.soûl des protestât» irea systématique»
irrt-condlîables. un verbe puissant, «t
obtiendront, tout e* qu'il* voudront di
niiiiiak-m eu qirfte de leur appui à
Chambre, ou bian, tout acquis a la ma'
rite, vos (k'puJt's font partie du clan se
vile <|uu le ministère mena A coup» Ji
buttes, nu nom de la discipline républi
eaine, et on ne fern rien p*ur eux. J'en-
tt'»ds, rien pour leurs électeurs,
nui, eux, des ressources... mais
tons»!» Or, ;K«lom<.'iit, par un de cei
busards malcliauceu\. vos députés si
compris danit la m'oondu catégorie.

P«r une Je ces aberrations inouïes, en
dont le pays souffre U misère et U fai
Jonl Icpiivse^tdélaisse, eux qui <i«vrni«nt

el tou.oum

p
qui' les autres parties de notre départe
menl sont monstrueuses et lie perim-lleu
qn'uii p '"" 1 approprié de travail qui
nnire i^norami- ngronoiuique ne non.'
permet pas de perfectionner et qui ne
donne<jue des rvaultal» insignifiants...

— Maïs oui. maknu i . . . et je l'ai assez
entendue celle antienne, vous dis je. j#r>
danl mon 8t',our eu Ciirwpour supporliT,
Uli'-iiiB en riant, qu'un me le rabâche au-
Jourd hui, nui, vous inarwjuei de fout.
Mous savon* c.'lu... mais que fa i If s-voua,
en s.iinme. pour qu il ne votw manque
rien * \otrv situation est déplorable, soit,
•nuis que fuiies-vous pour la changer»
(À>mment pn-tondez vous remédier à cet
Mit de i-lt.«*.-s oui iiuil ,i votre bien-elre

•*<""> pmwperllf
(>ar le paru
Ji^lin-'S lo
d.- la situât

11u i, chez v<

U-fr ' qui s'

un. le
us deux

i<'ii. ait

eutnn
à y m e ;

•u*. dites-mu

uiMirflV . "lui

la qoeuion. A
<;anl de* v i l te .
r les Ji-rémirs

emlH-lemenl de

lignai? le duu-
f r,vol.e, qui

menace m^me. car il est deg moments où

U menaiv produit *.JM <-lTel, qu i 4 . . . A

sur le soi innriit et iMJurd, en jurant et eu
p-ixnant. qui. j , - v.m* le demande, élevé
U v.iîn.l i- ivi 'U-.quiîwpLiint.quiirrmiile'
Ppramtr ' I J I preusc locale* nui . . . de
temps en Iciiips. pur ci, par là un article
paraît, awK-ir buY. assez inHgnib'anl, di
sons le mot : Iroji puirernemeiital pmir
produira- un i-ffel quelconque sur nu-,
ministre. <«vii|.é« par a i lWr * . . . Kt M i t .

••elle prose, t n - J im.iiU.- par ma foi '

I.- r.vile V4leur. au poiol de vue de l.i
<Ji>t nation iiimoniique, est île nulle Uli-
)il> quant i l'aitK-lioration de voire sort.

Je parte, liien entendu, ici, de la rar>'
près*- indipendanle... quant à l'autre
r-llc fait m i , , , , , ,H . . ne Ji l rien da tout!
Il > a le- Cliiiiiil.r.» de commerce a iu* i . . .
HI-* pnile^leul Lieu nu peu. de temps m
temps, fwnif la forme. . m.tis leurs T<I"JV
(.!jt. 'Hig«^ M I I I I frappe* de stérilité avant
quedAtrc r,*muleS. Kl pui». je Voan le
demande IJU>< vu nie.-vous qse cela fasse
na t-.iiiv.fn.'m.ttt, un V..U d an*> Chambre
•leciunmercf. . m.-ltja une |>rol<-stalioi>. .
Ks|-,-e que ça i.imj>li\ une proteslatioB
dune Ch;iml>r.« à,- mmmeree r

II m- mil à rire mollenient, paix reprit -
— . . . I.M v.i ' i i*. le* proh-i>lation!<.c'est

coinirH' \p* hesoinn : le ^ouvemi-monl n'en
f .. U ' Fo princi|»-. sache» unr chose,
mon clier. ces1 qui- lei ifi»iv<-rnem>'nt<s
»ef . . . B .n .Ml . -menl de Uw len b™.ir»

quement.usqu'a épuisement de îturs foi
ee«, eux, se déclarent eatisfaîLi. Voyeï-
ïtius i'éiiormilé ? Ils gont pour soutenir I
ministère qui affame leur département e
non pour le renverser, pour le louange,
et non lui reprocher quoi que cv soit, poui
upplaudir à mm altitude indifférente et
coupable el non pour la dénoncer a m
li.nm les ffens. comme nue ii-uvra de I&-
clieté el de traiiisun, H on ne fini absolu-
ment rien pour eux. (lest tout naturel,
en somme, puisqu'ils ne réclament rien.

Il se frotta Je» mains, satisfit . II
de sa tirade, lit quelques pu* sana parli
puis, «'arrêtant devaol moi :

— Kl que dis-j*. . . vos député
tout en Corse est ministériel et K««iverti#-
mental et administratif, les eh os
Rena, les idées et les gr*U$, depuis le pi
petit braconnier luequ'au riche né|(ocii
depuis te garde champétro jusqu'au a*
teor. Tous, vous tle* ministériel*, t.,
vous .riez: • Vive la lltipublique ! • Ton*,
vous voue plaiffnpr. et tout, voua i
déclare* satisfails n la fois, follement,
cDnaciemment. el vous embêtez lea f
•vit- vis jérémiade» absurdes et inut i le
Bn-n plus, vous paraixseE conteiilf
Ire sort et ne manquez jamais II IX
«ou de mjinifeKter voir* satiafact
gouvernement dont l'indift renée coupa h h
« t cause d# vo* n w m . Dès lors. <"
vous plaijjuei-vouB ? I le int comj
vous Jacbfise *. . I (eus, mai& nu1 jvex

DEPlBTtMtlITILE

LAVA l O l i G l d . — \.j murt rient de
frapper dans t.-s plu» tli.n-s »ffei'tjt>

kS plus distingué

at. l'alM. Jean-Baptiste du I.
a e i i fa t i^J«M. Pierre de l,:i IWtmt,
lire du liUvatoirgio, a Huccunibé à una

de ces lon|fueu et douloureuses nmlttJies
qui ue [lardon ne ut pas. Secours iiitfili

s de l'art, soins empri'ssi'i tt affuc*
ttteu» du* parents, rien n'a valu, et l'in-

un toutt- «hréliei
x longtemps lo R

vait

les Sacrements de |-%lise, dans les brus
sa famille éplorée, a poiite igv île -t2

l^uel coup cruel pour les cher» et véué-
> parents Jonl il uorait embelli un ji
vieillewe H ci m ti nui* les traJitu

(Pkm i» littoral)
E. GU

A Ciccistà
DI P. VATTELAPESCA

Maromit h» forw maione... Michèle «
un agellettu Mpr1* fr.M», gnMnt
rispu, ma pronlu a, teapp*«fmt au min

n'accoi i un» voila
*i »iU IVcpia inlm'eo
m«ne ' f . bidentuai acu-m'en Uvaie

pL*rtL. .liventc

e. r*rt . . I I , jurnau un ,,'eprl ,.iù bocc*

d > rergoima • .. Ah. qu-«u , p^p,

Les obâèqneti ont eu lieu le surlende-
ain, dernier jour du siècle, avec, le L-un-

•Hirtt du clerjri- de (ouïes ks paroisses du
inloo, et au milieu (l'une telle alTinen.-e

mde que do mémoire d'homme on
avait ^Ktirc vue il l.avul.ig^in. Les

i du poêle i-taienl lenu» pur M M .
inCSantefli.AnKiisleXobiliSavcM,
i' Siixzoni, Pli. Suizoni. Plusieurs
itB étaient porte*-* par des enfants.

M Jean-Baptiste de La Hossut deseen-
il de Pierre île La Itossat. qui vint en

X V I I I - siècle, n m o r dlrertour
•néral des vivres et des ma^isius du
•t de Franra. Après sou mariage avec.
Ile Marthe Giuliani, Pierre de La Rotsal

établi à Al^ajola, où il jouira i t
grande considérât ton. Son lils,
fut élu député de k province de

ie. en 1774, pour la représenter HUX
;iats (fénéwu» de la Corse, et nomme

celle Assemblée c o m m i s ire des
« de l'Ile. Son autre fils, Jnsepli.

«était marié à Mile Victoire de C i i i l * ^ .
n i « e de Laurent de <;iuhega, président
de la noblesse corse en 17JW, lequel avait
eu l'honneur de letlir .Napoléon 1 - sur l,-«
font» baptismaux.

Le jeune de U Ros**t comptai! mi
parent, mort il y ;i quelqii»! anniVs, é\>'--

Lr.-s populaire. I l n'.-*l pas étoiinnnt
que le rejrrelUi défunt, isw dune famille

distinguée, se fit rerriarqui-r par
amies qualités d,- cirur, se* sciitimi
lierem rt la droiture de son paracd
mon plonge Jaim le deuil plusit

' principales fit ni il le» de I arrondi)
ment la famille Giuliani

pft\ * Pari*. réHotflUt tcu« 1«» ef.gita '*••
l ias Jin» l'éal'iraaa

Les col s sans voyageurs
D«|.uid le 1er janvier l'JOI, les

rompa^rs'ea de chsœitia dç for font
dpclicdtion Ju lanf spécial n» 111»,
relatif au irnt)aporl . (t'objals i
'u-ft^o ptrsoiiiml des voyageurs ou
euri i(iiilie ttécbantillur.s des voya*

gtura Je ttommerca • non acco.r-
pd«;> es sur 'oit oo partie du par-
cours.

On sait que divers colis templjs-
f-ai-l certaines conditions 'Kiiuie?,
ttls que. rodlItB.chapelièrep, valises, Obsèques
cailons à chapeau. Caisses i'échat - J " . ,,, L

Au déport
U. le colonel Ctirroulre, oom-

mioiUnt le 1 0 3 B , VI. le capiuine lie
vaisseau Voiellaud, commdudanl de
la marine eu Corse ; U. le htcte-
nant colonel Conlault, direcleor du
K*iiif, et U. le luotinanl-colonei
Heumaui, .lirecteur ii« l'driillene,
sont parii» hier malio par le Iraia
de ti bteuteB 40 pour Caivi,

Marine nationale
Le iiaieinem rtia délégations do

•î tr jntei-lre HHXJ commencera k
Baslia le i!l cuurarU à 2 heart* de
l'aprôs midi et continuera le jour
suivant, le mj ' i o de 'J k 11 Heures

iir Je 2 1 4,heures. *

Vieilles Uécoratums
On acdôteiait d tun put des

earatioiis fr<iiioaises et étrangères
•Miennes.

S'a. itesser aa bareaa du jou

ÉTAT CIVIL

ftSiCoDi Aata. mcnigèrs, Ja liatia.

Ptgti ADni.M^n.-l'Mn^RB.Cè'aiD
- HartiJ.wph. - Uttl- i M ' i N d n

Pnmçome
l'MCCS.

D*KMl Uiîherin». vaiivs, 6i »na, de Bad
Loppi J|.n, céUbtlar-, <6 «ni. de Mons

(lUIi

stre

du la

coiiiiue J u n réseau à une
g .ire du m* me rûsebD ou ,
«are qtelrongue des s u grands r t -
st-atu Iraiçk,^, sans nue l ' t x ( .é l -
teui soit Unu de se mur,ir au pré.
fable j ' u n billet.

La taxa & appliquer par eip^d
lion est de : 1 fr. j jsqu'à 41) kilos
1 Ir. LU de 40 à '200 kilos -2 fr de
200 à 50J kilos ; 2 fr. 50 ai.-Je«
de 500 kilos, tnregibiiement c

Vérlt&bla Savon
d«a Princes du Congo

n C K I |w

La_ Revue
A roc'aftion de la remise d, s

insignes de la légion d'honneor
ani oiliciers promus
du 1«r j>nrler, un- uraode revue
des Ironpe» de Is garnison
- - * • hier, sur la place S;

"' "«-« 0" '»»
«uf. 7» tua, de ¥»n

rme Uaneai née LipareUi, décodée
subitement, dans la nuit de mer.
credi à jendr. E.le av^H passé com-
me d'habit mie la soiiée avec ees
edEdnts, qne'ij'ies heures après elle

ait ptise d'un malaise et s étei-
lait ilonctiueot.
l.'»bM»aleâ été donnée en IVpliae

Siirle-Maria Li j e O i l était conduit
par ses l l u , MM. Vincent el Louia

i, Ifs bijoutière bien connus
du boulevard l'^oti, SOD gendre, U
An«« rabsaiac |ua, et de nombreoi
parents L'atiluene- était flranl» •
M\l. Danesiont r tç. j , en cette ttiste

nslance, de toos cotée, les u -
;nanea bileclueui deB tympa-
dont ils sont entourés,

nhumaiton a été faite dans le
caveau farlieuiter de la (dmil B

Noos adressons ft MM. Danesi et
dssalacqaa et à leurs familles too-

tes nos condoléances.

x da ! u t i t .

*, de ^ Brode.

Pitrt Vlr«lDJs ii mon. da H

BOURSE DE PARIS

de pron.uliou ddn.9 Iti caJra dus ic-

Le PUÛIVÛI Estcrbazy
Le conseil d'Ktat j p

voi da co m m an Jd m l^terh'tzy cun-
Ire lu UûcfHt président lui qui l'd
place dji is l d situjt iun de rétorrae.

EN A* LEMAGNE

Un

jourd'h

e' l» pi
cette
I A nul l
faut gii
guérie.
UIlL- l)U

litKitiu jDgtaiK» eii^eâtit i
ifidéfenJunott dnparah
ire ira jusqu'au bu al
lltt sorte victorieuse le et
C'est puur «Ile maiultn
sliiiti Ue vie ou d1; niijrt.

Dans la Colonie

on du
en Al la

r iu
•tation du royaume .
Sur l'uïdre do J'K'npereur. toutes
s universités, acadétnius t l écoles

de Prusse dut * jqnè auj^urd'nui.

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

Raaia I p. 0/0 n
— • ». 0/0 • •

i 4*no

ai.m - ILI.!-U
1LK> .-i.1 - 100.30

de slo^e
.'«Fat de s-if-go a élé proclamé

dans toute la colonie du Cap, à l'ex-
Ception de si i districts.

Par soile de cetlB mesure, lo:.te
perfonne chfz larjuelle on trouvera
d«3 armes el des munition
mise l i i ' s la lui. Tonle* les me
ou munitions devront être remises
aut autorités anglaises avant le 1er
féviitr.

Sans vivre*

i ridua le Petit Marteill .i» ;
Cholon, comrnaDiant Lo-

NOUVELLES MILITAIRES
Sont tiomm^» dans la réservé :
au grade d'aide-major de Ira

eluse, M. Montslii, aide-tnrjor de
I r t classe démissionnaire.

*D ftrdde d'âide-major do '2s ct<*s-

Dasaiiti et Perini.
-las par M le u^niirai Ui/h*i~ t l D e n l e - d a '«> l-ompagnie Nationale, 1̂ 1 rr>T[nUC> f l^PIPI l l p I Ï Ï J l f

•nwi'r de la r £ " ' parl i *? Maiaetlle- le ' " décreoùr,.' filECTIOflù LEGiSLÀTiïtS(ronverreur de la f'orse.
(.es troupes, en grande r<nue i]e

seiviL-e, *tdisrit placées dans l'ordre
6

Mu

Apr.-» 1«. Krviw rcligiem, M. Auguote
lïioiii a fait i-u U-rmi-s bien wnlts, IVIo^e
i I'IMT disparu, puis le cort-'g* a't-s)
"»• vers Je moderte ,-imetiére, .m la

•li'pouill*; morMk du KpntwiiUnl. en «a
|Mlil# i l ' i M de la famille d<- La R,,Mt

Gendarmerie a pie
balle lies du ;&« rê«

reposera en paix à mbr.- , H «
r rena-tn- dV M-t ci-tidrM a la fin .!,•-

*, dan:* la R|»ir.! J,-» onfunl» de Dn-ii,
a cru « ««.pu*.

< « rolte consolante p r n s ^ atli'ii.i.r
giwnlP douleur de» Mrra chéris i(u il
pttur Ir pl.-nrer sur relii- lerre, ,-i

stw i d li>iprp*nion
ère de

>nd»|.an, - M

. le 1er décembre,
des troupes pour le To ik in ,

ncootra le 15 du même mois, i 30
Iles du cap G dm ..fui, un loutre
lien, mutilé par H bomnios d'ô-
•pag*, qui depuis deui jours
nqnaienl lot,il<>ment de vivras et

dVau. l.e tapiiaina Ixmuente s'trn-
pte-ea de leur remettre de» vivras
t de l'fidU douce pour on mois et

rt fost loule rétribution. »
O s m Iheureui In iit»ns ne pou-

vaient aitcnir sur la côle des So-
malis, habitue par des natarftls
très connus p^r leur barbarie et
leur férocité pour les lièvres de
l'Inde, Us préférnitnt sn lasser

, - î mourir de faim que d'aborder la
_L inppeclion lerminée. M, le _8é- | ( O i e mhosp.ialière où ils aoraîent

été alrocemenl ma&aacrés. Ils gjr-
der^nt profondémtnt gravé dans
leur rieur l'acte gènéreui de ce ma-
rin frstiCdi» qui les a délivrés d'osé
mon cou ine a des plus horribles,

l a conduite de nuire concitoyen
I n'étonnera aucun de ceni qui Je

remise par le colonel Tasgon aux | conniUsent et c

; 7# et 8e
.. d'ailillttrie,

Bdi;e matériel ; K J j d'iofa-ilerie
A li heure» précises, M. le (téné-

nôral gouverneur arrive, débou-
chant par le cours SabastidDi, M
suivi par son brilldM étal major, il
passe devant le Iront des iroopee,
qui lui sont présentées par M. le
lieutenar.:--olonel Taseon, chef de
la l!Je légion ter de gendarmerie,.
Les himmea [>orter,l lea armen l»
nbotiqoe do It i fejoue la Marmllan

néra! Michel lemet la croit de cb«- |
valier de i j Légion d'honneur, avec
le cérémonial nmji'Slueoi que l'on
sait, a M. le docitur Lipeyre, roé-
dtem injjor de lii.-classe au I':3e
de ligne.

U œé laille tcititaire est ensoit*

du
EPILOGUE
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•CHIT/Iltr.

faut <-n

rie. ni'

fCuIf

i ILLH k i d.caw.rono! Pmn

d'an (f.iuwmrmi-iil (*<>r)#Iituli<mael que!-
eon'fue, C M I nnc mnjorit<- parlementa ira
Pon.v--vr.u» Im f.nrv une majunif par i . -
wientairc-n O.r~. «... Von d.-pot^ * .n ( .
•In »«!»-r inf l iunl-aa parlement pourqu il
puis**- compler *nr eus le « a échnanl » lom
flX U l * rex« « t à CM..- 4e la

Ch« IWI di'ionc fuMnnu « l l o r - i 'yuj

:aiiarw«hiAui' . . . oii, percW.m

i V M I M U I U Un ne un pocu p;.,
f; CUBi UBlh-

p r e K n n d. M\tf*\e chun «*
ftWiornu e Wna noiM :. Eppuru,

n> me&ce*, t C I I I I M I I M volu . la n
»'*ni» JiHc..re cuit b«M ai leueratur*
d'^rt*. eu*, e-o-iiimte e ap«Ut«t. eh'un s
pur» pin quehu. e eani ad
mné. M» appena e\l>, mi . .4e
* berluitiiilà Iur7n-n tn u |.>niu

I parait quo uton Farral
ir d« l'auasslnjt d'Alir ln,

à San diaiiaoo d i is I j nuit de
credi i jeol i , q-it foguncnine

:ompii, s'est ilirigô sur Itaatu et
réoaai k s'eiDbarq.ier sur le pa-

|Oebot de Livoorne.
Il est «ctiremeot reclierchà par

la ponce italienne.

Bulletin financier

. , .. hfVi.iij,Ki,ri,

Bendarmes Liiudicell', Antoni, A
drei, Barragiié, Mmiconi, et,
c-tte renna«, Içe troupes sont mai
sées ao fond de la place, da côté
' Fan go, pour décaler le dfl i le.

uvenl qu'il allie
i les plus larges seau-

metiis pbtlantliropiqafla.

Exposition Ju S. Sacrement
M. ie'géfiéral Gouvernenr se pla- I- s cirérDonks dites dei

ce à hauteur de la souepréfecture, rsnte-lleorefl ont heu et lie s
face à la bUtue ; les ofliciers sans
Iroupe fit groupent à sa droite. fcllpo«itiort du T.-S Sacrement i

Les troupes dédient ensuite, l'ar- '• heures du matin ; lo aoir, s 7 tua-
ioe aur l'épaule droite, Id bdi-innet- " " ""
te au canon, et le guide k droite,

colonne à distance «nliere par
lanche. l?« Ventes

section.
lenue des troope» était reaar-
l

menceront a 3 heures et dtmie
et seront snivies da sermon, de la
procession et da salai.

«Blfô H I M I dl»|MW« M IK. CC
<»iblfa)fnir«9ermri. 1 . J# ; I .

Mt »ff*B
I1>ri n n l N . N

htt. •

quable
(ouïe considérable forro*ii le I Société de Sainte Décote

cadre de celle imposante ctréœonie
ouiniair*, qui a étà fuvonséa patoa
temps éuptibe.

Petite Gazette

• -9ii. im M a i , M , , , - t

* •• *M Mtr, U. r»b'«.

i atriiiOtes liuuutritias et p»T-
licipanta de la Soméié acat priôn
d'assister t l'assemblée générale
qui aura heu Jm.ducru 20 couratit,

1 heure de l'ipiàs-nudi, dans le
péristyle du théalre municipa!.

Ur-(re du joor : Lecture du pro-
i ;-verbal de la deroière assem-

blée ; situation lioaacière de la
'i lé; résume do présidtct i

commission pour le banquet ; *lac-
tioas d'un vice-présideot, aa secré-
taire et uo admioiiitrateur.

membres participants qui ne
paa pressai*, seront amen-

•les, s'ils ne |,eu veut prouver que
îles motifs bei luui tes ont uiû^êcnej
d'assiaier a l'a^eeiublét.

UH&ident, J. AmouA,

L*ii éitcli-urs de l.i & urcon
cripiion ci OrléaiiB tont convoqué
pour le 10 lévrier, k IVfltt de nom
m«r on dépoté, en remplaccnitn
de M. Vig«r, éla sér^teur.

Conseil des Ministres
Les mi f 'isires FO son' réunis

«• matin A l'Elysée, SODS la prési-
dence de M. Loubet.

§.mm m/fm$rtm dm Chin
Le miniatre des affaires étraonè-

m a annoncé qoe le 17 de c^ mois
k » plénipotentiaires chinois ont re-
n te aux représentants des rois
Mncea l'eipélition du décret (
l'Emperenr acceptant le« con litiona
de la Note.

Le minislie de U marine a faii
••voir qu'4 la saile da l'entretien
q«1l avut en avao là général Krty,
\m questions concernant les env jn
d t Chine en Frmce avjiént été ré-
gMow conform.'roent au i iustruc-
ttoDs du gouvernement.

Le ministre des travaui pobhci a
BfctOHP â la Signature dtA décrets

5 e ra |

H. Ellof, peiii-Qisdu prés i lent
Kruger, est arrivé a [truie<tes. I l y
annoncé qo'il n'y avait ri^o d't-ïjct
dans le. bruit qui avait élé mis en
circulation au sujet do départ pro-
chain de aon grau 1-pèra pour les
Etats-Unis il'An)érii|ut>. où an mil-
lionnaire lui avait ollert l'hospiU-

l.e président K i u ^ r est plus (i-je
jamais persuadé qu'on arrivera à
un arbitrage et n« songe paâ à cts-
i-er ses démarches tant que ce but
n'aura paa été aiu-int. L'alli'ude
des Boers oe lui caute aaeuno i
1-riStJ. Il n'uésitf pus à due que
Anglais t n verront bien d'autres,
» ils entendent continuer Ida hoali-

I.i s^anoi est ouverto h 2 h SJ.
M. reissereuc île lîorr. l'on dea ae-

crélaiies, donne lecture du piocè;-
veibaldo la séance d'hier, qui est
adopté.

LE BUDGET
Suite de a discussion do projet de

loi, adopté par la Uhdmbre dea ûè-
Futf'g. [lOrtdtit tiïfttion <ju bjJgat
prierai de l'vier.'ice 1901.

Régime des Successions
Suite de la discussion SOT le ré-

gime liiCtil des sacceasions.
M. fiarreau présente ou amen da-

mant a y.in! iour otijet de filer le

cessions entre parents a» (ijdegré,
et à 1 J pour cent entre personnes
non paierie?.

i développe aon amen-
est cmnliallu pardément,

rapporU

Echec des Itoers
Uoe d4péche de lord Kitcht-ner

annonce que la colonne du général
Grty a attaqué une iroupe da &XI
Boera, à l'OjHst de Ventarsbjr^ ;
api es une lutte 1res wve, les Uoera
ont été disiiersés. L s An^ ai j ont
capturé de nombreui chevaui.

Les Bo*rs ont attaqué la colonne
Colville, an Nord de Sunderton
ils oui été reiioussés avec de gran-
des pertes.

Pas d'iirbltrage
Un des ministres de la Reini? a

déclaré au corrt-^pon IJDI tu Matin,
que l'Angleterre n V t dispos-e* rt*
accepter aucune proposition d'ar-
bilrait"-

L'arbitrage e^tdeveno imposable.
l.-a de n i tépubiiqued sod-afri-
mea vtalent leur in.lépen l.ince.

L'amendement nVst pas aloplé.
M Waddi'jgton dbpuse an ainân-

demenl tendant A ce que dans les
successions de 5.U00 francs et an
Jtssoua, Its droits sont calculés
sur la valeur des biens meubles et
unnieobie.s Jinnnués Je i.OdOlianes.

M. Wdd liaglon etplique les rai-
son* qui l'ont détermine à déposer
sun am- ndtineut, alin d'alléger la
bitualion des taratlles* muidsiy^.

L'amen tuaient n'est pa-i aiupté.
Sont également rejeté s lus divers

amendeuienls préauutta sur l'driicU
Ici.

Séance mardi.

ùasutin: des Députés

PiSsiâence .1e- U IIESCIUSIEL.

La s^aoce est ouverte & I henre
U. M a? se, l'an des secrétaire*,

donne lectore da procès verbd de

Le Fret pour l'literie
M. Firinin r'anre alress^ une

qies l i jn au ministre lu cnutn-rce,

<]ért'iiiOFiie.s religieuses f
II ] M. hfjtfdr.le dépiHu une propo-i-

lion (le léRi'li li.»n mvitaut lu g>u
vernemen: a inler lire les cérémo-
nies rel'iî'BQats que l'on a pris l'h i-
btlij te d j célébrer & l'occasion île,
la rentrée des Chambres.

l.e ministre du la justice et des
cuiira report I que les évoluas otil
le i r o i \ d'ripièi lo Concoi-Jjl, d'or
donner des prières toutes Ita fois
qu'ils le pigent nécessaire.

M. Drjeunte demande l'jrg-)i>ce
ptur gd proposition.

L'ur^encL1 es( repou?sée par 317
von contre 151.

La Crise du Tissage
Discussion du l'interpellation de

M Moiel sur les mesures que li
gouvernement compte prendre pou.
meUre on terme J la ciise do t>s
saga .ies soieries pi>res.

M. Morel fait l'eiposéde la situa
tion vraiment mallienreusa dans la
quelle se trouvt-nt lea nombre m
uovriers tisseurs ; ils lutlent, tnaîi
tainement et niaintenaut il leur
f jut succomber.

L'orateur insiste auprc3 du gou-
vernement pour qu'il pren
mesures qu'il jugera ourûttones, en
piéaanca de la misère croissabti
qui frappe les ouvriers lis^eurs, e
aij^si pour assurer le r<jlèvâm«nt de
la sériciculture et des industries
solidaires.

L'orateur croit qu'il est nécessa -
re de relever le tarif douanier, si on
ne veut pas assister A l'eioJe du
limage à l'étranger.

M. Dubiel est opposé au releva
ment du (an! doiaoier : il fait res-
sortir tous lea inconvénient que
présente one pareille mesure pour
l'industrie f ranche.

La ministre du commerce est
également opposa au reloveinjut

tarif douanier. I, lui

pour les Antilles, Tnui lu i i:uiu,i
etc.

TraverséerapiJe; contoitjble tca
Us classa.

Pour fret et rassayes s'aJresser
à M. A. l'udovarn, »•; M>I .J-J La Va*
focr, Nouveau Port, Crtsli.i

Oumaluc de
pnit

Vignes f.

Ai lire* lr. t .r<. — l'ê || . r . i , f.ua** P

cotto, A-raJtn, l'rtniut !p. ll.-l«., , |
«rrlfetrar iriac, (h.li « i l i tip- i «, ln,
0,50 lt pied.

Cerisiers, foire», \ru,ul\'i , Sia.U
nler», «ic.

lièt,ùt. P l«9la l . Fo t t u - V ^ i , , t u t
•u* C d D l l \'

Vin r e tilua, iêth'1- l«:i.i
| i , vu\nt, i v :Ci.

d'ailleurs que le système des primes
si sullisint pour protéger l'indas-

trie franc

A VENDRE
à nastia sur U routo Njliunale

iHison i i fnbiUtion avec jardin et
t tenant. Hevtna annuel I5CU fiança.
S'adresser à M* PenlJi, avoué.

Filature de Cocoos
Maint Job

M. HENRI BARSANTI et Cie, lila*
teare, achètent les cocoos à des
prix très avantageai pour Mil. ks
Eleveurs.

On demande des apprenties ou-
vrières à U filature. S'aiiusser aa
bareaode la direction, K>it Neol,
maison Bertin.

(irand Entrepût de Son et Re-
liasse, HKXRI BARSASTI. Noaveaa

n 1e pourqu la g
sporta entre les ports de la

e continentale el cenj de t'Ai
a anginenfé d'' no manière

ensilile le pris da fret,
militaire r<H>"<i1 qu'ils n a l i -
utoriser le relèvement du pru
f ils II) poui cent, a c iuw ,u
ieriMu.tn lu pru lu .<harli in

•n m M i« e p j
tons les
les mala.ncs d<i t'oie el
de r is 'ouiac.

La plus rii/hi- en bi-
carbondte i1 .- >a k*.

'• tti'rW. '.I.iisOn

U— FKL'ILLKTON OU I'KTIT BASTUI

H. DE BALZAC

MÉMOIRES

un
VI

DOS FELIPE IlÉNARIZ A nO>r>R.VANt

Parin,

Nt'lait elle pas d'ailleu
Hnm myilrritvx qui pcu
qtr uvre le ciel et qui MI rapporl
Î d l ' i !

do

.!..•,* 1o

PWnat
l ip* ' J

ien de foia n ai.jp pa* l

^ *>n front qu'elle son ha il ait a
l les honn^ars el Im bt<-ni« «le Fi1-

l« lui i l .Mi i . elle r w répondait
larmrt el me montrait )tt pla if»

ur qui Bon* était <ID loat M I lier A
m,- l«i i lrc. mai* qti un ioviuriMa

iannai l i U» *eul
»on ombre joyeuw pUnen-t^lle

iis de ton M n quand vous les jn-
l ' l

lipe, dans dura ? Vaut, Ir coy«: il cède

i voire bipn-airal jus.pi A U jeun» l-lle

qn^ v.iu» puncMei à rpjfrpt sur *c» flfnoux.

( ^ que je Tais pla.l u u x hmme» ans

mort», m rui. l>ien !<• voulait, nyd.-ranff»

donc rien, (-"Vrnand . oW-'» et lai*-UV\,

i'. S, — Kfcom

pa*
I rrac# de
•IBMI -pte
an mol der ll.-nar.T. \ « d i s p

noi i> MaH«. l u doia (Hrt
ivant qai sache )«# S^TH-I
lauM chrislianîsp, dan* l«* v^nw du.pul
Boom le «ara- dV la gnnde famill* .^«
a uV*.-rt. i-t qni vu Hn.r Jiin* la «.litiidc.
Adieu.

V I I

t-OUIBK DK CHAL'LIKU

A HEMKK DE MAUCOMilS

Janvier IS3<.

Comment hi«ntAi marine ! mai* prend-
n !.••. g<>iis ainsi? Au N.ut d un moi*, t»
• prom<<l»a un homme, saoa Je connailrt-,
tna en rirn sa fuir.
O t komm« p^ut itre snanl. on l>«i de

lanl dr mani>vn-4 il fwiit Aire maladir. en-
imycus, inmipporUI>li-. .W vaia-lti pa«.
ltr>noe, oe qu'on veut faire Je lot î tm lettr
e» nécessaire pour i-onlintier la fflnrirtioo
maison Je l'EafcMMik, ni voilà tout. Ta

vaa devenir une provinridle. Sonl-i-i' U
nus promessL-s m u l uni les * A votre place,
j aimeiMiA mieux ;illcr me promener «x\
tt« J Ï V r e . en «r.pie. j«.,tu'à ce <,» an
vnrsaire alp-rîen m ciller.11 et me vendit
nu lirand Seijrfi^ur ; je deviendrai* sul-
Une, pais quelque jour valida. Je mellrain
le Mirai] *eii» d«*aud deHou«, et tant >|ue
Je B-TUI* Jenne et quand Je brai t vieille.

Tu w>r« Jun rnuvrat pour entrer (fana
an Autre ! je u e..nn«i«, lu es Uch«. t« vu*

Je te donnerai îles ronMili, In vien-

hommM ( I nom deviendrun* Je» reine*,

ion ii-an, ma bdle liiclie. prnt, liant

Je aaie ra.i in tenant ce qu'iit un di-piitr. je
te t>ipli.pt*Mi ; tu j.Hiera* tr.*n-tMon de
ootlf ntaclune, tu pourras de
Pari* et y devenir, r>tmme Jil
••ne femme a la mutt*.

lt» jeux .

renotiom
cia daiii
Krmîddtis

L*« Ilonaim

m plu- hardi j.-ime homme. J-,

|.ie|.prmi

.(Hliell.>
Joit.'lre

bien eiprimi' lu J^l.il

Qneleri

le p.H,- gt

que • II •
•ce, tu n'ai

ive en enlendnut ( i i r
ifiqot' dmo avec Pelle

- M,>n DK-B ' .-.Hnbiei
jaliMii, pour avoir *
i»i<> *

nioorsidivide. • J.
« pan entert-tu ( lama,

Oh ' je ne t
.Uns U basti.Ir.

pa«

tan IKII. Ah ' le monde «tune feene.
) miMiquo des lulien^ me ravit H

pcndnnt <]»*• mon âme naffe dans un plai-
lir divin, j« suis lorgncc, admirée , nuis,

InsU- drjintaliiri^1 que Sliakopeare :
thell» *t> prend de Ktoire. il rvmporte do*
victoires, il fottmandt. i l paraJe. il M>
[>riiin< -ie •'» lm**.iiit I)e*d>'mi>ne tlan* s,,r

L-OIO, et lïi'S<li-n»nw. qui lu1 voit préférant
k elle le* sUpt<li'.0« de la vie publique, nr
iw f.Vhe point f relie bref, s mérite la

Qn* celai q * 1 je daijriierai aimer *x-
vi-ie de /Mire »iilre eho*e que de m aimer '
M>ii. je nui» pmtr les liinfrue^ épreuve* de
l'ancienne chfvalfne. Je lourde comme
tfe«-impertim<«l et très-Kit ce palloqwt

"itl»etir qui -iivé .
chfr.-her

jiinl nu milieu d.» tinnu . elle lui ré»cr-
vait sans duute quelque belle Ileur , (» -
m<-iir, >'l i l l'a perdue «pré*l 'avoir aMfïlée»

Mi.i-jc b.iliillc- runum' •» .- i, av.nt pitr
de j j n n J * * nouvelle* ,i t'.i|«]ir,-ii-lr.- ' M,.!.
pèr<> v» KHIIS dnult- r.'pr.-.'iir.r le roi niMrc
maître :• Madrid , j - <li-. nolr>> maiire. car
je ferai partie de Uml.j>**J.<-. M., ,,,,-rv
déajre n^ler ici, nn>n | »n - m'etnm.'iKra
pour avoir une femme pr.« .1 * lui.

Ma Olk-re. t» ne vois U rien .|ue Je sim-
ple. ,1 n,-a«m,ùn* il f « l i Je* ,-hoses

^lnieiiiM'ii ; ea quinzi- Jour*, j 'ai d'--
•cri le» M o n * * de ] n maison. \U m-'-re
Mil mon [HTB il Mailrid. * il voulait
rfre n>,Hisionrd? Cinalis ,-n qualil.'

Oe nn-reUiiv d amb.i«adt- : mai* le mi
Tn-laire«, \p du.- n' .w p 4 >

..i qui ..«t fwl ab-«.tu. ni
f.ieher ma mère; et ™ gnin.1 p-liii,,.,,,

v i t avoir tr.i».h.i le* Jiitivull.n ,-n | a l «-
int i.i la diKh<-MW.

Monsieur de tUndlio, |,. erand fHv'leda
ur. e*t le jeune homme qui cultive la

iet q
lc flvtv elle la .li|4<>matii> J.-
m â einq heur,-.,

diplomatie d...l .-ire une MU ,

trois

n[iiHpn^
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TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BJSTI»
et tem pmrîm ttm .Y

Le vapeur au^Uis Cî
chargera à Jîaetia vers te 1*0 Janvier

l\»ur (JKNES direct, le* ports (TESPAGNK,

LONDRES.

( reuûiit isarchaudiâfs sar COQ naisse m eut direct
pour ANVERS, HAMBOURG

el tous le* ports d'ANGLKTEituE

<• ^r f H s 'adresser à
A r t h u r C, Soulhwi II, ISasli.'.

Cufc

" * ' -*'£.

Libraine

E Tri l>uluica* d'u

TT P r u p r i i t
Cammtd 0* 10 4 >

r l'«ltrn (LA.
ti. so i (

U3Oc. f1

du PETIT BASHALS

Blgno» Firti?l*u

Cuniœrd» In Sait'

c«blula
50 f

j

M. UruPCbtni a l'honneur de prove-
nir le public que son bureau de rft i -
seigDcir.<-nt9 et Au placement- de du-

est situé rue Napoléon, -i\, 'ia èlà^e.
L'agence preml dp» ronseitinernrnt»

très serieui sur les |.ersonne* qu'elle
présente.

I t i m a ••«•<->

paii« i*H« le» dëb t» de inlfur

ïescig^rcUc* Ametia
M 4 t f r r n t l i u r a l e pnqut- l

Fdbmju'es avec ilu labdc pur Mairi

DÉPÔT GÉNÉRAL
l»vur (onIf I J < »r*c

•Us Produit»
de t» i. rHMile f hirlnUNe

h. \ . Mullci tt Oe
l ' r i i |«,ur I f G n » . Quai Mars.iuV;

h r i -u t JOJOS I- «»«iw de «2 )iir«". H à 60 I

/MaYJJTO UATTEÏ pltu «t rOcHai* l
énmuadat-lsMIS »!"£«-,_ ,

CHAMPAGNE
KuKDEREP, K l î(IIS

En raison .le lu leoni-leet-triou <]«
contrfluç'Mis et concurrence» ilé-
loyale» qu'atl:re h la célébra nur-
que BUS in ii-jué* l'universelle r e p -
tation de ses produits, l'atleniion
des consoinmateuta eol appelle t-ur
ce qui suit :

ucum HÎ 'isnnhomonyma ne j eut
se targuer ilu iiiciimjre (lettré i iB pa-
<nlô uu aulrti report quelcn-iiiue

avec la vieille moi-sou Louis Ho- a
rer, dont Us origines remontent à
la lin riu siècle de/«ter.

Ion (H jjtrsurine iiAtmant du vrai
Louis Iloml«it-re8i instamment priée
dp vériliT soigriKUSt ment le bou-
chwt et de ntJser luule bonteMIe
|iiine i m ternir pas le ni)tn ci- IBSSUS

4 le | i n <ia la bouteille carte
'cite est de 5 fr. Jlt »

Agent général pour U Corse, mai-
ion t.. N MiKfi, H.Mia

.Vlaiso» L.\. Ma.iciti i; •

DEMANDEZ ET OFFREZ

LA!I?ARO*MA TTEi
éPÉJttTIF SOPÉRJEOM

i Atea lama I M iMblia

L'Exquis Cigare Mattel
^— mriUnu 4 diM —-*

I W AM> fumeur i
laiwAnur

qu'atti
tei ba
des eu
ce i]ui

Null
Mdttei
mot tV
déposé
person

Toul
l'tliqui

aison Urtt nom6reuse9 cori-
us f t cou eu rre u eu* deiuy<ii«t>

re a IA iiqoeur Cédralin» Mai-
bonne répuUtiuu, l'allendun
u sa m nul ours tint ttpptl^e sur
suit :

autre que la maison l , -N,
ut Cm oe peut su servir du
<ira(m<t qui est une aiBr(|UB
u, c'est-à-dire U proiifiètô
n«ll6 de cette maisoo.
u fjnuteille nu portunt pas
île du la maison L.-N. Mattei
bt une contrcfjcoD.
cooiitfacteur sera poaraoivi
it-rafin à U lot.

•on peut se procarei lutus la. Malso»
Loui ̂ Napoléon Mattei à Daatu,
des Troiâ-flii première qualité. Doabl»
rectifiejtinn pour le retnonlag» des *1DB.
On y trouve également toutes sortes
do lique-jra, sirops, vios fins français
at étrangers. Cognacs at Rhuou d «
meilleures marques etc., «te.

Manufacture de Ttbact, Cig*re$t et C*.
jarettes. — Entrepose tabacs en feuilles

GRAND ASSORTIMENT POUR BU MAUX
H Tiaio

•BOUGIES KmAL1

UJ

TTEI & Ca

sont:

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
JOURNAL.

Rédaction & Administration : 8, Bouiev.td du Paiait, Baatla

Lca «DDonceB Mot MTablaa fanât* et refusa «UT Burosnx <iu Journal.
F«iUdivers 1 fr. — Réclame» (3. p«irH. 0.75 - Divanwa, 0.3» — Judici • i w , 1125

QUOTIOI EN

ABONNEMENT (Payable tfavanc')

• •^j • Ma», 30fr. « mola, lOfr. I UNION PO3T*L», «T t n w Pt«

Lm metll«ar 4 H cigare* t 0,10 M I
•ans contredit la C i g a r e M a t t o l ,
(• dwitoder dans loua Ifll débit».

US CALENDRIER

r, 7 b. 00 m. — Coedwi. 4 h. i8
I. Dtrnlar3uar1feT.il 12 Nou.tll.,1-

79 JANVIE,

kl Corjosjtês de la Imw
"»AA. Uns nouvelle inuiuinatic

de l'Emperenr GuiHaorne. Il a eu
Voyé an lésai n de lui A une dam
alsacienne dont le fl's faisant pjr l
do corps eipéJitiOitnaire slleroâ
• *<é taâ en Chine. (U> <ieH3in en
calé par UaiHaume H lui mâm>-,
B*r» envoya aui Edmile» de-
dtts morts pendant la cam
dé Cbnm et aussi a i pardnta d*-i
lOânna qui ont péri ddo3 le nai
do One^enau. Il rapr^sent'j
fomma, u Cfrinanta revêt

a de pourpre, tei ne ita
mata gauche une co>
riare et s'appuyant de la droite >-ur
no bouclier orna îl I ' I I â
Cfltle feuille qui est nautu de (36
cealimôtres sur 50 de large, porte
l'inscription BD.vante: * Feoille
commémoradve dédiée ao soutenu
de (sait te no ai da défaat} ne le .
mort le... Il est mort pour l'ompe-
n a t et l'ampire. Honneur a 9» mé-
moire r » Au baa ae la dédicace est
deseiDé un étendard impérial, por-
UDt la croix de ter, ainsi qu'une
tête de Christ, avec l'inscription
• Persocne n'a on plus grand amui
que celai qui expose sa vie poi
u * amis. Evangile selon Sdint Jean,
XV, verset U. • J'ai idée que l'en
vol du dessin de Sa Majesté • été
QB0 mince consolation pour la pau-
vre mèc-i alsacienna qui aurait
mieai aimé garder son illd auprès
d'dle I

•w^rt. Le propre*. Le joar de l'Epi-
phiaie, l^oa X I I I «81 dtecendu i
{Mal Pieire. L i bdsiliqit", pour la
première (ois, éUit «ntiôreioent
éclairée i l'électricité. L'edet.iiit on.
était imposant. Jo doute lort c#pen-
dSBl qUB dans l'éclat de cettt* lu-
mière aveuglante, pénétrjnte, ncs
égli**s consirreot cet air de raa-
JMté 'iiyalérieosequ'ellaa prennent,
lonque seule la lampu du &huc-

i d l iérla

piliers

ri
lient, cti*z

IXJU4, la haute
classas sunt absolument encom-
brés L'Ecole de» sciences
f|ues, par exemple, prépare, chaque
ann^a, une centaine de jeunes
sens, sur le-qnels une quinziiue
senlemenl sont places. Durant ces
huit dernières années, l'Ecole [
lytectiiitquo « refusé 3 61-2 can
datg et l'Ecole du SainM yr 4-t>'
Pour If H rei i 's emplois la cmci,
rencfl ' et bien pire Les tiranrjs
magabios reçoivent Finftt uVman
dns pour une vacance, et one c«m-
paani» d'assurances <>n a reçu
lîï.UOO pn nnt) ai n^e ponr 2 J pU-
CHB. I.» Viite d* Paris, en une an-

i, i>our 128 pnstefi dans IVrnei-
fnnent, a va se [iféseni^r 8 ï)32
jflidats ? M l'io'el qni lionne ct-s

--w -̂ Le 8 i o ^ et l'homme). Cer-
ie« personnrs 6'évêrtoent * rfê

montrer que l'homme n'est qu'un
ga perfectionné. Hour beaucoup
ntr'elîea, c'est on moyen rie faire
i mcbe aus cléricaux, et si,
la le cours d'ane al 1er cation,

quelqu'un s'avisait de les qualifier
de singes, cela amènerait un duel

ne citation en justice pour in-
. De cette manie de nous ap-

parenter aui singe» je troave une
loavglle preuve dans cet entretint
l'un journaliste U Cote d'Or à e i -
oort.j neal cent mille j-eau* lie sin-

deptiis s l i ans. (jjmme lea seu-
peaux qui puissent être ven-

s sont celles qui ne eto.it pas
rnaées par une bail» ou par une
lèche ; comme il cat, en somme,
îSt-i rarrf 4Uc l'aninial suit blessé
la lé te, le nombre des p&aax e i -
Htées De rei rcsHnle qa'ane mé-

tiocre proportion des i n m n u i

jccitentalo anglaise seront dom
tvant longtemps déiieuplées do sm

i l'un n'y prend gaide. Un s>
emaûde pourquoi celle guerrt

trie nie. tk>.moenl trouvcï-vou?
fratricide':' r Le lOurnaliste ao de-

duslriei rif donne, à cet é^ard, (
renseignements.

•w— Kn Amérique. l.â proie
senr Loch el le docteur I ingle. c
l'Universilû ^e Chicago, ont rtècoi
vert, dir-on, une ceitam« prepar.
lion obtenue par la iÈi-onipositio
électrique l'une solution de R

leui êl i i i r de vie, capable de pn
longer l'tnsleuce de I homme On
cite des eipénence» merveilleuses
faites sur des vieillards. Ce s
en litîifii l ive, une fou ta j rie de Joii'
vence uni eaui salues. Mais ('
riijue, inépuisable en tes n
ttopg, un a pour tous len Roïits,
four Us pauvres diables U,QI préfé-
reraient f^L-cuuicir leur vie, au lie
J« la nro'.on^er, ce qui mt plus t,
cile, ils aunt égulrineat servi». Il

aclue.lltiiiient, dans les jour-
lie TOueBr, une ré<:lrirne var la-

quelle un i ; t tum Wdiier O=botn«,
de P^go-Roble^ (^l i fonne), oilre
tes coucituybns ^ue hante l'idée
ilu t-nji j it i, et que n'en dé toi
roieui (,48 -es aiKum^nts tn&è»
la *(.'i»ri<:e el la i-hlU^oplue, île
trvéler If m >yen de se supprimer
3ii on clin d'oei'. eau s ilouluur,
un proeê lé qu'il tient d'an piètre
buuiJbiste. C'est : 10 dollars. Avoutz

pour l'originalité, lea Etats-
Unis tiennent le record, n'en dé

à Jnliii fiull.
- Hieuiol, en Allem-gue. on
ib i^è, tu parlant de Tempe

reur Guiildume, de l'appeler divus
Guglitlmux II y a, en ce m oui

i t f lc l , dans l'empire allemand,
ie reciuJeseence de conJamna
ma poor lèsemajâsié. \j-t tribu
ux upent sur quiconque est HI-

iinM conktite écrivant ou pronoo-
çmt des paroles ^u^pectes d'irré-
vèieocé (nvers leJupiter de Berlin.
Le journaliste Maxiiniiien Hurjcn,
réacteur eu etiet de la rev^e ia
/ul.urift (i'Avtuu), aauien afiide de
itiHirtaik, a été condamne A six
mois de foiteresse par le Iribonal
de lïeiliri. A .Uarboar^, c'eit un

voit attribuer six mois d« prison
poar outrage i riuii.-'ratnce. A
lUnibour^, un ouvrier attrape cinq
mais pour crime de lttst-a»aj*eté
A iieuthen, pour la même cause,
on ouvrier attrape un an de prison.

jvent servir les peau* de singe- borjquet — un sourd-unet est

peine pour le n.éme moiif (.a plu-
part de ces ijens U ont été IJOUI-
suivi» a la saito de riû'uuiiciations
udieusea.

( tl'ELET,

MUSIQUE MILITAIRE
PLAOC Ihtan-niCObAS

rngramme du SO Janvier, d 3 À«

4. V»!tolin.(\l.roh«)
î. Le l'nncs ll.qif t,
3. UoOfko JiriD,
l. U.Noens ds JHHDDSI
i. Vii,« Uu .••ibiar.

Je Ul

NOMINATIONS ET
M. Loremtî, rôdactpuril j Jirertinndos

p.j»tpB el Wléffrupln-s do Marwilk», a <-t̂
ni m n a uni1 classe Bupi-rîrorp et son
aii.-mpnl porte de 2.T*#t t 2.K00 tniiCt.

— M. DMsntr, K-pi-titciir suppléant au
il lé pu de Nautua, est itorom^ n-pëliUur
i coltétfe de (!arpenlras.

— M. Casanova, a.J|»dant à l'w.jle na-
jnale «les et arts métiers u Aiigcrs. est
imm.'i »uraillant à IVcole naliouule pra-

tique d« Uany.
— M. Colonna, adutlani an I le est'a-
•on Ou train Jes iH]iiifia}f«« miiilairP^,
l nnmmc a l;i p(-rc*r>li»n de Miallet, 4e

QUIRANFE ANS DPHÈS

i' fut UISUIIL' UU tour dt'J Ir.tupea Ji

siililatK prornlsioni (-n (.Taildf parti i
me de vrais enfanlset s'emparaient iii
•rr-ncp de loul ce f]U] pouvait les a mil
m Ifs distraire, k-s Anglais plus, prali-
. une pierri- de tniiihe <
ient av>T ordre el r

reaienl tout ce qui rt'ave
'us le pillage était t

kin, el riiulgré If» priili^taliiiu-, iuJi^i|,-im
du grni-ral de Moiitauluiu. AJT.> IT J I T .
nier iuoeiidîe, uuiii b Imnlii r. louil,.- t n -
ti.>reuieu( BUT lortl El^iii, I.- |-;il,ii^ l>:ié
fut réduit e» cendre».

Parmi les ob eu» important- rpii turont
décuuverU daifi les arm<iin'i- wm-li n du
l'aluis JÉtér il s'eu trouva deux i« i . soui
vaJear intrinsèque, n'en auraient |uis mutiis
i-té payés Uvs cher par les Anglais a.
l'officier français <|ui Jt» avaient (léuiiuvçrt s
ni ce deniior les leur avait olfrrls : c'étaient
les minutes en français el pu anglais des
imités qui avaient étèïlipuli'su Tieu-T^ïii
entre le Luron Gros, l«nl Klgin et k d i -
^nilaire Chinois qui sVlait présenté com-
me ambassadeur e-ane eu avoir les pouvoirs
i t avait ensuite filé a ] (malais.- en 'inipnr-
tant ces fameux traités.

Or, i l arrira <îêci, lorsque ces iiiimUes
furent remise» au gtai'ral de M un ta u l>a n,
lu minute du traité anglais différait w n -
si Lit ment de la minute du traito froiiviiis.
A lu dernière aiinut*. lord Klffin avait
SiiLstilu^ une nouvelle redarli^n i cul le
(|ui avait i;lé appruuvt-c par lesdiplomalea
' t généraui des annt'es alliées.

Dans ce nouveau traité les Franruiî
liraient les marrons do lieu au profit de
messieurs !™ Afij.-l.ns ijui nVlamnient
pour eux tous les arania^'^ p.-uniaîivn,
di'ctarant que les Frarivai», qui n'étaient
.d'ailleursque desmerceniiin-s i, l.-i.r solde.

nt*nt#raii?iil uisémciil «

p

-thode cl ncgli-

o valeur.

lHL'hiiioîn i|ui n •tt<"ndai«nl<{*' de po*i-
r entrer dan» In Palais d'Kli1 pour v
lire II- feu el piller à leur ai*?.
> premier incendia, comme <<N le voit,
ne- fut que partial du rctle, ne pf-nt

>rf impnU- aux troupes allûW. mai» i l

lut ;,llu • | M i r •

A la IMIDW de c*i JiKumenls, qui
lairaietil de l«ur vrai jour li-n .i^bfv-

ment» îles Anglais pendant c t l i ' t>t|H>Ji-

d'indiffnation et s'empressa de li># fatre
parvenir i Napoléon I I I qui PU rit prut-
*lra <lanit]4« IIIIIUSUCIM- nwU uVri MIII I IU

Angleterre et voul-il-il lui l<-iil.>i^ii«r su

rmiv *t en aiceptunt -le jouer un r.-it> da

(frtee à In f<Hirb«ri.- diini-iee, unr- p<irtc
do Pékin pst enlin livn-C H>I\ tmupM

Anglais et Français li.iivent eu prendre

possmiiion à la m^me ln-ure ; uiaiâL-uiiiraP

i-inq minutes avant I heu
vent 1rs Anglais déjii inil

i

e ils Iran,

t !•• <lra-

Comme à TinifTsiu. les.lnjr'.nsi-si-a
rent d i-ipliqurr cctU- imi-<''<i >*f ]>ar

Ce nouveau t i n apér i l i i ; dont la supë-
lioritésera reconnue à sa juste valeur, offert
paila Maison L.-]\. HIATT i:i,clîtrèrecomplè-
temenl de tous ceux connus jusqu'à ce jour. U
n'est composé qu'avec des substances absolu-
J ii^ siéfiiqueset

ifJU-^KtUILLrTON UU l ' f

Le Gentilhomme
par CHÀfats D

— h v.isque.fjarttbm d<- T.>U*S«in
fl i l lM J l'-tm su pronM1»**1. «1 i)'i'* m.
^••Trf .ire de triomphe ne srr.i dans di
•îilUIf- qii'uo I»HWMU .1^ .#».lrt'« ; m»ii
i law ! • paiera, le ̂ redin iiu'il " f '

— Am»i vows oroyoï q«<? >e n >»1 T"
I'MC .^triompher. .

— Il m* «rableque c'e
i 'il no tien u'à TOBS de

A i v - m o l * , M Mobilier ouvrit .lune
main la portr du v«*uhal«>t rt do l'autre
noianr I omot daliors ; «a redr«Manialnrs
ta.jnt»fuMim«nt, )t chap«ti) «nfenw sur
l'ondle. le regard assuré, le jarret tendu.

rM «• »*bnUBt prudemment derrière le
battant <ie la porte qui était re«t* f«rm.

d ill i d
aient f*Uii l 'alfindre,

p<in>r A l'htroîànn' d<- it'-^rulus retuiiruant
.1 Carlh4|fe-

l.ii perspective du supplice qui atlrn-
ilail kgrn<r* l ruina to ilicr 1. fl ennt-mi*
de sa palne n'avait en flTt-t rien de plu*
eflritvai>t qu« le sptKlaclp dont vpimieul
J éire frappé» Ion \t~ux du <t't%nr jage de
pat\ au mcrnenl IM'I i l avait mis If |>ied sur
le perron

ORÈiatASCt A LA LOI

Le pmjrMmme dVtncul.- arn-lé par If
«•spilaine Toussaint f ï i lW, pi appronvi-
par *e* ami» politiques, avait été suivi :tis-
qa alors uvre ane pnnclnalili' rifroun>nM
q.ip le* artiMM de troallies n'nhticanrnt
pa* toujours de leurs aflid**. \s- d^Minire
«Vbiit fait, ttn p*ut \e dire, msrc ordre.
CtinfomwnH-nt à la vulontv dn chef, cha-
que acte d* w drame avait été jnne à son
tour sans enjamlieincnt ni avtnfmiion, de

que l'intérêt suivit jt)M|a*«a (KHII ane pm-
ffre^sion ranlinaWlr : en premier lieit l'i-

la démolition île Yurc de Unmnpb«,
ambravnient de M « ti^hris.

Li.-r- vdlaj^uis. la division que ii,.t^
nnns il • lal.lir i-uit imperceptible: liant
tapiii;-' pour lequel un 1rs avait mit i-n
quisili.i», i l * ne voyaient qu'une neulf. H
»p, li- <apa>>v lui rn^mc et Inulos \rs jo

capitaine l'uusMint Uilles. main h- savant
t-reltïr V.xm..t. maisl liuui»ralile épicier
I.HVor.tuii. mlpvaot a dm consiil^«Iions
d'un i>r4ne !"U|M>ri*flf, asanraient que A»*
quephiisedu traran-m-nl populflire dont
ilu sVuieiit nttritiuô In dirrolioB avait «m
lulenlioti particulière *t renfermait un
£*tiff<if la plu^ haute pi»riée.

Ainsi pur exemple, le dritpvaii da»s
leunel l(k vul^dira1 ne voyait que In^is

mble au biml d'un bAlo

p p
Mail a leurs veux une profession As Ui,
una dcclarnli.in tic jirinfip?*. UIH1 pnii-la-
mati.« m.l.-nnelli- par laquclU I illustra
r-Inh de Ch.iteaHjpron, Irrtp lon^iemp* as-
«oupi «iir IVwi'iller de la hi-.leur poliiiqtie

t an hour^r en partît»lier, « u
èreil de Pion qui ne pouvait i

a )a ronde, H itont • rin<lepentlant d«
S l ©ire, » ce gnfnd |cmrnal, M

Sl 1*1 était h- sens mjrtiqoc du drapeau
arburv a la cime de l'*rl>re <J* la lilterlé.
quel *ns*igin<menl mJonlahle Jana l'an-

Uil U (>lu^ ft>u<lr<>Viinte des n*pan«>« It U
plus inBcuw-e Jes pniV'W*lions, c'était U
révolution vitluripuiw me fois t'n>-i)r(> (!•>
lancien ri^inH-. e'.-tait le pied du patrinli-
pd*^ .*ur la j{»rg<! «Jf l'nHslo<Tali*, rumsif
aux saints jours île ta république une rt
inttivtoiMe ?

U'riMi grande el terri Me A coup *ûr I
Mais aurai|-«llr <-U- rompl.-le si I an- <fr
triuni|ilie, une »>is ahattu, eiU laia^ ((ue1-

ntait-il pas in
d'ani'-anttr n*qu'nui moindres vesliff!' 4v
c>- m^numenl servile, cl de pariltiv le sol
mfnu- qu'il avait «ooilt- T Ui re*«artiil
rUirement M moralité de l'einbraFenieiiL
npjou,.!- par le capiuiix- I oo*wint Gilles.

Ainn donc déclaration dr principM,
vc-iiei'aTKV exemplaire et purification rc-

ail pn>c^tle d'anë manier*1 plun rvgu
el plus méthodiqae.
cérémonie tirait a M fia. Déjà i ar

Ji- trii»n|Jit- n <i!iiil jilii- i|ii i;i .iin.i- i».

de* l.-rriMitH de IUIDIDD et de fumiv . le
tniin p i l l an t et rraquetanl ne changeait
rapidanieni pn ,-rn.tr**, <t laisnail H DU
IH rhiirpente dont le bois w trtn^Airmail

D<-n hirsailes adi rouler* <fi- t^hilfïu-
profl qui «Vnmulaiwtt autour Jes i*oli>n-
HM, W unea devenaient la fHv>i# dn ft*n.
Lanilii Jjac ]tw autre* servaient dr jowt
an« emmtiera qui M- disputaient leurs
lambeau*, et t'en fomposait'nt iinp foulf-
d'ë iistemrnts pilU>rpsqqr«, ipii itrw tein-
ture, qni u»i' ivliarpr, celm-ci un chAt,
.«•Igi-ià un turban.

Autour du hrasù-r un bal sÏ-Mil forme,
rar U n e*l pas de f'He ('ainpk'lo qnjifid la
danst' nrn e*i pus. An ri*qnr J't'tpi- I-OBS-
*i» par la Hamme r>n asphvxifS pnr la

la plus simple, et. «fkrn tnnlf appirenrr,

pliM ancienne ligure .

equi i -,d |i
I » 4

mMtwimninHHi ipwip^ t i i iF i i ^ »



pus m
\|tr.

.. 1-iMlia' retardait J« cinq m i -
( I K U I V U I M fui qu' i l* avaient

il^iis cvlta «pt-Jitigu du n'iu
ut ( i i»,) ,)! 1* tin M1*» demeura
s luul entière.

j p

^ i r J jrt*iijiinl une expédition dont
uni vmlJuitle* Imape* tirent 1rs (n ia en
^ M I J J * ' jiarlitj. inutile de dire <|iie lu
F r a m f n'eu rrtira aucun dvanUge : ci'tic
t-\ji<MitJuri se termina pour U France par
lu raliiiiatiuu pure et simple du traite de
1N.7K sauf une imiemottô pou
jfUf rre qui lui fut accordée ; point n'est
besoin d'ajouter qu'il n ' f t
irn'mi- fm«r I Angleterre.

•Ju« nous réserve l'expédition actuelle,
I» I jmiir lu swimde fois en Chtuu
v.ntiTis Us Irimpes anglaises coudoyer les

; ri |p
prendra,

îs, sans Cire grand
t-t en lions autorisant Je M précèdent,
nous fjLiurrioiiw presque prédire que, u
l o b de plus, nous limro»» les narrons
t ™ et r,uc- Jnhn Bull IL'S i-ruqiierd.

A 1>B NUBAV.

Pour les Itoers !

Lf Conseil municipal de On tu
a adressé on léifgornrae de bien-
venae â M. la président Kroger,
tors de son arrivés en France.

£D réponse B ce télégramme, M.
le présidant Kruger a adressé a M.
Palinieii, maire de Ceriluri, la lettre

.Mi-nsieur 11- .Mdire,
Au ranait-llt uu j'ai mis le pied

%ti\ en Franc*), vous arc i bien vouli

Conseil Municipal, d'éloquents témoigna-
ge* de &viitpatlii? pour les deux Itépubli
qw* dt- I Afrique du Sud, uni t* duos u
mime Inde pvur la Justice el la Liberté.

J apprécie hautement cet empwisenie
à saluer mt'ti passage et à act'lumir
cauise qui- neii» défendons, trt j 'en su
prof.indémoit touch.-.

Aussi e^l'L'e H U m»m du peuple Bo#r <
en mon iu.ni p.rsomiel que je vous envoi
pijur vous ru-'nu- el pour votre Conseil Mu
ni.ipal 1 f i j i r e^ ion de toute ma recunnsia
tan , r (n.ur i-f pre.-i.-u* «âge d'amitié.

S-' seuUtnt soutenues jiar la svmpathi
l u l'nuple Kruiiçnî.-t, ayant confiance dans
la j in l i r» <le leur cause et remettant leu
torl eni™ les mains de Dieu, qui est ui

les K.-put>JiuuaK continue

se* oevBui d O r a » , bë BeiwJetti. k* [

Uccum, et les P*di , JUS.,4 bien que '

cens qui se trouvent t Carupauu

lai dirigeant uue gniuJe Bwisui

Vn d*» «Ni* J * U famille u
>ur *a tumlw ijuelqutH iièots bien senti*

Nous exprimun* a Mme |!L-riaoi el à «a [
fa nu 11 <- tous mis regret*.

Agée do U «ris. tricotait pj^s d'une ta Me.
EUf voulut approcher uu p*u plu
lampe i ptitrole qui se trouvait uit
loin. A Id suit» d un fcut mouvement elle |

A t(u contu «ariADU i spuai

•paaau eumme paSU t> ceci, mm

pin, «ô cumma l'ecqua e u fus"-

Pfercha un D'« l'amora eiii lace i main

Sciù â de.Ha chi «orna t . Mi pani

manuiciu di ferale ! . Ma venimi

IHI il remplira le» FotKtiuns de
i l il? gérant du la, eaisae. des fond» d'avance.

— M. HrancfseheUi, juge suppléai
I au tribunal du Beutrv, est appelé à rent-

' les m mes fonctions ares
| d.- Travinh.

— M. .«viarli Joseph est in
.«inpiifjira. Jus servirez civil

| Chine, et désigné pour servir au Trésor

- Lf maréchal des logis Muriaggi, da
| IWadran d» tirailleur* |»«uJaaais.

idmUa l'école U'application de cavalerie,
n qualité d'eliWc-oflkier.

«t t
itant elle fui enveloppée Je

(larames. Ses cri» tie furent entendu
personne, ses parents l'ayant laissée seule

1 " P ' à lu nwison. Lorsqu'ils arrivèrent le plu
triste des spectacles s'offrit s. leurs yen
la m.Iheureuse fillette éUi l complétâmes!
carbonisée.

AIACC1O. - M. GtwliceMi. rédacteur
* la diraclioa des postes et télégraphes k

eut promu h une elasae supé-
rieure, et son Iraitemeot porte de 2.24)0 :

,500 francs.
•

C A M P I . — Mita Marie-Anne Caria vag-
IO, lide du rafrretlt' insliluteu

rejoindre ses chers parents dans la patrie
des élus, après avoir donné l'exemple de
toutes les vertu» filiales et du plus
)!el dévouement.

M. tJozi, instituteur i Cantpi, e
•i-SH se sont fait l'éiho de la douleur pu-

blique et ont rappelé1 en qu<*
purtant Ju eteur Js vie si coti
bien remplie de la défunte.

-Nous adressons toutes nos
ci?» a BPS frères, a Bon oncle, l'honoi
suppléant de la justice de paix, et

parents que celte mort p r i
tuée plonge dans le deuil.

o« »rw.

i Michèle ha |'tù

cua ellu au iree

ipJritu, e mi pare

îiu. eo f»!

Crrea

V matrimoniu caiabia i Santi sopr' «.I-
t l tare; Se. p r i m a i , s'adontnu i San

Ghiorghi, s'aejuista, dôpu, pe i Sa i
una £ n j | divuïïono » E poi u
IH e sbaiuceatu, e LIVB sopr1»

ranzft d'u testamencu d'm vtoehi.i n a .
eik forae. u sAiu • ijuaïchi bacchiltoi
me dél ia. . . Ë, d'altrondti, stu Mut-
l 'aneuit i» paglinsi chi t>i squiglie di

^alaee d ' £ p a r g o e pos ta l»

II résulte des ducumenla pub'iés
ir les opérations de la rd
é-pargot! (OBtaleen 1809, que ces

opération», en Corae, ont atteint le
-hilT a de 9 600.

L i moyenne par versement est
le 1i9.98;en Cmae elle a été dB
157.01.

reem: nombre, 5.1)18;
montant, ï>3i,7*6.16, comprenant :
PremierB versements : nombre,
1-II'J; monlant, 3UJ.0i8.78 ; versf-
raenu ollérieufs ; nojnbr., 4.798;
lOBldul, 0J0O97 18
I e| ot» rtmbOLraés : nombre,

7iît ; -tmntarit, 9U0.3i02i.
Toi al des versements et renc-

boursemenls, W3S8 ; m.jotant,

I»1(

i Km t.
ajffét-r. Monsieur h- Maire, If;
Ji> nié* •4-ntimenL'i distingues,

l e Préïi.Jen!
# In Hfpuhltque Siid-Afn.-aine.

D'e-cchù
guru e

icritUt c

ezzu di i

Ccwavôl

IHeow
i mari tu

»pp»ssi u
Boprattutt

un t'unu

vanca.IIi t

Ma,

i f Stu Vi

C
scia •• Un

i durmigl

8 ciî

U d

e c i

utt'.
riue
Util

1OSU

Hariwù, in

' Hasuaiiu ch'è piu
•un gbiu»*

)R l'altru : e
e dui.

inu dorme s<

f Ui gAOiba

è un l-crl

cusi a
u veru

ttnpra.

sanat
i pane

AFA. - Un ber^ r du cette c m
ait <Jd laisser senl*. «es dsiil filles, f
M9 de 4 et U ans, sSn de v*ouw

- nfant* peu apr-n le départ Je
r père, eurent froid, et voulurent al h.
- le ft-u. Mullieureuaement l'alné.- s'ar
clia trop de U chemiD.-*, de telle »<rl
le feu prit a M * v*lem<rnfs. Sa eu-u

-adelte voulut lui porter secours, mais n
il qu'à se bruli-r affreusement l«
. L'autre se tordait dans des dou

Aacu J'acetu. m.i
ingratu . Ma lit

NapoI6oo ou Bonaparta
De (mi s quelque temps le nom d

général (îouaparte est souvent doi
né aa prince Loais-Napoléon, le se
cond IJIS du prince l^rôûe et de U
princesse Clotil le, actuellement g*i
oôral au service da \* Roasie.

Or, détail carieoi et qn'il n'est
pas sans intéiéE âe faire connaître,
1 M enfanta du prince JAiome de
toute la iescendanoe impériale font
les seuls qui, lègaiemeo», ie pea-

* U joui

-s. lufirtnité Mjuivitlente a U |

- Praaign jou i a >
saute du 25 février 1900; 074 fourc

Haynaud veuve Sautum, le mari Rir-
di#u dos prisons, services militaires, 7
an» :> mois jjoare, service* civils, 34 ans
H mois •) jours l'ension avec jouiss«'i<:a
du *> mars 11)00, 260 francs.

Sautucci Antoine, brigadier dm forêts
d<- ire dusse, 25 ans 7 mois de services,
l'siision avt-C jouissance du 1er septem-
bre, l'JOO, Hib franca.

Petite Gazette

'0 5. 0 "M
B B I U » . J 5 50
it, 4 9 , «*,,_

SiroM^irs. — 7 battras da «uda,7 70 v
" ; "71 au». 6 bausN 4w flair, TTU a i
• tni — ft h. dt autt i tilme

4 h. as ssJr, id.
'I J*«l»l, (Istr.

*it« dt la mm, l'è, beita.
<>altai i* «soi i nuôj| ,+ o,4t,wl i , t r,,

Mitra, i 9 bmmitt im outtit Km.

Le» Tablettes Mars iltaistt, grand
journal K'iliqup, hutnoristtqQe, SE-
liriqoe et mondain, ont publié mar-
di on article de noire jeune colla-
borattior Fleor de Bit âme, (Racé

gy) Tout en l'engageant à COQ-
HnotT dans la voie qu'il s'est tra-
cée, nous le fàlicitoûs bien siocè-
rem.at.

France el Serbie
Oi ut omm U Politique colonial*;
I.inrli matin, i eu neo a l'église

ruBtfe ije le me D r̂o on service so-
lennel SDipi d'un 1 Te Deura, > a
l'occaaion dn 1er de l'an rusée.

A cette cérémonie assistaient
S E. le prince OuroussoITtt le pe:-
«onnel de l'ambasa.ida, le princa

tafurel
venl 1 orier le mm paroryini^ae I Obalinski, chirDOelldri <1e S Ni
da Bonaparte. En efM, Jans loux colas [[,et M Jule» Santoni coi>aul

d ' - •

ue.ll,> .
et ne

trou vi

! rôcchj su prAdsnu, e

î so piu segretj penser
igam, p6i • crede <

• i . . . M *
t Bsstiani

it-remtnt arL..

Bulletin tintneier
f^r », In 44 janvier ( M |

i a •* rniun Jo l'ccpirtiiBrat Jf» Vin**
r to"tn t i-i boarai .1 •p j t . t on» m»oi-

UaPrtnoeNorTégUndianlt:

, d u fi ii piriuof, des pore* «avo

[e •'*: |

D ùmqo qss <bin'eai >s çiètt*.
, auporf mnr Victor rVlnstr.

le trdppH.
u a ilà aS igouna , ••

•orta di (ju«l

Se» u

Ciccistà

p

G'ZfTft 0£P4ftî£M£NT4L£

lO. - M Fra
d Abltrville.

mnplar>'m<iil de M.
mie nuire destination.

p
st appelé

l,-#- d Ajao-io, en
unw, qui a

f'fr-IU>Rr://.1. - Mardi d.mj.
pupulj|».n J • i'.,d O. f o i , trist* cl recueil-
lie, *. «.iiupiifpMtt .. »« derntere d.-m
la .J.-|...uiUv m..rteJh- de M Beiiedeili Fra-
d-ri. i^.- J^ -.H iw, io , 'kn membre de

u d un<- famille bor

du

»Mi>t. J. I .

f.wfc., rtnr i«.

thie pour ni h

Cotnmetiia in 3 attt

Dl P . VAT rKL4PK.SCA

< » *.:•*, coi» ne .1 .ci t Stu riecjuletta »«rà
leajliu fally niunca a fallu sceiide t

Segonlu scguenti- : r* acA vu la eompie
sturilull u ecid Baslianu, ogn'.i tir

>pr'aH'«c<!lij per cJ«JJi a cur*giu di (la.
illa. ma treu'inlun pâi d 'uteid Michèle,
h cre-lf inghierro* « donne, e u afuerd

euro me u ter)* ! i rosigodli. curjveaef*
**•« a fronie emuatmll i r/arcia lôsta.

perch' ellii venga. • ghiiibedomniine

A K h iu

timide. <

Dd'o p

l«Uu ebe ai afaeaati
• i maosi e superbe.

mucebiu dt fcni-

i M, ch'sn aai l««hi« cli

FV<r*e un «AsUta au MTUxiu d'un pueta.
u canUva i ps«gm d'à « n p t f i u ,
etcU mai dau ïr> lufonf. c ctTun

retil« aaputu .IntinRU'' uns suara .
resej • Ogn'a rida*» «H'eatieneii

me cbwcehiare d

.«.)
«tic*- i 'eaprncMt T

les actes officiel», en France d i I de Serbie à
moins, jaunis le nom de Booaparia Rappelons à ce sojel qu« M. San-
a'a été doonô au prince Victor, ni I tont vient d'être ebarg-i par le gou-
'•j prince Louis. verneoieM t r i -çû i et le gouverne.

Les actes olflciels sont d'ailleurs ment serbe d'une mission lavant
fort peunombrtni. Cependant dans ^aur objet de faciliter le

cimes da ministère de la pâment do» restions commerciale»
ia ciecu nô Rua«liulu r c\u «AT Scngrjt. gaerre nooa trottons quelques piè- enlre la France el la Sarbie. Nous

locchj per bedeci me îiu, e, s'aghiu | ca8CO0Cero»QtleBp^mcs^ N4poléon, ne pouvons que féliciter U Santooi
Doumment sur les reglslree malri- d'avoir pris l'initiative d'no pareil
coleetù leora noms tltfurjient avant • -
la loi qui a eiclo da l'ërmée les

:enJeots des [amiIles ayant ré-
eo FraDca.

Les deui lils da prince Jérôme y
sont inscrits soae la
vante :

Classe 188-i — 8e arrondisse me nf,
N* 287 : Napoléon (Napoléon-Victor.
Fre<iéri,J né le 18 juillet "

CUBee 18S5. — 17» arrondiBte-
meot, N*2(X): Napoléon (Loi>:

' •« le 16 juillet
On voit donc par ces extraits qoe

dans lee actes de l'état civil en
France la nom de Napoléon a été
considère côinrn» le nom patrony
imqua du prétendant aa IrÔDe im
pénal. I.e nom de Bonaparte a com-
plètement disparu de l'étal civil.

eiception fat faite
poor le prince impérial qui, o

lut muent comme
conscrit aotia le r.orn de • lionapa

eeph, né le 10 nidra 1.K50. Classe
1877, N« 3>J7, I1 ' arrondi^eeœenl

Lin presenza di Michèle, isoâccli j |
u pistAle, L-uram» per fulminallu

LKI, scio «i pigti, e prtstu, m B
ù doteo e piii mci'liiapM

Dunque u
(.fi (*ec «**

Cu«17

ciulu, u fererooiii scende

Orava '. Vuel|-oc«hieiti negri fr» un tic-
ciulu e 1-a.ltm ghietuou fa v, Ile, e inflsro.
tnennu sigoramente m, c«ralella, d'u ÉOÙ
a*stiaou.

vnognu. «Are m muE pftt. ta
t n n p u a (àJJ

Cet-,-* {ri4,nd\t>

Sc\i, A «empre iodee.iaa t Sue pesa cum
• eascia di M • omet tu ••

)
MancbenJu uou. ogam pruvede.

Cetca-

GalLva p t l l i t l ca : dui «cherpi \ndo

ped«. un ai pA u n e . . . tJApu mar i t a l» , u

A Hors. d<-ve m u unu ao la . . .

vanu ! Chi roba> meUeremmu î

I projet «| là goovernoraanl franc*!
J de l'avoir acca illi avec f^veor et
I eocouragé de «un palrooagtj.

do, a été c('lébié en l'é-
issidildSiiiite-Vlaria le ma-
t. Jean Qjilici, ftoas-offl-
Lte <le i.nr.H, Hvec Haie-
tiétès« Q i l i c i .

t témoins de la charmante ma
I riée étaient MM <VliâRiro et l'aoli,

ceoi du marié, H M. Gaerrini et
| François Qoilici,

% bénédiction noptiate a été don •
I oé«« aux ^poui par M. l'abbâ Riàte-
| rocci, aumônier Jea prison», ami

t U famille, qui B prononcé one
| ioocharjte allocntion.

Api** la cérémonie religieuse on
" ; r des () as eiqois a été ot-

| fart aux nombreux invité».
Noj» ailreSdOD-t aui euoni no*

| meilleurs soobaUa de bonbeor

TOUX, RHUMES. GR >N>:H|STE,
I gaâna par la l^mtif aa l.aurmr-Ce-
I rise, RufTai-lj, phirrOâcien, Place
| Prélâ, B-stta, | i ru : i fr. !V).

r concours

K ua po' •cura.
Cer<-

Appointa he a »fi|e p« u n

Nouvelles Coloniales
M. VinceiitdJi, idm,m,»tr»wir des co

* * , Ht ilêmigné pour continuer $*
4 la résident» de K

Pensions de Retraite
Lee pensions de retraite Je» per- I

sonnes ci apr^e dénommées ont été |

^judant d infanterie I Un Coucou.» qui n'est pa« ord i -

Je msr.ne, 31 -as de «rvic«P. Tension ° ' l r e - C ' « 8 1 C t l a l <*ak ' * «'oovrtr le
s»ec jouiMance d« » septembre ii«oo aiooancho S» janvier a Levallots-
• ' • franc». Perret.

veuve Cecraldi. le f " • ' • • ! ' ' . eu *>^el. d'an concoare
de coups de pied,
qu'on

Sant p

mari adjudaai d'infanterie de marine, Aé-
fédf de* soilfls d «ne Bli. 1 «die endémique,
l'ension »vec jouissance du 3t ociobra

le m*ri second rouf 1rs vétéran, dècMt ti-
tulaire d'une pension. l'envkm arec jonîs.
**ace du in ao,|| 1900, 5S!> francs.

Xilanim Krancoi*-MarM-Portané,admi-
nistrateur «dttunt A*» colonie* de Ire

9TJO. •* dnier Mvnerl900.

pareil, en c .
a roain'ea fuis déploré lafré-

qoeoce arec laquelle, noua auiree
Français, nous tsioquiona lee coupe
de pied parfais lea plos faciles. Cett
cette mala.lr«see, qoi provient d'un
manque d'habitude, qa'il conTient
de redresser.

Uaioteaaot, poor tout dire, c'est
entre joueurs de football rugby qoe
doit M diejioW ce maUti d'an
ooaveau genre. Le motif le rend
• ic a sable.

{

* f .«r, | | |r l r ,5i, ,w . ,

Ca I siall te a .1 gai ns

j | mél
U traitaient Ut naa

è< r'sollei-ann
, anélitrat'on

J«i s, Vais X . . . n , p -« i i
L'i.iall fr«nte tt r^.dll.K

<it\\,

uids pir
l

«t-aJaal lro<«
A<i bon) d* v
t itttl pro.
q O a <jg k 01
'aeiîvll* t ,hT .
«« elilai I sn
i u (orneor

LH vicomte et la
Horace Sebasliani viannt-nt d'avoir
la doute'r de per ire leur ODCIH,
H- Arthur I »eejar<lina. membre
de l'AcaiAraia >\ea scifDces mora-
les et poli'iqcea, avocat général i
la Coor de caBsalioo.

Aateur de nonobreui travaox im-
portants, jurisconsulte drainent. M.
Arthur Le^jardins avHit en p usieum
fois le grand honneur d'fltre appelé
4 pronuncer des sentences arbitra-
les destinées a départager des jori-
di et ion s étrangères.

Nous prions le vicomte et la vi-
comtesse Sebasliani de vuoloir bien
agréer nos coudoléances.

Société de Sainte Déente

ticipanta de la ^ciétô 6"nt [rriôg
d'assister à l'assemblée ^"érale
qui aura lieu dimanch* -20 courant,
à 1 heure de l'après-midi, ddos le ,
péristyle du théâtre municipal.

Or-1re dn jour: lecture du pro-
te-ierbil de la dernière

Wêe ; situation (ioancièra du la
Soriétê ; rètomé da
commission four le banij-iet ; èltc
tioos d'un vice-président, u
taira et un administrateur.

Les membres participants qui nu
•eroct pas présents, seront amen'
dée, s'ils ne peuvent prouver qne J f i l l f ) | l \ j I l l l °"*re K^tuite
dea motifs B^iieui tes ont bmiâcbés I i l H ' » M I ! (| ment de faire
d'assister a rassemblée. I connaître à tous ceux qui

Le Pé,idert, J. AIROLA. J atteints d'une maladie de la peau,
dartres, eczémas, boutons, déman-
geaisons, bronchite» chroniques,
maladies de lapoitnue, de l'est orna
et da la vessie, de rhumatismes un

nh«. .^n i . i . rs i M .n>a.i ih. I m 0 > ' e n i n l a i l l i b l e d e s e euérir pro> .

J S J £ ^ S £ ï l i ï * ^ temei;1'ainst <**'" '"•étè ra<licale-
w da I* *ciff,*« l'a) timi d(-ri,iAf»nin i it

 m e n l lu'-môme, après avoir souffert
dée«i»fria. m a'par on «.vanl b\m conno, et essayé en vain tous les remèdas

S.»-, i'un Loo«eju Taiis- préconisés. Cette olTro, dont on ap-
aMeiitsrebé«t4bii«iDtl»praprlriBi<aiDs'. J préciera le but buinanitaire,e9t la

conséquence d'un vœu.
Ecrire par lettre ou carte posUle

de la loi phj- | à M VINCENT, 8. place Victor Hugj,
Grenoble, qui répondra gratis
franco par courrier et enverra lea

MQ. X . . n . p , , i
Bas n i ' ; y h lo*. Ku*s | p n i t « poar la t a n
pigaa, tï'(,--i -lin m'écriMil li ttmu '« J*rn!è-
r« q)s ton è * l Ké.iéral M I p n l j l . E s i i t -
ths nés ttultmmt *t « • atrlf néma de f i l

i

n> (D t :>ar inpor-Von, .oli *\mp\»mt
si> la l<m, t i , n t j an« rioHUé ( I m on moli
l'idlB lia • Tarn %-kisaiieni, j 'ai rouj'>o
)b'«nu ans r*uii»li» tonp i f .

Aussi, j>re>ps for* t*n* ti* mt. l»tl*gi
l'ii innif m obèot on f n puss da le d*M0li
aller mir le naianhi'a S i v t à ion labori-

i i e iio l'arit, U, raf Bonlf*(iol»o, aa
eilrr. Il '«ar <Ji.Dn.ri a» Irur sn>«rra
ilIslGrnl toul«i I » loilriiloBS tiêcfu
aar rsde>enli ffoicpluneor «vel'es ' t b'tD

BOURSE DE PARIS I ^ . A. S. le piiuct
| oebnrg.

Too« les membre

ICI DO - h I
100 30 - IÛU.Î5 I

USE ES JilSfOJHlUIÉ
d'uo général

H. le général Oslm d*. Bourg,-
j gû«, couruaridant la bngj l->

t i d 11 d'

GUILLAUME /i A LONGUES
<i« Berlin :
l.'einiifreur tiuilljuma est parti

dans U soirée p tur Londres, par

du 11e
lequel le

d'armée, i
i is t re de laNante»

guerre
ne-1 d'être mis en disponibilité.

Cet ûiOcier général so serait livré
des écarts dt» Ungdga contre lu

régime actuel, dans son -liâtours a
i'cccHsiou de la ilistnbutioa des

MM Emmanuel Arène et Tous- I P"* BQ collège des J^àUitos de

LA 6C7EARE
AU TRANSVAAL

VOS

r<«i»Dtsi i l fa*De'siori

•a t* j lmef*«*oie s/p'ii

Ce triliaiBtDi, disais |r, par det n
p*r*mci 1 ottricars, ptr cant'qnani
l'oa b-e ils Ourler pour la ni 1% istia r
#•*!*' . tlenilbi>a>, ùt m tutti m.t
t*r, dit (.bstietlet p'aiandinnss ri la

l

! indicatio andées.

A t # H qsl >1i»l
nUtwrni, Js de ib ) \

«11rs If Je mn t 10U
U n i IODI ptrl'eul è*i
CI, SD di'boi da uns

r̂ iei I Je la talcur de ce j
rtj'lun iuh
urnaitèiu *
• r ïfsne qne |'al
t, ir« ttr par le

A VENDRE
Bastia sur la roule Nationale

maison d'habitalion avec jardin 1
attenant, fievena annuel ITiUO fraoci

S'adresser d M* Persllt, avoae.

au.». huoi'iiK Uomaioe de Val rosé
SSM eofincs, 1 tawt t'p^tm d'ttercite moi
aalalfe. I a>n ast <«l'i on ditsIoppsmtD1

adip*ui nul *i (oujoii

In •éneieiM
Hpecs qal, sa d**

>-4*m h.p«r. K Is p

GfTte'kr.iibfirea*
twtèttàrtii$ Mrtf^l
M M dlsb*<tqae.

II d'SDS tut'
t d* 11 mojs
ntt tea i<>vn
iai*K D*r tû t

c îtmu* a, d'
t\tt*. Svotfa
le grand (•*"•

" 1 , l'Ioie'-
ae ttttrtMr,
nie, larnl s
* f l sat ont
(0' [Iflm'ls

!fl>nn, (IM
, étsiléoar-
l ié i obéss

! f a n * * » , îcu luf

wll<.

Hrbrtdsi prdd
A \ brei 1rs 1 »r

wts-. A-tri».
,r,flH »r frsnf.

s Irréjir

fil'Umm
ru C Mr
tteurt <1
. - P *
Précocet
tb^ii ci

irnibl i t , 120 i

, ib Ir. le mil

h«rn, firIH'i
'.t H.Uss t

dit
. le

e.

P f é

le .
f . l - r te< bMl*.

Qstnd ( « l i ' o l i , I t i . t Mènerai n< Uètm
• J h . Son poldt e I M 11* » ' c L'"boi (
eVeffMt Js tanin I D I I M a proiuqs* ina -n
ladla il 'u'amic fér l ' i i l * . L> rm<lr I on

Certili
I oie», sif.

D*[ftt P\ic*dt I» f-Vl.ln* !i*iifi-, Ba-li,
ra d i ILmsIde d* Vs'rosa.
nage fni<»n, réol f 1899. i 0 40 I.
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B. DE BALZAC

MÉMOIRES

NUI J E » MIMÉES
* • ' ' • '

PREUIERK PARTfr?
Vi l

LOUItK KB CHkVUfV

* RKMélC DB MAUCOMBt

(SU P}

Mi#B r.nffilh sait daîllrars qii Alpbons*
ate* «ne dan»«"s* de l'Opéra. Com mm*

ar desjamlwa et d » piron-

Nous avons remarqué qae mon frMw
Mfiatf so( r*prfs*»tations quand y dansa
Taaâlia, il applaudit le« pas de CMW cre*-
taar«*t sort après.

H er^ia qne aViii Tilles dan* unr maison
j faa j tp im «le rsvsg*» qo« n en ferait la
psats. Qiianl à mon sj-cand frèr#, i l es! i
a«mr«spm-Bt..j* oe la i pas «ic«r« vo
Tottt comment je »••» desl.nr- A Atre
l'A*4JfO(»' -U Sa Msj^U* ( '« l -^ tn . me

en Espsffw. f t peut-tire la
% d* m»n pin *»l da m'j marier

sans dot, absolument cumm« nn te marie
à e* reste Je vieux |taraV d honneur. Mon
pt̂ re m'a proposé de k' suivre et m'a offert
son m*lire d t-spagitol.

laiot ifalasiJina, députés de la Cor-
ifl, ont d ĵoQDé ce matin cbez M.

WaWeek Rousgeao, président do
conseil c' ' '

NOUVELLES MILITAIRES
M. Ciontini, capitaine ao 18s ré-

giment de dragoca, est alTectô aa
1er rÊgtm^nt de spahis.

M. de Bœrio, capitaine comman-
dant au 1er régimeni de spahis,
passe au 4e régiment de dragons.

DISTINCTIflNS HONORIFIQUES
L» ministre de la marine a

nô un témoignage ofliciel de satia-
f j et ion au matelot llazzicaluppo et

j pairou j ècheor TaaPera, à Mar-
:l la.

Attentat
M ». DESCHANE1, PÈ3S

moment où M. Uaschanel,
père du préai.leDt de la Gbambn

dépotés, sortait du la Sorbonne,
où il avait fait son cours, une
dianle russe, Mlla Gala, lui lira un
coup do revolver.

Une autre étudiante russe, Mlle
Z-;litiine, ayjnt voulu empocher l'at-
tentat, a rtço I j charge en pleine
poitrine , elle est très gnèvument
blessée.

Mlle GWIL> a été arnïtae ; ellt
prétendu qu'elle avait été ioBoltee
par M. Emile Uuschanel.

Vannes.

EN ANGLETEaaE
La Maladie t S. l Victoria

de Loodrea :
Les joarrjaui de

) reçu QDB commonicalion offlcifll
portant qoe le système
S. M. la Reine est très affecté. Leê

ordonné le repos
plus absolu et prescrit que S. M.
ne devait pas quitter ses apparte-
ments et s'dbfttenir MBocreuseï
de toute in(erv«n!ion dans lea atTdi
res de l'Etat.

Lea jonrnaux ajoutent qua la
fleine souffre d'un catarrhe a l'e
loraac. Son état est tteneogemei
grave, mais pas i in médiate cne i
alarmant.

Lea membres da la famille royal
I ont ajourné leurs projets de voya-

Le prési lant do conseil a fait re-
mettre une médaille d'or A Mlle Zé-
ItQinfl, pour ad balle conduite.

M. Deschanel, président de lu
'bambre des depoléa, s'est rendu
à l'Hôtel Dieu poor visiter celle qnt

t saove la vie k son père et pour
Ini adresser ses remerciai en ta les

1 chaleureux.

La same du Joe de
Le doc de Broglie. de l'Académie

française, est dans on étal déses-
éré.
La catastrophe est imminent v

Chez M. Delcuué
Le ministre des affaires étrange

res et Mme nelcaagé ont donne ao-
iour<l'hui un d^jauner d'a.lisu à

Le balletin de \é 8ant4 de U fleine
publia aujoard'aut 3 raidi est ait?:
libellé :

11 11 * > 1 r- » d'une grande
prostration phy-tique accompagnée
de aymptônei qot cansent de l'an-
xiété. -

«A
Le Liverpool Post annonce que ta

Reine a perdu IA vue.
Le Manchester Guardian dit que

la Reine a e<i une legiVp attaque dd
paralysie pendant les tetea de la
Noël.

s *
1 prince de Galles est narti pour

| 0.-borne où se trouve la IWioe.

L'Agence de Paris annonce qoe la
Reine est mourante, le déclin des
forera physiqrws a èié lièa raiide.
En quelques jours la Reine est de-
renne absolument inerte et ioca-
pdbte de se remuer sans ai le.

Ella dort continuel enifnt.

l.s bolielin île la santé Je la Heine,
qoi a été publié ce soir, porte que
lea forces se sent maintenues assez
bonnes pendantId joarnée.

Les médecins auraiei t même
constaté une très légère améliora-
tion <lans l'état de sanlé de S. M. fa
reine Victoria.

Les Forces lioers
U Mornififi Po't rtvoi1 nn télé-

gramme de Pretona arjnui.çant que
les forces commun ci ées r^r lé gèoô-
ral Ooilia conetntréta ei.lra ! 'réc-
ria et Macliart-iiloriJ tfin'sentent
ne eileclif de 8 OUU to iu i i ts .

lavasioo de la >alatie
Vf** dépêche de Uurbdii ,iu Stan-

dard iit qae 8HO0l!oers ont opéré
Idar coQcaiitratiûfl po-jr envatin la
Ndtdlie.

ÉTAT CIVIL

mm
Ievt5« dn corps de

Mma Joseph) 09 de Suzzonl
ROCHAT

décédé A Bastia le Id courent,
boulevard du Pjiate, .'I, aora liea
aujourd'hui a *2 tiares de relevée.

Lea obsèques auront lieu ultérieu-
rement i Ce r vio ne.

AMÉRIQUE
Départs réguliers lo <s les mois

pour les Antilles, TriaiJa I, Colon,

Traversée rapide; conlurtablo Ion
tes classes.

Pour fret et passages a'dlresser
a M. A. l'adovani, agent , j ^ La Ve-

aiiveau Part, L* i-t 11 a.

Savonnerie Corse
Fabrique à Tttja

Bureaux: tS, Boulevard pjol

». 1. . « i n f i n i s l'honneur ,
pablic qu'an ^ré.^ota 4a tncr^t

' b l h é ù l

an l l ' rdi cuiiiie I M nou brr
qae l'on U l d«î» .Si 'on* ri r
qui ttolrni en stnir pour l««r i
mal S**OD gai ne pi>ri(nli Is
TDBI M. lovrlné sor f r-» 1C» ir

• in prlt<i •• cmellement mvslillf. Ne me
prenait-il p*» pour une intlc '' 11 me <te*
msnilaii <v que je pt-ntmis Je tel jeuiii'
homme .1 de quelques dom^is,-!!,» avtH-
lesjJiiHi» je me sais trouvée dans (iluaienm
maisons. Je loi ai répondu par la plus
sUipid-- J i * nssion sur U onU-ur de* eh.-
veux. ->ur lu différence de* tailif*. *nr U
pliyaioniiraie des jeune» (fens. Hun père-
veux. ->ur In di(Tën-nc« de* tailif*. *tir U
pdjsionoraiedcs jaonw.^ens. Mon pare
parut désappointé de me trouver si niaise,
i l * - Nama intêrwtireiaieBt de m*voir in-

é

— Cppenatatl, mon per*. ajoutai- e,
ne dis pas ce qne je pense réellemen
ma mtrt m* dornii'nKnenl l'ail peur d'
tre mronvensnt* en parlant Je mes i
pressions -

— Kn famille, v jn* pouvet vous eipl
quer sans crainte, reponjil ma mere.

— Kh bien ' repri»-jc, le» jeune* g*
l'uni jusqu'à présent paru «M pl

d'eux ijite }e r<>us. mai» ils s^ml,
vt-rik1, irés-peu ditisimulês : ils quitte
l'instant la physionomie qu'ils oui prise
ponr DUOS parler, etsimag-inenl Mns<l,mle
que mm* ne savons point nous «errir de
de nos yeax. I. homme qui nuii.t parle est
l'amant, l'huinme ijui u« anus parle plus
est le mari (Juant a i n jeunes personnes,
elles stint si facs* 1* qu il est impmsible
de deviner leur car adore autretneni que
par celui de 1<-ur Janse, il n'y m que leur
(aille «1 leurs mouvement* qui ne mentent
point. J ai surdtut clé effrsycv de la l>rn-
talilé do U-au monde. Quand il s'agit dr
itonper, il M pAMo, tontes proportions
( jardi f» , <lss clh>ses qui me Jvnncnl une
image de» émeute* (Mipul*irea. IA poli-
tesse cache U-ès-imparfailcmenl l>frulBine
(ft-nêrsl. Je me nuirais le monde snire-
ment. \.et< femme* y «sni comptées pour
peu de chiMe, et peiil'<Hre <*sl i"# un re*u-
des doctrine» de Banapsrte.

— Armande fait d étonnant* progrès, a
dit ma mire.

— Ma mère, croyei-vnus qnc je vous
Mnanderai toujours si niftdamp de Starl

e»l morte *
Mon ptm sourit et «e lev-a,

Samedi.
Ma chère, j * n'ai paa tout dit. Voici M

que [f le r.-8prïL-. 1,'iimi'ur qui" nous i
^m[,.11* J..J1 .'tr«- W11 proronJêmriit .-ito
ji> » en di vu <ic Ira.v nulle part J'ai l.
surpris quelque* rrpards rapiden

s dans les salons; PTWi* q
e de mer

n^e», <Je n'alit.'s deli
d d l

pâleur ' NViln-
veille», Je bra ^

tieuMS. de plsi«irs et de doolcfi
pondanl, i-es «ourires qui éclairent la « •
turc, res paroles qui ravissent ce bonbcui
h<ujnurs donn,1, toujours re^u « 9 tri si es-
ses e su *"•*•« par I r!oi)fiiemcnt cl o»* |oie!
que prodiguent laprésencederrlrcaimé'.-
de tout cels, rien. (>n toutes ce* splcndî-
de* lien-» Je l i m e naissent-elles •> gui
ment - nous ira le mon Je. J'»j J»,é vit dit
jeunes j{f n_«, Jss homniro par «nlaines,
«tpas on ne m a caufk-!a moin<ir«ém<>lion •
ils m auraient lémoignc admiration et Je
vouement, ils M seraient hsItuK. jaarxi'
toui regarde d on ir i l 1 niens 1 bip. 1,'amoar,

•hèrv. eirmporteun phénomène si ran>,
a peat vivre UmU M <rie sanA rencon-
l'être a qui la nature a départi k pou-

voir Je nous rendre hearounni. Celte re-
• M O H lait irpmir. citT si **et e*lr^ ^^ reiï*
mire tard <ju>n Ji-i-iu *
Depuis quelques j o n n f̂  o«mment*e t
ep!>uvanfer ée nutre destinée, A com-

prandre pourquoi lant Je fewiw* ont d * *
U U coutlrt de ver.

millon qu' j mette

f.-(--. Ou *e marie i lu

pai'M' Jaiiï mon anif. Kln> nim-i ' Inus l.'s

diversement, .-Ire aimée >utant aprr» d i i
ans Jr tionbeur i)qi' le premier jcMir1 l 'n
pareil amour veut desann<Vs, i] fitut «t'O-lrc
lais»- de^sirrrpendanl bien du lemps, avoir
i-^elltè bien dès ciiriosilt^ et ]<•» «atisfairr.
svocr P I . - Î U ' bien d>s sympa Dues et y
ri»[»>ndrt.>. V a-(-i l donc de* l.<is jn>ur les
(•r^atjona do forur. comme pi>ur t<>n ,ri^a-
lii.n« visibles de la naturv* I . ' . i l l eprwf
se &iotien(-elle ? P«ns quelle |>rnrM>rlion
Tamour Joil-il mclariffer «c* l.irme^ el
se» plaisirs T \.e» fruidiMi i-omlrinmsii»* de

r- futM>bir. '(T»li'- perniiim-nii- du eov
m'nni alnrs semble pofsiblf-. tandis
if» riohe*n*H, !<>s nu|fni<ii'.-nre«, ' I n

pleur», les àVlicH, UH f<He». l« i jujes. les
ir* de l'uaiKnr i-jfal, partage, permis,

m\»nt st-mblé I impo^ibl.-

La maison » Jrnnnf <*' r r ,
H . rue Lt-pir, Paris offr.» .1 na.ries,

-t Mt"*--i-i(rs Aa Irarail
fl fiix f-'K-ile et propre à

faire ctxt soi, rapiMMianl toi vaut
prodoctiaa 60 « 80 fr. par mois.
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VIN lUHJfiK.TSÏÏ1

to rendu tianco voira gare,
CO liir'-s essai: S I. Envoyci
mani!il piistB i UrS.Jjut-Flerji/
a Monntiry-i.ein-«UM (S. M M.)

te la bonne bière ?

FER BRAVAIS EBS A PLANCHE»

Place ^a

Vent? tn qrot *t en dit lit

M™ GEOKGES
a1 honDL'or du prévoir sa nom-
breuse clitnlèle que son cabinet
aïs Boulevard Paoli, 1 4, Baslia,
sera ouvert, Ju 1 er a u 9 Je cha-

Compagnie ariotivme J'a^-su-
raocea et de réassurances

à primes Ûie9
Contre l'incendie et les acci-
dents, autorisée car I'ETAT à
réaliser des assurances contre
les accidents du travail en con-
formité de la loi du !> avril 18U8
(Journal Olficielda-2^ juin lt*%).
Capital: 10 millions ae francs.

Stfge social : 10. rue St-Au-
guslin, 1U, Paris.
SadresseraM-AngnstellOTH,

directeur particulier de la Com-
pegnie VEspérance k Ha»tia,'2S,
BoQleVaul I'JOII.

Chaux & Ciments, PXâtrm

Ch.

*" Un i*( îi»rw oint»» I font Fr*n(.li qnl u vnn pu^rum- I91iflr.nl du I D O I I M 4 * » p.lrl» 11

mitntiilKtion, fill» puur !• pn>nn«re tui*, ils l^»i* luiiuie d* uu>.-« DIIIOB, «t«cl« pir •)««!•, (lualUur

SOMMAIRE RÉSUMÉ OU VOLUME
YR» I. - £« GaiiU ,

««uiuU/iiiUnulJ
me 11. - 1 > M > I «

> î » pr.mt.rt Empt

Monde barban (as 100 1 an US,

• anl « t r i » . lot i i

aunnu imita IITTII
à O.ÎW le paqiicL

L'ouvra M nbdlilH u BtriM d* auiln Talamw.
L* prli de rhaqne loJonn Ml ât 7 (r. M Ln •oaetr|pt*un «ni itiiw «loti

uilrr. qui FD'UIIUI l*ur bull*Un d'*t>[iDn*Bi«n( t li LibiiM* UiltadùiB, nb'ArnDem g
particnli*». Uni romrn» rMonlon du prti du » a loin» qrw cura™* p inn tg IWrn qol Inr wil
•iiou^w luppléintoUirmuol S'adrm<r I cil *ff« t la LlkaBlrta P OUta&ortt ponr rwiTolr la
pro*pft.Ln« K M la* eoDdlliJD* da furwr

SOLS PRESSE : U troll)*** TOIDID* :
LK MONDE BARBARE. L * l i A U L E F M \ Q V E . - L E » H K H O V I ^ G I K N M

(An 3BS I An T52j

Poe» •vi*m U m«tri*me olum* LEN C 4 H W ) l i ^ « l i : \ D .An 7ij2 a .n É«j

C"« (M*(f« vu/HRin formi'iit lu prtmtfft iérit.

t l t i U Ç u i t i b l i i O i t o u ' i t - m - f - 1*1--y '

qu 'amie» U iii (u»ui C A I 7 « ( M * •••*

(«t -a lu.i1' • " -p t ti < • •

ce qui suit :
Nulle autre qua I» maison L -N

Mdttet «t Cie oe peut se servir da
mat tidratine qQi est nne marque
déposée, u'esl-a-diie la pro, iit-tf
personnel!» de catie maiBou.

Toute bouteille ne portant pas
il« de la maiaou L.-N. Mattei

et de tst une contrefaçon.
Ttot contrefacteur sera poursuivi

efirifrtim^rrifni a u loi

DERNIERS'
BILLETS

LOTERIE
DES ENFANTS TUBERCULEUX

woiiAn

25O.OOO
100.000

50.000 2O.OOO
I fr. iVl di'i66"fr"

15 FEVRIER I9OI
" 'iw wirr <n « llhn « . • • Mvt i

S DIRECTS ENTRE 8ISTI1
rt le» §r»ri% ttu

Le vapeur aDglais GAftNET
chargera à Baetia vers le 20 Janvier

Pour GÊNES direct, le» ports <I'KSF'.U,NB,

LONDRES.

prenant marchandises sur couDaissemeot direct
pour ANVERS, HAMROCRG

et tous les ports d'ANULETElutz

Pour f fé t s'adresser à
A r t h u r U, Suuthwel l , I tasl ia.

MONITEUR
'"•»»•'' PJUUIT CHAQUC HMUCME <"•*-

Granits magasins, Place St-
ISicoUs.

Une partie des sous-sols Je
maison Cnlvi.

fimufr* d*- Ul lelCe

floyai Windsor
LC CtLÉBHE

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX

TM CNI»BI~tCRT À

Soufr» n*lif tu lulfit» d* m»(«
Afieol dationtiirc paur l'arraaditi#-

OHnt de Baitià ; C(,IBI*T DlLPINO.

A LOUER
JOLI I.IIALLT, sur la roale

National», [irès Toga, se com-
j.osant de2 étapes de e i i pièces
rhdcuo, magasine t l janlin su
rez de cbao«Bée.

Le tout 1-2U fraDca par mois.
ï>\» ire*Bcr à MM. L. N. Mat-

A.CIEN UBINET PriADtRE

PlEHRfc SABATL
* hirurslrn-ltraillsic

du à*yrre
8UCCKS8IUR

Dh>TS & UKNTIKKS
Système* rmrtec[iurjneaj

UKTURATION
ft KXTKAl.TlUN l>b:> l>kNT>

sans douleur
14, r w dt i'Opérm,

• F HBATI U taiiièurai prevaair
M aesbranM chant*!», a">>*ir i M
• • « ' • *B tard* unir* «riami SBarla-
LuaiaBnlaau- M diiinl ohirqrfim

oer la pntmua « qB1 •Bpl«i«Bt «M
w«ra i tuiibl» i t. M B U p»or la fe-
n m m <> 4—u TttfmUi».

L'un ;Je* rédactsuri gérant,
MiTTHIi'J OLLA0H1KB

CHAMPAGNE
l.ot is KIIKUKHKK, Keims

En raison de la recrudescence de
contre lapons et concurrences dé-
loyales qo'atlire à la célèbre mar-
que sus iridiijuée l'on i cervelle répo>
talion de ses produits, rattantion
des consommalâureest appelée sur
ce qui suit :

AucanemaiBonhomonyme ne peut
se targuer du moindre degré de pa-
renté ou antre rapport quelconque
avec la vieille maison Louis Roc ; ti-
rer, dont les origines lemonteot à
ia, lin du siècle (Jetnier.

Ton le personne désuant du vrai
Louis Iloedererest instamment priée
de vérifier soigneusement le boa-
cbun et de refuser toute bouteille
qui ne t or ter ail pas le nom ci-dessus

« Le pris du la bouteille carie
yerte ts l d« 5 fr. M »

Agent général pour lu Corse, mai-
son L N Mdtlei, H.iHha.

BH>UX->RTS
M. No*e<llnl i IbnnDfur dlilormai la pm-

bllr «j.tnaa qu 11 » iwti 1 n . fit M O long |A

lam- < M ,1-if'nino.un.»"n 1a i* p*l.t«f- « a
uVrna tint) qua I* Utun ^a.H

J
i MAiMn, Gco'a a

>m •BM-ari r*,Ht»lloB
co.i.oiéi * l I* piai tnrt
«(MU. Oa fiO*rtttlvli't
i I b«>i«, l*qaarpi|« e( l
a«io«M'hai one deiOma
latairu plai»iii6«i.)f li

La toori ,le J#MIO « da
H. Nanl ml. raa II ctor
ooferi (triiai* 1» | " nfiob

l» n , « . , SIIDI-( Jt,

l*, air. ,
<neiar« île tlonnar
«nliitqua II plai

USAGE'-

é
F i» .

La

9Dl
roi/s

ITtC,

. . . 1-1

de la Mode
if s s AU fa/s
int «t le plue JÇrotl^u»
rnaoi de Qûdce

p i r e r » noires
U . - Six Mois. Tfc GO

25 centimes

tICONDI ÊDITIOW

Ur» An . . . . . X S k - SU Mais. l l k_6O

Le N° : 50 centimes

SPÉCIMENS GRATIS '
« ntm Ht tauote i I. H«iry PETIT, D M

S. rm m* mim-UM- 1 M M , A4*f

îxttmnt aussi Heur lijouettê t\ les
PRÉSERVATIFHlir.l«ÉPIDÉWIES

MAISON H,,-
ProdQiUs

lia Vin du

ET G

uina Quioquiaa lupérieur
Eamnla-Vie d« VID et .le marc

•»«* • —

I

\Le PëtitiBastiais
J O U R N A L

Rédaction & Administration: a, Boiv. , a

s îî- pw.^), 0.73 - [uva.-wa, l i .3tT-JadiciMn-To 2

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT (Payable iavanct)

. ut u , 30 ft. s sala, 10 n- i CKIOH POSTALK, n n m o F i n :
i*T- Sa » • 13 • I lepwtnotuJ.

OH «« ripond pas des nunuMnit tUpati».

£ff CALENDRIER
ETE D'tDJOOBD HDI • S Inl Atiulrsi

SouflL : (haute aallnniile)

-, 7 «J n. — Couchrr. 4 ;,. i>

Ht J AN VIE,

De Bons Françaii
S*il-on seulement où il se Irouvi

06 petit port de Harro, hier encoi
Inconnu, et dont le nom est aojonr-
d'nni Rlorieui ? C'est là-bas, R
Camargue, nu ruie * t rn^lamoliqiji
ptya de Mflga'i, dans la lande où I
wnt fait rajro. lord lus maigrefi oM
Tiers et soulève en tourbillons 1
poussière blanche Ce, n'est m^mi
p « nn village, et même |>as ni
himean. C'est nne rt* c*s toulfli
petites crjnnps comm» il y en a
<J#8 certaines sur no« côle», hn
bl-« nlts l e marins, sans ce«
iMMy^R par h mer, PipoB'̂ s » tontas
les intempAriPs, «rides et nus i
on ciel toujours changeant.
pelit port de Carro rié.pen i de la
commun» de Martigoes, dans |';ir-
roDdis»nment d'Aix. n'est ce qu'on
•ppalle U marine de Martigoea, à
fOkilomAtrea da village. Il compti
QOe quinzaine de maisons et cent
vingt habitants, hommes, (erames
et enfants.

Tous marins, comme on patixe
bien. Par les beaux temps, il n'y a
jamais que les femmu à la maison.
Le* hommes 3om ft la pèche, qui
est leur seule ressource, et les en-
fanta, sur le rivage, cherchent des
fruits de mur, des climsKeg, des
praires OD des mun^s Mais les
beaax terrps sont rares en cea pa-
rages ; la mer y est toujours trom-
peuse, et il est imprndent de trop
*'6*oigut-r du port. Dans le port
même, quand souffla lt> vent do
Sod-Kst, inenn b.dean ne fient res-
ter au rmwil âge, vt, en toute hà'e,
II faut iMfncner i lerre les butqactt
•toe U itmpete fntralnemu nu l-rg»?
Non loin d« IA, quoiquo J * t enJ^fit

le v i l l ^e des SaifitfM-.iane^de-la
Mer, tien connu des marins de
Provence qoi, souvent, y vont en
pèlerinage. Sa moleste église em
pleine « P I v.,tn. pi c'e«t Iî qno,

Uns là joli conte de Mistral, M,

le drame e'esi accompli Tout de su
te, les gBns de Carro et des Saintes
Maries se sont trouvés sur le lie
ilu sinistre. C'est l«ur via de sauve
•.M vies humaines, nèa que 1. tem
re!e ^'anno'jue, malgré les ralales
fi» dépit du danger, ils arment l
ranot d« aauvwlage et ils attendent
lea ypui lourr.és vera la mer, atten
'• ' ' "~ •—'-* - - 4igt.al, au moindre
ippel. Ils *-n ont déji tant vu, a.
w naufragés ] car bien des navire
iont venus s'échouer là, ei tout
t'ont p-ts eu fe sort relativsrnen

heureux de la < Flissia > II en et,
jui s'y sont perdus corps et biens*
>t dont on o'a pu sauver que quel
|n#s passagers, q lel^oes épaves.
(Vêtaient toujours !«•; gent de Carro
lo i veuaient au secours, le» yèrea

IDÏ d'an jour II'IJUI, ou peut être
ceux-ci mêii», car la vit* corr, ment

bonne Iwura pour les pauvr
;aQ8 obliges de tJHginr leur pain

Et c'est là su.mot le triste côlé
le cette catastrophe, que t int d«

e* pareils, sarvenus au même
jmlroii, n'aient servi de rien et

Até si vile oubliée Le proverbe.
it bien que, le péril passé, on se
loque du saint ; mais ici, le péril

ssail j*inais, at SUr | a c o i e , j B
nan, la tempèti cuntmu.iit 'le

lire des victimes Jfais nos nitrres-
eont auaâi r.ipj-les cja'eltea

inl vives: l'événement qui nous a
ormes la veille ne noua inté-

plus le iHBfiemdia, et c'e.-.t
que, rnalgtô tant J'avertisse-

», nous nous Kuinmes trouvée,
elle fuis, aussi déaemuarAa que les
ois précédai.tes. Au lendemain .le

[position, aprè* ce formi table et
r^eilleni débaltatte de toutes les
t;»tio:;setde tous las petlection-
(initia île U aci^uce. nois ay.nn
II assister à ce spectacile, aunai
ui lant que cruel, d'un navirn
itiranl à dent (MS du r i r^g-, â
l i ni lié de bateaux 'te guerre,
remorqueur", de canons-port<-
irre, de tu us len engins possi-

ln- et imatiinaitli;-.

Uor uoifl j<MirH. r i -o d« tout i

cela n'u valu, un nVtajt pas pr*-.
paré, rien ne marche. Il y ,
plos, heureusement, un élémeni
qoi n'rivHit pas besoin d« [
tion, c i ta i t limite vieille qualité qui
se nomme le conrBga, et qui
dépensée I» magnifiquement. Ce
«108 tant ,1e moyens (.eifecliunnéi
n'avaient (.u faire, quelques hom-
mes dévoués t'ont ar.compti. Il
rait excessif d'en conclure que c'esl
U faillite .lo U science, nuis or
peut bien dire, cependant, que c'es
l'apothéose delà vertu humaine. Kl
ce speclade est réconfortant, car i1

nous Hfprend à moins douter dt
nans-njéines el à ne JI.IB toujours
nous dire pins mauvais qna nnua
ne sommes. On a i en lu aux marins
•1e Oarro et ilet Sain les
l'hommage qu'ils montaient.On leur
donnera largement les récompenses

nVs ont si bien gagnées. Main ce
e s'tnt lia* seulement les saove
•urs qoi ont Aie héroïque* : |e i

HofrBK.!") l'ont été aussi, et r»dmi-
ititip. en're eux, doit rester indi-
ise.
Orles, il est beau d'aflronler la
ort pour aller sauver se4 sembla-

bles, et n'e.t une i^iiouvante vi-
qua celie du cette simple bar-
volnnt. en quelque sorte, «or
/agO("s, risquant a chaque iriÉ-
iie ctiHvirer, dix fois repoussé*,
le se décourageant jamais. Ce

:ut, pnvénl''*, one belle lutte contre
la leruiâte, une belle viiMoîrd <ie
'hommB nor la mahere. Kt l'on
:ompr«nd le cri de délivrance, l'ei-
ilosian itVnlhoosiasrne qni éclafé-
•ent lorsque, entin, Is ha rime ac-
,8la le navire. Mais il faut bien
ire au-Bi que sur le n.ivire on
rame peot-ètre plus poignant s'é-

lait joué, et iju'eulro ces planche»
fuiieusement battues par U mer,

'hMroïime n'avait pas été moindre,
ieu s^it pourtant si une défdiilUn-
\ une révolie, .1:1 instant d'dban-
^n eussent été excusables clitz
»3 mallitHiieux.

lient presque arrivée. Ils éproo-
lienl relte sensation délicieuse du
'barquertiâni prochain npièa une
>ouvaiitdhle traversée. Et c'est rt
» momtnl que la ^•ata^tro|lhH %'i.
ut prmluite, en pleine nuit, pdr ht
ame ép4i«ti>e, «tans Jet conditions
s plus tfdgijues ut les plus ullo-
intes. Au lev«?r du jour, en eftet.

îfH nfn* o'it pu rioire 911P rr.

fea maudit serait leur tombeai
Ils se voyaient d 1 ] ! eosevelis v
vants, sans poasibililé de résistai
ce. 1^ naviie s'enfonçait peu à pat
et le» secours n'arrivaient pas ; |.
que cela : ils ne pouvaient pas a,
nv t r ! Avec quelle a croisa» ils du
reni BDivre les tentatives qui étaiÊi
laites \ Da quels yeux hagards il
dorent contempler ces navir63 iii
venaient à leur ai.]p, et que la tern
pète obligeait à e'en retourner ! t
de quels vuenx désespérés ils ac
compayuaiBiit cette petite barqi
si i>elile, si misérable, humble j
>it point noir sur la mer écu-nan
et qui, cepecjdnt, était tout le
salut I

Durant cent trois heures, les mal
inreun subiront cas tuitures. Wt
rent les canons ,^ui ne portaient

pas, tes filins qui se cassaient, I;
barque qai retournait ao rivage. Ih
passaient leur^ nuits e nier rués dan»
m entrepont, ne saillant pas s'il:
everraient le jour. Ki pour combl<-
1A connurent la fdirn Dans ce:
oyages da court trajet, on ne m

porte pas de lourde» provisions
le lendemain du nanfrage, les

sa commencèrent i inculquer.
De torts les côtés 5 la fois, la moil
semblait envahir le navire. & per-

ie, a bord, cependant, ne «'a-
udnionna. jusqu'au bout, rtfi>u-

, cachant leur détresse, ces
1 restèrent cnnfiints. Dois, dis

cipliués. l u obéirent an comman-
dant du navir», matin intrépide,
q i i , lui aussi, a t té l'iiomme qu'il

Hait daus ces ttriiLilea moments.
•'A comme lui se sont cou luils sta

lenanis, ses matelots, tout l'é-
lajje, jusqu'au jittu IHOQSS*>, UD

tirant dont ce Voyage aura fait an
amené.

On aara d'ailleurs, avei; It s rap-
rorts officiels, tous les détails da
drame. Ou connaîtra loua les ht-
r(ji-*o)fs et loua les ftêvoDementB.
Et l'on verra qu'eu notre beau
pays, IH race des' héros cb»cuts
n'est pas m< rte. tllte revu dans
laDn CHS gens qu'un trafique ha
eard a mia sim-i t n piést-nce. R'ie
revit dans c>*8 marins de Carro
q.i'un coup d'éclat a sortis de leur
ombre, et dont la vie se passait
pourtant en des su enflées de celle
Boite. Elle revit dans cfa gardiens

rnnra[[a «t

aiion ont otû a l.nirabl.js ; dans
eca douaniers a c u i r m 11 ,,r> ne
signal, et qui n'ont pim pru dd^ui
une minuta de repas ; Jdiis ce ca-
pitaine rassurant tout le mon le par
eon sang-froid ; dans cet 4^ m page
faisant son devoir au s-uit màina
fit* la tombe, et dans ces pjssayars
bravant si Vdilldnainent la mort.
Tons ces gons, île condiiion, de rc-
liKion, d'opinion, de tempérament
uivera, sont pourtant fila do, même
io\, enfants du même |.ays. Ce bont
•les Français, de bons Français de
France, t t veuillez bien croire que,
malgré tous les pessniiisit)^ et tuus

mèJisant^, il s'on trouve encore
beaucoup entre Duukerque et Mar-
seille, et depuis les ('yiéuées JUS-

u'aox Vosge3...

LE TASSANT.
(Fiyaro).

MUSIQUE MILITAIRE

L-Arl̂ s «QDO,
La UMJJUB,

C V dt Muai? i*-, HoiUlES.

.OPINAI IÛ,NS M PnLMOIIO-VS

•i l firadv <i<- moiii-ciii aide-iii,iji>r de tre
nm\ M. Mciilalti Jean-ltuplrMlt'.l'aul-

ouïs. m^de<*in aide-maji>r <t<> lrv classe
mthi active don! la démi^ i™ a Hé

p
u gratte Jr médei'in
*r, MM 1rs doct«ar

uidr-in ijor de 2c

l'arini Ang«-Gabri<-I.
B.T« Eu^ne-Julen.
Ni,•.,!», J«n-Baplisio.
— dans l'armée lerriUirial.\ au grad»

aide-major du 2» i'la»M, H.
rin-lli F-lix-Anloin.'.
~ M. Gi.ieanli. »TKMit nurv.illMt A U

ilitaire do M.mtpelliar, pusit M
qualiU' à In pris.m iniliuire de

«do

110- KK ) l'f.Tir

Le Grntillioiitmf1 C;intp:ii|ti;!r

0BÉ18PANCE A LA LOI

On hnut tir 1 arbre de U 1>l*rt>', Pi<<ar-
lUt ,* l'aiJp dune dfl M I lar^w marna

«X4eutait une fin far» .ju'il eM fU1 JilTkile
4* a»tar. maia qu iin aurait pu romrmn'r,
KM* U Jmitile rapport île 1 mtpntum cl de
rnfcui lun, au rhanl da Coq ïicl.iriw».
Qaaîqii" le rxwtr qu'il avaiL choisi fût
paaaablâment înoommixle, K' (Miilan.lier
aMHiit un amour-prupre parliriilier i s'y
MaMimit «t à rannirer ainsi une «up.1-
riaritl inc<>nl̂ »Ubl« fur sea (vimpn^nonn
^•"2 dominant d* d i i mêlrM au moins.

A« piml Ju peuplier sacré. Toussaint
GQIM, enloare de van rHat-m«jur, con-
t l f f a i l , )*« bras croisés sur 1. poitrine
• * BM lèvre* enlr'ouvert?» par un «oïlrîre
4»tfi(rn)pbo, lOBUVrvdf dnlrucluin dans
•MfMDp il pouvait nVlamrr U plu* boll#
"«tt. A la luwtr dr l'arc de Iriompb* cm-
bfMéfft au milieu da branle furieux qui
•?*h tn i par envelopper dans tes cin-on-

le faroui'lif rcf<ul)tii4ifi uvait un Taux *
Ju rm île;* aa|re* ilét-kun, préstJaiJt, i
Ml iUt . U ronde infernale.

»Tadre«wnl aux prmdpaiii olul.isle
i »• prtwMienf anfoar de lui, iin'cn di

rondem t.rtl.jnnra.v*.m
— lr*« Nmne 1 ,• mi on^ juMi.v » vous

rp^drp, irpondil te U.UHKT CauUeiel
MM sonjter cMI« fois à conlrpd.w, rar le
|>rwt>Kf qui enloure loujoiirs te «u^vs

TniMil pirBltrp en ca mnm«nl Tous
samt <iill«< haut dr .lit p i * ) , .

— (>ui, Ban* doute, la jmira^ Mt bon le ,
re» inmdenbi nriMu-ratn viennent de

twoir «i. lî*r •..ufflet ; mai* il M l i^mj.»
• -. ..rrilw. dit le vio*.président Lavcr-

IITI. dftnt la physionomie, ppanouîc jus
l'.lnn.. trahlRMit (Upwis un insUnt nne
jrUinc inquiétude.

— IVs qne les dernier* debrin de ce
.'Diimontde lach* «duldlion nwi.nl «.n-
M , ^ , je Uvtrat la té»occ, répondit le
iplUh<\
— l'rnlrlrcwBdVait.fl Mteas b tarer

tout de «aile.
— Poar^uoi â ?
D un regard aussi expressif qaa pon-

liltf*. LafiTiJim désigna une Huain* d >n-
dindua H M I mal (i»Mng.-. du cole df U

I.. l>r.K-|ie « B H en f-.re }.urt »„ l ( ,

•> e-ria CnulliAMt. dmil la iHiuelierie tuu-
t liait au magasin de 1 i-jiion'f ; va n'e*l pas

11111 •'(•Ui*-nl pr.nifv» Iont cunln- la ffrillt
« Minhliient tenir i-.maeil à T,.,* U n * ,

— Kh Nen • <[uoi 1 dit T.mssaiDl (..Iles
à l'*pi<-i<r.

— Vous r>« voyer donc p*s Banriwbe
p[ M di<|u* T

— Si fait.
— Aliirs vous devez mp i'.>mpn>ndrr.
— Je sais bi™ que trta», tant i|u'ili

«ml, îl* n«> jottiMonl paa Unne evMIrnlo
nrpatilirm.

|)it«g qii'il » v fa a pas on parmi
qui n'ait mérité dix fois let Iravaui for-
eH , et u ] «vjiit .-té du jury la dernier*
'«a que Han-Toclic et le petit I.ammireux
y o n l p a * * . j aor^i* perdu m,>a nom ou

denr», 4m pillanl», des Tolears. enfin d<>
.ÏB Itandiia. Ce. n>st pas nn mira que

lo petit Lamourcux qai ma •alrtilW un
pain de «acre p.» plu» lard que |« m o i s

p a w : « quant à llanvritche, je mettrai*

ra.-an.iU, dinunche dvrnu-r. nne oie à*
louk- buabt. que mon épan«« •apprfUit
à faire rAtir poir M>U« dinar.

- T m i ! voos M U M donc I H M M .

— K.fin ils ont Ht «oqmtl-t par I* jurr
dit TousMint t.ili«s, ou i . * lor^ il* p«i
vent uaer loul comme nou« d# Itmre dmiu
tic citoyen.

- • A l i iMwno heure ! mai# il y a ma-
ni'-re dVn UMP. rvprit l^rerilun. XOIIK,
par ei.-mp)», nsns •rbomn* noire dra-
peau, ii'ilà nui n t bien nous purgv,ina
le »>1 de la mmmuno .riiiiecdutlru.tmn
lui était nm attastal à •<•• dmiu. r^ll.
quieM hi.-n; IIKII* .m biion* un f*,i JP

% et nus jeanes (fi-ns exeoulent aul.iur
i> feu de juie di>fl (tensce |f«i«« et in
vntM, mila qni .-ni omoi-e iticn. el je
rois pas ce qu'on pourrait y liouverà
». mais r « liandiU ont bian J auIrM

pr.»jeU.
— Quels projets ! demanda \e )jrellirr

Venant.
— Tout à Ihrare. sans avoir 1 air de

m, poursuivit leptcwr en bet*Mnt U
-il .)*- me mih glitméanpn« d'eux: «a-
Ii-VMO» ce ijnil» disent ?

— Qn'est-« qu ils ditwnl »
f^T«rdno promena I** yeux aiitiinr •!«

lui p.*ir voir n i pouvait • Pinliqiier M I H
danger, el il reconnut qu'il nrtnil entt>ure

— UN disent, repni-it ,il..i~ .l'un t,,R
plu* a^ur,-. .iu il f.ut d>abli-»i< nt rluud,
qu ils meurent de soir, et ,|u*il doit j
avi.lr de fameux vin dan* le* L-aves du
oliitMU.

l'ont cela e»l vrai, dit Caullierat
d an Mir d approbation ««no r-*orve ; il
•"l silr et certain que pr^s de te brasier
on étouffe, que rien ne diKMi* rniiC raniM
d avilir trop rlicud, et qut' » il n'y e
pas .le bon vin aa diil.-dit, il n'y en
» nulle part.

— Sans donle ; mai* un••/.«.xitla «in-
»>i|iMncf qu'il» eu lirenl '

— (oninit' rest malin àdci inrr! I l *
en tin-nt la COIIÎM^UPIHI1 que j'en tira
moi-même, et ijue l'ami l'i.ar.l.-t .11 lire

is*i U-hsut, j'en nm bien *nr, U I V U I *
•quence qu'il faut rxiire ; pus vrai, l'i»
irdvt ' Aimli le IHHI.IHT .-n li'Unl le
•7 vers IH rim«- du peuplier.
— «JUIM ' n-p.*nJil | t. laiJinJier ipit
liss^ U tilte el arrondit «a m.nn •Ii-rrivr»
ut oreille en Tonne de .-..rn,-! a.-..u»ti-

rjOf.
— Ye*t-ce pas qœ tu Ixur.ns IH.-D un

erre de Tin f reprit i*autb'Lmt m en»

l M11 \ \ M wi il wnit i iitipini Tiiwi l'T t rftiftit ttrtti m



h'apri'« l<8 inslructiona iioe vîon
d'envoyer U ïociêle Spon..» d'ïn.
eourwerai-nt de l'ar», Jonalnc» m
prt., u condition ouivi.ne estai»»
tée i celles do -J'1 pri« de ta bocièi!
S,,.rliv« d-Kncotrausment, steeple
cb»»e. a munr l« W lov:u>r 1301 :

I at exclus lia celte course le chi

Si'loièti <|.nrtive d'Encouragement
couiir le :l février îyOl.

GAZETTE O£P»RTEMENTILE

lioasâOmessH, eu rcmptaceoi.nl de

LNIIUC, dcsip».' pour le buroau de Bour

briar.

* •

VKNACO.— Une »oci«là vient de i

furmar entre MM. François Boïzo-CoaU

rentier a AjaCcio ; Joseph Pinrulti. eolrv

preueur i Ourle ; et Joseph Paolantunacci

n.-g«cianl i Ajaccin, pour I «ploitation

d'une tarrièro de porphyre, située sur '

terriloira Je la commune de Venaco, au li

dit Cidetto Ureiiwj J« San Peiro.

KUSA. - M.rcrrdi dernier, on d

hommes les plus considérés "1" >«'lr? «""-

mune. M. Antoine Agurtini, succombait

au* suîl« d'une l«og»w el douloureuse

I a morl de tel homme Je bien, qu'i

lourai.nl Intime el U .ympathie on

verwllo», a suadté d ^ w n i n » rogwls,

ce*t au milieu d'une foui* énorme et re-

cueilli? «.courue de tous les points du t.

ton .juc ses ubsèquea onl été a-lebrta»J«

M. <.r.-(roire Stp.nna, maire d »
sVsi fjil l'interprète de ladowleur fféni-
le d.in* le discours que «on» publion» . i-

flpfi'S.

Messieurs,

i"cst un devoir l;itn IrisU1 qncje ren

pli,. aujourd'hui eu vonanl rendre un do

m.-i ii«.mm»Jî# et dire un i-t«-rnri adieu*

celui '(ui fui. pendant plus d un quart Je

suVie. l'un de» administrateur» le» plu»

d,-v,.ués. le» plu. »ym»Btbiqi"-s de m»

runimuue, a voir. ch«r adjoint Ànlo

Trop po°' P"o ï o i r ' " P P ™ "
j< ,, • i^nrr.iivou* parler lonffuem«>t rom
n>(- . l'aurai» voulu, d.* ce que fut en lu
] m , , e r r , r e auisi bi.n qu. lhommf
pul,i, . A-J.T.- de M famille, de * • • neveu»
cl .lo ses nti-ces •urUmt qu'il entourai I
d UHF alTitlKin toute paternelle et qai le
clw-rUHÛnil r.mime un J»re. aime de Uua
»ps ami* p-ur lt> dévouement un'il ne cm-
ï.ii; de leur prodiguer, respecté de tous
,mx aui «vai.nt le bonheur de le ennuai-
ire ..u d-- I approcher, il fui fi.-mme .le
]„,.„ dan* Mute la r.in* Ju m..t. De c*™< •
t.-rt- «ffâilJc el conciliant. 1res «ervUbl»,

d
naî«Mmi
o capaclere d« ««* <-..ncitl.ve . par »*

)...,,Ir, pnr M pernévirain*. |'«r sa lén«-i-

1. ., bir.- 1- l.i<n. il «il plu» J W M» l"

, .).• l...nlif»r de ramener U paix •» I union

,1-. ,- iHcn de» fntnillw.de «....la^-r btep

Arec Jf p«m]k« qualitrâ. Mw»'»"'1

rii-.iunu<r.iiMic ne pouvait *lre que 1 rtJ-
mi-.islr.d-.ir modèle. 7J-W. infiUgat.lc

rem jamai* d.-pui» plo»df »iiifît-rini| ans,

il,- ! i . 'amer de leur* »uffrnfrs. Au wm

.1 Mi'tiieip») .« >I rtail letiu J>>0-

> .uU.r
1- dep

l.nu.s
! J,-

, M - I l K .

n d>Wou«men

miinr-I avai

re [
alwol

uis btngtrnip» • ' • *'»1*'1 •*•
p.mr remplir l.'s fiincli..(tf dad-

n'aurai eu q<M qiwlq«.-« m.im a
••.mn» collège
J ' M èJe «uMèe

|

et , .i.tinfl .s.lUU

j « . . i * -* l* fiRor- »••» <""« «unaute qui

.-m Mnli.il de* diwn*9i.m9 1*« plu* vire*,

»JV*H lnHi.nr-, d un m«-l l>iei* "K^, rame-

ner I.C*IBM- .lan« n « i«priU. J* n onWie-

r... .mai* .e ciill«|rae «lairr, .-* roll«bo-

rjl.ur fi.l-1.' qui. terra»*i par un* maladie

|. rrii.lc ..4>|-.ui« plunieur» ÉOJV ŝ, W cessa

d. li.ivailler, jii*.|u'i *f* dernier* jo*rT.

pour le l'ii-n de M-« rfflu'iloyen*.

( l..-r aA .uni, n>u* mm» ifuittra aa mo-

r.cnl (xi. rlni qui * | fur mission d . rem-

,.l,r I.-» T.-». lû t* d. mair.- avail ptaKqoe

t .ut ;.ulrr

n îulenr »l que Ï
n et rettepait

l l

o..|leiru« tminenl que nuU* pl

r* (il >i*ei- vnua di apura II le nom dd ff

famille Apiat ini qui, pwdan t 1B s i « l e tj

vi«nt da *'éUindr«, fut mêlée d« »i p r »

la »it> de noir» commun. q i > H « honora

Kro .dM.Mt . . I U V I U fit briller mime d a n .

notre tlu de Ci>r«. Mai . »otre nom

dispara ira p a s ; wnon jme de bonté

déviiue»ant. no»* #n garderons tidèle-

meiit juwiu ' t la mort It plui d«u ï souv

Au nom da Conseil Muwcipal |e vo

dis • Adiau !

l'JNO. - A la auita d u n e UgAte d i « a

vus^ion «urvauiie entre l»s mimme* Co

ique, iff

dernier • donné d

' ' " I i

W>up de c
cardu-« CorLani qui atteint a la régi

qu. est mort instantanément. L. meurtrier
a pu étrvanMé. M. le Juge de P«>* de
Luri el M ta médecin l.uig({i ont proc^l-1

nui premières constatations.
MM.le nff.d'instruction Virgilti.lesub»-

tiluli'ieranttcli et le docteur /uécarelli se
«ont rendus hier sur tas lieux.

L'Eoole d'Hydrographls

Le vicaamifBl de Beaumonl corn
mandant ea chef, préfet manliaie k
Toulon, a adreBsô â M. le Maire de
Bastia, la lettre anivaite:

Minairur le Maire,
J'ai ihonaeur davou»faire cannait™ que

j'ai rendu ompt* * M. le y .m. lw d. la
Uarine le 11 Décembre J.rninrd.a oflr.».
fait» par U Municipalité du Ba.lia an me
de prendre i sa charge le loyer et l'entre-
tien des lucaux n<Sosaaair.9 pour l'Rcol.
J l l rdr . j [ rapbiedec. porta compter du

r Juillet prochain.
I.. Département Ja la marine aacepla

iec piDDresaement ue* .ffrus, et |* «nia
p

gi de
mettr. i 1»

M. U Mmiitre pour 1.

coacour. fr-neMUï q « la Ville non* prêta

«lans eetta circonsUac*. Il m est a r a b l e

de m'acquitter de catle mission.

P I E U X S O U V E N I R

II y a quelques mois, je rendais
i hommage ému d'amitié aui

deoi ramaradee qoi noua avaient
'lé ravia par ans mort presque
mlule. Je limai» <l<i* le linceul non-
Tant leur tombe n'était pas on
ioceul d'oubli, car dans DOS coeurs
ld«Mrs aurait toujours germe la
l>ur du souvenir, Aussi, lundi,

une mudi-eie couronne, gage hélts I
mer* de noire constante affec-

„.., était p'acee sur la pierra en-
chant le dernier sourire de Victor
Filippl.

Les i «renia de l'ami disparu me
chargent de remercier tous ctax
qai ont donné ceUe nouvel le mar-
que de pieuse synuiatlue an fila et
ao frère qu'ils (ileurent toujours...

FLKUR DE HiTcm.

COMITÉ
d* délans* d>« Intérêt»

)K L'ARflONlJISSKlIKM [)S (UsTIA

U. ABttrna. dépote de l 'ar rondis-

««ment, ayant manifesté le déiir île

ren<i>e comble au CoaiilA des <lé-

larchea qu'il • faite» k Pan* en

iraor du maintien h Ilaalia du si"-

e do gouvernement militaire, MM.

ce mcmtirefl d» Cuimlé sont priés

d« bien vouloir sa r- onir t l'Hôtel

de Vilie, ce soir ma i jaovier, à

J -J AJACCIO

Bulletin tin&ncier
p.rr. I* il j.Bi-wr I

Lrt J •(«Nil ars» ja ««r.'a*1- M IM<
rll •ara* qi bi«r, d'an* Uç a je ». • a e
•j uni !• lui '1 'V %*i dosiseB J 1

r.>M a 1*1 M !• I l/t a I01.M. LKtWr.
Dx-bl-* 11.11
N'» B'abliiMMDl S* L'rflil M im

C *al*ar« ia<Taitn*l'n la K*(l*»r>«
Ml à I *M , la Coaip*tBM O;»» a a d* i

» * M fant a »M fra : lictioa P

ftv* d»as b lowbr I* parenl Arnnè, le (Ja e-Bl.ao. I pirlw bMawup i

Œuvra
il* la Propagation de la Fol

M. 1. chanoine Battisli, Jeraeur»'

Ajaeoio tours Napolwn. 20, H et* «oinme

par S. (î. Monseigneur lEvfque, Kvr

rier da lŒuvra de la Propagation d .

Fui. dan» 1* diocèse.

MU lea chefa d. diviaîons sont pn

dnvu-loir bien lui atieaaw 1« ««•"Au

itillie
'« radditiou d.»L-<|»que fi»^ PO"'

comptes du tréïori.r ei pire le ^l]»nv
1901. C'e#t 1« mumenl de lui cmroym
plus tôt le» m i * ' » * rcuuas par MM.

b r d d i i i

Vèrit»bla Savon
daa Prlnocs du Congo

, . ( CoifDufs iii,ieililoi» !'•***• >1<*r f

bol.t. l'.n'."»»P« »' '• P' lu '* m l " t"0"t

EPILOGUE

ID ilraïKjcjai fiioluao
[e plus jeooe des fils Ferftli,

Joseph, igé de Kl «n». I ' " " d e

) éoli avait élâ ooapçonoê de com-
iJicicè dao» l'atlenl.t commis I»
uimiDO dernière sur I infortuné
Jean H>ilippe Altrini.

Mais Joseph Ferali se iroovait,
parait.il. loin Je cuel loi ao moment
da crime, et hier, il ae r«n lait tran-
quillement à Baslia, oo il aï»il ap-
pn» qu'il y trouverait sa mère. B. -
connu par la eeodjrmfrie, il a été
airêté et conduit devant M. le jngd
d'instruction.

Joseph Kerraliaprotesié de soinn-
no'-eoce ; il a fourni lies renseigoe-
menls précis anr sa présence s lihi-
aoiuccii la joar do crime. Il a été
maintenu provisoirement en eut
d'arrestation, en attendant que leB
personoee qu'il a demeuéea >oieol
enteudoea poor confirmer aaa dé-
claralions.

Petite Gazette
JD i l j

- T bava* au a u h i . - f î t
t Ù MVWÊ «a M I I . 4 » . • • « -

• a , + U alsiBU, -i :

. - 1 BMTM di ••«•.TTi «• .
•lai, "t «a. « haarai 4a Mit. "U • •

f«M. — 9 h. di autut. «alw..
i b. «a Mb, t<S.

tdatUI, br in iu i* m j . i i .
lut d. la aur, tiei bella.

MN«i[
:n. i 9 a

représentants
a £te nommé par l«

2e bureau membre de la commia-
aion d'initiative parlemeotaire.

**
Banque d# France

Un concours aéra ouvert le 17
mars iW\ poor ;« plaças Je coa
mi» titulaire» à la Banqned« France,

candidat» devront adresser
leurs demandée d'admission a M.

chef de cabinet da goavernaor
avant le 1er mars 1J01.

Distinctions honorifique»
Le miaiaiie de la marine a dé-
m^ des témoignage* olficiel» de

iliafdciion aui paisonnes ci-aprèa
dénommées :

ziic.iappo Adolphe, matelot,
pour saa«*>ia^e 'l'on homme à Mar-
Mille, le 20 octuore V.KR)

Tussara Barthélémy, patron pê-
cheur, pour sauvetage d'an enlanl
à Maraeille, le 27 novembre 1900.

DtcèM

U. Akeiaadre Grimaldi, proprià-
Uire de la Cordonnerie général*, a
en la dooleor de perdre l'un de se*
enfants, )* petit liomolaa, emporté
en qoelqDH jours par une croelle
maladie.

l.i cercoail de ce charmant eo-
mt était entoorè dimanche de

nombreai parents et amis qui onl
part ao deoit crael qai frappe

W. at NOM Alauudra Ghmtldi am-

— Dimanche onl eu lien lo» ob-
sèques de Urne Jean Oia.lella née
SildJini, qui a aucooinbè «n pua
de |our3 1 une puBomumu restée
rebelle a tooiea lea ressource» île
la Relance. Elle était a peina âgée
de '26 au* et laisae deoi enfants en
bas àae.

Les obsèques ent eu lieu en
régime Saint-Jean ao milieu d'une
nombreuse afîlaence.

Nous adressons tons nos regrets
i M. J a n Gusitella et à sa famille.

Am's
Ancien rôtactenr en chef en pro-

vince, actuellement secrétaire de
n-à'acltou S i'aris, demtn le ar. em-
ploi dans journal républicain dépar-
temental

Hoime» référenças et conditions
ClItS,

Ecrira «ni initiales lt. T. Agence
[lavas, 8, Place de la Itourse, a Pa-
ris.

Sfnladien des yeux
Nous iituia 'Un* la République,

d'AjMwio, «o date do 20 courani :
l'armi lea personnes traitera der-

ntèrerDeitldiria laCliniquedu docteur
AleiandrotT, nou-* voyons éwoe plai-
sir les noms IID capitaine Ferrandi,
clievalîer du la L^ioo d'honneur <t
maire de Valle di Ilosiino, torti de
la Clinique la 17 |anviar courant ;
et de Mme r icsi hi, de H en no,
ortie le 15 courant.

Le capitaine atteint, depuis 4 ans,
de cataracte des deui yeux, fat opé-
ra par IA docteur AleiaudrolT, dta
deux ytux A la fois, et, avant du
sortir de U Clinique, il a pt) lire
couramment son journal,et se pro-
mené, dans la ville; Mme Kiesclv,
atteinte «nsei de cataracte des deux
yeoi, fut également opérée par le
docleimAJeiandroff des deui y «ai
fc la foiH, et «Ile sortit arec ODB vi-
sion parfaite.

Nue félicitaUons aox opérés at à
l'opérateur.

TOUX, RHUMES, BR()Nf:HISTE,
gneiitJ par le Uoilif an Uorier-Ce-
riae, RalTaelli, pharmacien, Place
Prëlà, Bastla, prix : 1 fr. 50.

Avis
"^ïroeJoBéphineSiBca née Lociani
devient acqoerear du matériel do
Calé dei Amis appartenant à Mme
Fanny Rosai, roo da nouveau Port,

lea créanciers sont priât de se
faire coonaître dans le délai de
bniiiin* ioos peine de déchéance.

Vieilles décorations
Un acrièturail a Di>n prix des d é -

carallons françaises et étrangères
anciennes.

S'a tresser an bareao da journal.

Lit»«z loua

L'Auto- Vélo
Gnod jaariMi d. (port qaoïldl.n, 5 n

Le mieox renseigné
t e ploa iDtârstaaot.

ÉTAT CIVIL

Sbragia Alexandre, marin, et SUrlxmi

M «ri*-Dominique, couluni'r*, loua d<*U

Je Banlia.

Kakhetti An^l f Marie. - Val

e.Jwphir»-. — Mandrichi

,i»t H«ri-Aunu»to-Vktor, marié, ,V>

s, de PlaiDM pur S#io*
> Bernardine, reuva, 70 ana, da B**-

C*at
K,tr

ra

fUau

• M Bafitintin
a Calhrrine.
ova PinMtn

BOURSE

i S a. 0/0 B*
• . . O^aa».
t I/KM.

c ih
ma rit
a (lu

DE

•Ma

e. 44 .H5,

PARIS

M.90 -
•00.*5 —
*W.W -

nda.

de Tcr-

100.OU

l'ouïs et chaussées
M. Tavera Antoine, ingénieor or-

dinaire de Ire classe de» ponts at
chaussées a Clermonl-Farrani, est
iromu au K âde d'ingénieur «n
chef, et dftciBnè poor le déparle-
ment do T>*rn.

HU-*t-Vil»ln*>
l.o cïl'feat1* sénatorial 'l'Illa el-Vi-

1̂ 11)6 avait a élire un sénateur, pour
pourvoir au *\ègd qui a été altftbué
a ce iliparteraeut par soite du dô-
i;èa de M. le colonel de Chadois,
ioamovibe.

Inscrit-, 1 102
Le général de SnuM'iurmtin a élâ

élu par 585 vois, contre M. Stio-
Bère, républicain, couaeilter gène-
rai de Hannas, qoi en a obtenu 54'i.

\u renouvellernent de 1897, U.
Garreao, républicain, avait été élu
par 577 voii, contre l'amiral Véron,
aénaieur aorUut, conaervueur, qoi
en avait obtenu 561.

DISTINCTIONS HQNORiF.QUES
I.s méda'llb du travail a été d e -

ceruèu i M l

ConsaUi, de Ville rti f a r a so , em-

p'ny^ a Id maison l'aal Dupont.

HaUuïi, Kjrç >n de boreao à U

^oc i t l é générale 'les liansporlB ma-

lilinies.

HoUi, rtéranicien à Maiseille.
DcmiLithiiii, chef ouvrier a la

Société des ibltinenes de la Médi-
terranée.

Barroui, coupeur a la Ksi le Jardi-
nière, à Parie.

Luccbini, employé à la Compa-
gnie du chemin de fer d'Orléans.

Salvarnlli, agent principal à la
CcmiiatiQie da i£i)2, 4 Paris.

ÉLECTIONS JÊG1SLAT1ÏES
Meuse

Dana l'arrondissement de Mont-
môJy a ea lieu le second toor de
Hcroiin pour l'èkcnon d'un député,
en remplacement de M. Sommell-
her, républicain, décidé.

InacritB. 14 661
Le baron Benoiei a été éla par

6 2!(7 voix, contre 5 698 donnée* au
docteorlMdion.

Au premier tour de scrutin, les
voix s'étaient ainsi réparties :

Ltaron Benuist, nationaliste, 5.353.
Docteur 1>I lion, tèpublicam pro-

giessiHte, 3.'.»47.
l'oteilot, iadical,2.1Zl.
U. PoUrlot s'était détiaté en fa-

veur de M. Dilion.

Gard
tre circûoaxripiion de Nlmeaj, en

remplacement de U. DJIOO Soobey-
rao, décédé.

inscrilB, J^6I7
[*e von se aotit ainat divisévs :
Fourrier, mécanicien, socialiste,

4 OôO.
Charles Mourir, maître <fe« te -

qoèiea an conseil d ' tu t , ré] obli-
ciin pronre^s^te, conseiller géné-
ral, 4.4-29.

de Hernia. ancien déh>nte, conter-
vateur, 5 ûUâ.

Il T a ballottage.
M. Ileion-Soubeyrar, radicai-io-

cialiate, av.tt Hè éin an scrutin de
ballottage, en lt-Orf, par #.*2ti voix,
c o t r e 7 420 au comte de Bernie,
député sortant, candidat actael.

LEGION
le conseil de l'Ordre de la l>gion

i'bonoaor a>st réooi agjoord'nnt
pour sutoer sor les proposition»
des ministres de l'intérieur, de la
justice, des colonies. d«e finances,
des travioi publias et de l'agricol-

C'est trèa probablement demain,
en conseil îles ministres, qoe les
décrets seront sou ml* à la •igoa-
tara presidsotieila-

Le s Morts^du Jour i
Une rencontre à l'é^b a ea \l&a

hier raatiD entre M. IWoert ,.„
Rothschild et U. le comle do Lu-
bersac.

A la quinzième leprisfi, M „
Labersac a ea lo bras droit traversé.

On se rappelle qo'nu échange d>,
Umoine avait ea lien, il y DU an,
entre ces messieurs, à la suite
d'une provocation de M. de Luber-
MC. Quoique mineur, U. Rob,
de Rotbecnild avait tipresBément
demanda nne rencontre, mais las j sans succès
letnoma de son adversaire avaient
refota d'y souscrire.

M. Robert de Rolhscliild,qoi lei- , „_, ...
mine actuellement son rarvice au- J "ru[Qme, s'est éteint ce matio a
litaire s Compiègne. vient d'attein- I F a r i"
dre sa majorité. i _.

M. de Ubersac a chargé MM O l ) S Ô C [ U 6 S
Sofaège et le comte I>OQ de La- Us obsèdes de M. L9 Cour
borJa de demander es son nom A •".randiMlson. sénateur conseiller
M. Robert de Rothschild la rè.ara- général d9 la Lo i re - | f l fS r J ! ï
lion ainsi ajournée. ieçrètaire du Sénat ont été cêlé-

Les témoins d* M. de Rothschild brées aojonrd'hui i mili à Sainte
établit MM le baron Loonino et le Clotilde, m milieu d'une DombreuBa
Ticomtâ de Bondy,

ta duo do BrogUo
On annonce la mort du duc Jac-

tjues-Victor.Albert de Brogl
cien sénateur, ancien minû-tn»,
membre de l'Institut, Ills do minia-
•reet pairie France, mort en 1870.

La duc de Uroulie était né à Par
le 13join1S2l.

H a succombé aux suites d'un
Cancer de la langue Avant-hier
one opération avait été tentée mais
sans succès

M. Gramme
t/émioent élftctricieu belge, M. I

L i GUERRE
AU TRANSVAAL

A Pretoria
Lg bruit »'4tant rép.fitia 4 Preto-

ria que la population allait èlre nV
doilo A lu demi-ration, lts habitant»
se sont piécij.ités dans les maga-
lina pour acheter des approviàion-
nements. La ville n'eai p a s tran-
quille.

Capture
(l'uo train anglais

Les Doera ont caplaré nn traio
mire liiagspriLt et Bal moral.

Dans le Cap

la justice d«s tribunaux.
Il ajoule que k« socialise*

l'iniernion fl'at'i ibuer t ou las
pruuriêlès à la coileclivila. I.BB
biens dan conur^uilions soi
litués |i»r lett l ôntaoï. le» or| htli-
ûaU et les t:ullè^ea. La |jto
du gouveinemeut est une véritable I
déprédation : bile* aboutit ao téta- |

biena.
lt ne faat pas perdre de vos que |
a Cuù r̂L'guniHtes bout u

l'Elut, & r.olôrUur et À l'eiiéneor.
En On, il t.ltjque vivement le ra-,- j

port de M. Irontllot, «t exposa qje I ut-pans régulier* U
l« raison véritable qui a imposé le pour les Antilles. Tri

vu^ition de M. I h ^ m
adoptée par * « vutt cont B

La suite d« | d Jiacusfcijn .
voy v a dsfiuin.

A VENDRE
* l l u t i a s n r I . r m i » x . m

m iiaon d'Labitali(jii .iVt><-- i^r
j t tanant . Revenu :,,

S'adr«s«er S \;i i

| l f ii.i et
Ni francs.

projet da loi, c'est qu'on veut pu
verleftcongréBanistesi du droit d'en-
seigner. On veut leur enlever l'édu-
cation des enfants que les familles j
sont portées & confier & leur solli-

comiEunicalkms lélégrai,hi- cilnde, parce qu'ils ollrenl plus

«le.
U J , 4

g
qnes sont interrompues entre Car-
avon et Oapetown.
La voie (trrêe est coupée sur plu.

sieurs points

Les Royalistes
Les délégués des comités rova-

liâtes de Paris ont été reçus par le
duc d'Orléans, et lu: ont ei
divergences qui existaient
royalistes de tralitiou ancienne et
le» modernes. Celte situation est
très regrettable poar \e> parti con-

rvateur, car elle l'empêche,

l tance. 200 Doers sont arrivés i Von-
Aprôs labsonta, le corps t été ReenenJorp ; ils onl été reçus par
insnortô a Nantes, où il sera indu- '» population avec bianveillauce.

•S
Partout les Uoera «ont rf ços par

les Afrikanders q o i | e u r fournissent
| des vivres et des munitions.

tné dans ia sépulture de famille.

EN ANGLETEEBE
la Maladie de i I .

Lts dernières i elies reçues
lécertaines circonstances, d'unir ses d'Oabome Disent que latat de I;

enorU en commun. '
Le duc d'Orléans a rêpnnda qi

adressera a toos les roydlistea
appel, a tin d'arriver & uae entente.

ADûiversaire de Mwm\
Uim.ir.cbe * eu litau une grande

manifestation patriotique * l'occa-
sion de l'anniversaire des journées
de Buzenvat et de Moulretoot.

Diverses sociétés patriotiques
étaient représentées.

Quelques bagarres ae sont pio-
duitee ; plusieurs arrestations ont
été opérées.

Tiragesflnanciers

. UKàCHXNEL.

La séance est ouverte à 1 heure.
11. Bompard, l'un des secrétaires,

donne lectare da procesverbi.de

reine Victoria est extrêmement
ïrave.

Us espérances de gn^rigon di-
minuent à disque inalaut.

3 heures 5 matin.
La Prague Assoeiatiûn dit qoe S.

M. est entrée en agonie; la mort
t'est plus que l'affaire de quelques ' a séance de vendredi, qui

heures. j adopté.
11 ùeorea 10.

d'Osborne :
La Reine est dans l'état coma-

teux depuis ce matin a 4 heures.
Toute la la rai Ile royale est réunie

in palais.
Des prières publiques ont été

dites hier dans toutes les éfli

. . . plus
'le garanties que le» établissements
lalquas et qu'ils leur fgot
concurrence qui se justifia par les
résultats constatés dans loua les
concours.

H. le comte de Mun termine ain-
i Bon remarquable discours :
Vous allez déchaîner nne lulte

atîroyable; voua n'avez pas voulu
isement, la responsabilité
lourdement sor vous. Nous
combattrons avec lu plus

grand acharnement, pleins de con-
cance dans leeaccès de notre belle
lause. •

t e p rés iden t d a conseil
ite i la tribune ; un profond si-

Chrllïlbrô deS DéDUtéS I "^^^-^ul^acomm^ce
v p m r v u J p a r dedafisr qu'il s'agit J'uue lulte

entre la société civile et la société
religieuse.

Le gouvernement considère notre
projet actuel coin
toute nécessité.

L'émment orst
suite dans tous it

Traversée rapida; co»forLdblfl ton
les classe?.

Pour fret et p a i a a ^ s - ' j lres- 'er
M. A. l^.lovdni, a ^ , l t ,1 • La l«-

Domaine de Vu

Vignes américaine*

rléfa l

R u

0,50 t« pi.
UrMrn

ulnr

iraac, tbuii eilru |iL>4 | ù, hji

Poirier», Ara.ndiers, Hia !

0*t4t: l'I.c. de I* Po.

Filature de Cocons

*'# mlrtm tle fi
A'intérêt l . e n I

Adoption de projets de loi auto-
risant des prorogations de surtaies . .
aui octrois d'AnoentièrÉa, Auba- I simple de la qoealion di

Hit* de HariB i Ml i
Un autre bulletin, publié ce matin

à 11 heures, e&t ainsi libellé -

L'obligation i 118.112 a gagnée le j ^ U K e i M e a t "*^««™* » " *
gros lot de ÎUG.IMJO francs. '

Lesobligalional 204 034al 312.052
et a doi

goe, Aveanea et Itaillaul.

Le Droit d'Association
Soite de la Ire délibération s<

jet de loi relatif au contrat
d 'associat ion; 2 la propositiou J<
loi de M. Cuneo d'Oraano ; 3 . i
proposition de loi de H. Char lea

la proposition de loi
g

gagnent chacone I» (XV) francs.

U
Les mineurs de Montcean-lea-

pris qaelqja nourriture
>Iqoe temps. r _ r

Les symptômes inquiétants sont I M. Leraire, "cotTcernlfit le droit
ceux indiquant une obstruction lo- I d'aasociali

la circal.lion da cer- | M d ( ) M u n

examine en détail les document,
distribués i la Chambre comme

i détails le projet
[ de loi aup{ ' ' '

au point de vue politique.
M. Waldeck-Roossea

| sortir que le projet est une solution
>o«ré-

gations. Il est Tait pour toutes les
isocialions et admet toutes li

soumises & la loi.
ans, dit en I

le pi^si'leit du conseil,
de la société civile. (

catholicisme n'est nullement mena
ce par le projet que DUOS présen-
tons,

igrégiitions sont
intervenues lroi> ouvortemeot dans

luttes politiques, et il faut
solo ment mettre lin a loaa ces
aboi

» Je sais enfio partisan d'une ré'

Si. HsNm BARSA.VTI et Cia, illa-
teurs, achètent \m cocons à des
irix très avantageai pour M.vl. les

Eleveurs.
On demande des apprnuties on-
iéres à VA fllalare. S'a iressar an

bareaude la direction, I'ort Neuf,
maisorj Berlin^

Graud Entrepôt de Son et Re-
HKSRI BAR3*NTI, Nouveau

Port, (Us titt

«I ae Witiculinre
pir NN. Ull 1U t-Vn» *i kuli.n

U'et i tijula, Limna. île ,lmi ,,rai

(hait iibra* h , \ U

el d

. Le bulletin publié à Osborne 1 5 , ,
Mines ont tenu une rennion a la hearas du soir porte qu'une léger» * o n e 1 * 9 fla projec de loi en .lisons- pahliqae ouverte poor qu'on paisse
euite de laquelle ils ont déclaré la araélioralion s'est produite. I 8 | O D ' ' ' r e l f > v e ( l e s erreurs considé- y entrer, et non pour qu'on pDiaae
grt-re générale.

Un Cyclone
Un cyclone des plus violents

s'est • bat la Bor l'île de U Réunio

et a causé de grands dommages .

Un paquebot anglais a été lanc<

•ar let rochers de Sainte Ruse et a

ppri ro rpa et b iens . Il

par '25 hommes i.Viiuip.

Télégramme

do Président Krager
préfilent Kroger a adressé,

d'apras la Preuê, an télégramme
de sympathie à lalaruille royale;
il eiprime en termes touchants le
vif intérêt qu'il prend a U santé de
(a Jt

rables, de nature 9 fausser l'opinion
des législateurs et l'opinion publi-
que. Il entiqu» ou la négligence ou
la noaovrtise foi qar a guidé les per-
sonnes chargées d'établir ou de
coordonner les rsnseigneraenls et
les cliiflres qoe présentent ces do-
cuments.

Les congrAganiàtes ont le devoir
de ne pas accepter le» appréciations
du gouvenieruaul. i-I feront dppcl a

en sorlii

En descendant de la tr ibune M.

Waldeck-Housse au e«l l'objet J 'une

imposante manifestai.on.

M. Rriason «leraaide que le dia

conro du président da conseil ^ i t

iffichè dans toutes l^s c o m m a n t s

de France.

si k t,l met a u i t o i i la pre-

V..IM i>épiaièr«s «*)!
«ar R t;«i(rli Homltola •
lia Hdnlp*lil*r ; mlM e
gran.1 va, k J« aiamt rtti
rit Mo. t Mi'. R p.ri* n

da Haatftmr, la mai il*
iA

tfii M IIU A SALLÛIL;.tfii M IIU A SALLÛIL;. Pirrtir
31, laatnird «oMmarlrn PARIS
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(Sali».

Je ne .oii point d* pla«» dan* o>i|.-

nxdoaceura de 1 nmnur, 1 m»» sa

à* la pk-iiw lun., quand etle fait briller \e»

u n i et qu'on n^siêle 1 d<* (trière*.

Richf, jpnnert belU, je nui qn à aimor.

l'amour p«ol devenir ma *M, ma ^olei^c-

rupatian ; or, drpui* Iroi* ro.>i. qne je

curia.il>, j . n'^j rien rencontré parmi fi"*

rancarda brillanU, a*i Aet, rvciïlH Auenne

von n. m'a ^mn«, auoan rp%*rA n . m *

illuminé ce monde. l.a mu»iqu» smilr n

rampli mon »mr>. «-11.' »««1<' « M pour

fpal c« qu >*l notr,- amiUi*. Je suis rmté*

mt un. haar», la •ail, i

m,i fou*!ri*, g a r d a n t Ujanlin, ip(ieh<it

A<'# £v*-ftcTfti-T\\a. Ie£ •î im3ndi«nl H la source

inconnu;-.]V.u Ht «orlcnl. if auia qualque-

foi« partie ''H voilure alianl ni ' promener,

mellant pied à terre dans lea Champs-

KljMWen imayinanl qn un homme, que

celui qui réVeillera mon Ami- erigi-unli'-.

arriérer», me aaitTH. me repanJura ; mais,

I-I'S nura li, i'ai Tudes-tallimbuiKiupe. d.»>

««ichaad* d. pain d'èpice cl des taiseurn

ds Uiuri, daa passant» pr*«*P* d'alltr à

team affaire*, ou des amiiarras qui fa

yaii'ul tous les n-tfards. et l'élaia ittUt 4*

leurdir* : Vuti. qui ttm* Leureni, diles-

moi ,-e que c eat qaa 1 atnuur T Mais j< ron

trais ce» f.»lle« pen**M. je remont an an

«•ilure, ni je nie prmnallaia de dertifarc-r

Tieill- 6\\t. I-amour ,-st (vrtainement une

iB«arna(iuB, et qaelles condition! n« faut

il nas pour <\u*\U ait lieu : Non» n.- nom-

me* pa* l'ertainn d'itre loujoar? tien

d'accord ave IK>U« H ' W , qoe sara-ce à

dVui T Oicn aeul peul résoudre«pr.ittltflW.

]«l'.>mmen»>ir^•i^a qu# j« rciouroeriii

Si \e rprte dans !• raniHle, j'y ferai <*r*

chose* qui ressembleront i des aotti»e*.

<•« il m'est imp»Mibl<- d'wwpUr « qaa

Je vois. Tout N e w me. d#licata»e*. k*

a tomt ta ploa 1

».in jjrand petit Cniulis. Mon ange, il rap

prenJ dliurritile* fantaisi«s do «avoir ••*

qui se paaax- entre m* mUn et ce ienne

homme. lïritTilh a, dit-«Il«, «u tonus ce»

ideaa ella a au marie do sauter au visaga

de. fammas quVllo voyait beureu»!-* . «II.

las aJi 'aipnes, d<chireoa. Salon el la. la

vsriu l'nnsi»!* n ent.rrw loules (N sau-

v«jfpriea*l.i dans la fond da «on creur

Qu'a»! ce don.- que le fond du ctvur * a»

•ntrepiHde tout ce qae Doua arona de

mauvais, l* .ai» u4a-humiliée de ne pan

avoir nmcontri1 d'adorateur. Ji< suis un*

(111e t marier, mai* j'ai d«* frère*, un*

bauUa, «ta. pamla chatouillmi. Ah 1 ni

Mlle «tait la rai«M 4* U r.wnue d«* ham-

Iftoha». Le pôle de

M • M o,-lu, da Cid

l.(Jmll . admirabl. pure de

1 Allon*. aJiau.

Vlll

LA Itt-MK A LA H fin*

Nna» «Tons pour m»lire an j»ain- i*-

taf-i* force * • M vtchrr t n n H ée H par-

Ucipabtm à la révnlulion qtM If duc d'An-

^•st^nw* tM allé TBinrr* . auroé. auqnt*!

DOUd •Ton» dd de ïmlU* fft#* Quoiqua

libéral ai w>a doBtvbourgwu.cMlMmi».

tnt.'i

savoir mm MxtH, mai* il m dune U.i-
lurnilé rasUllane, h>r rinnmc s'il i>|ai|
(.onutv. «Je Cordoue. <-t ni-anmiiitiK d'uav
douceur a n t i q u e ; M lierii- n e*l JM»
ir,...t^ comme c*lle J- m..- r.nffiHi, ell.<
e*l l>>ul int^rl.ure ; il ae fait rendrr ce qui
lui est dit ea nous rendant *••» devoim. ci
ni''!!* «varlf Jf lui par 1P rraprvlqu'ilIHHM
U'mnijfmv Mon père prétend qu'il y a bajiu
(•>up du jrranJ i<#î ntMir chez l« atear II"1-
nartz, qu'il FKMimeantrr nous don ll^narer
par plaisani^rio. IJuand \r mi-naispri-miN
de l'appelar ainsi, il y a qualqoM joura,
wl hi>mmi' » rrlev<> aur moi nrsyeui. qu'il
lient .•rtiinauvniant bains^i. et m a lanc^
deux éclair» qui m'ont inlaHile; nu cherr,
il a. cartM, le* plna ttcani y n i du m-m.li"
Jv lui ai d^mantU «i je l'avais farbe <-n
quelque <;liMe. el il m'a Ji( al.ir* d^iis M
nuMinte t frramliot« lanfrne eapa^nnlr

— MaJtmoiaelle, je ne Vian* ici que
pour vnai apprendre l>npa|rnol.

le Me mis «Milie hnniilîe. j'ai rou^i ;
j allai, lui répliquer par qnelqr.e K.i-n^

d. ce qn. non* diamit mottt chère mère tn

Dieu, el alors je lui ai rlpnado :

— Ai von* avi«i a mt1 reprendre ?n qu<>i

qu. o. aoit. j * d*viMdraia rotrm obligé..

que je ne 4Biirais 1« faire A ri-^pcrliT 1rs

pafne, « qn." < euit*- Uiul fx-r-U* ;.n In-m-
phe tle Ferdinand VII. votn- plniMulen.-
serail itiie .Tuaute: mail rti ,<• ne laui* qu'un
pauvre maître de laagoe, a «rt-.v |MK urne
alirore raillent? T Ni lime ni r.iiilrv no imnt
•lijtttr* d'un* jeune flH> noble.

Je lui ai pri* la main en lui disant:
— J invi*{lierai d>>nc aussi l.i religion

pour Toa* pnar d'MUier m..u i,.rt. Il a
t>aiF*c U loto, a ouvert mon < [>.m Qoi-
cluitle >. et a'est A**Î*. Ce polit im'Hlent
m'a CâO-W- plus de trouble que tous lea
compliments, las regarda el If* phrawn
que j'ai reeunllio pendan' la «oïree vnl ni
<-tv le plu» cuartiftrà. Hurint U Won a
rea^rdai» avec alleDtion cet hommeqai «rt
laiM«it Mâmin.T u n i la sav.-ir . il IWI-'TO-
jam.ii^ taa JOUI mir m«i J.ii <le> .•iiv.-rt
que notre mail», a qui was donnions ijoa-
ranle an*, Mt i*une . il ne d..il pan avoir
ptitit de vingt MX à 'iti^rt buil JIK*.

f J Mimr).

^



\ l l \ liiUJGK/r.'Fh«-
t.1 rendu iranco voire gare,
TU liln s essai: Ci t. Eovoyn
mandat poste à UrèJat-Fieni/
!• Mofn ^' y-l.««cuii|t (S. et M.)

FER BRAVAIS
TOMIQna ,t HBOONSTITUANT

toi t u 1OLTS3 LU CtiUkMreaa MÏÔlCAU:! DU HOIU»» UXlI«M. - Uww » MrïUkb HMM

'.V b«u"ne bière •' I S T O I R E

£ B S A PLÂ1TGSEK
riRS ROHDS, PLATS *<

FERS FIN3 ~
M B fw m
ChmujLi Ciment*,

tn,m
Ch.

Hait* saiul-Nicolas

\etui- *••< -ir:>$ tl tn délvit

M"" (JKOKGES ;
D c u l l e t c ;

a I honneur ito (..revenir sa nom-
breuse clii'iilèlf que son cabinet
dis Boni, virxi Piioli, I*, Bastia,
sora «uvi-ri, du 1er au 9 Je cha-

ILLUSTRÉE
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L-e> Vicomte d» GAIXI et Albert LACROIX

T .A

VtEXT l'F. f'AftAJTftS

O m ^ n i e anonyme d'ssga-
rapces rt de réassurances

à primes fixes
contre l'incendie <?t les acci-
dents, autorisée par KETAT &
ifaliser des assarauees contre
les accidents du travail en con-
formité de la lui du <J avril 1898
(bornai Ollieieldu'i* juin iS':tt>).
Capital; II) millions da Imuca.

Sitge social: lu, roo St-Aa-
g sdii, 10, l'ans.
ridVJ \ogiisteItOTH,

l d l (J

!',p. (.r, ; rn"»ffJT"Dn* période

"•'vïrium ****** "»»'

• da 3 7 â B>flaa
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SOMMAIRE RESUME DU VOLUME

»r Hijllr. - L'E'tptrrur JaU*A — L'A foma
d- CSmp.rt rondin. - t'oWrw n M M dm
Mania martmr, ( u D O l n IX}.

t p*i ulie

t
l'Espérance a itusiia,

Ui-ut:mili>z les

t•smiiïs EEstms HTTII
H O :tO le pftifnitL

Ir. M - Lu Kaicr̂ ptuura lai atrlaa •lui an'* I H T T ^ I

pïrijfùtwni "l«nl rjrom. rMBrilon dn pria tu «aJom» a » c o n n prlaaa m UïfM <al hnr HB!

prtrtiiïciBi (>«c M* coorlliiun» da f«T»nr.
SOLS PRHSSB : La trelsitaM TOIUBM :

LJt MONDE B*HB*flaI. - LA « A | ; L B FBAXQDK. - L E i MÉRO VIVRIONS
(AD S» t AD 7blï

l-oua aL'i'HB. L*qinlrl*B» *alao>* LEfl CA M U ) l IWCIENH ,Ao 7U » u MT>

\lu>ot> I . N

iimcn» ilè uyt'fi-
-ui CéiiiaUn* Mat-
tdhou, i'»iuniit>i.

trrt<iÇOO» H >
qu'attne i la
t«i Ba boni e
des consomn
eu qtii suit :

Nulle a titre que lu m-i^oo L.-N,
Mjttei et Ci- ne peut «« seivir da
mut L'édraUne qui est une murque
déposée, c'est-â-diie la p r o j e t é
personnelle de celle inaisou.

Tuuie bouiMllu na (>urUnt pas
réli(|u< !te de lu mais ou L.-N. Hattei
et (je t-it une ecnlitLçon.

Tout contrefacteur seia poursuivi
coiit<itn)«-trifin fi u loi.

In, «PUHfS DIRECTS ENTRE BASTIA
ri le* portu dm ,%«rrf

Le vaptur auglaia GAUNËT
charger.! i Ltaalia vers le 20 Jaovier

foui OÉNES direct, les porU d'EspxnNE,
LONDRES.

preuaDl nîarcliaadises sor cooQâisâeaieDt direct
pour ANVERS, IIAHBOUHG

et tous les ports d'ANGLETERRE

l'our fi«H s'adresser A
Arthur U, Soulliwell, Itastia.

M O N I T E Q R D E S
AQUE DHIAKHE < ^ M *

Royal Windsor
LJE CÉLÈBRE i

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX
\ AVCZ-VOV* D » CMtVIUI ORI
•* AVU-VMM DCflt PELLICULES T

2 À . / •-'^>^Ar™^S^^*r*^7"r:^'-l.r3tj
f •**' ' =^*^ EirritCTOr^airruè rf êngh'ùa'^PAliîs \
m? Enrn. fnnea inr d'nmir da PriMaectu contemant dvUili vE tUMULtou*

Grands magasins, Place St-
Nicolas.

Une partie dm AOUS-SOU de
Ml.isDIlCïlvi.

Oonrre de «.Itelle
MlOtfll d« Souh* FfaBfai»

CMITI UI nulwliei d* U vigs*
• I lM IMCClfl

S«jfrt mli( ni suIlit* de ei>*t«
A|«B( tlipot'Uif* p«ur l'irratxliiK-

• • • t d* BttU* : CLIMMT DaLvrno.

A LOUER
JUL1 CHALt-T, sur la routo

Nationale, près Toga, sa com-
f osant de'2 èu^iea de six pièces
chacun, magasins et jardin sa
rez de cbao*sée.

Le IOUI l'20 francs par mois.
b'j j ix^r a M vi. !.. N. Mttt-

A.LIEn CABtDtl

UËJfcAt.
» lilrwrfslrn-a>t-ullBt«

du Lyree
8UCCE83KUH

UfctNT̂  & UtNTIEUS
(Sysiemes perfeclionuea)

UUTUHATIUN
* EXTKAtniON UKS UKNTb

MU» doateor
14, ru4 a* i'Optrm,

ftUrnu» Ou***».

CHAMPAGME
Louis KOEDERKR, Keims

Kn raison de la recrorieacence de
contrefaçons et concurrence» dé-
loyales qo'atilre a la célèbre mar-
que sus indiquée l'universelle rêpu-
lalioo de ses produits, l'attention
des cocBoratnateora est appelée sur
ce qoi suit :

Aucunemusonhomonyme nepeot
se targuer du moindre degré de pa-
renté ou autre rapport quelconque
avec la vieille maison Loais Hoe :e-
rer, dont les origines lemonlent à
la lin da siècle dernier.

Toute personne désirant da vrai
Louis Hœdet eresi instamment priée
de vénlier soigneusement le bou-
chon et de refuser toute bouteille
qui ne i-mlmail pjs le m ml ci- lessus

< Le ( r u de la bouteille carte
Tene est de 5 [r TA) M

Apenr pendrai pour U < :orse, ma -
SUD • N M.>>M. H.h l i l

BbftUX-aRTS
M. N...«Mnt • rH"nn,D( <i mtormar t. n -

biK »J»«-«n n* II t r»H i ITOIÎI ton lon« lé-
|t)«r a l'Kl.'Of-iiua rn iwiHie a« qe H • Ha Ile
«Ma laa i>w(-ntooo*m«nit la la pelt lur* mo

q q

Aria M ! * . ! « . , Bo.:. I M I . I H , Ht . ' .

M i i t i i . OfipoorttMn.li^rchnlm U o*li'or«
i l'hall*. I iqBiiaiia el )• pititl qal dtttant
«DJoard'taoi ans daifiwmaa ><• p'ai toipOHO-
I M ai bu H " tt»ia«i.J« li pflnior* d'anaïadn.

M. ?4a*éiiial. r I) •( »<r • I tu

TUMEURS

SalondelaMode
TOUS US SAMDIS

•> plu
4

e gnniw Btini
Un An l « t -SU Mol..

La N' :
HCOHDI tDITlOH

mllpraaiiUla
Un An. CSt-*UIM>.<It.*O

La N' : KO Centime*

SPECIMENS GRATIS

MAISON X..-N. MA'ITJSI BT

ta Cédratine, la < oec plus ultra de* liqueur». > — 1/Araaro Mattai. la meilleur daa apéritif «uuDua t oc jotit
L» Vin du Cap-<V»rae au Quinquina, QuiaqûTnd supérieur

Eaux-de-Vw de vin et de marc depui» -.mttt, « verj MlecUd. >
i '.roseille, Grenadiae. Orcwil, atroo. par inera.

toute» aorte», «an» eoila, Taltaa i U atrna K l l i •M<mla«.

Le Petit^Bastiais
5

CEN'l'lJIKS
J O U R N A U

RédaoUon S Adminiatration : ^ Bo^.v.,a «,

toM (3- p.^,, o.7S J o a. O.3O — Judiel^r*-, Ô 25

QUOTIDI EN 5
CENTIMES

ABONNEMENT

B u , 20 fr. 6 moi», 10 fr I

O» na répond pat det mai
le porl ut n

ii* diptaiê

LE CALENDRIER

ftlE D'»OJ»oaii aui : S..ni K.w*o.

Souu. : (haura Daliro.lis)
i. 0 b M m. - CondMf, 4 h, 2Q

Picmlar qnarilar. la ït> - P1»|D«, I
F tTIDiû .B i^ . S»lrl Tiao'a-fe.

5iJ JANVIBi

LE FROID 1ID0STHIEI
•t les Produits agricolae
Les différences notables de pri

de vente des prodoits agricoles, a
moment de leur pleine (iroductioi
el à l'epoqae où il est rare il'ei
trouver, voot engager las agricol-
tears à entrer dans one nouvelle
phase d'orgioiaation commercial
et a demander an froid iodoslriel
les moyens d'obtenir les résulta
pécnniaîres si merveilleux, qu'onl
déjà obteone des paya neufs, mai
cepaniiant éloignés de noos.

Il importe en parlant de frai
d'éviter loute confusion, car <1èe
que l'a» fait allusion ani b̂ Br>ei
températures, on croit que c'est I;
«lace qoi seola ppot les proioire
Or la glace appliquée (iirectefîicn
sur les produits qu'elle est destinée
i conserver, moilitie par son
de (DMun l'essence marna de
produits. Même iiŝ -erhÉtt entra Ua
don bleu parois d'un wa^on 00 d'an
entrepôt 6pecial, elle a le défaut d*
ne pouvoir dom.er ni ure tempén

sutfiaaniajent sèche. Les produite
Hiosi mal conservés, se décompo-
sent dès qu'on les ëipose i l'air.
Aoasi, jaaqa'ici, no n'est-on pas
nontré emhousiAbte pour la con-
servation par léfrijioration. Il y a
cependant froid et froid. Tout chan-
ge, quand on a recours i un froid
u c et a des tampéraiures de quel-
ques degrés à peîiK au-dessous du
zéro IbermomAlrique.

Ce froid iec est (dcilemeiitobtanu
par l'industrie avec des machines
Irieonlïqoea volodliâant il'ane ma
Di'i-recoDtinaer<>raraon»aque,rétl)0(,
l'acide sulfureux, Iscile carboni-
que liquide, le chlorure de mélhyle,
etc. Il eus te actuellement dans le
njonda plus de 50.000 instillations
frigorifiques, mais eu France, ces
tnilieationx Fort Irts ntrps». quoi-

cellier, M. J. de Lovardo, dans uni
récente communicaiion â la Sociét*
nationale d'agriculture, i monln
tout le parti que l'on pouvait tirei
de l'application da froid se.: poui
Id conservation des produits BOI
mam o i vpgôtani.

Le commerce de la laiterie et d<
la beurrerie a proiitô lu plus di
froid imlostriel. Le Danemark, les
Etats-Unis, \d République Argei
lirid cl les Colonies anglaises d'ou-
tre-mer qoi et portent du be,
ont eu soin non seulement de doter
leurs laiteries de pièces frigonfi
uues, mais encore d'annexer aux

agons des rhemius de 1er et m
Cales îles navire» des appareils pr
docteurs de froid. Ile cette faç<
Is importent du beurre à Loudr
it ailleurs en lonlea Baisons.

M. de Lover lo a montré à la SJ-
:i^lé an énorme bloi; congelé,

strvé pendant un mois, et ayji
dVt,ur du lait iialcii mont trait
lois ii'aoûL deruiei, on a pu da

l'eiposition de Vincennes,
«urrb frais euvoye des Kiats-Uina,
t ayant touta» ses qualités et loot
an ëiôme.
M. le Lover<lo attribue l'ava

ne It-R DJIIOIH ont prise sur nous,
3nr /écoulement de leur bdo
i in.tnhé >le Londrofl, A la gi
ilisatiou IID Iroi.] industriel.
Kn France, on commence a coix-

'endre les avantages que ce pio-
:éiiâ Je cotisarvatioii peut donner.

Coopératives des Cbarentes •
dent un défût ^t oitz-i wagons
[iliiioes Une Deurrene des

>(soi-Sèvres a obtenu, pendant l'été,
m plus VM.UB de U fr. M A (J fr. 00

HT kilo,;, de b«uire sur \ea iiiar*
t<iiuiluire8 vendues «o même

>rn i'biver.
L'application du froid réussit éga-
meiit bien pour la conservation
•s volailles, du poisson, des 09uE>
ilss truiu.
M. de LoverJo a présenté à la
icielé iiatijuale d'agriculture deui
inlsts qu'il avait tonseivés pen-
iit deox nuis et demi à 5* an-

•^30os de zéro, et qui, décongelés

des dindons, canards, oies, pigâui.
etc.

La Compagnie des Cbargeui
Réonia a acbetè à un éleveur c
Laval 5.000 têtes de volailles ̂ ~
poulets, cies, cauanU, dindons —
congelés. La livraison A eu tiui
petites quantités ; elle n'a cessé
qu'à la suite de l'épuisement
stock.

La réfrigération dt3 volailles [
avoir pour la France deux grandi
avantages : l'exportation, pepda
toutes les Baisons, des volailli
lines en Russie et aurtout aox Etats•
Unia, ensuite l'émancipation d
piodlicteur des caprices du marché

Le poisson, le saumon frais sor
toat. que les l'ariaiena consommeni
du 1er octobre au lu mai, est di
provenance canadienne ou amen
cal ne. U arrive congelé, dans la ca
pirale, maia n'en est pas moins pou

»la consomme et bien paya.
Les œufa, dont la proluutian esl

passée, en presque totalité, par lef
Américains, dans les appareils fri
gonûques, attendent, ainsi que la
biisse des pris ttoit passée, et i
vendu» ploa lar ( avec un profit de

HXI pour 100 En AOSTJ IB, le
gouvernement de la Nouvrlle-Gilli
du Nord a entrepris, à la soi

naia, d'encourager la conservi
tion I]"B œufs par le froid indo

L s œuls i envoyer «Uns les
Jôpota fng inliques doivent être

el non lécondéa. La tempéra-
lure dd cet d^ôta ri*, doit pas être
iQ(jétir!uri A 1* «n dessus de z-̂ ro.

Hais les branchas de | j produc
ion x^ncole qui tireront le plus
'avantages de l'application du froi 1

ndustriel ut ae créeront des débou-
t é s rémunérateurs insoupçonnés,

ot l'dfbonculturB et i'horticollore.
. de Loverdo a montra i la So-
Ile nationale d'agriculture des
imraeB et des poires des £Ut&-
ii8, récoltées dopai* irei/.e IDUIS,

H qui ont llguié aux concours
temporaire» d'Horticulture de l'Ex-
losition, où les visiteurs ont été
itriguès de voir en plein mois* de
lai des fruits qu'ils croyaient (rai
•émeut cueillis. (l'est mnsi coneer
^a que les pooian'* et poire» du

iauada et des Kuts-Unis ont inon-
lé les marchés anglais, et natuial-

il nos eiportatiQdâ s'«n 8Jnt
itita. t.n eilef, en i^y", l'An-
re avait reçu de France '

r»yr».iM1 k>t de pommps pt poire-*,

soit la moitié de ce qa'tlle avàii
rtça en lB9â.

Ponr les pôcbes, on ne connal
pas encore bien la température m
casaaire a leur conservation, mi
on sait que le froid ne l«ur est pt
amsible, et que un épicier de Par
a vendu des pêche* de Uontreu
conservées par U réfrigération 4
'ï francs pièce, pendant l'hm
dernier.

Les fraises se conservent bien,
nne basse température, peniant un
quinzaine de jours. Il faudrait poui
faciliter leur écoulement à Itarlii

-1res, en Russie, à Stockholm el
isiijna, que les compagnies ri
min s de fer el les corneagnit

da navigation à vapeur misse ni de
mbrea fngor ligues à la dispo»i

tioû des producteurs.
Les ligues, prunes, abricots, r j

sins et groseilles se conaeiveot d
20 à 60 joars. Cette durée permettra
d'exporter ces traits dans le Nor
la l'EEurope. où ils constituent m
liment de loxe.
Enfin, pour le» légumes, qni itloi

rient a Paria des prii eihorbitanls
en hiver, on n'a aucune duo née
irécisa sur leur durén de conserva-
ion par la réfrigération ; on sait

cependant que les tomates peuven
BS conserver trois semaines. M. d*
.overJo poursuit des expérience:
•r en point.
Le Iroil industriel tendra de si
lalês services aux agriculteurs
)ur assocution «st indispensable

pour que In (rais da magasinage
t de transport soient les moins

élevés possibles.
J.-B. CASTeixi.

Coaférenoes populaires

i conférences populaires, que
les circonstances étrangères d la
ilonté iin» organisateurs de i'œu-

•re ont retardé plus partienhère-
mt cette année, vont recommen-

cer A partir de dimanche piochain
ivier, dans la salle riu péris-

le da théâtre, gracieusement mise
leor disposition, cornnis lea «n-
^ B précédentes, pjr M. le Maire
> Bastia.

Le Corailé faisant droit k certai-
»B réclamations • décidé de chan-
r celle année l'heure des confi-
nées. Celles-ci s'adressent à toai

miiiniH, mal« Miwn* Ifiir nom

l'inlique, plûB particulier <ne-il aux
ouvriers. Or, parait-il, ti t^l impos-
sible à un tiàs grand nombre i\>a-
vriers d'assister aux coni Tcnces le
samedi suir, tan lis qu'il leur ferait
facile d'y venir la iiiuduotie au >it'-
but de l'atrès-miii.

Les coi féreucea auront ilonc lieu
la dimanche a 1 heure l | i ,le l'd-
prôs-mili. Le Comilù pi H Its per-
sonues qoi avaiei/t cuutmna d'y
assister et qui trouverai.'fit cette
liaure quelque peu gôudiitu de lui
pardonner cette lunovahou tu fa-

r des circonstances et de Lien
vouloir ne |.as se dèbitiPresser
maT cela de l'œuvre. L" Comité

présence poor les consulter sur lu
question et se t anseigner sur
'beore qui cou vit ut le mieux a la

majorité des auditeurs.
La première conl*reuce aura donc
;u le diiuanclie -il janvici, dans la

salle du péristyle du lUtiure, k
ure et quart de l'apréô-rtiidi.

tlle sera faite par M. lUynoard,
professeur uu lyuêe, &ur ta sujet

ivant : Qa'est-ce que la scieoce '.'
A qui et à quoi sert-elle ?

Votes de nos Députés
Sera tin sur l'urgence du projet

le résolntion de M. D^jjdiite, ten-
ant à interdire les cérémonies re-

igieusea à l'occasion de la rentrée
'8 Chambres.
Nombre de votants. . . 400
Majorité absolus. . . . '220

Poor l'adoption. . . t l i
Contre ;tt>»

L« Chambre des députés c'a pas
dopté.
Lea cinq députés da la Corse ont
)té cootre.

Las Cours d Adul tes

Il sera décerné «n i'JOl, det ; rix
péciaox aux instituteurs et ii^ti-
trices publics qui auront donné
maeignemeot tax atulle^ avec le
os da z^le et Je sacè-î et qui sa
'ont distingués par lt ni culfalio*
ion aux œuvres cumpl/'iueiitairei

mé.iaillas de vdiuteit tvi>c une
me Je 1i)0 (ranns, tlM ,n.w.ui<ea
Hî-rt av^ uudi'ii-Ti*) (HT', ira ,
i mi' Lu' e-i 'If tr-'H./. .v-c iria

1 1 1 - FEUILLETON IJU r H«.3mia

Le Gentilhomme Campagnan?
pftT CHABLtS DK HF-BMAHO
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OBÉI8SANCK A LA LOI
— J'nt boirai» di«, «cri-fi ' j>n k«-

raia vingt. A T M votre Ji*l>M de ffu miic
•nenfanMi comme un jambon ; Je la fu-
mée de bail encore ' i* pl*»r* comme un
•eau «t il me M>mhU avoir Jans le gotier
on itemi-«al d'sijçuillni.

— Kh bien ' dcwfnds.
— Non : la pairie avant tant. Tant qoe

U cénimooic durera, j * rwttr«i • miin
pnne : mai* quand c* ter* fini, quelle»

p
— Vov rajet qur Picarfet eut de mon

*ia, dit ! • boacfaar 1 l>picier, rt AKT*
pai«qu'il e«t certain que nnus «voit* «"if.
pourquoi reax ^ui MBI U f*â* >*• >• P'11"
B'«urai«nt-ils pis \r <Jn>it d'iToir «ùf
• « • y Qvelle dinMvnce «yat-voui entra
'̂Vrt foswrn vt las notrps r

— La dîSemC* n'est p u dans les gv-

«I Dana boirau, car il Mt »ar fu'tl fait

aussi ,-hauJ ici qui- Jam un lour, et je
iT.ii pas lu prêleation d tir*, plus dur à
cuire (lu'un auUv, ajouia-Uil oa ennuyant
lu sueur qui lui hamecUil le front ; si
nom buvon*. di«-ji'. noua paierons, tan-
dis que ces gueux la sont décida A boire
sans payer : voilà la diffiérenra.

— Ce n'e*t toujours pas CIMI moi ijo'tls
boiront MH< pnyer. dit Touwaint Gilks
avec l'arc^nl bourru d'un aubergiale <]ni
n'.t pas l'habitudr d« déMlU-rer fcratuite-
mcnl M>* pratique».

— Si ce n'eal p u chez vous, ce sera
•illéura.

— Oit ça, aillenraf
— Au chAteau, car ils parlent encore

d'enfonwr la f̂rille : ri nne foi» entrés,
il if\ i croire qu'ils ne Tisitentnt pus les
oavo» seulement.

— C m , o'Mt aulre ••ho»*', Jit Gaullic-
r.4 en lioch.nl la lét* : chanter, <l*n*er,
IMIIPP, faire du Uptffe. VMIT les aristo-
erile». démolir leur nw 4e tfiomplw, le
briller au twwoin et y «Humer M pipe,
j'en sun: maïs eaJbacer le* ffrille* «t
metln.- au piU»KC le châtw», je • ' • • sui-
plus.

— Voilà îmtenwnt •'« q»e je Trtalaîd
voua dire, reprit IVpicter ; >i 1 ou pHU\ je
nVn «ui» plu», el comme j'ai quelque»
rainons d* cwirt q w Ul Ht l« **»« «t

m Cm* le projet du oerljun-s (feua, je nn-

Wre ma motion de lever la Ht-ance plu*
li>l «|iic plue Uni.

— El mai j'appuie la motion, dit Ver-
mot en regardant a la dérobée le (croup*
desigtit par Laverjun ; il y i la pluxieDra
individu» qui ne sont pa» de In commane
«t qui ont l'air de vrais brigands. Je n'ai
pan mvie d'accepter la solidarité de leurs
acte».

— Ni moi non plu*, n'pond il l'épicirr.
— Moi pas Jscanlajfi1, sjWmLa <,autiie-

rot.
— Nous sommes UMI* d'accord, dit

ToiiMainlUillt».
Il faut dire, à U louange du clab de

ChâWufiron, qu'en ce moment tous «es
rnembrfta * ' trouvaient eti eflel sinv^nt-
menl d accord, peal-Alrv avaient-ils poussé

leur démonstration patriotique un pea M
delà d n limites legalen, mais pa* un scol
(Tenir? eui n'avait jmnai» en la pensée
J'on altérer le caractère toat politique, en
portant la moindre atteinie a I* propriété
du marqnii. Par malheur, an nombre de*
uptf^nr* qui iTftienl répondu A l«nr ap-
pel se troDvaimL des ftrns moma iccrnpn-
leiiT, i qui une érm>ate. pour ttrf com-

plete. semblait devoir être une occasion
de profita au moina itvtant qu'une manî-
r«aUtk>Q de principe*. Da m U , c'art U

Uires , à c<Mé de I huninw nui retrousw
les manctied d« «a bk>u*e pour mieut se
battre, il y a pre»q«e tou ours l'homme
qui de sa hlouitc rail un U< : le voleur
pr^s du héroi. l.e premier jour, le hpr.>*
fusille le rolaur, Iitnqu'il le prend en l)«-
grant ddil : le aecunJ, il le Inisse faire •
le iriiiaiénvi, il en* t«riU* d< I imiter, el
peut due limiterait il en rflet le qoatri.>-
• e . Voilii pourquoi il etl fort i •li'ftiivr
que les plu* grandes nïrolulions ne durent
jamtis qu.' inù* jours ••> pins.

Lu comité directeur ayant onaninvmcnl
reconnu que \e meilleur moyen d". décon-
certer les projeta ttea amateurs de pillafc>
*Uit Je déciarer U justice 4e* bonuci-
loy«ng satisfaite et la oéréaKMiie expiatoire
terminée, le. ptvaident To*a«aint Gille«
réclama le silence, et pnonoa^a d une voit
retenlioMOte une eepec* d - Me mi**a<>#t •
patriotique n peu prêt sembl:ihl<- a i-clm
que chanta le vertUMi Pt-Uon aitt i ud*-
nesla*)ji».n 1792.

— l'euple. gnwl pmple : en vodf'-rani.
en outra)feaBt, on bruant et t-n nacea-
tp<tant. lu a* nté de ton droit n tu an fait
tou devoir, car lu es safre. juste et nMt-
m« ; mai* voiU qu'il ae fait lard . «mai
lionc, aie la boùU oV t'en aller

La haraapM de TowaatB i GOles, dont

nou* d.miMiit!» k-i le M-ii-i j,i,ii l l ( ,,„,. | e
texle Itttéral, fat loin .(ubl.v.ir |,. ,.„, ,,\t

if a >l ,n atlendail : s*>* pariixan*, il i«t
vrai, lacnieillirent par de* a|>i>lM«.IJ!t««-
menli redoubli». i-t s'ivri^ntit a I i-ovi
qiK- le ,-apilain.- avait rai»,.n. ot .jii'il -Liit
temps di- M iM'-parer: m«i<> In l>.ind. pru
v^luc, qnj reiv>nnai*Miil |»tiir .'li.-f- H^n-

reltc diVÎM.in p»r des vmif.'Mtr.m* i^~

— So nwkqu -̂l on Je nom ' •.ivri^. en
emplovnnt un verbe beaucoup plu* .-ni-r-
pti|ue, BniKTorW. petit ln-irnm.- m-ii^ri- rt
noir, <|iiî jaslifiait son nnm >n plnt.'-l *m
sotM-iqm-l par la paire .!<-jamln-» !;• ]>la*
hisvx.mé* qui ait jam^i* mppanr on
titrer msK'alin : croit-.in qn<> rM»ii!* «ou»
fuwn«e|ptwill*(i.qne non« ;mr.in« travail»
des bras et de» jamties. IJIIC n.ni* Anromi
su.' **ng H en» pour

p
ou» le

ail

t en tvt.inrner

i. :<j.inld La-

— ruiw|tte Toanwinf Cillr'*. iyn a p.-ul-
-Mre. vingt tonneaui de vin .tan-. *.i cuve,

n'a pas U 4*Ii,*le*w Je non* m ofTnr nu
*e«l rerre,reprit Bancr<K-h,v iin\..n»n,>lr«
ide>, et mirons ta ohAloan.

{A Mfert}
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prime de M francs et en dois d*

livrtâ; ces récomiensaB «ont accor-

dées sur la proposition dé* prélats et

des recteurs.

Equipages da la F lo t t a

Les jeunes geoi qui désirent cou-

(muter en VJOl uo engagement vc-

lontaire dans la 5» dô^ôt des èqai-

l-ages de la Flotte soûl invites a se

f.iésen[«r soit aa bureau de recru-

tement d'Ajaccio, soit aux inscrip-

tion» mjriliaies d'Ajaccio et de

Bas Lia pour avoir les renseigne-

mtuls relatifs aux dates et condi-

tions de ces engagements.

A Ciccistà
LUtnmédia m 3 atli

Ul P . VATTELAPESCA

{Suite 4* la Scèse VU)

Cni JônuB un piglia pesct.
çw** (Hifrurfa-J

SI ; ma i pesci chi dôrmenu. i pigli» u
I iacadore.

«arif'io {ittridendu.)

Ci atUcchereromu au eôllu un naatru

Un ai moatri piU ouri volubila - te
«i nu offeodi. u dieu pe u »o *• — una
lartaJU. Ûrmeuduai or» a. Mioanle,

CL n't mm di Wppu-.. Ogn'a fl«e«
RU solu, a persuadsli ch'e per scai
Mpu u nuinmomii si ion»* » I»M «a

No. li di
libéra. <l'e

C'u teoo

Me*.

Mai!

ANont »

icu : a donn
so uuone .

Cet

,pu, teiù si

Uasittecta {

de

ciù un ne ci

a marital* un

oefurajer* ui

•

mnoace Unia,
maritanuappuntu per esse li tiare t..

ICIÛ vwle.

iandua po1

urmcaliBS

lalli...

Mi n u n

u maritu, primma tutu

vara mon lie

ima d'ave u

J/ortiierio

rigliU !

mlrigllinUafll

l'aJI

cbi

rog

ipeai
D galenlinu ch'« n

Pe u teià Michèle,
.VartW«

Aneu per l'altru.
Cw« (/

Pe spavenulluf

Ê fûrae un Mie t

Suri» cumme dalli •

(O [C «.)

(KrfVntf.')

.<--1.)
m pugnu n.

liuve bai étudiai u l'effet tu d'i culori' Da
quaichi piuore fùrwï

O v o (c t.\

>i> ' au serti/.iu d'un» civett*, ehi ai no
îDiendi* di piti.

*a.-.«.-(fl(«Ur,d«irf«)
tiori ne mette re mm u T

C.-cra (r. <.)

Homœine ' un bellu mounlu di riulellc...
GbiuBiaraTif?. ci ne puii* unu a lattaia di
Clierdu.

Manursia (.-. i

Allippainral Avena fallu negtiu a pur-
tacci la lie m U'ce d'«<Tuella,

(,,-ca(.-. *.)

I n né pi a J'IMU in p*e»i criitiaai ; t
par* ede aneu e vaoche n facenu »v*
bell'c batuzzatu,

Uarinc-ia

V, MU «ucciië, ci lu pun«r«minil in pe«u *

S'inwnJeï aceaolu au cure, ticcht, itn
bnacaiu gia dau prufiumnii. u galenia
continui •

u • forche in mai-

l'n ne parlemmu piû. perebè. d'altrondd

u ainamu «icu a ali paati.

(yuerrfciirftt <?<• fîntaira)

Ma co*a ve^ii 1 U »o »•**• c l i w ' * M i"

Per fa qualc
Afar

Fftrae ; e ingo

Oui . . Ma »0Mi !'ba abbattauu i

flawt

Perte du «Leone»

No. solu u c'-rr ndin», chea povara

lin a a ifighiunu... K imparai aneu a n
•p»r, ma rjuandu. perdisgrastii..Ta irApp
nfcchia f*r pruDtianne . . Si ne jo*i S
gnnria, cliè erropre K tnmpu.

Si pr urer».. Avale dinmi (u, ch> ne

, sc<rr«di a f.lMtiuu

h \a Mna itrada. . Ha u
a perde.

C'u apeurac?hiu di «juaichi rivale, perch*

detlu r ombrocu. c

Ahù

• u m d a

aieaaa

Ret,'>

Oftft'at

b ia i * .
puatu

.W,.r.i.r.

! L ci VJI

! F un mui

mi «apriia C

èdificilf fail

percht i't \+

umt&c tutt i
•i.i (ricA-rtrfHI

ena trAppn

larcooe. IM

api : li rfal*

tlMldl

a ci
ctum

fat»

u tara* all'an ta
nibili» u eaa

Ltttt*
•tu m

t. *t.

•P-
tDtn.

Portovecohio. IU ja»ïier 1

Au Dir*ol*ur Ja /'«t/ S

» mf»rni«linna que "Mi dé|i

donnée» nur le naufra^a Ju • Le.ni
p#rmplte£ que • TieDM • oul*r quelqu»
ren8*ignpmeoU compl^meDiaire» rrcueil-
)il de la boiiL-he • è n e de« survivant! Jr
l>t|uipagt uti puisas fur le Ihé*Ire da m

li tempête, déi
ngue navigatio
^a. l,e« pomp?»

tant impui»9*nt«'- a roomrpr la péril,
'eul qu'une preocrunatiim : gagner la ter-

la plus prwUe. Main it était impassible

U> • LeniM,|* baltu
brr du rente par une
faisait eau de toon

d imprimer au batr à peu pr f̂

pan', la direction qu'on voulait. <
(• de vaincre 1» violenca de la lamr
taisant donner a la machine ion ma II mu
d'inptiUioa. Rien n y lit ; IVlémrat était le
plu» rori et il lança le a I.
e h « fnrti.idablr, »ur le« r»cih Je Perorcl-
ia

l> diit Hrr épouvantable '
l,e monte *e praVipita imme«1iati<m

*ur )* petit ranot. Pendant qu il * effor.
Je le mettra É la mar. sumorenl cemp

i-oup k- charpentier Guerrt. r*»fili*-
*urMnl, le chet ebauffror D^tnarui et ta
ranibuaiar Melista, itlir.K sur le pont pal
la terrible ™iliaion. Fort kpawiwmcii

le rambonier avait i ir lui petit coatMl
avec leqtwl il parvint i coap*t I amare.
AowitiH Atgmgé le ranol rat fanentem^nt
emportr par U vair«e hurlante qui roeaace
de 1 engloutir. Les panrrM raariaa rrient.
pleurent, prient et rament tour i tour. Ili
implorent le ciel, le* hommr» maia ili
i'mdent *ut-m4mea. Op^ndanl il* »*pai-
•enl a von loir domptrr le* indomptablea
Ilot» qui le« emp<<rtent pourtant ver* la
natal- I* barqur w remplissait d'eau et
ils «liaient l>icntât périr • iln n'avaient

dan» ratte an»e de Stagnolo rrfofre pn>-
d*ni de tou» le» bateaux que 1« *«ni du N
ou do N. K chaue de la cAte

A retla) vue leur» dernière* force», sont
diaenl-ill, au IMU <Ie m r»ni»er »e bri»r«l
toute fait, et ili sont prii d'nn Hi»it*r-
•ent Ul qn il» n« »nni plai capablra â un
moiiv«mrnt. Cependant leur* rn» ont et*
enlendna et oof amarre adroitement ielee
*ar le canot en detre«»e, rappelle i li
réalité ces paurrw mtnin bri»e« par
leraolt»! *t par la faupie.

U . roiU kiêatdt

dla du K°"«. P^*
Cbiappa. Jeux gardiens tr.uv.reot le
demab d*ux cadavre» ri de nombre
«pavei. lia teMffnpIiietil la iwimll
Portovwthio. A lappel J« leur •**'
Intrépide maire. M, 1« d«tetir Baksi.
|gUB la» liomntM Valides le suiv. nt sur 1
|ieU* du naufrag* pour « u « r .« quU I •
pt'ul. Pouf arriver plua vile ili traverse
les étants si dangereux eu ca monwi
Hélaa' tout était fini: il n'y avait pi
que de» cadavres. .N'importe 1 on se met
eiplurer la cAl», le» criques, autant qi
le permettent l'ùUi de U mer tuujuu
furieuat et la difficulté des mt*s.

CV»t au priï dei plus grands efor
non ust parvenu a découvrir six Cad.

t s . L'un d'eux n'a pu *tr« rt'tiré qi
grâce à I intrépidité de SalviniDuimniq»
qui est descendu a une grande profondeu
iUtaclu> ù une longue Cixde, d i>ù il a n
neiie le cad.vre à la na^e. L'identité de
malheureux naufr*|f«i a ét^ ètatilie pa
k-» survivants du « Leone ». «Juanl au
virtim» qu'on n'a pu «trouver, elles oi.
dû Être refoulées au luio et suivre le
épaves qui du lieu du naufrage ont et
rejstéfs sur toute U cote jusqu à Sania

"ania.
Après avoir pas»c troûi jouri tt d «
lits sur le tliéâlre du sinistre, âpre
roir rempli toutes le* formalités néci-8-
lires, M. le nuire Bale« a fait procéder
l'inhnmatiaa des cadavres. An momt
les descendre dans la tomba, il a p(

mcé en prî senc» d'une foule émue
des qualrc survivant» du naufrage
larme», le discours suivant

DUooara de M. BaUai

Avant de livrer t jamais au sein d
erre, va face n>f tae du théitn- de la ca-

astropfce, •"«» ' « -VBBJt <•*" 1 u s t r e m a

ins survivants, ces nombreuses victime
e la mer,j'ai le Jouloureui de*oir,cnmnii
laira de l'ortovecchio, de leur dire le der
terel suprême adi«u.
En prewnec d un évéotraent •iaoudam

i tragique, hatar jor un swil mut d'éloge
îrait .L-UV» «iiia, indigne âc vous et da

noi. l.e i>"inl ,'RwnUel, vraiment imirnc

tif, c est d'an dégrafer la laçnn ei l'ensei
gnement qu'il comporte.

Ces !«ribles «taalrophw ont le privi-
e(fe de rércillpr dans l'ime humai••

•la bien sajeti refluions, qi"" '
t 1E tort J oublier trop vite.

Je croix traduire fidèlement l« ienliment
chacun de nous a éprouvf à la vue de
;ad«Vt*«. ^para iur le riYaRe, qui hier

néon-, dan» Uiute IVipanïion de la vit,
imblaienl défier I» tamplte •lio-mim», fl
u an ourdiiui, «tendus, inanimés, sont le
uel de* Ilots.* crois, dis • • , être voire
lerprête ea montrant au milieu de ce dé-
lirant spectacle le néant d* I orgueil de

I Itomrot'aur sa pnisaance.
ncore si 1 humaniW. dans l'intérêt dr
irt^rvalion, orienUit et concentrait
me* elTorta contre le dèchai riment des

lent* de la nature qui aont ses élerael*
inemia au lien de se réjouir et de s enor-

cillir du perfectionnement des engin»
ilrueteur»-

,e* gouvemarnent* comprendront il n
in qu'il y a plus d« gloire i développer
-jchMse et le bien-être det peuples en
ips de paix, qoa remporter IM plus

rillanta* vichtiret en tempe de frn'rro,
a conquête d'une puissante éphé-

Kapéroni qua 1* sied* qui t'ouvre verra
tin de* guerres at la aolutinn par voie
irbitrag* de loua las dinVrenda qui aar

[iront entre nations. C* sera ceriainamatil
plna éclalanU sanction des résolution*
ises dam la conférence interiatioDaU de
Haye

Araat de quitter la tombe de cet coori-
oarins morts au champ d'honnaur.

permeltai am d'adresiwr au nom de cette
ombrante aMiatanee an salut fr» ter nul »

lie et d eavover par deli lea mers aux
ille* plongé» par <-• deuil dan* une

irofondc affliction l'expresaion émue dr
-ne xvmpathii-

i»m de la villa de TortoTiMchio, au
nm d« voaqnatrc campa gnon* d'infortune,

, victimea d un affroyable tort com-
rapoaet an paix dana une commine

sépulture !
•

Le poste des (loasDiera établi far
oûte, à La Chiapps, poor Borretl-

i roarcbéndisae «ta vipeor i t i -
>u b«>M, * été aftsaith p*r d«* tû-
•or» d m » la Doit de jeadi & voa-

di. FloiMort ci>Qpt d'trmcw «
„ oot èlè échangé» aani réso lut .
malement le» rô,l«urB ont prit la
iK **i>* avoir *-t& reçu n nos .

Ptna. l<i II janvtar DM1
U n.arebi1'rtitaeaima touiafoia lea d ap*

aitiacia g»n»ra aa aoal plga aat ala aant'S ai
la* eaun aa •ffarn *WDt. L. 1 «» a W
aval D* a 101 IT la 1 I/* vaut (M.SS. L'Klta

Nts^Dcléléaila Crédit root Mal<oon>ir«s.
[a UrSlitUornaiaftH ' l«l. la So îàiâ Oé-
naral* «a, la Oredil VwiW «M- L» Comp-
toir N.IUMI JKaeoœkt* »ai a Mt ; un
aoompw da U fr. BU |>ar (OtiM lit>ârea aan
p.j.We * partir du H J»nvi«r ; p.-ur lea aa
twna owniZ.tUM èm\**» «o mai <9M. l'a.
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Coins de Bastia
Dea fois je lis qu« notre rouoici

patité n« fdit pas tout CB qu'ell»
pûorraii poor rembellisseniBiit de
noire ville- Poor md part, si noa
édilee y mettent du lempa, il •
est pas moins vrai qoe noire villa
devient de plus en plna un agréa-
ble séjour, lea promeDade» y sont

los fréqoentôe-.
Les coDlinentaoi oo étrangTs

qui débarquent au Nonvean-Port
sont d'abord frappés par l'immense
place de Sainl-Nicolaa. Cette balm
trade qui borde la msr, cette allée
qui la côtoie et qui se prolonge par
le cours Sébastian* prar arrivt
la place dn Marché, offre on coup
d'osil speniiide. L'é'ranger qui soit
ce chemin y remarque à gauche la
grande caserne, t droite d'immen-
ses édifices parmi lesquels la llan-
que de France. Avant d'arriver À la
place de l'Hotel-du-Ville, un bou-
quet d'arbrea et d'arbustes attire
l'attention da voyaguor : c'est le

Non vi.

j marché y eèt dès achalandé;
,1 y a de ton', et les primeurs eo
toute 8»i8on n'y inanqoeQt pas

lais, — et c'est ce que noa édiles
iront faire, avec le temps toujour*.

— le marché n'est pas couvert.

église Sflini-Jearj, la pioe gran-
de st la plus riche de outre villt*.
est aussi l'objni d'une juste corio-
uté de la pari ries étranger».

Aussi, c'est avec t-laisir que j'en-
endis un étr-ngôr qoi Qt celle pro-

menade : < On doit y être bien
ici. y Pourvu qu'il le redise quand

quittera notre Ile. — Ŝ

V é r i t a b l e S a v o n

d e s P r i n c e s d u C o n g o

Ir. (W le pain «i I T. "ïo la balti de troU

Nécrologie
Un demi cruel vient da frapper .la

[•mille Asllma.

U. Philippe \3titoa, frère du dé-

poté, perd aoQ fils qui meart dans

iota la force de son eiutiâiacte

a cesse.

Tous ceut qoi ont connu Itapbaf-I

stima, ce beau et soliie garçon

ippelé & DQ bnllant avenir, au ca-

ractère énergique, a l'esprit prime-

ialier et si plein de charme, sa-

in l quel» regrets il laisse ; ses

amis le pteoren t, et il n'avait qoe le«

mis.

Noos prenons one grande part an

_ialheor qoi frappe ai douloureu-

sement M. Philippe Astima, M. le

dépoté Aetiros, Mme Maaaom qui

perd plus qu'on neveu, mais nn en-

fant qu'elle avait élevé avec tout le

dévouement et la tendresse d'one

mère.

Contra la Phylloxéra
ÂTTMTATTON

NOM. Musigné, Maire de la conmane
de San Martinw di LoU, déclarons qoo t«

xtéàt d* M. Franchi Pierr*-Antoin*.

f'Mrtranera, barété S. *~.. l*. ti.,»t in-
faill.bl*- pour combattre et préserver la

gn* contrôle phïlioKéra et tous in««l*»

Ce r e « « « peol aire employé avanU-
•u»*ment ani arbres fruitier* ; non »™
mottl il lc« pré»*rve de t<>uta» maladie*.
aïs il leur donna une vigutur sorpra-

JéclareH «a «atn q«w
p d é t e «si an hou •

travailleur qui • d«j« fait d'énoratss
Mcntii;e» pour arriver a io rtaultat. «I il
mérite touk- la bienveillante a t Un lion da
U liante admiuiglratiou.

Kn foi de quoi nu us lui avons délivré la
pK*e»tu attuaUliwu pour lui servir et va-
luir toque de droit.

San Marlinudi Lota, le 12saptembre HKW.
L» Maint. A. V. TumM.il.

COMITÉ
de défense d*»a Intérêts

Séance da '2-i janvier.

Les membres du Comité des in-

tùrêis de la ville et de l'arrondisse-

ment ae Hastia se sont reunis k

l'hôtel de ville, A 4 heures de rele-

vée, sous la présidtace de M. J-J.

Ajaecio, président de la Chambre

de commerce.

Cette réonion avait été provoquée

par M. le colonel Aatirna, dépoté,

qoi se proposait de rendre compte

au Comité de ses démarches auprès

da ministre de la guerre.

Dans l'après-midi M. le colonel

Astima d reçu la triste nouvelle de

la mort de son ouven M. ilapbael

Asiima et a été ob'igt de partir. Il

a prié M. la président Ajaccio de

l'excaaer auprès du Comité.

Petite Gazette
V.WHIOH imOlPlÉBIBCï, 0 B it j . o , ! , .

- - T tievw da eu». 4- 7 5
l«. I l i t 0 N I N H Mb-, - « i M u.

a, + li j r alau, + 7 3
BorowUtrt. — Thmtm da «afla,773 a a .

•Idl, 775 n n . 6 imita im iev. T7J « K
PMI. - 9 h. da aatiB. CIIIDB.

4 h. da ca4r, U. U Me.
g u i d a i » ! , rlilr.

d* la aa- , très belle.
d « M a i i ««do, 4. o,U, flttt<f0,C&

i

Nouvelle.* militaires

M. Uaurai, capildine breveté aa

8e ré«. d'ir.fintpno, stagiaire a

l'etat-major da 15a corps d'armée,

a. été mis en activité hors cairee,

r 61 re alTectô an service d'élat-

major, à dater du 1er février pro-

chain, et a été désigné pour ser-

vir en qualité d'officier d'ordonnan-

ce auprès de M. le général Bourjat,

commandant la 17e division d'in-

fanterie, A COÂteaoroai.

•**

Hyménée
Nuus apprenons avec plaisir le

mansige de U. Joseph Pietn, fils

de M. Joseph Plein, l'an des plas

tirandtt propriétaires >le Yaoco, avec

Mlle Rua Victoria Méjia.

Nous envoyons aui jeones ma-

rias et A leurs familles toutes nos fé-

icitatiooa ut nos meilleurs soobaiU

de bonheur.

Mordu par un chien
Lu porieldix, lemdoraat boole-

rd Satnt-Aogelo, a été morda

dau» '-» ma'inAfl par ane chieuo«,

la jambe gauL.>.» . «- lUloo J

été déchiré. U morsure est s«as

gravité, cependant 01 recherche U

chienne poor assurer si eLla n'est

pas enragée.

Viandes saisies

polio* a empêché la mite en

vente d'un porc i la soite des cons-

tations de l'inspecteur vétérinaire,

mais la viande a été restituée aa

propriétaire qui pourra l'utiliser

ma aocun inconvénient poar la

ilaiaoo.
— Oo a égdiemeut saisi and bre-

is entière, i cause de sa mai-

greur; la bote a ôlô reconooe ino-

propre a la c^nsotamatlon et a été

enfouie par les soins de la police.

Maladies des yeux

I

iqae du Joclear Alexindroff,

Cours Grandval, 4, Ajaccio. Tous

le* jours de % k 3 beorw. La doc-

teur AleiandrofT opère et garde

«ei malade* soos la direction d'aoe

dama FraoQaiee, qoi a dirige ona

CiîQiqoa aa Continent.

M'uc Joséphine Sisco nae Luc _
déviant acquéreur du matériel du
Calé des Amis apoailèuant a Mme ,
(••ony Hoasi, rue du nouveau Port
n« i.

Les créanciers so.it priés de se

faire connaître dans le délai de

huitaine sous peine de déchéance.

a*.
Au port

Lm vapeur allemand National ca-
pitaine U-iiM-h, e , [ a r n v e J a l l 3

matinée, chargé de 904 tonnes de
houille, venant de Newcastle ueur ,
l'naine à g«z. '

Vieilles décorations
Un acneterait a bot

p p r i I u n t l L
un projet da loi tendant i l'amàli

t d
HO (JIUJOI UH im lenaant t l'umàlin- j est U procUmatinn île son lit«

ratio» UfS condihooa de retraile | d'Impératrice de» Indes, qui lui fu

des oliicier» maiiaiero. | voté, le 20 mars 1*7(3, après le voya

i
LP gonie des sceaux a (ait

DQ mouvement judiciaire.

Mffntrem vmitrmt

La conseil s'est ensuite occupé de

l'expédition des affaires courantes.

AO ITALIEM
La sauté de Verdi

Au Séoat italien, la président a
innoncé qu'il avait reçu de mau-

vaises nouvelles de Verdi ; depnis
quelques jonrs le célèbre et

et étrangères leur est gravement malade.

S'airesaer au bureau du jourtul. T i r a g e s f i n a n c i e r s

q

, , près le voy

ge officiel du prince de Galles l
ces contrée?. Le jubilé da son avt><
neroent au Irdoe a i i è célébra ei
tjMiide pompe, le Jl juin ln«7, an
milieu d'un cûuooura de rois et di
ptiiicea régnants.

De son mariage avec le princi
Alb-rt, elle eut trois llls et quatre
Hllee.

Les fila boni: S. A. R. Albert-
E.ioaard, princa de C.allea ; le duc
d'EJir.bourg et le dnc de Con
naoghf.

Les fil lea sont : la princesse Vie
i ié \ 25j

p e
ia, mariée \à -25janvier 1858, a

d é O l l
ancien ne».

BOURSE DE PARIS

tor

Frédénc-Ogillaume, plus Ur«i Fré-

déric III, veuve depi

princesse Hélène d'Au-

gUHtenbourg; IH duchesse d'Argyle ;

Ruite 3 ». O/Uintian
— t a. 0/Oansru,

tie PnriM f MO»
L'obligation 131 AU a g^g^àe le
oa lot de lflOLHJO f101.!» eroa lot de llW.LHJO francs

i - iUu.iô

et I» piînceaae Béatrice rJer|iai|BQ-
U3rg.

Le roi d'Angletorre
U'aprèa la constitution anglaise,

le Parlement se rénnira aaoa retard
pour proclamer roi le prince de
Galle3 soos le oom d'Edonard

Les derniers moments
d'Osboroe :

Le bulletin publié ca matin à S
heures porle que {ta lorces de S
M. diminuent.

L'état de la reine prend un aspect
plus sérieux.

i h. -. i
L'élat de Sa Majesté n'a p a s f

pire ; elle a reconnu plusienr

LÉGION D'BOiïNEUM

lastruotion publique
Snat nommés an sralé de cheva-

lier de la Légion d'honneor,

M. le chanoine Letteron, prof»
88ur ao lycée.

M- le docleur Ramarooi, mér.. - r -.»•=...-

cie en chef dn lycée et de l'hoplul b r e d o B a I*mnl« e ' dort actuelle-
civil. m e D l -

Cea nominations paraîtront a l'Oi-
ficiel de jeadi.

Le Tsar en France
\A Gauloii annonce que >a di

B.on légère de l'escadre de la Médi-

terranée a reçu hier soir l'ordre

d'appareiller sans relard, «t qu'elle

s'eBt dingue vers l>ntrée des L)gr-

daneiles, où elle doit attendre le

Tsar pour le conduire dans les

eaui françaises.

SÉNAT
Présidence de M. FALLIÈHES

La séance est ooverto à 2 h 25.

M. Oarbot, l'un des sacrôlairea,
donne leclare du procès-ver bal de
la séance de vendredi, qui est
adopté.

LE BUDGET
Suite de !a discussion du projet d e

4 h. 20s(jir. I 'ci, adopté par la Chambre des dé'

Les nonvellea sont alarmantes • F o t f B ' portant fiialion do budgel
Ai. . * - • - • • ' ' "*"**!] de l'exercice 1901

Le Droit d'Association
Soite da la Ire

i. le projet de Ici
d'association ; •£. l
loi de M. Citneu
proposition dû loi
Gras; 4. la propos
U

élibération s i r :
elatif aa contrat

uroposiliou Je
il Urnano ; :i U
<ia U. Chail«s

de loi
U. Lemire, concernant le droit
d'association.

M. Ribol
établit que le4 congrégations ne
sont pas dans ane situation illégale,
que las vœux monaatiqa&s n»
pas contrairas à l'ordre public, fuis
il parle da Concordat, rappelle ses
— ; ! les, et dèolare qu'il est

à la pais religieuse du pays.
Quant aux congrégations, elles font
partie de l'h'glise catholique et nous
ne pouvons f aa nous un débarras-
ar.

Il faut accorder a l'Eglise large-

ont le droit d'association, mais il

n'admet p«a qae les coogrégations

le dânonement fatal approche
Les meoût

nttei.t
1 mourante.

2*\l

Le ministre des afTairea étrangè-

res fait démentir relie information

da Gaulois, il n'a jamais été ques

ion da la proermua arrnvdj du

Tear *n France.

La reine s'éteint graduellement
sans secousses. La mort peut se
manifester d'un moment a l'antre.

K Uuret st.ir
Itoioe est morte ce soir a G

heures 45, au milieu ie tonte la fa-
mille royale.

LE DISCOURS

de 1 .
et la Presse

Le Figcro ; II «si certain que

msjonié oui a voté l'afiicbige du

disenura do président da conseil

est décidée a voter la loi ; on peal

donc considérer le projet do goaver

neroent comme adopté : tas oom

breui amendements déposés n'ool

sopone chance d'è're acceptas.

Le SticU : le discours da prési-

dent da conseil a élé ferme, net *l

I réels -, celui dn M. le comte de

Mon, vague, nébcleoi, inconsistant.

La Petite République : En luilaal

cootr* l'Fglise le socialisme n'a

bandonnepasja lutte contre le capi

taltsme.

La Libre Partie: Le discours da

président do conteil est celui d'oo

homme qui c'a plos la liberté de

dira ce qu'il pense.

Le Sol*' : L'éloqoence de M. de

Hua oé peut rima contre le minn-

léii jacobio et la majorité sectaire.

Conseil des- Ministres
1*8 ministres se sont réonis

ce matin à l'Elysée, SODA la prési-

dence de U. Loabet.

Le* ministres de l'instraciiori pn-

bliqoe, do l'intérienr, de l'igncal-

iDie et de» travanx publies ont

aoomis a la signatDre prèsidantieile

les décrets de Dominations dans la

Légion d'bonrieor.

MA* m/0v*er» mutrinlerm
L ministre de la manne a Bon-

S M. n. I. AteianJrine Victoria,

reine da Royaume-Uni de Grande-

Ltretagna et d'Irlande et de

lonies et dépendances, Impératrice

dôfl Indes, protectrice de la F<

née â Londres le 21 mai 1S11>, était

U (Ille unique M'Kiouard, duc. . . .

Ket>t, quatrième fila de George III,

et Je Louise-Victoria, princesse de

Saxe-Cobourg et veuve en premiè-

res noces da prince bériditaire de

Lemingen.

Devenue, pur la mort de son pè-

re, béntiera de sea droits t la cou-

ronne, aile fnt élevée avec le plus

grand soin, noas la direction de la

duchesse <le Northomberland, et

acquit dès notions solules en tiis-

loire, en moaiq(w et Jan» les scieo-

îlifa. Pins tard, et aor la

presse du roi, son oncle,

lord Melbourne, familiarisa son es- , ,

prit avec la connaissance des prtn- a e ? '~^ n , t H m a n . »., aAnr,tfi

cipes catholique* et le mécaniame I Lameudement est adopté,

gouvernement constitutionnel.

Suite de la discussion anr te ré-

gime fiscal des succesaions.

Le président donne lecture d

l'article 1er, qui eel ain^i conçu ;

Les droite de mutations par dé

ces, de biens, meubles on immeo

tles Beronl liquidés aor la part oelte

illie par chaque ayant droit,

Ils sont perças sans addition d'au

décime, pour chacune des

fractions de cette part, suivant lee

tarif portes an tableau ci'après,

L'article 1er est K>loplé par 105

contre *2, à l'eiception de la hoitiô

me catégorie qui comprend toutes

les sacceaions supérieures à or

îllion.

M. Savary propose on amende

ment tendant à établir de nouvel le»

catégories progressive* pour I

accessions de 1 J cent miHiona.

Cet amendement est repoussé

par 126 voix contre 111. ^

Plusieurs autres amendemeott

aont églemenl repoussés.

Le Bcrotin est ouvert et l'en sera

ble de l'article 1er est adopta par

i-1 vois contre Si.

Goidelot dépose on amende-

ment admettant poor joslilier les

dettes des commerçants la i roJoc-

livres do commerce ÛQ

AOESI. loreqoe, le 20 juia Ittt7, elle
:èd& à UoiUaume IV, elte c o o -

serva à ce miniaire, au gianri dé-
ippomteroenl des tories, la direc-
ati des iflairew.

Son couronnement eut lieo le 2H
loin 1&M et donna lieo a de magni-
fiqoe» lé t ts : daax àas après, elle
"ipousait le prince Albert (10 février
SKI).

(.ràc« à la constilotion anglaise
>t au sentiment de réserve qoi a
présidé a la conduits de la reine
Victoria, il est Inutile d'analyser Iss

eraents d'oa règne qoi se «ODE
en qaelqoe sorte accomplis en de-
îiora de «on intloenca personnelle.

Quant a o i faits da sa vie propre,
la sont peu nombreut ; ce sont

qafitre ou cinq attentats BOT sa per-
sonne, qu'on a jngéu comme drs

i de folie et dont le dernier
eot lieo i Windsor, le i mars 188*.

Le seul événement important qui

p
se à l'article 2 consacrant

d
p

le principe de la progressivité.

Cet article tst aJopié a l'anaïu-

icité moins une von.

Suite da la discussion jeudi.

fassent de la poliliqne et dounent
an enaeignetneat hostile a o i îneti-
lutiuos établies.

M Ri bot afQrme en oolre qoe U
'aleur des hiens des congrégations
'élève à 37S millions et non a nn
milliard. Il vaudrait mieux suppri-

mer radicalement les congrégations
ie les obliger - demaoJer l'auto-
îation aa Parlement.
L'orateur, dana une remarquai

lêruraisoii déclare qu'il tant la
lertô pour toas, si on veat faire

pacification, ai rôs laquelle on coi
depuis si longtemps.

M. Brisson
dit que la Chambre n'a pas le droi
da sacrifier l'esprit moderne.

Les congrégations aont en rêvoll
ouverte contre les lois du Maya.

L'orateur examine ensuite les di
faren-s procédés dont uaent les cot
grégations, pour se faire des doita
lion».

D'après les chilîres qai ont

relevés U fortune immobilière

congrégatiot)4 dépasse un milliard

quant a la fortune rnobilion

est dix fois plus forts.

L'orateur, dénonce enfin les doc

Irines oltramontaine» profesaôe!

dans les écoles congrégitusles.

M. Lerolle
déclare que la loi proposée est nnt
loi de hdine contre les cstJioliqnes
II fait l'apologie ds l'enseignemenl
donné daus les établissement* ca-
tholiques, qui satisfait tant tes ta-
milles et qui se liaduit par des ré-
sultata remanjadbtes. La loi pro-
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MIJ-K Allf l* .

Mme Vva Rosine Mlngalon

irnwri gi-D'l mère, srner- i

posée constitue également une mau-
vaise action, et il e-pôre encore
qu'elle oe sera paa saoctiounée par
le Parlement.

M. Puech
dit qu'il est partisan do droit d'as-

nociation, en tant qu'il eet appli-

qué d'une manière ja*te.

Le projet <lu gouvernement na

&pi-cte pas le droit commun, c'est

pourquoi il vote ru cor. Ire le gouver-

lement. Un doit prendre des pré-

cautions contre les biens de main

morte, mais il ne faut pas toucher

au droit d'association.

Suite jeodi.

M iraad par cairma taniqua Etaodo d
fr.^favca d*prénrÉnc«.d'«^uda itlti, il

1MÉBIQUE
Départs réguliers lois les mois

pour les Antilles, TricidaJ, Colon,

Traversée rapide; conlorlabla toa-
les classes.

Pour fret et passages sfd Ireseer
i M. A. l'ailovaui, agent de La \'e-
loce, Noavean Port, Bas lu.

Filature de Cocons
Saint J«»

M. HBNRI BARSANTI (?: Oe , fila-

• k des

M vi. les

leors, achÈtent c

prix très avantageux ^
Eleveurs.

On demande des 3,..\c- • ties ou-
vrières â U filature. S'iss.asar au
boreaude la direction, F ..rï Neuf.
maison Beitin.

Orand Entrejidt de Srn et Ile-

'asse, HENRI DARSANTI, \onvetn

Port, Itastia.

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

lîhambre des Députés
Prkidtnce de M. DisCHANBL.

La séance est ouverte i 1 beore.

H- de 1'Rslourbillon, l'un dfS Bfl

crélaires, donne lecture dn procès-

verbal de U séance d'hier, qoi est

ado p 14.

Le caeseit mBDicipal de Ytzzaai
M. liauthier de Uagny demande

k interpeller le président du con-

seil eor la dissolulioa da conseil

m nn ici pal da Vezzani.

La Chambre dêciJe que cette in-

terpellation sera mise I la suite des

autres.

L'Invasion du \aUl
L'rie importante conférence a ea

»ntre lea coinmandos boers
i ù Krmelo. en présence ,ie

Louia Botha et de Christian de Wet.
L'invasion du Natal a été décidée,

on exécutera sans retard cette dé-
cisior.

ÉTAT CIVIL

l'Imi-tn Dominique —Lu
J<-Mari«.

Momaioe de Vilrusc

Vignes t

lt»ii>«. ' R-P**w"»'»nil*»l.-8fr.ltaille.
M 'rt>H'»tiokt, &tt. ImwUH.

IfjbriiiM rxoilaceart direct*.
Aibrei Ira l'en. — Pi.t,wl. ntHtii pré-

orei, Antdan, Priioet* if Mille», ttç
iDH nr ir»n«, «bili etln tî -i t t'i'biue'

UerlilM», Polrun, Amadien, Uaaint-
aie», «tt.

1>*(Û«: Pliudcla PM|.ln*Xfu»p Ba.ta
•si EitM d,i U»aulH .1* Vjirn.r.

Vin rogne «, IUD, r*e,.ll- tx:i\i, /, o > i li
Dira, <ln laoft, pliiot, i l>,>Ci.

t-f tir • tticMli

p u N*. CHIO (••ÊFirs. .

itoa Ihltmille.fe l'idi VXn),

DiniMn,Gr«i.1 (hoti ,i'trbf*t frn |i#r
U«n(«n, N*ndirt,j|»ri. i l fxn
il il'gnaaMnt ri it i(r*aM> I, ••

V é è

•M.PAV
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A LOUER
J u U C H A U T , »or la route

Nationale, près Toga, se com-
posant do-2 étages du si* j'iôcôS
chacun, magasina et jardin ao

Le tout 120 fraocs ptur mois.
&à ires^r a MU. L. N. Màt-

LE PHÉNIX
UMPUME D'USUUKIS IIMÇIISE

fond* en liilH

FooJs réalin» : » O O million»
Valeurs assurées encours:

3 0 0 millions,
S'adresser â~M. tllOHDAKI.

oolairu de la Comiia^Qie LK
Pu»,», a liaslia, 17. Bd Paoli

INCIEN C4BIMET PrtAOtHE

SABAlt

AVIS
U. [Iroschini a l'bonueur de préve-

nir la public que son bureau do ren-
seigne meute et de placement--' da ao-

oun*ux

l e Larousse Illustré

l«a puât* pajl'oalwr» uia Jivara ordraa d»

t u

s, terrée, muisoua, a
lé 21 3e

un*ux.meaiiquts, terrée, m u i s o ,
est SIIDÔ rue Napoléon, 21. 3e èU

L'agence preuil de» reiiaeigi.era«tnts
très sérieux sur le» tereonnes quel»
prêtante. ^ i —

n i >»••• I n d*»><» «c '»»«<••
les cigi-relte* Ametia

à * « rcutliac» le paquet
ibnqut'es avec du ubde [)ur lljvan*

APRtS CMtQJm * » « _
CN.VEHRE DE LIttfïOH>

BÉNÉDICTE

Jonna iar ut«4"» »e'«a**»
dwdMMBt^^ui aoo* * * * »
da valaur. Csst â » 4
d*D« le fMfli»Ul« da Mtls aaaialn* d* N W -
quab te . r . io l - aur la Cadrai*» . '« ("
fie et la OtenMrie »j»ol pour BempIG

ldVKM.Ilrnlee aotieta T q
_-r.3d* ouvra* M puma* 4 * i • ' / '«PPW-
» D I le Treiié * UWfcw.- 4» Ufpamil, b
UeoKiaphje de S.rl Kitut. la U «.greplu*
joiverielta UBIwWHeelu* <ta. A noter daOi
|s u âma (JCICU * laa DIOK raphia* 4eSaint"-
L.«BITI«T>, d» Mm» Je (3aalia.il* Oeidrcj
Saint-Hi'sus, iM mots Ornerai, U4n«i. Ue-
DIS. tto il« rtvcicule SOeeoumea chu tou»

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BaSTIA
ri l«» y i » «»» * •« •

du Itfeee
SUCCESSEUR

DENTS i T
(Systèmes perfectionné*)

OBTURATION
& EXTKAL11U.N DES DENTS

sans do a leur
Ï4 , mê de l'Opérm,

m r S.ibAIB a lb»DO#Br «• pMHBir

i»"»— s» *••»»' ebir«''l'•"••*
"

L'un .des ridacUtin gérant.

D l L l l l l l l L>"

EroduH

6O ANNEIS p« Bucct»

i c(r«couHj, HtavRc su j«»r

RIGOLESMLÏÏiïE

'Kfûtni 3ÎSI Mur \îTotlitt* i( lïs
PRÉSERVATfFciit» I-ÉPIDÉMIES

O U EiJfAHIS TUBERCULEUX

Isôtooo'
IOO.OOO

La Tapeur aoglaiB GAHNET
chargera a liasha vers le 25 Janvier

Pour G£NES direct, les ports d'EsPAGNE,
LONDBKS.

praDBDt marchaadises sor coDuaissemeDt direct
pour ANVERS, HAMBOURG

et 1008 lea porta d'ANGLETKRRX

Pour fret s'adresser à
Arlbur C, Southwell, Baslia.

EAU MINÉRALE NVrUKKLLE
FtBBUUINF.USE, AClDULErJ. 04ZEUSE

D 1 AU
) SOURCE PIAME (!;/•'

(tmrle MlImmcMeJ
AUTORISEE PAK L'ETAT

Eaa aatarelle garantie absolument pore aanB remploi, pour
Ba conservation el 8a mise en bouteille, d'aucun prooéde cbi-
miqne oa artificiel.

NE PAS CONFONDRE A VEC LA SOURCE OÉPARJEStENTALE

DIBBCT10N et AOMiniSTaATIUM :

8, Place de la Madeleine, 8, PARIS

Agence générale pour la Corse : anutia, », Hd da Palais
ntVétm «a Frmnre et <• I Klranger

cbez toas les débitants d'eaul minérales et lea principaux
Fbarmacieas.

Le meilleur aes uigartsû 1UcenUmesmil
nos tvntredit le CIGARE MATTEL

Lé éémtmdar 4»as t»us les débiU.

Vl.\
to ren
m lui'
Varxlij
ft Mun.

1
-s

' F

lîi'Lli
ftjHJCU

essa i : T»
oste A ('•

.y.ie.-,.i

poire
t. E

rè.tai-

! Vtiec-
ga-e.

nruyci
F-eoifr
pi »i ;

| ww y
" " c e s «I de réassarancea

* P r i t"«8 fl»es
o-wiire l'incendie et les acci
d r n | > i - o t o r i f l é e v a r r E T A T à

, (éalittr de& assurances contre
les accidenta du travail en con-\ouJe*i*v us

dt? is b -lire bière* ' formue de u lut du y
% la Brnunt-rle •• ««ipairltil

p en t/rot tt en t

DflUlMlC
a I honneur •••• (ir^enir *a nom-
brfusf cliFiiU'le qui* son i\itnoei
tù* Boul-vanl Paul,, 1 ' ' , rtaslia,
sera ouvcM, du U T au tf «le tba-

Capttal: 10 mi liions ne Iraocs.
; Siège social: 10, rue St-Ad-

fi LJ s Lin, 10, J-arttt
f S «dresser a M. tognsteltûTH,
directeur patlkoher delt Coin-
p.. H nie ViLiperana a Baetia, "J8,
HotUfvai.l kioli.

Demandez lea

iidiinu tilcimi uns
i 0.30 !• paqnat.

/«QEO£Rtft\

ISON-FONDEE Ï» 1864

EKS A P L A V G I E B T
n u Mm», run>uaaat ->>V
jERS FINS* WtlttOHM.

CA« ux • ClmmtM. 1

-nm • * uavs « « • _ _
Ch. C L Ë H J E U T '

IIAHTIA. I HARMACIR l Ih I A M

M.
h bon
d ' u n i

Au
(ha [

\n.
M

•]•' <O-

Dami.ini vernirai excellM.tcnarnnoiint' H « r a l t r r r i 5 Ir. W
Heille aux consommateurs, le» acheteurs <lu g r» jos
•«compte sfiérïal.
prix modique de 5 fr. 5» h booieille, les bureui« de

upnr ne boiront |>lu* désormais qur le R**a,erer, rham
lé fJus exquis enire Ions.

rie ••• s rues Miol H Napoléon.
HIUMI Uaimani (ait taruir que M Casannn. reprise:

noii-rce. lt> reprÀwnlt* ilins rarrf>niii>s*inent J'Aj<tCcio.
nia»1

os" ŒVËUII

of/rnz aatis tous ies Calé»
firrfii apéritif supérieur

PAU L'UBAOR DU

PÉTIOLE HAH3T

{ W rittot »fr. *O1 S fr. Ptoma«i«M. rsrfiimemri, Oxfnri
ï 1 9 •.•fat»- ta iaiuww Mannl dwfinnai. loojmn iiWfk^ot.
8 r. VlkcrhCaManonMite, '"- >»n« d« foui., I VOV

Bâti Dépôt spécial : R. GARMEH, ptlBfmaciao à NICI

I

MAISON X,.-N. fliAT TEII 1ST G
Produits Recommandé*

«a Cédratine, la • oec plu» nltra de* liqueurs, B — L'fVauro Mattal. la BMlUeur im aaérUlh

L« Vin du Cap-<iorge au Qaiaqalna, Quinquina lupérieor.

Bam-da-Vi» da TID et da marc depul» 1M* , , itrj saleoUd. •

11 (.roMllls, Gr«Badiae, Orgaal, OtMa, par laar i

~ » 4* toulas aartM. saaa odU, (allas à k aatia al t la

4M

JEUUI M J\NVIER IMI

Le Petit Bastïais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction & Administration : 8, Bouiovam du Baetia

nnonefta «ont v-ftblo, i l ' .nim «t reçun. aux HurMiai du JnurBaJ.
s 1 fr. -BeeIamM,.i*pit.,.J,a75 ~ O.verBBH. 0.00 - Judiei-,™-, O25

QUOTIDI EN 5
CENTIMES

ASONMEMEMT

CtiuM. na»B, aOft . S mata, lOfr. I CM
A m a M u n . U • • . 1 2 . |

On IM répond pat its manu:

LE CALENDRIER

SOLEIL J (titnre nation il*)
L«w, li (- S8 ir. — Contint, 4 h. 30
LDI* frtmlar panier, <a f<> - Plrine,

I-Bî MBt>aJr ( n T . d> S*'H Cul

*lt JANV/Bt

LLECHAIOlIELETTEfiO
L i décoration de la Lésion d'hon

pear qui vient d'èire accordée
If. la chanoine Letteron -sat ur
distinction absolument m entée ; I,
•ODvelle de celte nomination a éti
accueillie, psirni nous, avec m
rive et unantma satisfaction. En
effet, M. Lotteron «et non seole
ment on de» professeurs les pi a
dislinguèg da noire Lyeê«, mais
est UOBSI le crèdteor île cettB So i j

lé dte sciences i
turtllea de la Coi se, ôoi.t la Huile
l in a pris place dans
biblioibèqDes.

lui arrivant dans notre [tay*, M
Le lier on s'était, dèe le d^bot, paa-
feionné pour notre histoire in sol aire ;
i l s'étonnait que celle hteloire si
riche de gloi i
palpitante, n'eut pas l'fovoiju^ l'or,
ganisation d'une société d'étoiles
comme il en existe dans looies le?
régions qui codjpyeji^nt autrefois
les provmc- s d« noire Fr
Assolement on trouvait ailleurs dee
momiineuit; qu'on ne irnave pas
dans nos rudes montagnes, des sou
Teoire arlidliqn«a et lillér«irea qu'on
aurait vitine.ir.ent cher, hès dans nos
belliqueuses et énergiques po^nla-
lions, iiiis d'antre part qo«l spec-
tacle admirable que ces paysans
iQttunt pendant des siècles contre
l'invasion étranger», contre l'op-
pression génoise ! U-iel tableau di-
gne o'ô're A jamais l l ie que relui
de ces combats hérol |aeB soutenus
par des poignées dt patriotes enn-
Ire les n.erceûn\rea de la Rérubli-
que da Ciènea .' Quelle leçon que
celle qne donnait celte Ile orgaai-
•ée en république, alors que toutes
les nations de l'Europe étaient en
core soumises a la vuloolé. absolue
d'an rfiiî Quelleépopfeqim celte de
Samfjieio! Qaelte vie de Plalarqun
que la biogmphia de Pjacal PJOII F

M I ' h
g

M I eltpr n ' h no

entepiJo ; tous ceu» qoi étaient
possesseurs ds ijccom«nts intéres-
sant l'histoire de la Corée s'em-
pressera al da les rr.ettre à en dis-
;osiiion M Letlero» ne se content d
pua de solliciter des documents et
île les altunJre Jans son cabinet.

mil à leur recherche. Toutes
;es Vdtances univarsilaires, il le»

consacra à parcourir lea biblioihê-
es, les archives des ministères de
(ijerre ou des Alldires étran-

gères ; il fureta partout et revint
ha-jue fois avec uns moisson de
uçon:ents inédit?, que le Italle-
ri ins^rd auccesirenient. En ruâ-
io temps \t> tlalletii) réédita i l
es liistonens déjà connus, mais
ant ka œuvres étaient très dillicl-
B à se procurer, les éditions déjà
iroes étant époiaees
M. Lelleron apportait dans son
ovre la ténacité d'an homme coa-
lincu, l'ardeai d'an ami véritable

de la Corae, les ressources de SJ
•lia intelliRence, ane science d

Sènédicti», et les fruits de sa haute
:ullure intellectuelle. Il était d'ail-
iur?, avec non csraclère lovai, eon
[iqutst' urb-inilê, son tact, sa lar-
-ur de vuea et aa tolérance,
En entre IODB le» membres Ji

Sociale. Kt il na fallait rien me
qoe loolea ces qoalit^n réunies
pour aâsur^r le succès et la pros-

'i\ii de l'a*i0cuU'>n qui e était
nilée soua son éneigiquu et
sonle inlualivd. AnjuardUni loej-
e est assaréo; elle a pris sa
ice dans M grand mouvement in-
lecluel qui a'est mantleslé, dan a
France eDliôre, pour U confec-

m de ce» histoires locales (jui
•eront comme les pierres du gigao-
euque édifice de notre rii^toi re col-
?ciive et nationale. AnjourJ'Iiui, le
:uiletip des sciences historiques et

uiellws de la Oorae forme déj l
! magnill-iue et précieuse cotlec-

on ddiiri laquelle peuvent puiser
les Corses et toas ceox qui s'in-

êressent au passé et A lavenir Je
Ou rue. La Carat* ancienne revit
n* ces ilocuineiits qOi prosen-

inl Tint rét p t ' v i i n t de* cbos-8 v*-

cuey, dans ces correaronrlances des
ancêtres, dans ces procès-verbaui

i d l i j l,
qui donnent la vie

a jour le jour
é EiH|9 pdSsé. Et li

Uullelin présente ainsi un attrait
renouve!^, me lacture dont l'inté-
rêt ne cesse jamais ; où a ilît <JUd
l'Histoire etrtit une reeurrecuoo, el
jamais celte belle définition n'a été
mieux justifiée uue par les | ublica-
tions faites par le Cu'iseil de oolre
Société.

De tels elTorla courouaés d'un tel
saceâs méritaient que M. le cha-
noine Lelteron fut inscrit parmi les
chevaliers de noîre OrJre rmlional

9 la Légion d'honneur. Mon seule-
iotre Société ap, 'audit à I

diBlinctiûn
maie elle

ordée à a^n chef,
elle-meina hom

rée dans Ba personne, la récompen
se donnée à notre Président rejail
lit sur la Corée toote enlière, q^'i
d tant contribué â faire eonnatrr*
et jwr conséquent 9 faire aimer e
ilmirer.

Noos présenlnns à U le chanoi
ie Letteron nos fèliciutions chaleu-

reuses.

La Reine Victoria
Sa Majesté Victoria, reine de

RoydDm^-Uni, impératrice des In
des, a cessé de vivre Son régne fut
long cl ai neox ; du joor ou, f
et charmante j iune fille, elle ceignit
la couronne royal'', juaiju'i l'heure
triomphale du jubilé de son avène-
ment, elle n'a coooa ni les aaiertu-
raes des révolutions, ni les sombres
tristesses de la défaite. Par une
dernier.) faveur da la fortune, elle
disparaît à l'heure où la ga-rre aaii-
afri':aine jette sur la ciel île l'Angle-
terre des nuages qai ne paraissent
paa prou de se dissiper.

Noua nous inclinons devant ce
cercueil qui pasge, avec le respect
qui est ilù à la triple maiesté de la
royjatô, da Bdie et d^ l'âge, mit-

an s (avenir que notre cœur

"oubli.
C'était aa mois de décembre lR'ii

Lee armée* Irancaise et anglaise,
malgré le choléra, lea lampe'es, le
froid, les privations rt - lou'â sorte,
pnursuivai nt c>4 siègi de S^bisto
lui, beau cornue un-- \>4#4 d'Ji'.i-
jeu, nombre comme an chant d'<><-
jian. lutte yig^nlas jae -1eB derniers

paUiina. l>epgis plusieurs joi
vaillantes Ironpes rosses <
raient aotoar du camp allié d<
moavements qui irés^geaient u
attaque prochaine. Inquiets, les g<
nèraai (^inrobert el lord Raglan
demandaient sur quel point du leu
lignes trop étendues, allait se port
l'effort décisif de l'ennemi. Seul
général Uosquet, riont le coup d'oui
militaire rappelait celai des lieat-»
liant* du grand Empereur, signalai
comme le point le plus menacé,
plalein rt'fokermann où était et
b'ie l'arrnéo anglaise. On le laisa
rjeaiimoina i la garde de lUtaklava

Un matin, par un temps pluvieoi
par DD broaillar.J intense que per
çait à peina un jour blafl.ircf,
colonnes russes sortirent broaqoe
ment da ravin qui bordait le p'atea
dinkermann, et, formidables, s'é
i.iccèrent aor l« camp anglais. Sur
pris, les soUaU anglais lattèren
brav-ment contre les assailiiots
mais écrasés, décimés, ils fore
bientôt hors d'étal de tenir léte aux
bataillons rnsses.

Dès la première alerte, le g^néri
Rosquet ^vait (ait prendre les armes
a sa divisioo, une division tncora
parable qui avait accompli des pro
diges à la batailla ds l'Ahua. Il at
teniail l'appel dea Anglais ; i l (au
le dire, l'orgueil britannique répn
g naît à cet ttpp^l ; nrtdis en l i i il fal
lait d ' i

accourut i>our

a secours des Fran
le le c<n>,
r l'dt In

division Bosquet. I.» généra! 'lonna
l'ordre du départ m prit t'a taie de
ses iroufios ; celles-ci IrancMrent
la riiittance qui les séparait de !eurs
illiés, avec une rapidité telle qu'ar.

lace de l'ennemi, un n«nl
clai des I le

re pour sonner la charge.
Elle fui faneuse ; la ligne ra»se

•itla, nuis ilnt bon. La charge fe-
nmenç,!, et et» ne fût qu'au iroi-
me crue qae lu* fantassins rue

redescei! Éireot les fl tocs du
m au font duquel les bdllej de-*
isseurs a piaJ vnrent f iai l l^r
rs rdritis. Us débris da l 'armé
;l*iue étaient sauvés LorJ Rjtflan
Mnca alors vers le général l\i»
•t, cl lui serrant <<i m-in, pro
ica ces mots historiques : • G-%
a', aa rura de l'Angleterre. !••
s fitmercie ' • Le endernain de

U bataille, an surtnvjn', an solint

écnva't A <>« famille, une

lettre reproduite par tous w j ' i . ir-
naui da l'époque, letlro tUn» la-
quelle i l disait, dan a sa naïveté de
troupier: « Quand j 'ai vu airn-t-r lea
Français, i l m'a sembla voir ai 11 ver
mon père et s a mère ! •

Quinze auss'étaientécotilL-d. Après
one série de victoires, ' i ta triom-
l'h s, l'heure des disant rus avait
sonné pour nous. Apièi Visseoi-
bourgf Forbach, après Fûrbach,
JteichsUolIen ; l'Alsace était perdue.
Metz était bloqué, et enli.i l'armée
de Mac-Mahon didparaissait dans
IVlIondrement de Sedan. Ce tut 14
moment que Sa Urjcieus*: AIi| :9té
U Reine Victoria choisit jujor (>rer-
itre la plaine et féliciter !d roi de
Prusse de ses succès.

MUSIQUE MILITA 1RS

Programme<tuz' J JHU'I.I-, a ; •.

^ il bu M- WirBcb Xt<'.é >i :h .

Li IJtmit du Ujvne, i'*ra#,
Le. Hf Irjp.ilj-a UJ' I • t
r»rM . riU^Lbt.
r?m.r tffo. lorb B.

GSZETTE OEPlRTEMtiNTSLE

I I I I:TUAM-;HA. - nn«rt;n-ii---|.r.K-wn
ongiiL'l rilluffe d« l'ii'lrarw™ crk-ltrera

f.'t* patronale. Camme tous les an*,

iTles Bapliai-i r i le» li.iî.KanU d.-s

ucn journée!! priiit.-iiiii'-r<-!i. (nus le»
l** Je U vUk ae ftiitin.nl j.our

Iranspvirter les iKimlwiin Boitais,

*

CAl.VI. — Lr?s famlIlM Ri^Iat ••! Mi l -
(in<>iit d'.Mrr- J* nouTL'au tri s crucl-

•Fi«nt .prtfuvpps pur la * n r l do M.
i R l i > J

M. Etienne Ripolcl jonj^iiil ii m.f
île pnpulartlé cl rempli usai l \ I M

Je
DUT (mu, il n'elail hi-arani <\n' l(«r*t.|ii il
mjvaLt obliiî^r «e« concitoyens saris ili«-
rittion d opinion.

^nJiY, M. l'avouC- Mdlir. . >,!,,>
>lo«J, fnttinr.i <!f itoni!ir<-m p*.

H. DE BALZAC

MÉMOIRES

oiux mm HAIIÉES
VIII

LA MÊWE A I.A M -̂MR

(Snlt',>

M* froiiTernanK', h qai |« Uv.ii* *fca«-
•Vinn'i.ma fait irmarquer la ln>aalé à» •«•
ehavm*noir*M c*Hr 4« *C* font*.qui Mnl
W>rr,M« dM p«rlm. Quint k m-»yma», t M l
à In foi^duTdoHMftdofpi.. Vr>ilà t'>Ut.
Q *M ,\ «itlear* jytrt c( laid. On nom avait
dMpeint Ira F.»pnfna\* cunmf (Hanl pM
propr«« ; ra»i« 1! e«l «itrémemrnt noip-n ,̂
Ma main* sont plus blanrhf* qui- n»]) vr-
M f « ; d a \e tint un p«u vu4U ; u t.1** eut
ÉBOrme * i 4'an* (oria* bizur* ; M laideur,
«MM •piriualle aVailfeura, eat

d i l
ft^JT" ; •<» tranl #»t tr*i-pro-

Munent. «M aonrwilt te refoifrarnt « M H I I
trap «f*" . i l* >•> Jonaant an air dur qui

» I M »m«- 11 a U filtre recnignM

ti,.é« a m..unr, K qui n'unt drt U vu- qn à

Kullit r,,mmi- le dinail mon p#re, il a le
nv<«<iiii- inioindH du carlins].!« X-nn'né».
M. m pér» ne lai me point, il «• sent

trr ont n»' .lipniW naturelle qui wmbl*
inqui^lfr lécher doc; il ne p*ul »<>offrir

ion* aucune fertnp auprès
M mon péw «aura l«*p»-

piol, noua partiront pour M»drnJ. D*ni
J4>ur» aprv» la leçon que j'a<rai^ r^ço«.
qatnd ll.ntmz put rarena, je lui ai di l .
ponr lui marquer une «jrV d* reconnais-

MDC« '
— Je n* doute pM qw »O0* n « j «

politises ; M mon père y est *nTOyé. com-
m? >>1 I* dit, nom aarons à raAma de- von*
v randra qndquM stn-Tina «t d'ob(»nir
v.ihv Rrice «i> <••• oft »oo* «Tira frappi
p»r une cnnrtamnation.

— Il n'cit m pouvoir de perwonne de
m'.iMljrar. m"a-t-il répondu.

— ConiMnt, nvmwonr, lai ai-j» dil,
M I - C P part* qv TOUS ne voalfï a«-*p(er

a o c o i t r , P p

— I, on et laulrr. a-t-il dit en »

nonl «t aT« un «C^nt <|»i » ' • <«P

1MC«.

l.« sang -lt iui.ni pi>re H gniiiijr dan*
mat Teine». CeW* haatenr m'« rVTiilti*. cl
j '( i l i i»* 4 l i 1* «icor H^narei Cependanl,
mu cher*, i) y a quelque <'IID«K de tieau A
nrri^n vouloir d autrui. Il n'aoj.'i*pUT«it
pas ruJme attire nmitié, peiisais-je en «>n-
jUfuanl un verbe. Là, je me nuis arr^l^«,
ri je lui <ti dit la r^na.-e qui mVcnpail,
main an Mpagnol. 1 ^ Ilenarri' m'a r i -
pundu fort cniirtiit*ernent •)<*>' Tailait dan»
le* MDtimenl» une r^galiti qui ne • y tr.m-
T>rait poinl. et qn alorft i*0IIe question
«tait invtila.

— Entandei-Ti'u» 1 Vg^lili1 relativement
à la réciprocité das .enlirrteoU ou * la dif-
frrrncp des r«n(f*J ai-jt* dem.mdu pour
•iwayrT de le faire nortir da sa gravili1 qui
m't m patiente. Il a onrof rulavtf *«s n -
donubli-* yeux, el | ai bais»- tes miena.
Oierr, cet homma CM un* vriignM intié-
rhifTrabl*. It smnhlatt ma demanJar si mes
parolai étaient uni' d-olar-ition , il T avait
vanR son regaru an (•oonaur. aî a lierto,

le ctaur.

J'ui romprie qna caa- coquetterie*, qni
sont en France Mtiinéaa i leur valeur.

un Kipapn.il, «1 je »ui» rentré an pra
(.rtt* dans m* coquille Kn finissant la )•>-

il m'i sala** w me jetant aa regard

plein .li- prieras huml-lei, el qni du
\ f vAim iwpz pas J'un mallieureux. Ce
ciinlraxtc suhit nv>4< ii«« favim* gr*vrt et
dlga*!» m'a fait une rire iraprcsninii N>s|.
<•* pao hurritile a ptntmr el ù d i r e ' il RH>
aemlile qn il y aile» tnHur»d'auVotîon dans

IIADAMK DK L'EâTOBAOC

A SlADUlUtStil-LH DE CH AU LIEU

Déi-.mbre.

Tiiul e-tt dil ot lonl i>«t fitil, ma cru-iv en
faut. i'>sl maJime de l'K^turad* <]ui t ^
cm . mais il l'y a rien de eb»npf •nlr^
nous, il n'f a (jn'nn* filli" de moins. Soit

p, j'a médit
H ne l'ai pas J-Wne t>tl<-metit. Ma vie « I
mainrertact délersiin^e. \* e#rlito<ie d • ! -
lar dans on rbamin tracé conrian( égale-
m.-iil a ajton i-nprit ni à rann «r tr tèr* . 1 'n«>
grande force m.>ri»lr a l'iirri^1 pour lon-
jdur» ce que nous ni'ramrtn* Ir* ha*ar>l)i Je
la vie. N o n i i r w d w M r r H i f*ilT valoir,
ane drmpureaortMr. àembrllir : j'ai un
inl.wor i .-<m(luire rt * rcnrlr* •im»Mf
on hoaanw à t+conciNier av«: lu vie. J an-
rai Mns d.'*U nw hmitlr à *t\igncr. dos
j-nfanM i l'Iarar. Qiir> voux-ta ' ta *if ordi
nain> m- aaitrail Hre queiqrf rh.ifM* Je
gr*JKi m <i'*M*a*tf, C M H M , l«a tinoMoaM

it ci l'imo prn-
» p..

d
j u moins. Qui m'amp<Vh<> lia
ii-warrofruerour U m-T da i'inlini If»
nttwr.ulions que nous y la»ri..n* * S-nu~

r , . i * pan <)ii« lea .-hosas Inim-
t

ptet da pnuion La tAdh* de f.iin" i-roîm
JD bunlienr un paurre homnii' <|iii » ••<• le
ji>u«t J11» temp4t«*MK une hrileirrirrr. ot
fM-ut .ufriiv i modifier la m,>n..f»m-.' de
nio» MtstenrC. Je n'ai «->int vil <iu.- jo
lani#â*iv pri«' i la douleur, at j xi v» Jn
bo-n à faire.

Ktitre naît*, je n*aime p»* L.nn-.!•• I \\*.
tor*de lie ci-t amour ipii fait que h- i.eur
bat quand on entend un pi», qui h. ni s
*lm«ii< profonde ment a m m.iindri-* puins
de la VÏ . I Ï , oa quand un regard di- feu
noua enveloppe, mai-i il ne me d. plaît
ptiint non pins. Que ferai je. mt- dimn-lu,
de «"t inslinol des choses auliltmet'. <te
î -d pensées fortes qui non* lient rt qni s.mt
«n frrttis* Oui, voilà, ce qui m'a prv.«*-
ojpee ; eh bien! n'esl-nt pw une prarid«
rh>>f qv* dU Î fl Cacher, OTHf de li'-> " n -
plorer, à liimo de loiu, an lh.nlt.nr Je la
familliv d'en farrv | r . m.,Tf.^ ,1,- i* f. li.-iu-
de* -trou qui nous wini t-onfi- » i l auxquel»
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1. Et Booemept de ta « Rassie -
M le Matro ije lia a lia a adressé, à

la date du 11 janvier courant, la
lettre eoivunl» a M. Soua-Prélet
d'Arlta :

Monsieur le Sous-Préfet,
L'tH-uouenwn' de la ANMW qui a mis en

jMril la vie île plusieurs marins curses
«•L de k famille de M. CvlumUui, »t6ci«r
principal d' administrât iuu, de notre ville,
a dumié lieu à des actea d* dévouement
dont on ne saurait trop complimenter les
auteurs.

Au nom de lu population de Hastia,

différeuLes phases de ee naufrage e[ lan
efforts h*ro[.|ui* qui oui été un tés pour
ea amortir les effets, j'ai 1 honneur de
vous prier. Monsieur le Sous-Fréta, de
transmettre aux vaillants sauve leurs de la
plaff* Je Karaman tous no» remercie-
ments et Ifs vieux que nous Cornions pour
<jue leur balle conduit* foit appréciée en

nse à la-

p i s les ooma dtw donateur* ont
ete coufectionoét par I M rtligiati'
a«s 4t !ei oi[ii.MiiD«» da Bon>('aa<
leur. J £ •Mmatania, iciJcc*... I «10**111

Une parti» dea Iota août eipoaéa J acnuule oepeturâ pur lnaci«s*i
a a i viirioeidt» MU. Gaaittlts, aègi
cianta, sor la Travers*.

Oo peut ee piocor».- che* MU. | l>, cerio c m . l'omroi ». r
Guaittlla Jea bille ta i 1 franc.

Lea personne» qui ont dw billets I p»dn,.pau!u
eutie Ita marna «ont piiees d'en J t: boi oulia d'u tuttu .. Cridete atti
régkr la mon Un t a Mme la Sape- I jeni" cun si vovocauli a. imhece, t
noure du iloa f is leor on du vou- - - - - -
luir bien retourner ceux qu'elles n« |
peuvent garder.

Nécrologie
L«H Çoraea en China

Mme) veuve Itoaitie Uingalou née
Paroccbi dont tus obsèques ont ai
lieu hier éUit àgAe de quatre-<
sene ans C'était une vénérable
vieille, qui n'est éteinte doucement,
eotoorée de ierouemeut et
lion a

Li levée du corps a été (aile dent i , .
la malinèeau milieo d'un» aftluwnce '

Un de nos compatriotes, le sold*
Cauioni, est tombé vaillaromen
dUns uo assaut, « Sie-Tchouang, oi
le pavillon françua u'* pas larda
flotter.

Le général Bsilloud, coromafiian
2d rjnut.de. dans l'ordre du j

qu'il a uJressô aux troupes, â
la prise de cette ville, •

la brigaJi
t l'hommage de ses regrets

quelle t-i
p
t drail.

AutlUSTI GAUDIN,
Maire de Bat lia

M. le Sons-Préfet d'Arles a en-
voya la dépêche suivante à M. le
Haïr* de Baslia :

Ai Irunsmis aoi intéressés par in ter*
tntkliaîre chefs de service et par voie dr

presse IM MiciULions que vous avez biua
voulu m adresser pour perso D ne* qui ont
pris pari au sauvetage naufragés vapeur
Aw.<i« <-t pour lesquels j> vous remercie.

M. le Maire des Saintes-Mariés a
adressé à U. le M dire de Ifasl
lettre suivante :

q
ri^tr par I inl^
rtur« d'Arles.

-j MAIHE DES SAINTES-MARI

et des pareols veau» île Cervtone
et d'Ajuccio.

Les cordon* étaient Un as par
MM. Juaei n Ferrait», aèg
Ganlolli, sous-architecte <le la Vill>
Fagkjianelli, receveur des p j
tèltgraphes, f'aoli, conducteur prin-
cipal dea ponts et chaussées.

Dans le cortège, M. le Maire,
MU. les Adjoints et lea me
du Conseil municipal, le personnel
les divers services manie

dea repidseDtanta de toutes là»
tlaaffis de la société.

L'absoute a été donnée en l'église
paroissiale Saint-Jean.

Nous présentons 1 uM. André
«t Pinrrn M ingalon et • leur» "
les l'expression de uoa bian sincè-
res condoléances.

i arroser d'un guerrier cet e

LOTERIE DUBQW-PASTtUR

e liste dcê la*

i. l'a Ileii
iefm- Grvgorj,
. M " S. (iav

*". Itsffuwr en liiacuit relief, Ai
S:». Jard.i,itrrina«.liqje. M-'Pieran|reli
'Ml. T.ip.sdelableàjeii. MM, Scampuc.
•H. Deux porte-bouquets. M»« |)n
91. ll.uiplatadc-oralif*,JUM. <.us
'•3 Ci.-lie pot. X.
!H. hlar.on quinquina. M. Mitrucci.
!>'.. Sutue 1mm. Conception, M Valéry
»i. O.mede l,-dr*iw. MM. kt»u
!»7 Bouteille Cacao laouva, id
:'«.a.emi«-de dame brodée.
•M. Bonnet «r-c vel.iurs brodé.

1OT r^stii. [.lume* l,r..i.chv d un
.<•!. l'clote ooie (i-arnie veloum ro
102. Honuier méul ar^entr.
l«.l Paire pantoufle* de poope* perlée.
J04 l'ortcart** c-rieul dore fleuri,
la'.. Tir* lire coquille majolique
im. BoHe de pile d* fm
11»;. Encrier cristal bleu
10«. O>mm.^e b»oa h . » de nover
10». D.<ui w s a flenn.

111. Km pincement

112 Paiiv a]>M» dr panUlou aq crochet
11 1. Itfu» tanuctirtir* de poche.
114. Si» m-tre* dintelle au crochet
I Ci P.irtt--(-»rt*. . | t viitilr brode1

. Petite nwhpill* -t w o fum, ^r]^

\" Tapia ii<> ifitonJnn ilrap brodé.
IX Etendard porte-musique brode.
• 3. Ktendard. >j

I» . l'Hit talon p.,,,r t^U.
31. l'ort^Lurnam Lieu marine br«de.

122. PKrl/--..rfirnau«vertlpndrebrodeeoie
111. Sachet * n*»i.-h.,ir*
lî*. l«ie d-,,r»,||,r .u . r.M-het
li". Wrr-JVau.

t* r-lop-n du lou qui D« portent

A Ciccistà
Cu m média iu J at'i

0 1 P . VATTELAPESCA

veJe p«r tuttu fôr» ehe in cucina, !

e ella. ohi u J i u e d'andk atai
e « riviatA diJI'*mg.ieri» T

moDdu cor* da M perte,

E pAi k niVstra, aerba i ignor»«t ne lui
i (ru-• „• j , , lefrbiendu u ao giurnmle :

ire de Pao Ticg-Koô, consacrée
|U»qu'à ce jour par le raasadcru Je

es inisBionoaues. Ilonneu
m» qai ont v«r»KÔ ces apo

1res dt* la civilisation I Honneor aui
morts, anssionnsirea et soldats I •

Los Liste» Electora laa

Nous rappelons aux citoyens que
le» listes électorales, ainsi que les
tableaoi de rectiHcstion
cooformôment à la loi, sont dépo-
tés ans mairies, où tous intéressés

pourront en prendre connaiasance
pendant une péno ie de vingt joars,
du 1G janvier aa 4février prochain.

Dorant ce délai, tout âlecleor
omis sur les listes pourra réclamer
aon inscription, et tuai électeur ins-
crit aura la droil, «n se conformant
« la loi, de réclamer l'inscription
oo la radiation de toot citoyen in-

it omia on indûment inscrit.
demandes en inscription oo

en radiation devront être «ccorapa-
gném de piécet justi/itativtt de la
réclamation.

Autant dsriB leur propre intérêt
que dans celoi >itt la régularité des
luteti, les électttars qui sout l 'ub^t
d'une inscription, et ceoi dont
l'i'iicription eat erronée en ce qui
looche, doit l'or t bographe da nom,
soit les préDoma, l'a^e, la prof«s-

oo le domicile, sont invités à
se présenter, pendant la période
sos-indiqaée, aux msintB, cù lee
rectiÛCilions réclamées seiom opé-

| rèes sans autre

aunibrcuau damiii

Ira.* Itaûfelg.
flo <i» taimiotr IM itaviui du Krl da

it>Dd*r, qui *at u n baro>KB» !• pua
md e.tti* utduatitet «I m. minaret il da
»["*[», <a Seeiél* Ifttaao-Uttg» a* la vil-
•i iiti po L da MuUtidiir vital da er^r
*0.0 • fr»™. u-ubûKUicDa de 5ua fra.
joruni 1 0,0 . ( rïiubuuNibita par u n
I rafa >g son aa Iiraoa. t«a Obliif.doo*
I tagèM d'abera eur 1.700,000 œàtrM Ja

la ODiitui *tr, conatruit loua lea dock*
oaLlia aur lea rsresui du Pou <j« S,B-
1". U » l 1 ! • Uauque fabra »8, rua de
i-in^a-iiitBiiarB a P«n». <ju» , un evular

MARCHE CENIHJUK fil *.iS. XLt

Poramea Je terre,6.50aOfr. les 100 k.
Tomates d'Kify^te. -'0 4 M fr. i 1.

'Uran, 40 a 70 ir. i l .
a^Udiunes.ifcjà tOOfr.i.i.

Haricots vert», 00 i J00 fr. id.
Petits poia d'Algérie, 50 à 70 fr. id.
Poires, 15 i
Pomrres, Vi A 40 Tr.
Non, 40 a rjj fr.
Oli inoires, r») à 55 fr. id.
Artichauts du Var, 2 à 2 GO ta dowz.

— Cor^e.Knw.l 25 à t 70 id.
— d'Agêiie, 1 A 1.70 i l .

Oranges d'A'géne. 12a 55 fr. le tOUO.
Mandarines d'Algérie, lu a G0 [r. id.
Citrons de la Corse. 12 A t(j (r.
Gnves et rnerlea de Corse, 15 à 2ë

fr. le 100.
Perdreaux Corées, 15 à 18 Ir.la doi

Criée dt Marseiltt
Loups rie Corse, 100 i ±25 fr

100 kilos.

Quais de Marseille
:barbon.;orse, 10 50 i M fr. les 100k.

— du Var, 12 a 13 M
Bourse d* Marseille

Sucre raffiné, les 100k. e s c ,
pains 5/6 en vrac, 37 50; geiô, rani
m caisse de 50 k , 42 Ir - sc ié

i, 38.50

J**n fais sarment
rèi la bals, »p es i b.rtw, 4a» ,i» g

lalHlaoi du Miosi tDàùért I» ta
>uli qaa fa ca,,DJti I* fodyo, fe •«••

t lirlhumw, au parfu \ iriur

Enfin j'at pu reprendra
mon travail

T»li* ait I«tGl.inatJo
CIIIB UtampaHin, euitiT>
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SCENA VIII.

r*fclif(L-r'H,Lr e HuiIL'CCI

Baabuu ««-à 1Ut • «ooMoti.

S« tu l'induTim. u do un .Milu. .

[uellu du nnjlu, Ui, obi paa. irApp

mellnrciu elegUU», Ctimo

pu-la pm chiaro. chi prum-

« capiteenu di rotu

q M i N O b ^ t t ^ |

ça prodamit d iffai au J« | B a

ni aa Joqrui la. ria.nl»>. qa'iniant dtp-
a i«a P.lalaa Pmk d-n. dp.aM-d*Dtiqa-. •
l*a«pl.T>i r*gn:,trfatta, et RI4e. • ai'
, j . .un oomplieiBaiit ,foori loJMrJlid. .
!

caM
P«r» qu. la. fila:» Ptc« « « „» M « 1 I » I
top|qa.«l i i patte*ni rrg«D«r*T.ur du Ma*
qa »iia« gvêrtroux BOD HulaaMM I'IMMI. .1
•w « i » a . « u i «DM*, la obioroaa. ». o « .
"a«i«Bia. a «*iatiq*«. laa sevra gMB tt
q« «<IH randr at i I boauna it A M r*aiai«
• • • I D K fora. ctaani«

U N Pliuia. N.I * mu d , , , ^ r t , , ^

pharmaOM . l . a t )«p i ) t pooclml (iablia
Uis J ait4 TraTiaa, P»rt^. 3 fr W I» bolh
n fr. M pat S botita fr«noo oonln K u d

Pensions de Retraite
Les pensions de retraite des per-

sonnes ci apr^a ilénoromôeaoat 4tâ
tiqu'dée^.

Uonavitu M-rlc-Joaiphiue. reu.e fori-
n t , le mari vice-amiral, décédé tilulair*
dune pension. Pension a»ec jauissaa»
du Ui juin t»M), ;i 500 francs.

Ciammarthi Klisabetft, vauve Mattat,
le mari portier-consigne de 'le claaae, dé.
cWé titulaire dune pension, l'ensiou avec
jottù»aiice du lSjuillel 18S9, uou franc».

Cas,.nova Emilie, veuvt Rossi, !e mari
maniohai des lo^is de yendarroerié, dé-
cédé titulaire d'une pension. Pension
avec jouissance du l«r mars J900, «70 fr.

Nicolui Jean-A Ujirusla, p«rlier-consigne
de i* classa, I j ans 2u jours d« «ervicaa.
l'ensiiin avec jouissance du 1er mara
lXf.r.1, 058 franc*.

C.ijHwchiF.'lù-CaéUn, adjudant, 18ans
i mois 7j.iurs do service». Pension avec
jouissance- du IR juillet i!X>Û, 740 franc».

Pcronni Léonard Pierra, adjudant 30
aas 37 jours de »ervicPS. Peniion â^-o
jouissance du i l juillet ISOO, 1.083 fr.

RTOramri Paul-Muri», pundarme, 27
ans S muis 1 j.wr de service*. Pension
avee jouiagance du lil avril 1900, 730 fr.

Friwa Louis, adjudant, 16 an a 2 moi H
4̂ juiir* de services. Pension a?ec Jouis-

aaïua du 1er juillet l'JOO. 660 francs.

Malra l'aul Krançois, jrendanne, 21
ans H mois 2 jours Je services. Pension
avec jouissance du li 8oùt ltfOO, 704 fr.

CerMimi Xavier, geadarme, 22 aos t
mois 28 jours 4* services. Pension avec
lonissaïKV' du fi avril WOtt, 630 francs.

Petite Gazette

» b. 4e aa4r, '
Suida «tél. i»e<|iif( nat|
Blal delaaMT, l^ , belle.

Percepteurt-surnumérair
I* soite J J uQncoiirs nui a ea

lieu le j décembre derni-r pour
emploi de pureBDtecir-.jrniinie-
ire, onl élô admis, MM. Piano
maB,, Teslori. et classéa avec Iea

iméroi 18, -lleiu.
Le prochain concoara aara tlaa
in» le coar.nt da mois dVjetnbr.

Drtipraiuc en berne
i oica»i-)n ci» id mort de la

lune d'Annie eire l<ms lei reor»-
•enunts iM pniasances etraosèrea
- i l arbure le drape«o „ berne.

Le registre OUTOI! ha vice-contp-
il brilanmque a été coarerl de

nombreuses sigoalarea.

ux mAres Je

nors pops la main de l'alcool de
Hico.i.Éa. l i 'on«ooldôlicieui , l«Ric-
^Lé est DO rordial énergique : il

ipe les maoi de ciBiir, facilite
dl0«slion et provoque Qne Mao-

salauire en ras de refroidisse-
leur. Hors Concours, Maojbre du

l'an» 1800.

La BxUe

Un patienl Améiicaio. du le Mu
da Fanilla, a compte le nombre
«erseta, de mois et de lettre»
composent le teite anglais de

Bible. Si on l'en croît, la Bible
contieot :

73 Uvre», dont 4« poor l'Ancien
restameui et 27 pour le Nouveau;

1.J34 chspilre», dont 1.U74 pour
ncieo TesUment et 260 poor ie

loaveaa ;
"1175 vers«M, 773 69-2 mots

3.500.480 lettre, . Le mot Jeoova v'
est répète 6 S i foi, , t | . cooionc-
tioii «I 45.227 fois , I e p e a a m e l l 7
composé de •£> >oi»et«, forme iuale
le milieu de la Bible.

(Notons ICI q œ la division en
imtu du Nouveau T«rt,ai«t tul

"•'a tour la première lois, au \vi«
•tècl«. pat Robert Kiienna. qui la
premi. r auasi, numérota Iea versatet
dea livras «ilote)

Mi cella Bup(iii.ation des divers
è i ïmentBde la B.bte ne n<m* »»ro-
b e ii»n ajouter au caiactâre de ce
Urre, remarquooa qu« devais bien
loogterapa Iea ritahométaoBont, ave s
nne aorte de re^peut, conalate que
le ïoraD, lear livre par excellence
ml composé de 77,039 mois et de
323.015 lettre. .

f 'ne vérité bonne à dire
Toutes les èmul (,ion9 ei prepara-

tioos teadaot à moiiller oo trana-
tormar le goût dH l'baila d9 toia de
morue ce vaudront jamiU l'hoile
de fuie de raoros fraîche «l naturelle
qu'on vend a la Pharmacie Centrale
da Nord, 132, roe Lifdyatle, i Pans.
Enroi franco da Catalogue (-220 pa-
gee).

Fêtes d'Ajaccio

Nouvelles judiciaire»
M. Ceccaldi, juge au tribunal ci-

vil de Corte, est chargé de l'ins
traction pr^s ledit tribunal.

M. Efdttesti est nomma huissier, à
Cône.

A l'tx-casioo du carnaFdl Ajaccio-
Fitts a fait sa réapparition et donne
la composition da comité qui a'est
forma poor l'organisation des fêles.

Ce joornal en est à sa dixième
année et sa publiciléconlnbue puis»
samment an succès des fêtes
ctenoes.

Tout traçait était interdit
Elinehem (Somintî). le 2U

1000 Dopais des années je eoulTrj's
un maux da teins et de u n ire
ne poovaia me livrer à aucun tra-
vail, car it m'était impo.s'ble ,
me baisser lanl les -ouffratic
étaient intolérables. Dapois que j '
pria du vo» bounes Pilules Suisses,
(nos ces maux ont disparu. Ls-
CBAND Kmita (Sig. \è# ).

A U. H; r zijg, pbarm., '1-i, ras de
Giammoiu, Paria.

TOUX, RHUMES, ERONCIIISTE.
gaét is par le U n i il f au Laurier
rise, Rallaelli, pharmacien. Place
Préla, Bastia, prix : 1 fr. 50.

Maladies dus yeux
uiinique du Joct«ur AleunJrolT,

Coora Grandva1, 4, AJ^CCH». TOUS
les joors de a « 3 heures. L-« doi>
teur AI. landrotT opère et garde
ses malades sous la direction d'une
dame Française, qui a dirigé une
Clinique ao Continent.

Avis
Mme Joséphine Sisco née l.uciam

devient acquéreur du matériel du
Cslô des Amis appattetunt a Mme
Fanoy Rossi, roe du uouveau Port,
M l .

\jt% créanciers sont priés de ee
faire connaître dan* le délai dt)
bmta.ne soos peine de déchéaru

Les Négociations
On télégraphie de Tten-Taiti :
Si les négociations de paix

sont paa terminées dans les pre-
miers jours du mois prochain, une
expédition internationale partira
pour ramener a Pékin l'impératrice
et le prince Tuan.

Poursuites
contre les Iloxers

Un rJétar-benient de Irounes al-
liéeg. sons les ordres du comman-
dant HolTmar.n, est parti de Tien-
Tsin pour se rendre dans In région
da lac Ttil-Lt-rfai, au Nord Kst de
TienTein, où des brigands se ras-

Bmblent.

Lettre de M. Piclion
à I

On télégraphie de Ptkin que no
Ira ambassadeur vient d'adreaBer

il(re très énergique a Li-Hang-
Cliang, dans laquelle M. Fiction de-

lande au vice-roi la dispersion
nmô liste des ffi.iXJO régaliera chi-

nois rassemblés près de Chaoling-
Fon, et qui sont surveillés de très
pies par l«a troapes da général
Voyron.

Le retrait
des troupes alliées
58 ministres étrangers ont déci-

dé, d'un commun accor 1, de ne pa*
namiiier la qaestioi du retrait des
roapes, avant que la Chine n'ait

fait droit aux exigences des pnis-
aancea.

Tuua les parlements en session
mit levé U séance.

La Presse anglaise
Le baiiy .Wai. : u rwiiti Victoria

d réparé le mal caus* j.ar KPS an. è
tr«a, et sa place est marimèu d*ns
l'bistuire.

Le Mornmg Poil, en rappala.it
l'amitié de la Heine jiour la France,
espère que le nouveau régime tte
troublera pas les bonnes relations
qui existent entra les deux pays

Le Daily Telegraph _ La Reine
laisse de grande» traditions à son
successeur.

Lt Timei : La monde eoti^r subit
la grande perla que vi«at de taire
l'Angleterre. Le nouveau roi est
douô d'un grand nombre de quali-
tés : la nation compta sur son loy j -
lisnie.

La Presse fraoçaise
Lo Figaro : La mort de la reine

s Radical : Le conflit qui désole
l'Afrique do Sud laissera une om-
bre sur le règne brillant da la reine
Victoria.

La Petite République: La reine
d'Angleterre meurt laissant on em-
pire profondément troublé par une
guerre mineuse, dont oui ne coa-

Ut l'iesae.
L'Aurore : U reine Victoria a vu
pogie et le déclin de la monar-

hie anglaisa
U Libre Parole : La reine d'An-

gleterre n'a pas pu supporter la
poids des i oie] ai tes accumulées par
de (tinestes conseillers auxquels
elle n'ri paa sn résister.

La Presse Allemande
L"3 l'alerland : tout en constatant

que la vie privée de la rein» a été
sans reproche, dit qu'elle doit ôtre
tenue comme en partie responsabl

Empereur de$ Indes
La proclamation r^yile aura heo

ikmiiii , par les tiérauts d'aimea.
•S

Le 10' et lus iiin,ubra3 do la Le
mille loyale retouroeront dum<tin |
Oaborne.

Au oonsril privé
A Londres, devant le conseil pri-

ve, le loitl-fHéaiJent a anaoaué la
mort de la Reine, puis favôcemani
du piinca de Galles.

Le (.ouveau roi, en pénétrant daus
la salle du conseil privé, a prononcé
une courte allocution.

Le lord chancelier a ensuite prêté
le serment au roi ; lus couaei
en ont fuit autant, pois outbaiaé lei
mains du roi.

MOKA CASIEZ

*f«":H.J. H S

La maison A J . » . I . M - -J- t r r .
I l , rue Lppic, faris, oilr.. ., p i l ( l l f . s

Demoiaellw et Mt-swieun ,|u travail
religiÉux, sérieux, fuciii; , i
Faif* chej soi, rappottam
production bi) U H0 ir. pa

, , r O [ , r

Les membres J e la Cbambra de:
Communes et les membres da 1,
Chambre des Lords ont piôtô 1.
serment de tiJôlilà aa nouveau toi
d'Angleterre.

LA GUERRE
AU TRANSV.AAL

p pon
de plusieurs grandes iniquités qui
se sont comrniflds en qon nom.

La Gazette Univenelle : regrette
que la teioe Victoria n'ait pas fait
preuve de plus d'énergie eu faveur
de& Hoers t>t de l'Irlande.

Le Courrier de Ba*iè<-« : la reine
Victoria ri'd jamais été populaire en
Allemagni. Nous avons TU ijue la
pmHaance anglaise était bien sur
laite, bien fragile : ce régne lion
dans les embarras, la honte d'une
politique désastreuse.

L'fovasioa du Natal
Les dernières dépêches parvenues

a Londres annoncont q a 0 l'invasion
du Cap p a r i 6 9 rjoera a plas de suc-
cès qu'on ne croyait. Ils reçoivent
aide et protection de nombreux
Afrikanderg.

La peste bubonique
de Londres :
Certains joarnanx de Londres an-

noncent qQB la pesle bnbouiqae
aêvit dans l'armé» a n l i

Filuture ue (JOCODS
HmtmtJob

M. IlKNRt UABSANTI ni CA(j fila-
leurs, achètent les cocons à des
prix très avantageux pour M\I. le»
Eleveurs.

On demande des appren t i s ou-
vrières a la filature. S'adresser au
boreaude ia diractioo. Fort Neuf,
maison Berlin.

flrarjd. Entrepôt de Son et Re-
fasse, HKNRI BARSANTI Nouvef.r
Port, Kaslia.

Dotnaine de Val rosé
è

Vignes américain
tîr«lléi-»ool*S, Tonns

iné* ' I l''pr(l' ls lIon"eo |,-Sir.l«ffime.
' ll'pirii U ..Ira. <5 Ir. le mil f .

r l d t d i l

LA MORT

BOURSE DE PARIS

tH.'kt - HJl.i'l
— * ». 0/0»merv. iOQ.ib

• *" <• ! 7

Lu nalion tout enflure est prolon-
dément alIdcWe par la mort de la
reine Victoria.

Dans toote l'Anglelene on ne
parle qoe de l'augasto marte avec
dea expressions de regret sincère
*t de sympHthie.

Toites les coors étrangères ont
envoya & Londres des télégrammes
de condoléances.

M Tn.miISSIOV DIS POUVOIIS
Le prince de Galles, la nouveau

roi d'Angleterre, est parli ce ma-
tin da Coweg, accompagné par
ces deux frères, les ducs d'York et
de Connaught, et est arrivé a Lou-
dres à 1 heure da l'ai rèa-midj.

A 2 heures, le prince de dalles
s'est rendu aa pal ils Saint Jamer,
où étaient réunis les membres rie
Is famille royal** et la conseil privé,
qui est composé de plasisars hants
fonctionnaires, poor la Iranamission
otflcielle des pouvoirs impériaux.

Dans celte audience la prince de
(.ailes a été proclamé roi d'Angle-
terre, sons le litre de Edouard VU,
roi d'Angleterre et empereur des
I l I

q a pesle bn
aêvit dans l'armé» anglaise

t e Iléau aurait été probablement
importé d'Egypte et dt-n Indes

Las joarnanx gouvernementaux
démentent cette iioavslle, pour ne
pas enrayer l'enrôlement des volon-
taires qoe l'on recruta act nelieinent
au ::»ndda, en
gieterre.

ÉTAT CIVIL

: Vl.« d. I. rW | . | M «
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THE OCRt\ \i;ciOh\T
La plus imporUntfl VAS accidents

da monde entier
«ad fliiiàr.tiit.-.' c«irp..r;i i,,n i. ̂

C«Dtr,
u>t:t:n< t; LA m

109,rueUouliiiurtre,l09
— PARIS —

Directeur: J.-A. LAJTLÏ

Piinci Mu "I89'J. I7.9CV.031

A VENDRE
A Baatia sur la roule Nationale

maison d'habitation avec jardin et
attenant. Ftevenn nnnoeliriOO/raoca.

î-a1rps-ipr A M» IVr^Mi. «vnna

4SSVR4yr.ES : ArndfHts du trn-
rai/(loi <lu 9 arr, | irt»p Individuel-
le*, Matadte et Acxutenlt, Cher-m r ri
Voitures, iutomobilet. Val, f.d.-.ilè
des employés, Insolrahiitë dm tiers,
Caulionnrmeitte, etc.

Puur tooa renstigneineiits PI de-
mandea 1s aoas agencts b'idreB»«r
à H. Gh. F. IW.0IOI.I, «KeuL Kè-
uéral pour la ilorse, s, rue MLOT,
Rallia.

DEMANOr-Z edez
)LAT n\U.>(IIN

Le Gentilhomme Crimp;ii)nari'
p « r CHAULI-- liK I KRSAHD

XXXIV.
OBÉIMASCE A LA LOI

— Oui, eolrooa au chaleaa ; c'est li

q ail doit j ea avoir da bon !

— Au chkte*B ! et puisque U grilto est

fermée, ert onçons-la.

— Au chaietau ' r+pM* [ianirorlie J une

voix frlapitwanle ; c'ett moi qui inrite. et

r>*t (*bAt««u)riron qui ivgali>.

Dr sauvage» felate de Hrp, bient.M
ahaDoy« m hnrlementa. awueillirvnt celte
flHiMiiterie. et la tro«p# déguenillé «•
précipiU *er* la grillr comme M n e Bar
b proie qu'elle vienl d'*««DUr niw bande
aie chacal*«.famé».

O fMl «n r*t inaUnt criliqw M dwidtf
«Jte M. B..bilier, r*ï«o de r^harpe qu'il
^ a i l dimproTiarr. ri ac«nmpaKne d«
T«>ot. pamt sur | a ptate-ruraw du per-

SBB* »*• lxinx-r émouvoir par rpffrarant
taUMuqunffr.irat n ce monwnl lan-
de moraphe en fca la «rille * * ^ | « j ^ , „ , .
«M doaiaiue A* bandiu, « la rowh hri-

du brani.T un.- tn.up,> nnn m.M-,-< hi>u<.-
dis|HtrH<e. a y jeter quiconque essaierait >li
la troubler d»w son divertitwmeitt, h

jajfede paix traveTM la cour d un pa>
fermr, fon.Jrojanl I î mi-ulr d'un <cil, et

Je I autre surveilla M I inf..rtuin; larab«ur,
qui plie "t défait, matvhail à mi ootéa
J'auMi ÏHtnae grftce qu un homme qi
nV'ne pendrr.

lusqu'alors a part la courte appanl
du vieillard à l'une des IWtrva et IM fi-
gurra i-fTanv» de ijuelques laquais qui
•••Uieni laisaé entrevoir eh et la poar di«-
paradK anMibM. le* habitants du ebateau
n'aivairal donne aacnn sifrne de vie. Lei

portes et le» fenêtre» du m-de-chausepe
venaient d « r e rerrmVs A U hâte: mais

ien ne nembUit indiquer qu'a linlérieur
n praparlt une r^i-unc* aériea*e. Ce
ilrnre cetli' grande cour déserte, celle
'rr«4ir devint , cette rfsijrnattoli. pour
initi dire, h dm excès imminents, tout

«-••ntnhuait A enhardir le« perturbatenn
exalter leur audace naturelle jnequ i

la l^nurite U plus aveugle.

Hjti-foi*. rt quoique lénvate * flon
paroi y «me rv**en.r>lM en ce monenl i an

F Jcbflr.1.' ,̂ <ntre lequel Mutaa lea

4 « D N

l'.i-ij..-,'! de ,-.• peltt vicillanl en lui-manie
auMi peu imposant que peu reduulatl.
pt revêtu pnur i.Mite irraar* .limu ^haiji

Lrkol<n-e passé* sur un babil noir, il «e 11
anbitement un lilence J'autanl plus frap-
pant qu'il contrastait davantage
l'eloardiaaant vacarme qui avait r
;i>aqu'alorfi.

Bancrocbe H *» troupe namVren
milien de leur i>ac.alade. et restèrent su»-

pendu* à la grille, dont plusieurs avaient
déjà atteint le nom met ; qwlqun
•*m« «e laissèrent gl,*»r rapidement à
terre, Les daneeun interrompirent i
foi» leur chant et lear ronde l'ar un r
vemenl machinal, les principaux rlubi
se rapprochttrertt de loar pré»ijpnt. com-
me i la vue d'an milan une couvée de
poaleu «e eerre contre sa mer* ; enfln, k

la cinw de l'arbre <Ie la liberté, Picard*,
moins effaroucikO. mit fin a M tanfara

et 61 un moavement pour descendre ; mai*
le vaniU dont il était surabonda aiment

vu triompha de cette (aibtesiw, et i]
resta, ua peu ému il eel vrai, au poste

orieax qu'il • était choùi.
M, Bobilter traventa la eoar en tifrne

druite, d'un air auaai résola qne si. k la
pince duo chMif jonveoceau t demi mon
de peur, il eut N i aea ordres la p l u

^l..l.;.-s ^r.,n d- Jj gar,U. mw»rip»l,->
p.irisi.'tini. \ s u [>m J e j a ffrille, i! a'a
rèla. .Se retireiMnf alom de toute la bai
leur de ** pet.le Wilk-, et fi.al)l «
1 attroupement «éditinix un reifard coir
paraWe i c*lBï rfont Neptune foudroya le*
fila d'Eole déchaînés .ont™ U lk.Ha tro-
yenne, il ordonna an tambour de battre
un ban

Toinot obéit ; mais U frayeur avait tel-
Umenl paraly*.- ses nuijens, q,,a,, |j,,g

oiilement perl.i qu'il exécutait d'ordï-
i en pareil cas. il ne parvint a Unr

Je «a caisK qn un chevrutemenl confus
Au bontde quelque* s*eonJ*«, M. Bo

bilier lui imposa «ilence par un *e*t<
•stueux. el dune voix dont I,, Irrm.l.
pensait la pii«ilUiiiiiH. lalUric ,1,

UmtHtur. il prononça la sommation *,icrn
mentclle drtermir.ee par ta loi Je 171)1

)lW-i*saiK<> à la loi . on va dure nfagr
de la force : que I«e bon* citoyens ne re.

XXXV.

1RS CLUirsTES RT LCS PlLLARDB

De» fenêtres de r*nr-rgr du • Cheval

•••ne que nom raconlon* ; l'un etail M
de BoisjolT. l'astr* l'avocai FroMentu)

-flurniIrrùV pn'l'-cf"^ semliiaii ewnii-
irr attentivement le« progri* du 1-inmll,-,
Mi* en réalil,-', M pen«,V .!,..( ailleurs.
A, foudroyante nposlrop^e de «on .,n,-!en
mi l'icliol. en ce moment vicomte An
.anjrerac. retentirai!encore A Bonon-iilc.
Sounvier-Tim» Ja purteleuilli bien <jnn

• duc de Cherinc oubliait quelquolois
ir «an hiirvau. >

Kn voyant «n secret dont In n'V.'iation
pouvait le perdre A la merci il nn tiomm.'
>iu'il avait eu l'imprad*>i..v .(^ rn.v,>qopr.
M de ItoUjoty. en depjl de s.tn «IPIIMKV .
senUit an.- atiear fmide hunMs-ier U ra-

de *ea enevea*. et ees veux, va^n,--
ment fi*é* sur les Uamnu* qui jailli*MÎont

tre de triomphe, avaient une cKprr's-
«ion bâ rnrdc comme a ils eu»ft<-ul .iperçu
fsiiî. 1er tmrfaill.m quelque fanti1.™,' %en-
î«nr.

Tandis qne te conseiller de préfecture
''abandonnait ainsi aux sombre* nWiU-
lions qu'enfante une eonscieno IIMUM.^,
son voisin de chambre, en revanche, se

lit tort éveille dam les retv* l e plu*
Hanta que ymm* têirt un c*sr am»u-
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GTJ3EWIER
LA ÏREVitRE MARQUE DO MONDE •

Après les t i i roi inuea des grands Sauloir««aiiiw[.u«*d.m.(le»g lm.iu) 1 P»,i
jourrmui (.anaieus : Le Journal, l L'cluir, ,UJM *<ni M 8 (r.
l'Kïka lie fartit,teGauloiiitU Solmt, etc., Garmlura d< etxojiK aour notant• O>B-
U i«|<ulniion de ( 'UHÀLINK, CÔ fusgm- liasftp.ècM. l î fc.
liqut) iilli.igf de méUm, qui pat 88 IBB- C«*»eri» mutift orahne «57 i i f iotmi,
iflilblauott hapliaiile avec l'or « été «ywi riche* q.i un sei«i-a de lab'e en

Bureaux. i3, bouitiard Paoli

ar J'ioloriDw l
i . ils iMiiton

M. I. Vemarln
ptbtic qi'an i-ré-M

r b 1 é

i di la

en dm» mois vingt m,11e , u ceiil» niuu- , , c u i , è f , i 3 tt.
1res Le inoi.de smort a remplacé la L'etm d< e «•<( èra
mouire en aciei, en nickel et même la cuiiHt* i» «MIBI
nant ie en or, pur le chiunomèlie et la U>»ure* sniitiqu
cbalne njuin.etle en or aime. VOralint moniias,
w t donc te métal à la moJ<-, c'est l« G""»«" ' '» i»qi*
dernier (iiugi es de la science, c'est le *••<•((•« P'*«>
métal de l'nvinir. Pour répondra au i Eipédi lions f

mi'hcrs do d^manJea que noua rece- mandal-poste. L „

vong, DOQS pubuom le tarif de nos ar- frais a la charge du deaiinaUire.
I ' c t a s - Adresser tùutoa les commande t t

"•rpaiwhcmDM,l»lJtii«(, p r.i fonds * M. A. E. Houx. Directeur Coti-
to (r. Oriental da la Society a Buiien 'setue-

•sMedr, 3 f»u fa iii«r* Inférieure),
fr. \

..,.

mco & I

*H Ir.

IS I/.
sur le»

4fr.
tut Cou-

0,110

réception du

pour d.m, n | i g n ( ! , 3|i uni
ou guiHoch*.

La Ben,. w ( , 0 | m , M i ( | afgr.mniM, êcui-

LsoienMpMir rfime 1< lunn, .rsMit,
•lin?

.._ lae »»»»*•, paur
x>Bm*3 rD i seu r i .

Noos rappelons â notte clientèle iiue
20 fr. DOOB ronboorsons intégralement tou-

tes marchandises qui ne seraiudi IMS
JU fr. A son eniiére aatislactiou, à la coodi-

. lion qu'elles nons Soient retudintws
ï8 fr franco dans les 48 beuiee.

. . . I

VIN "de VIAL1

Au Quica,

Suc de viande el Phosphate A, &uil

( l * • i O |
M it i rommimln 10t lui ^ r
* .h l i f i i S»onit»il« Ur<« d

.il «a IIUUDH i«i«'«Cil«o i

i Le PetitBastiais
QUOTIDIEN

CENTIMES

qui «rulriii rn a

Maison ly. \ . AlaileielC f

En raison des nombreuses con-
tret6çons n( concurrences déloyales
qi/al tua a la liqueur Cédratint Mat-
tet sa bonne répolalion, l'attention
des cougommaïeurs est appelée sur
ce qui sai t :

Nulle aotre que la maison L.-N.
SUltei et cie ne peut sa servir do
mol Védratute qoi est une marque
déposée, c'est-â-dire la pronriétô
personnelle de cette maison.

Tooic bouleille na partant paa
l'étiiiueïte da la maison L.-N. Mattei
el i:i« est une coatreUçoa.

Tcot contrefacteor sera poorsaivi
couform^meot a U loi.

t,O.\F£TS
£»|iédiliona (iar cul i* postaux

Embillag-) «oigne et gratuit

A- I*. I ' A D U V A N I , expéditiooDaire,
7 - "»" '« dit Cap, Itasiia.

I Rédaction & Administration : 8. Bouievuid du

I L#» «Donner* «tôt l«r>t>lM d'»T»oe» «I reçu** «ai ftumm
u i > , 2 0 f r . i muta, 10 fr. I CKIOM ramut. xi HJTMS

ON IM ripond pat des Tnatia.Krin dipatét

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE 8ASTI4
ri te* pmrlm ftu %mrd

Le vapeur a l l a i s i jAHNET
chargera à Lîastia vers le *2~> Janvier

Pour GÈNES direct, les porta d'£sPAGNE,
LONDRES.

prenant marchandises sor connaissement direct
pour ANVERS, HAMBOURG

L[ tous les porta d ANGLETERRE

Pour frtH s'adresser à

GHAND HOTEL

DES DEUX MONDES
•i'i. Cours lltlMincr, -iï, MARSEILLE

J. BODCAHO

*4 JANVIER

mission d i la merm» cbjrgêe d'eis
miner te projet de loi a.lopts nar Ij
Chambre relatif a l '

des base» d opération ,16 la nollp, a
leiminéion rappoit.

Oo sa» qn» I,. p r o j e l p l . i m i h r d

Kouïernemenl pr^voy,,it p , , D r J a

c ors« un ciédit de 50IM0 francs

«enlemeni dest,né à compléter l'or

rines i Ajaccio et i RoDifacio . onor
Miorer la protection de nia .

Cs crédit a «té tleri m r i, Ch«m
"•«•8J<W.000lr , .c. ,TO,uO , ,™.

: mrnl.lioN de 6 milliona.

le rapiorleur do S*nat M ("nvi

"» ' , «'nptime dans lea terni»» soi"

t"ô" "" "'i"1 d* C°"e •"«"'•'.l*-
Avant de se prononcer sur ces

augmontitions dont l'emploi n'était
pas Mitement d>'.':•"., voira Cora-

mamlé & M. le Mime-
lie de la marine d'àti&ltr le pro-
gramma des Irdvaui Qui ilt-vaierM
eue f i i t r t p iw Boit en ''orse. suit
en Algérie, 'aoa i'niiérèt du la dé-
fmi-e

M. le Ministre, en réionae i nolrd

d nous a lait connaître li-tt

établissameocl6lui

do la Marine

Une autre gomme de 250 000 fi

«erait aflectée > la tonstroction

lune j. làe-abri ponr burqoea

'• - - ~ -'ne de restituer aax pè

un point de "

itallations qui Jeu,

' la bai» desont enlevées daus

it employée à | a co
le -leui nouveaui

i)

*) Rooilacio,
•t Calvi. . .

nt impi

.Hi)»-inbie de ces déi*M.gi>o e>
t l u » * 'J-8UU IXIil If

U reliqaal du crédit,

SXI.OttO fr

rait à Payer les travaux d.

ailuairri A cimenter. II

nnt de
n

échéaof, par le dépar
C.jerre.
Kn Uituot compte d'une nomme

CHLOROSE, PHTISIE
AFFAIILI3SZMENT 6ÊHERAL

VIN HOUCK.TrK.1JOt.t U.AI.hT, sur la route
Nalion<iM, [<rès Toga, pe com-
posant de 2 étapes de six l'iècea
chacun, magasina et jardin aa
rez de cbaasstV.

(o renda franco votre gare,
50 litres essai: 3 | . Envoyrc
mandat posle à lirédal-Flearv
a Montigny-Lencoup (S. et M.]

Ch. CLÉlCEIfT-de ia bonne bière
1» Br*Mrrlc p

Place Saini-Nicoi-jLE l'HFVIV
CIMGIIE D'ISSUUICIS TU*;n%

SIH L4 VIE BT L HCimui
Fondft m tHiH

Arthur C, SouCbwell, Baslia

Val. urs assun'-es encours
a I honneur «le prévenir sa nom

breuse cli..nièJH que »OD cabinet

sis Boukvard Paoli, 14, Ba«lia,

sera ourert, du 1 er au 9 de cha-

que mois.

Noue VOQB le» Fon

S'adresser 1 M. I^IORUAM

oolain; de la Compagnie l

ix, a Baslia, 17, M Pao | i . serdit répartie comme il euil :

a) Ajaccio, dépense totale 1 mit
lion 5&>.<)OO fruncs.ANCIEN C4BINET PHflOERH

PIEEB£ SAfiATi;
L'ESPÉRANCE Une somme de 1.150000 francs

iserait consacrés à l'approiTiadon,
en vue de la défense mobile, de
toute U baie des Canne*, poar deox
divisions île torpilleurs (10 torpil-
leurs, 2 chefs de division), «mai
que poor une etation de sont-ma-
rins.

ances et de réassurances
A prime»

contre l'incendie et lea acci
enls, snlorisea par I'ETAT &

'éahser des a^uarances contre
es accidents do travail en con-

ta dr la I.» .lu ') avUliTUHATION

* fcXTKAUTlON DEH U tNTb
ftaae douleur :aplt*1 : 10 miTUona ae francs

g social: 10. ru» SCAu-
>8lia, 10, l'aria.

. \ugosleltOTH,
p Q l i e r d e l a Com*

'k~sperance à Bas
Roolevard Paoli

MÉMOIRES

aicx m\h DAMÉESLe meillnur jes cigaresâ îQcentimes6M

tans contredit le C I G A R E MATTEL
L* demander dans Cêas les débits-

On » . M O

ers fa culte* brillant n i
reatminle cfc« 1«« femme;.,

|m i< t ; «f ai ma v p

mra été c*ime. unie rt «a

^jp H de marc depuis

lrnciion

[ Béaiapho

t'iues commandant la baie d'Aj

tia, lïfl-Rouaee
• . . H5t

lunifaLio s,-mit amAnagé com.ne
trf de Btaiionntinent Beconlaire
defonee mobile et comme ata

ton de chargr-ment da soua-marins.
Bastia eeisit organisé pour rece
urnno division de lorpilleura t t
r^ii muni d'on dock flottant.
A nie-Rousse et & Ualvi, on ferait
s travaux rf'aptuopriation en eue

postes de refuge pour lorpil-

:) PcrtovBccbio. — Dépense to-
9 3 600.000 fr.

On créerait â Poiloveccbio un
:.-e *B défenee mobil» F C ^ r - -

cevoir en pnr.ansnce one divii
i l - forr , urir- ataiion de ciiargsu
de «ous-marins, de» dounnlum

fuô.i.e tun-ps qoelgots dragagei
dans le fond de U baie.

tùil iu, OD exécuterait les Ira va
u'aeisainid^ement (75U.UU0 (r. en1

< o r , M l , , i défaut desquels l'inxl
' ' Hottovecclnu serait absol

inscrit an projet de loi.

lt résalle des indications qui (re-
cèdent qus l'on organiserait â Ajac
cio et a Portoveccnio deDi cenlres
de défense mobile bien outillés »t
bien défeajus,

te centre d'Ajaccio existe déjà ;
il s'agit de le compléter et de le
mettre en eut d'assurer la protec-
ioD eérieuse de l'Ile el de ses
iborda.

Noos estimons que les travaux
projetés BUF ce point sont toot A
(dit justifiés.

A Ponovecchio, il n'y a eu, j
qu'a ce jour, aucune installât!*

ritime. Linsalobrit* de la rég
n'eut pas permis de s'y mainierji

L ' m e u l préalable de la
plaine basse yui aboutit ao g

mposa. Ce golfe se prête admi
emmu h l'établissement d'un r

tre da iélense mûbilu. 1^ muoill
les toipilteurs e»i facile è or^a
ser a l'abri des vues de lu mer, et
l'est pjs douteoi que la présen
ur ce point, d'une division de l

ailleurs et de soas-manns conln
buerait ellkacoment a la délea

s Bouches de Homfacio.
(•'aot-il aller plus luin et créer,
rlovcrchio, LI Î port eeivant d'ab

de plus fortes uniléa de uDinba
Poor Q U I pareille extension,

ix a'in)portants dragages.
M-is à raison même de cet ap.

f

raientdeportedegtalionntmBDtetde
. aux torpilleurs faisant uai

dea a imions d'Ajaccio et di
ecebio. Lb3 fonds à y consacrer

seraient oiilemaut employée.
Pour Calvi et l'ile-ituosse, porta

" d'à-

impor-
parblt

eerUin
e >e rr'uiiir.tuuii Jes jeura
« «Mr<ia>'t« pour !.ec('i
(fieui. littL-raire». pclitii
e pourru se formt-r (|L'J

per

lileltoos
de refuge secondaires, il
miïnagetaents de
t

indre

re d»
il s -.it

rnif-r l'accès du golfa
ni!ntmis par une digue

épensa acote dépasserai
e des crédits prévus pour

Nous sommes portés a croire
qu'en dehoid de la défense mobile,
il n'y a rien à entrt>prendre, quant
i ^réstnt, à PoriOVeCCfiiO.

Lorsque lu Hannw aura pris poe-
ssion de ct> pert, lorsqu'elle aur
^cuté Ira travaux d'assainlôse
ent piopies « lendre la localité

habitable; lorsque seront acbevfi
les premiers travaox de protection

taire, on sera peut-être conduit,
P<ir one étoile séiieuse, i proposer
au Parlement des établissements

considérables. Alors, mais
alors geulement, U qoef-tion pourra

di^cuti'e ec recevoir une soln-
HOD farlt-menlaire

Les centres seconilairesdf Bonifa-

tance, snr lesciaelë i! DOUI
«uperila d'in aisler.

L'ensemble des disposions que
lions avons exposées noos parait
répondre aoi [T^occopationB qui
8e aont fait jour i la Chambre des
Dépotés.

En aoalyunt ces diapoeilion!
dans te détail, nous leoi
apporter l'aasurarce que |«u cré-
dits conuacréa A la Corse seraîu.-.
employé» dans l'inléret de la dé-
ferjfio nationale ; nooa vauliom

projetés étaient complais par eux-
mêmes et ne constituaient par l'a-
morce d'ouvrages plus considéra-
" es et beaucoup plus oaérem

Nous vous prof osons, d'accord
ec M. le UmiEcra de la M,

d'accauter le supplément de 0 mil-
Noi s, dont la Chdinbn

i, et de jiofter, vi
crôJit île la Coi^e a (i. i r*i ooo

francs.

autre*, r

agrém«ut(l_n _ „„„, , . , l u l l .

J'tiuns qu'il plaira à l'antoritr puliliqu»
powr a la aociéW. •

issori «la là qu'il p,ut «i.ter Jeu»
>n*3 il'associalions : les aulorisoes cl Ita

iloriwiw. L'eïisience du premiers»
•rf hcite. ™ilB de s autre, est un d^iit Ce

't au fait même de lussodalion et
wn tm(. Il uisparaitca donc ai le
'ment donne «un autorisation à la

soci,-t*,

mtorisation est-elle un droil qQ«
peut acquérir en se conformant à des

Non,
pr.><*iaes et debrn

]
s d'a v

diipend nniquenient d,- l'wbiirai-
•i du Lan plaisir de l'auuirit^.

•uito. « Ton appartient à une socié-
autoriB,», on se trouiv S a n s c e s «
a una ponrsnite corroctinntiHIc ; ot

•iposé a ces pourstiitee est l«
iftequil j a i. fsira partie J un.

sociale autorise.

Quant aux sociî tM e
>anl de la même Ira

p
n'£t p
taul ava

, elles

i acqu*
e défendre. Kn

i, elles

i posséder, ni i

L. elles

1 ' ""'»pa-
e (icucent

mtjuriJi.

La Loi sor les Associations
Gltiiralire a lummenw U

tt? fumuuae lui sur les a
promise depui» ai lon^Umps nu pay>

ont le beauin sVsl fait pîus parlJCBlit'-rp-
Litt «<>nttr Japuis que. sou» prélrxla di

y a deun ans, le vkil arlicle ï.)i du C -
pénal.
N,.u. *v,,.,,*n France tronc
•ociéUa ou aMocialiaua : le» «ociél4i

commerciale!, iv^lcmvnt«M par le Code
nincrce rt la loi de 1867 ; le* #
ÎIM, par laa articlei J.H.12 cl
luCodacivil; enfin, lea,
• •«niioapriidc lucre. <
t a occupe au «mnlïiui It Parlcraent
rêfu renifla Wl di, 0<«te pénal.
»tra peut-être pua nana i
rament >l l<'<i ri1 (fit rt d'
jus.jui (jud poiat la l.jislali

)UH P^P*'

A ei'>U da ce» di-m soHea d'

traUh-me qui tire
g">« da l'raaenbk Uc autre dn.it

les -ocietéa r*t-«nnuM d'uluit*
••bli<)u«. Ceue reconnaifaai

enwraa l'arbitraire ^uv.-ni.-m.-oUI d,
•IHqttî loin eId.>i.iM la p.

{fKlctinippns.'j.ar |atu<(>|.

. . J * * 1 l r a ' f l * ' - ' ' i r i ' el laliil..ne,

Knfin un« quatriëax

a J.u HO former, K râ« â la disposition jjr,a .
U d . r . r i i d« K-l.qtti ...iJipri C«HH*:
• Uaus|« iiumjirvde»pcr«onort indiquée
" • • le présent artiele, ne sont p«a ̂ ompri-

••HIM domicilié*» dans la nwiM.,i où
assonatinn se n'unit. > CVlait la

<a du droit pour un
e eitoyana d babiUr ensemble .

miner U m*m,. v i e . recette diapo.i|i.,n
e«l un «Harn naml.r. "
d hominea et de f-nini

'•Uwce aius, reconnue par li. loi
plua bes«jn. dé. lors, pour .Hre in ,1
J une autorisation «(«icialp do l'4

f i - lon^régâtionti n'ont pas d ail.

r"|pl"" * d r "? .J R i r . i ' J l 1 " '^ quwua.

e femme n# peut |amais et« pra»in-
ilf, elle rrste el!e-ra*m# Je compte
.luciMip sur (on dévouement pour me
lir au courant d« toulw lia m(He». Dan*

ion hcHu-père ne me
n et bouloverve sa mai «on Nous

J faiaona venir df*

'. DE CHAULIK0
l MADAME DK L'B%TDR*DK

n u attrista pour plo
ira jour*. Ainsi, c* corps délkieui. ce
u et. lier viMffe, en manî rca naturel

| foimul ^lp)i*nlM.r«twIme plaine dm don*
Ji . oaa yeui nu l'inw a« df'naltére

ipli de d*h

esprit olfoda, U>Ut*a « * faculi™ si rarrs,
L-a»Lfforij< JeUnatnrcet de noir* mutuelle

r*ti<.n, c<» trétore oVeu deraient sortir
r la paasinn el pear le dèm\r <W rieba*-
uniques des puenws. de« hrurea qui
ii«nt valu Jr* *nn.<«N, Jeu plaiairn a

rend™ un homme eaclive d'un M-ul mou-
v» ae perdri1

e vu! frai re «t

•dedune \m

qui te deviendra fastidiauM ! J.- hait d a-
vanra las on Unis que lu auraa ; ila seront
mal faits.

Tnut eat prévu Jan* (a vie tu n as ni a
e*f érer, ni a craindre ni a touffrir. Kt si
lu r?n<vknlre*. ddn> un jour de splendeur,
un être qui le réveille du s.^nmeil auqwl
lu v u te livrer*. .Ah ! j ai eu froid dans
le dos i i-rltf pensée Pnfin, tu as une
amie. Tu va* Mn* Joute Mre 1 esprit de
celtr »all«, U t'iniU«ra>i ft • * * hraotéa.
lu vivras avec cette rmture, tu te penélre-
rasdela frrandeurdw rhds«a. <i« la kn
U-nr » Ï W laquelle pr<«-edc! la vép-tation,
de la rapidité avec laquelle *Vlancr U
p*n»<>« : rt quand tu regardera» les riant*)
Ileun, lu braa des reUmr» sur toi-même.

PuU, lorsque tu narcheras ralrr tun
an en avant el les an faut» en arrière,

tre Muet et natisfait. \c nais J avance <N>
a mWr in i . l'a vallv« fumensa et ses

colline» oo andea ou garni** lia beaux ar-
brea, la prairie ai cuneuae en Provence,
se* «aux churcs partagées, an fileta, iea
différante* lainlea d« ta lumière. Unit ce*
mâni. varie par Dieu et qui t entoure, te
rappellera la monotone infini d« Ion ceur.
Mail enfin, j« aeni ! . . m* rleoée. et lu

sociale, u ir tout k toi.

Lundi,
ett d'une ad

digne,
demi

Machtrr, mon F.i
mirablemoUncLiIie;
sais quoi de calme, i l iut l^n
de pmfon.l qui m'inlPre«««
point. Cette solennitf constante « le i
Ifncv qui CHnm i-et homme nul qunlqi
chose de provoquant pour 14m*. Il ,.,|
muet et soparbe fomme un roi déchu
Nous ntmi occupons de lui, (iriflith p
moi, MUEW d'une énifrme. (Jucllf Imar
r*Ti«! un maître de lanjfu.i obtient oui
mon atten.i.ïn le triomphe qu au, un hum
m* n"a remporti, moi qui maintenant ai
ptMcM revue lou. I.-* fil* de famille, tons
lea attacha d ambassade el les ambas-

leurs, les^r-ni-raui rt les *ous!ieiii«-
ita, lw pa.ra de Franee, lenr, fils et

leur» nevrui, la four et la ville. U frrti-
4»ur Je c«t honmt n i irritante, le plus
profond ..rpiail remplit le Je«erl qu'il es
M7«de meUraat qu il met entre nous,
•afin, il s enveloppe aToberurité C est lui
qui * de la coq«atterie, al c«rt ».tqm ai
d* la banlieue. O tU ̂ tran^clé m amuse
dasUnt p lu que U>utcda Mt sa un eon-
aéquence. IJoni ty qO un boaime, un

n maître de luf««**J« M

Ja Irn.ivs ,|

Hier.

endre m.l(
n repondu,

po
Henare, vif, i

Iwpean. et m'a saln«> ,.',
•"V»"i qui me fait i-r..irt

ne reviendra plus O[ a n c »a 1 ( w _ ( > |

•urmil quelque cb<w de «miMn-» r*
•(K-er la ,\.»u*«Uf, Hélofw .(,- j P ) l r ,
e» Rognmn. qa* i* v^ ) K ,j,. ; i r , - ,.
i aitprendrel nnnwrenl.aui, . l . a r

«ileur et phraseur me par.iii ni
portable Clan** e»t .«« i p a r ir,,p ,

e\h- a écrit M l.ian,. , ,
iellre mai* l'mtvra^de Ki.-liarJn.n ,••
|u# d «Ileuni, m «dit mon p,re. adm
ilement les Angj-laiMa Celui d.- Ri.us,

jftOMU aUeint par U ^oindra patite»*e «;nelqur h qo. «• «o,t. fo|
OH.FAV*.



«.•luellc mr 1 K associations. Eli* nV
rumiiN •>•> le voil, neu do libéral *t «'«lait
reiiiiu.. supportable que gr&M i la Ud< •

U nouvelle %i*l«ti.>ii »broK« ndlurrl-
Umeut 1 \irti.l»2m i-l dos lor» pour * l »
li . âc une ms.idalion n'aura plus besoin
d.i iv iiulur.MV. Un pourri désormais,
mut- , r;iinli-.lu (fi'iiiJarma. se réunir plus

lîle ini^l |iiT«i
i;.^t .vi.k-i

III' |>Ul iYl . t l s <|l

liWi.le.

Mull>«iti-eu.«
iliijui.-. iusilu;

assuciatioas v

Ki.ii uVst i'
Uuli.-tl ijVs »

Kniiii, iiin>

!,.«•= d U lui».
inwiit uu proyrts et nuu

applaudir H c«tte il&Uii

meut, au poiul du Vue fur

ion ne chauffa pas et le
iilLnusrant y. être absul

luiiaT imu plus dan* la •
ci*l.s (r-xonnues d'utilil

'.ave d-jrogalion au dm

tmunmn rsl propuaéc en cm qui concwn

Ii> i.saoeiijlioli
{ors, les aHtHh'

ilir«.-(i<jn sont

.uaw.Bt.iniB di.

Ti.utt* L-e« M

IUT qu'iinK an

n* prrniteiv a

té, uiie «repl

IUI, <jui peut su

çf^r-iu peinent
ste. Car celle a

entre Français et étran

atioos duutle siège ou
xi-s i l'étranger, enfin

• l i e a membres vivent

lictés no peuvent «c
nrisaltun préalable. C

i-iute au principe J e

ou au droit commun d

loiilr» les Congri'fatio
ratimrner tlemaia cou

utiiriaalioo préalable re

publics Jijnl l'esprit n'est pas immuabli
l ' j r qui donc doit être donnée cMU

t.irisaliiin préalable * Le projet fait m
point une distinction qui sérail incipl
caLle si l'on perdait de vu« que toute C«t
loi t-sl d'inspiration franc-maçonnique
IJUU lu l-'rauc.MiitcniMTie a dier.hé à
pa> se bisser pivndre dans le» difficultés
I[IJ elle prépare aux autres.

Donc Ci-tte autorisation sera ilonn
une lui s'il s'agit d'association dont les
mt-nibre» vivent en commun, ou das*
cations dont le aiiçc ou la direction «si
] Ltrunpr. Ouant aui associations euti
Krmti,ais «il étran^rs, un simple <l>Vn
suffira à les. niettrv en règle.

El VLIIJ c-omnit-nt. su lieu d une l.ii JiL.»
raie <|u'iin tTKUVi'rut-menl républicain î Ui
plus qiiulilir qu'aucun uutre pour donner
au pavs. un Iiuu> pféjiere une loi pli

,\»p..Jrt.n 1er.

l'assrra -l-ullc dans m.s ci «Ira ? Nuu
ne k- iTcwns pas ; car elle f-*t IMp vii
li-m m in l injuslr pour qu une majont
ijii<l<-oni]iit' l'cii-Mite il 1* voter telle qu el

ANTOINE GED.

GAZETTE DEPARTEMENTALE

(.IIISOM. — M. Cinclli. innlitnteu
•Uyiaiiv u t:..mp.>a1 (Jucrcio, AntiMnti,
(••t miiirni-' iTislituti'ur adjuiiit Hlagiaire •>
<".lii^i.ni,.n ivmplat't'inenldt-M. honngrli.

Us b t|l*lljBS d* I* foOISt* KtSDM-u*'i[*
Ja la Vi'tsoi du Pofl J* ?4Dlsnd«r qui •'•)&
ptul s» pfaourer sui p m Js 41} ira • I*

UtMniios frai f*i« os.OM*

LES BIENS DES CONGRÉGATIONS

Noua relevons BUT l'ét*t des
immeuble» possédés et occipe»
p^r les congrégations, communau-
tés et association» religieuses aa
1er janvier 1WX). distribué BDI
députée, les clnflras qui enneeraent
la Torse.

Immeubles iroi'osés an nom de
la congrégation ou cormaonauté :
contenance cadastrale, 13 hectares,
81 arcs, 28 centiares : — valeur
localivf, 20 Oi,i francs ; valeor té-
•aie, 423.700 dancs.

Immeubles imposas «n nom d'an
autre contribuable : contenance ca-
dastrale, K7 hectare*., 1 ares, 0Û
cenliaree . — valeur locative, 06 909
franc»; raltur vénale, 1.I6BW5 (r.

La coi tnbulion dea t>atenteBB"élè-
ve a 1.'Jtî6 7J, et la t i i e sur les
biena Je itain morte à 372 06.

Total des contiibutiona directrs
et Uiea assimilées, 7 422 W.

Biens possédas |>ar les congréga-
tions elles mf mes directeœem :
cor,teiiance cadaelrale, 5 hectares,
5 ares, 31 centiares ; — valew
nale : d'après l'évaluation dea coo
tnbotions directes, 363 700 francs :
l'api es les déclarai ion ri faites

Bit ne fOfcsèdés par on» réunion
in profjnétaiies, membres on non

de U congrégation : conteORnce et-
duslrale, 3 hecUrea 48 ares 83 cen-

; Vdkur vénale: û'aptèa l'évi-
lutttmn des conlnbulione din
39 «XI francs, d'apiâs lea déclara-
iioi.8 faites à J'eiireglsliei

Uivia llallm éloigna <1« la KrjDM I.-
nialtMunqueiitraliMrail l'aduplioiijupro
jet d« loi sur Itw oonifréfationi Dan* nu
trv mftlheureus ddpartemaQt, noua BUTOIR
MUS (• bi*u qu« noua dovons i ces dignti
aarvikun du Dieu. M ait noua nou»pr4oi'
cupoo» aurtout du bian <|u'il* 'u*t i lu
Frant't) entiers, 1 l'intérieur comme i tVx-
térieura. Hue du 'erv«nttM priAroasVluvoiit
Jou,' vers la stàinlu Patronne da la t^rst',
et une oi» t>uc«re la France wr» sauvée.

Agréei, etc.
t/n PIMX Cent.

V6rit»bl« Savon
ai Prlocas du Congo

Ciccistà
DI P. VATTELAPESCA

SCEM l \ .
1 rnri:Kni:NTi c CUT.A

Ci u sert Michèle chi brama» parlkil

: dice cn'h* primmura di ¥edelu
Fri/rit-Paulu (a Orva)

Pensions de Retraite

Les pensions de retraite dea per-
sonnes ci après dénommées ont élè
l iquidées.

l^rîpuceia François-Marie, second mal
Ire vetêraii, 28 ans 4 moi» !l jours Je ser-
vie**, l'ensi.m avec jauissance'du k août
1900, rtS*6franes.

TuiYhini H en ri-Jérôme, ouvrier de la
marine, 38 ans 2.'i jours de serriesa. Pfn-
sion an-* joui», du lKjuin 1000, TOI Tr.

Hernaniini Paul-Krenvoie, quartier mal
tre coq. 31 ans 9 mois 'l'I jours de servi
rcs. Pension avec jouissance du 9 août
1W0O, !<24 francs.

Scracchioli Narie-Eliae TOUTR Bel^o
dere, le mari inspecteur de 3c classe de la
fanj.; indigna de Diido-Chinc, décède

jnniKMBce du 10 avril ItHK), ifM francs.
Orphelin» Maesimi: f tVlix-Jean-Ku-

(,-ene ; 2' Flore-Marie-Rase-Anals ; 3" An-
d ré-Joseph -Augustin, la mire déeéille
titulaire d'une pension. Pension avec jouis-

dû 24 mar* H W au 2'.* anvier I<HW,
I7iifrsoc»,

j Omano Joseph Antoine. commÎMairv
police de Ire daase, 2f, ans 5 mois '*
irs de seirices. intirmiWs. l'easion BVPC

jouissance du 1er mai 11)00, 1 6114 franc i .
i An lui ne-Pi erre-And ré, percep-

teur, 20 ans k mois de n m i t l t . Pansion
jouiiMiice du ter no.it l'Jt», 1.295 fr.

Petite Gazette

gui peuvent e re la cause d'acci
dent» reJoaiablen.

Noua espérons daua l'intérêt
la bonne hygiène de la villa qae i
mesures énergiques seront prii
pour éviter le retour ûe par*
abus.

Doctorat en droit
M. Ituiutdoy, avocat, attacha a

parquet de M le procureur géntr;
pies la cour d'appel d'Ait, vient
soutenir brillamment, devant la li
tulle du dioit, sa tbùse de doctoral
jo i'iijue, t t a été admis au g
avec U niftitiuit 1res bi^n.

l'outus no-- léliciU'ious

Vieilles décorations
d bon prit des <là
isea et étrangère^

S'airessar aa bureau du journal

Vaillant marin
it ni daus le Httit Marseillais

* M. le capitaine Joachim Ilo-
glictno, commindaul le graal pu-
qaebot Coi.aWen, des Meeaagerî f
nmnlimes, vient de prendre sa re-
Udile dures quarante anoées de
navigaion, dont vingt et une pas-
sées aa service de cette corapagn
^et olQcier jouissait non sealetnent
de L'estime de ses chefs, mais
tore de seb subordonnés, auss
laisse t-il qoe des regrets. »

Maladies des yeux
lliiiiiqut) du lutteur AleianJrolT,

Cours Granriva1, 4, Aj^ccio. Tous
k« jnars de i a 3 beores. h» dor-
teur AlfiandrolT opéra el garde
ses malades sous la direction d'une
dame Française, qui a dirigé une
Clinique ao Comment.

Nouvelle pièce dé ô franct

O ()( IK. — (), us cliarwlier.
J-'r-mp. d<- Uiveniima. ^d'1 de V".
Morttti J.-.ni-lioptiBte, Je Cirti)
;tl nui. te «<>ni pris Ji> <ii#puU> f

Cnatini
ans, et
àg* de

i .-tait «n couteau : i
nupa i non adveraain-, ]
Le* ttWsaur** aonl ftra'
lit- Cnrtr et de Vnueii

I.AVVnn;CIO. — Sur
M. r.tntitttteur S,u/..i

Bulletin financier

Saia t f j OéTOt*
priez pour DO us

Baatia. 32 janvier
Au Directeur <!• P*-1il Bssltais,

f.'ta Ae Sainta-I^vole. Tirr)fi? et mar-
Ure . Jani solre tle p l u qw partovl ail
leurs, la patronne de la Corse tweoit nna
Téiipr»tion partiruti/Te.

Notre sainte Patronne, M rendant ta
supplice, ne «ss<»>i din»<«|Mr I* ^ i , rn™r
p^sr cens <JUI t avaient protAjf̂ kp d p^ur
C S I I qui l'avaianl p«rs^cutr«. Klle ap-
prochait ia lieu do sapplice. lorsqu'une
*t>n qu'elle reconnut pour •••Ile de son
Dii'ii, s* lit entendre et lui du : • Je t 'a»
cortle tout ce que tu as demandé, tout ra
que tu demanderas a.

I,* peuple CvrM a curatrrê la fin de se*

le* pouvoirs publies suivre une rtiie 'aiala

f">ur la K>ligii\n, ifn'» I m'easion de la 'Me

de noir* saiols Patranne, il l'implore

avec fervear, afin que par *a p*>*-

t intenetHM tOt otrtHSM <p« la

à.nourwtMiQtu Ù

' • » « * • - UamrMdn

« . + IJ aalau, 4 i:>'
MèVomitn.- 7 ba«fH da m,

fmt. — S h. et aiatîi alm,
4 h. 4» s-h, I j

Sut da sttl, «lii(, (nafsri rlim I
l iai da la aHt, ti^s b«lls.

Fonts et chaussées

M. Tdvera, in^niear ordinaire
de Ire classe des ponts et chaussées
a f;ierm»nl-Ferrand, est promu a i
Brade d'ingénieur en chef et appelé
a diriger le service da département
da Tara.

Celle promotion a été acconillie
'ec satisfaction à Baatia, où H.
vera a (ait ae* débuts et ou il

corrpte d'anciens camarades el
d'eicellents amis qui ont suivi avec
intérêt la brillante carrière qu'il a
parcourue avec «otant de distinc-
tion qae de talent.

Nous adreisoDs in nonvel iogé-
nteor en chef nos meilleurs compli-
aeot» et nos félicitations.

ss naufrages
un vient ae terminer &Q ministère

de la manne la travail de statistique
des naufrages el aotres accidents
de mer sorvanoa en 1898.

Il y a en '261 naufrages sur le*
côlea de France ; sur ce nombre H
M sont produit* snr le littoral de
la Corse.

Battage des laine»

11 manquait 3 la série de* pièces
de notre nouvelle monnaie d'argent,
gravées par Roty et dont les pre-
mières forent frappéna à la Sn de
1SU7, le modale principal qui sera
de tons !« »,!i>s ;nt*res?an', !;: pièi.
de 5 francs i la Semeuse.

Les coiOi de cett* pièce ont é
préparés et môme on frappa BL
ces coins quelques tràa rares eiem
plairez dont le Maete des Médailles
de la Monnaie et an tout petit nom.
bre de privilégiés bènirfleièrent el
qui, depuis lors, ue sont point sor-
tis des collections qu'ils ont en ri
shies.

Or, on s'occupe aujourd'hui i»ve
an soafi artistique, qui ne Bauraii
être trop loué, de faire fléchir
pen la convention monétaire qm
avait saule empêché jusqu'à
joor la frappe d«s pièces de 5 francs
à !a Semeusa et il se pourrait q
la Monnaie fut autorisée A edil
prochaini-tnefit celte œuvre d'art
qui «Brait aussitôt lancée dans IJ
cirnalation.

Avis
Mmeiat>èph\ne SIBCO née Lucian

devient acquéreur du matériel du
r.alé des Amis appartenant i Mme
Fiiony ROBSI, rue da nouveau Port,
n M .

Ua créanciers sont priés de se
faire coonallre dans le délai de
baitaine sooa peine de déchéance.

•

TOUX, nilUMES, 6RONCHISTE,
goéfis par le Uoitif aa I.aoner-Ce-
nse. RalTaelli, pharmacien. Place
Préll, Bastia, prix : I fr. 50.

LbiulTor au grand du loi I. Si lot trol-
toira étaient aussi lai^d* que aur la
Uannebiire, passe encore ! liais
poisqua ITOUB ne socanes pas É
Marseille, que l'on QOUS (nae doio
l'anindiie d'on peu de place. La po«
lice n« a«ra-t-jlla pas da notre
humble avis ?

A
On demande

Uu upparleuldot de 8 A 10 piè-
ces donnant sur la place
colaii.

m GARANTIE POSITIVI
L'huile de foie de morue

ue contient i'Emulslon Scotl «si 4
qualité absolument supérieure

VICTOR BEAUFRÉRB

Jsni IM m.r
totnt .Uns c-r

• U Hi', Ir b
I QUll e il» leia

Nous nous permettona encore
one fois d'attirer l'aiteolioa de la

icipahté et du conseil d'hygit--
ne, «ar la dangorense pratique qai
consiste à battre IM lain« daa visai

lata dans les couloirs ouïes
oo« d'escalier des musone.
lant \e battage il s« dégage dm

poussières très UMiaea qui sont «Q.
sorbées par les personne* qoi mon
tout oa <tomoaj«at le* «•ctUan t t

A vendre de sotte jolie jument,
bonne trotteuse.

S'adresser aa bareaa da journal.

Saru-GAne
11 paraît qm les trottoirs ne sont

pas faits pour les passants. Dans
certains quartiers on se troave dans
l'impérieuse obligation de marcher
sor la chaussée, parfois, — nous
dirons même toujours, — é maillée
de tontes sortes d'ordnrea. Les pe-
tit* OMBOMTCMU qui ttoarwot dee
BMfMiM, ra« é» l'Upéra, par ex«m*
pl», «/laaMtoat «ommodéaMDt tar
de* kwn w dM etalMt «0a tf« M

iificlia da tietfrminer,
i |.hi'iiiiilra, f maint d 'mlr
M OJ LU ron i] î jorle su la'.-

u!e ib-iluc il* ( i l . a i e ,

> DiroUI s q- l l ID I I paflMs
huile ds fji* d* moiur. L M O
ci un la cD-ira'i-rii, rosit,
ni i* mrn.lir.1int pu , non*

ont» (|n<Jr<-*;.L >lr*) 3 |oill*l ii'Jti.
M»iit<in, lo-qi* i>oi ,'nrar«un Mes d«

• 'idrcM*r t ivui, li j I U I I «n tir on «DM
m >it que ma» p*i>l tnço i 4n I isiUil*.

Kp ag*« d'ibvid i i 1|» •!« m mon par on*
dsi'Hiloa né. liCo<itu>», teieultm lut .telai
i'-U*trtit bOKlUK^ul l'imim i aa Iffl-

i d* l
t'é'sMuKata rattoitU

Bibrsb e Je bm lao« qui H
a qaintlé

è

Irstiér «

a e u » , , , i

buii joan qtt
•ib* amelioril
ai h | I I I * I

cifl,, <|aa la mien, j j m* <JM-
i E i.sl.ion ScoK.
1 *0lJO' «D IMH-II prit J*t>tl#
n«ni «HttuiWni drji «ae MB-

illoa date >oiéi*i,lei coalean
i rem ,

tcunjttmntl dispa»
l leairqu.bl», l'mljolsuli sa •« •)««
utt 'le chu) k'k>i. AojinKJ'ial, ( 1 - j
IIKIOU S:»'i, II cil an parfiila star»,

ua> dira c*hb,»a uou» tonmiee oa«-
j.olr ftnpicifé r t i t r lUi t - Ënsluoa

, lee mil i tari rtawid

is poixri

meltlsiiri qatwé d balla da fa'a da m ra« arf.
iltciri * q«e pro<J«li« Ij NnwA(#. ¥•>•• poa-

|.f«s n« irMb.oi , n u j | .
tsM ai. «II. «il rruio^itaita .b^.b** usai

il co,ti#ol suMl d*i bi^uMyhitos tta
Lb*Mi t( ds iotd« « d« U ijcéilo» ai DM*

Ot i**lth*(nrol •llîiaiarqBa ol ttoa-
lon, tais Israia pi ticil'én d'haih da

lai* dasMra* q-'f cipié cme l'hna tloa S<MI

salra pitpsralloo.
anlilsn Seoli m ifr«*bla
il si, dalili, la pl*t*fr«i-

btarem£1a qu'on pal M* ptn-
E ia r»*plli d-.illeais, «n ,
Mtdrtiilt. ami. if*(

Ëtujw doo« 11
laalelaa Scolt, eali su

l a i b'M la pein V

I
i

tous

L'Auto-Vélo
i j ^rnal ,le ipun i|uu<Ulei', & c

Le mieux i enseigné

Le plus intéreettitnl.

BOURSE PECARIS

Le Crime de Corte
Sur lea cinq coupi de rouleau

reçus par le chirretier Morelli,
dfux étaient mortels; le* intestine
onl «lé perforas.

L'infortuné Morutti est moit dans
d'horribles s< ullrancta ca malin, à
I I heorrs.

Le meurtrier n'a pas encore été
arrêté.

TENTATIVE DE
Aujourd'hui, vers .i heures, les

nommas Ouastali Joseph, charn -
lier, et Butlici Joeepti. corJunnier,
faisaient une paitie de cartes d la
buvette Pietri.

A la spile d'une légère discussion
qui s'éleva entre eux, Itotuci sortit
on traoctiet de sa poche ut en me-
naça Gua^tali, qui jt-ged à propgs
de prendre la fuite.

Bol tic i ne larda pas à rejoindra
Gaa&luli, loi porta deux coups de
Iranchtl, puis se sauva.

Heaieofiement que les blessures
de GaasUli ae sont pas mortelles.

LÉGION D'huhNEUR

AO l i f t EÏENT ITALIEN
l.e Pektl̂ ment ilalien, sur la pre

poaitiun du M. Saracco, a levé
séaocu en signe de deuil.

Le débuté aociaUsid Mur^aru a'e
écrié; « Vivent U-3 lioers ! i

Le roi Edouard ÏII
Au Conseil privé

de I on lires :
Mann li? dUcoors qu'il a prnnonc

hier devant le rorseil pnvô, le roi
Edouard i déclaré t|u'il était abso-
lument déterminé a être un souve-
rain coiistiiuii-iûiel dan
le plus Btiicl du mot. Il d ajoute
que tai.t qu'il aurait an eonlHy de
<"e il travaitlerait pour le hier,
l'amélioration de a on people.

l.a Prisse anglaise
I-i jirtisse anglaise est trèa fô

Tdble HQ Nouveau rm.
Les journaui

prêtera aa roi.

i.n ProettttnaitoH

OU NOUVEAU SOUVERHN
Upn

istent beaucoup
Li qae la reine

imation publique 1u nou*
vc*u nu a eu liea dans la mâtiné
a'i Calais de Saint-Jainea, par d.
bâraults revi (as d'Iiabils souiplneui
comm« en pod-tient tes héraults da
nn,yeo Age et accompagnés de
poursuivants ..'armes. Klle a "

leme g
ntres

M. Moracchini, ttouverneur de la
Gaadeloupe, est promu au grade
d'officier dans l'or Ire n^Hon*! de
la Lésion d'honneur.

Leu opérations du renflouement
de la flyjsîiaonl Été lerminées hier,
et ce matin, a lJ heures, ce paquebot
faisait aa rentrée dana 'H [ort d»
Marseille avec ses propres moyens.

(.a paquebot a été amarré aa bas-
sin de rjdoub pour y sub.r les rÉ-
paralions nécessaires.

Le IVi'siiInil i , . • , ! !

y
n an o g Cross H BU div
roits d« Londres.
rtfûMn^njtfnl A l'antique coulu

me, l'avéoetnent du nouveau sou-
verain a ètô proclamé en
ifm(.g dans les capitales des di-
veraes colonies.

Les archevêques, évèqaes et ju -
ges ont ttà recas au palais de
Saint-Jjioas pour la cérémonie du
baise-mains.

l-e duc de Noifglk, qui est par
hérédité comte maréchal d'Angle-
terre (farl rnarshdl of England) a
lancé aussitôt les ordres prescri-
vant les deuils nationaux.

Départ du roi
Le roi est parti, dan» l'dprèa-

midi, pour Ojborne.

L AMBASSaOE D ANGLETERRE
Le président d» la H^publiqne

s'est rendu dan» l'après-midi a
l'ambassade d'Angleterre pour ex-
primer & air El round \1onson toules
les condoléances.

Le gé&éfâl Gesho de Boargogoe
Le Gautoù publie arc lettre du

général de Gailile*. dans laquelle il
et>t fait le plus pr-ind éloge ao point
de vue militaire du général Gealin
de Bourgogne.

La SaDlé de Verdi
Le dernier bullelin est pen ras-

soranl. Le docteur Giocco ne quitte
presque pas le malade.

Dans piesqne toutes les localités
de l'Italie on aftlche I** dé^ches
donnant le& nouvelles de l'illustre
malade.

LA MORT

Les obsèques
t e cercoei I de la Reine $era

transporte le ter février au château
de Wlnisor, DÎI les obsèques auront
Iran le lenderuaia.

Protestation
des pléoipoleatiaires

chiaols
Oo télégraphie do Pékin :
1,68 plénipotentiaires chinois c

prolesté vivement au sujet des i
demnitôfi réclamées par les pm

ces, en soutenant que les villes
de lien-Tain, de Pékin, et baai
coap d'à a Ires villes ont été absolu-
ment dépomlli es par les troupes
alliées.

Un différend
entre

\n amirauï rosse i\ anglais
On tél.^gr,i( rue de Sliang-Hai :
L'amiral AlenetT, corncoandant en

chef lescaire russe en Chine, a
protesté auprès de l'amiral Seymour,
commrtnilai)t en cht[ l'eacadre an-
glaise, contre l'envoi d'une canon-
nière anglaise aux lies Blonde et
Kl i lût,

L'amiral anglais A répooda par le
relus de reconnaître cea deux llea
comme ternaire rosse : l'amiral
Seymour a ajouté qa'il en rélérait i
son gouverntment.

Uet incident est consi 1ère com-
me très grave.

IJH suolé de M. Krugcr
d'UUbCÙt :
1^ pieaident Kmger a si.ru HUI

yeux une opération qui a paitaitti
ment rôua&i.

La l»alx
Une dépêche de source anglaise

dit que les lioers notables da Crt-
toiia assurent qae la conolagion de
la paix serait prochaine, si le nou-
veau roi faisait une proposât.
d'arjaui~lie.

SÉNAT
Présidence de .U. FALLIÈBKS

La sfaocs est oaverte t 2 h 25.
M. Denoii, i'nn des aecréiaires,

donna lecture Du piocè.--veil>al da
la séance de mardi, qui est adopté.

La mort
de l i Reine Victoria
Le ministre de» affaires étrangô

res en annonçant au Sénat la mort
de la reine d'Angleterre, a dit qoe
le Hoavernemenl a fait parvenir ses

iotéances ao gouvernement BD
gUiB.

Le président da Sénat ajoate qae
Chambre haute s'aasome aoi pa-

oles du miriislre des a (Ta ire» ôlrao-
;èree.

LE BUDGET
it«> deiadiG>cii9sion du projet de
tdopté par la Chdinfare des dé-

;ut^s, portant tïintion du budget
;énéral de l'eierrice 1301.

Régime dea Successions
Suite de la discussion sur le ré-
rn« lUr.al des saccessions.
L'ai tic le 3 est adopté.
1.6 Séoat passe eneoite a la ilis-

;o9sîon de l'article 4- Plusieurs pa-
agrapbeB eonl adoptés, mais l'eci-
imble île cet article est réservé.
IM Sénat aborde la discussion de

irticle 5.
Tous les paragraphes de cet aiti-

le «Ont adoptés, a l'exception da
ragrapbd 3 qoi est rejeté par ISO
x contre 01.

Ce paragraphe est ainsi conçu :
• Tonte déclaration d'existence
dettes, corroborée par l'attesta-

M. Chutwière
déc'are que la loi en di^-cusiion u t
ona loi d-s circmstdi.ee, u'u-"! pour-
quoi il n-> la votera pas. U'i jour,
c'est coutr« led socialiatoa qa'ulte
pourrait être api>lii|u^e. Cette loi
coDstitae une ail-mi» à U liberté cl
a l'ègalitô des citoyens.

U . L a s i t s

eipo^e qu'il convient de pailer cldi-
Drnent et de préciser ce que l'on
eotea t faire. H s ' ^ i t donc de com-
battre le calboliciMne bt du rtœ-
pUcer l'esprit de i'Kg'isa par .'us-
prit de la révolution. Eu cts qui le
concerne, il est partisan du c«>ho[i-
cisnatn, mais il lêjmdio lu cléi icalis-
iD6. Les vo3ox mo<iastiqj«s sont
aussi ieapectab.es que les 3t fine lits

<*TMM mm

lait une piquante allu
ancien discours du mi

LA GUERRE
AU TRANSVAAL
l̂ a résistanee des Boers

Us Ito ra se son! emparés
d'Union laie, nuis ils ont jugé à
propos de I évacuer, A l'approcbe
de* roolort* anglais.

, p
créancier, a la valeur

Ire pour ce dernier. «
L'ensemble de l'ai tic le 5 est
opté.
Les articles G, 7 et S sont adop-

tés avec de légères modifications
' Le minimum de l'amende en

cas de fraude est Tué à DUO fr. »
Les articles D et 10 sont égale-

ment adoptés.
Le Sénat s'ajourne ensuite a de-

main.

L'oratem
BIOII a an
mstre de fa

Incident
U.Chartes Ilernard, interrompant,

dit qua lq rninistro de la mâtine a
doublé le cap de la police coirec-

noelle.
.5 président intervient el dit que
M. Charles Bernard De rectilia

pas soa appréciation, il se trooveia
nécessité de consulter la

Chambre pour savoir quelle péna-
lité il y a lieu d'rtppliquur.

M. Charles Homard reciilb
ainsi : f.<) ministre de la marine a
doublé le cap de la bonne espé-

M. Lastea repreni son discours.
Il fait l'éloge des sœjrs de charité.
L-i député du Géra constate avec
regret que l'on veut chasser les
curés et les remplacer par des rab-
bina et des (auteurs protestants. Il
reproche an piésiJent du conseil de
n'avoir pa*, dar.s son discours, parlé
de la (m tune des joifs. Il toi mine
en disant que ion va décbdloer une
guerre de religion mais les cal ho
liqnes Btoront eo défend e.,par tous
moyen a.

La discussion générale est clo-e.
L'urgence e*t déclarée par ,î(i|

les voix contre 179.
Le préailent met ensuite aux

voix le passage a U discussion des
articles.

Par 441 voix contre ttë, U cham-
bre décide de passer à la diacut-
sion des articles.

LBUD,

M u a

leur.
UiftJ,
ir.ntl
'ilQJ,

, »é« U.Mij ;

Mllttl. D'A
»t leurs «af.

M. Taboa
•mmaaia »t
Mua l i ulj '

U <Joul-nr

'u"'.ï'i,j
ur. Mu-
rJi..lj . U
n - . \ l u
os . -h-r

«ur» 111

.ij ii , .

. y .

•r « c h - r t h
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Madame Virgh.i, Glulj

Billllli
VLCS AHCIKN DIS TUS. ̂ BtA ET ii-ÊKH

k B1SS DE VIN R'ttCR oi 'ÈSBt l

AMÉRIQUE
Départs

l
tais les mois

Antilles, Tnni la (, Colon,

pide; contortable ton-

pour
etc.

Traversée
Us classes.

Ponr frtt et pa&aaa
à M. A. lUdovani, a^-
loce, Nouveaa l'oit, l l

Domaine de

Vignes e

Cootre-Projel
M l'

Chambre des Députés
Suider e de M D E S C H A V E L .

Lu K^^nrn est ouverte 6 1 heure.
M. Rnuland, l'an dt-e secrétaires,

donne lectore do procès-verb.il de
i séance de mardi, tjoi eat adopM.

La Mort
de la Reine Victoria
La préaideot da conseil dit que

le gouvernement apfurie son tribut
aax hommages de respect qoe le
monde ren 1 à la Reine Victoria, et
il s'incline Hvec respec' devant le
deuil qui atteint l'Angleterre.

Le président de la Chambre dit
qae l'assemblée s'associa aoi re-
grets exprimés par le tioaverne-
ment.

Douzième provisoire
Le ministre des nntnces dépose
projet de loi portant ou ver lare

an second dooi-ème provisoire
poor le mois de février 10Û1.

Le Droit d'Association
Suite ita la Ire délibération sur :

1. le projet de loi relatif an contrat
d'association ; '1. la proposition de
loi de M. Goneo d'Ornano ; 3. l t

ropoaition de loi de M. Charles
iras; 4. la proposition nie loi de

U. L^rnire, concernant le droit d'at-

j
M. l'atbé C y a o J rnone à la

tribune pour développer soi con-
tre-projet, qui tend a établir U l i -
berté complète de l'association.

L'orateur revendique ensuite le
droit aox citoyens catholiques de
formel des associations reliKieuses

Ei terminant M. l'abbé C-ayciud
présente énergique nient la défense
des congrégations religieuses, par-
ticulièrement celle des jésuites.

r ium t

»r>é'«>, i

Hybride» i.n,
^ibrei Iro I -

La Buite de la
vovée à demain

st ren-

ÉTAT CIVIL

n-Js-i)asa-Jo««ph. — l
is». •- M»opi»i 4sg« s

a'*r?, sic.
Dé[.dt: Pl.reds i* K, I 'u .\ " , ' , Us t'*.

Vin ronge t . f i o , rA-!t !v<> i 0,W la
l|ir«, n ioog», pljiae, i u :!"i

Filature de C t m s
fimim Jtth

M. HBNRI RARSAXTI -f Cte, U'a-

leurs, achètent les co< .> is à >itt
pr i i très avantageux MJ I; MM. lea
Eleveurs.

On demande des i' . t Mr-s ou-
vrières a la filature. > i : s^flr an
boreaade la direcu^n, l-• T t Neuf,
maison Bei t in.

Grand Entrepôt
liasse, HENRI IÎA
Port, nanti*.

dp Soii f t Re-

tttte tWr*lt*r*
pir H 4 . L.IIIU •• ut ; i ^ <i k.t<<ea

TribuD»1 da Comtueroe
de Bastla

Par jugemant on date dn -tt jan-
vier I\HM, le Tribunal a décUié le
iieor Valéry Septime, cofDraercint.
demeurant el domicilié à Uistia, en
état Ae f<.il.it« Oaveite.

A nommé Monsieur lîbfpiiermn i.
jDgs an Tnbaoal. commiesaire de
la due fitihie, e' le sieur K. H.
MieBiracci, agrt-t, svndic f rovi-
soirt*.

Le GrtlfifT du îniunal.

A VENDRE
A rtaxtia .im U rouiH NtftonO'*.

maison d lubitaiion ave.' ^ r t i i e i
dtlenant. Revenu annuel 15U>francs.

S'sdresaer 4 H* Pwaldi , avoué.

pfli i i'ti[ util
•t «aifn tètom

OnnJ rhuii

f t

, CI r,>nn

m« t. »'«.
VIMM fé;<1n'4r«, i j

SBrRs:Mirti MafliltoUit *qr [t ,.»rn
de Mon(H(l«f; «iM r» »"t- K M
gr»nJ t *(k d* pianii rsonti \i'tHè* R
tris Hcx.teaU, R(>irt« ptfd % tbn rt

W i n l W A «AIJ.OIS lirMHar

. BtMlavard Msataiartr*. PAMI
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TRANSPORTS DIRECTS ENTRE B»STU
ri Irt |Mrli <*« .««ni

Le Tapeur anglais OAHNET
chargera à Bastia vers le 25 Janvier

Pour GÊNES direct, les ports d'EsPAON»,
LONDKES.

preuaot aïarchaodises sur coauaissemeut direct
pour ANVERS, HAMBOURG

et tous tes ports d'ANGLETEBHK

Pour fr<H s'adresser à
Arlhur V, Southwell, Basile.

L'AMARQ.MATTEI
niU PBHfl 1WI» B HIM»tlU Wlilt t H

Pour 1AM.AR0 MATTEI plus de réclame;
Messieurs, demandez-le aux Dames.

AVIS

. Hroschini a l'honneur de
l« public <|u« son bur»au il»
nements et de plac-ruenU d
iiciucs, terres, maisons, ani

situé rue Napoléon, 2 l . mJ*> ô
'aaence prend Jeu reuaeiKiie
sérieui bur les jerbOfines

• • " • tou» le» débita de labim
les cigtrette^ Amelia

m -MO r m l l m r i le pH4|ur(
•abfuiiJies avec du tabac j>ur llafjne

DEPOT GEJTÊBAL
p*nr («Nie 1* Ortie

•le* PrwtlulU
de lu l.r«ndn 4 karlrruae

!.. \ Malte, et Cie
Pris pour le Gros, Quai Mirs<ille :

;fa.rli>u-a jaune la ca •*» itt it luroe. 19 M

DES E ^ A . J I S TUBERCULEUX
KtIUT

«OO.OOO'
2O.GOO

ïsibi

CHAMPAGNE
Loris KOKUEREP, Itt-ims

Ea raison de ta recru*licence t}0
cootrtitBCon» et concurrence» dé-
loyales qu'attire * la célèbre mar-
que sus indiquée l'onlverselle répu-
tation de ses produite, l'attention
'les con8onnnaleorue»t appelée sur
ce qui suit :

Aucunemaisonhomonyme otsynol
se larguer du moindre dt^ré de pa-
renté ou autre rapport quelconque
avec la vieille maison Louis Rou ta-
rer, lîont les origines remontent à
la fin ilu siècle dernier.

TODIB personne désirant àa vrai
Lonis lloedereresl instamment priée
de vénlier soigneusement le bou-
chon et de reluser toute bouteille
qaine i-oileiaic pas |«nom ci-dssaus

< Le prix de la bouteille carte
verte est de 5 fr. 50 •

Agent général pour la Corse, mai-
son L. IV. Mattei, Bastia.

i!li« i t< ' UNI'„ liastia. pliai

BAKOU L.-1V. MATTEI & G"
Les apéritifs inMspcnsabtes

sont:

ÀROMira
BIT

LE VIN DU GAP-C
AU ttUINttUINA

Ce nouveau Win a p é r i l i i ; dont la supé-
riorité sera reconnue à sa juste valeur, offerf
parla Maison L.-N. MATTEI,diffèrecomplè-
teoient de tous ceux connus jusqu'à ce jour. Il
n'est composé qu'avec des substances absolu-

é j

S 3

si: sf|<i
O> «S «0 a^ _

hygiéniques et stomatrJiiqiie». »̂ |Jj

I
SAMEDI » . JANVIER <»0l - ••> 3

Le Petit Bastiais
QUOTIDI EN 5

CENTIMES

ABONNEMENT (Payable Savane)

On N« répand pai de* n

U CALENDRIER
rtK D'iCJOCRC ICI ; S.lnt l'û'jeifp*.

Soua: (haara o«llontl»)
w , !'• ' 58 m. — Coo«h«, i h. 31) œ,
n t fttfnlirqiiaribr. i« w - VMm, I*

^ JANVIER

LA PBÉTEIDBE FORTUNE
DES CONGRÉGATIONS

<»n prétend que les T-ongrÊRatior
religieuses possèdent une fortune
immense et qu'elles constid
ainsi nn vêritable.tanger pour l'Etal.
L^ors immeobles ont é(A évalu s â
O,T milliard par M. WjHeck Roos-
r>eau, dflnd son discours ds Tou
loose Quant uuivaleurs mobilières
il s'est déclaré flans fimpossibililô
d'en donner le chilTre.

Comffleot des hommes d'Elat,
dea politiciens eérieui, penvent-ila
s'arrêter è de telles appréciatio '

yopposone-les d'one eiactit
parfaite, ne voyi z-voua pas que ces
immeubles sont des chapelles, des
collèges, des liojjitaoi, d'au Ires
êtablieaements du même genre,
recevant un emploi que lout le
monda peut constater et Jor.t il se-
rait impcssitilti île tirer on sou. s'il
fallait les vendre iiTiméiliatemefil ?
( orament poovrz-voos voir dans
ces valtars l'orubre même d'un
danger pour la patrie 7

Ali .' il y a deH accumulations de
ospttftDX qui devraient bien autre-
ment préoccuper nos hommes
d'Klat. Ce sont certains t'iablieee-
mentB llnanciers de noire pays, qui
BADft doote sont utiles à l'épargne
et doivent en favoriser le dévelop-
pement, mais qui peuvent aussi
faire servir notre argent a des usa-
ges fort mqaiâtunls pour noue pu-
Iriotisme.

N'oublions pas que l'Alleinigne a
\BO d'argent, qa'elle marche en ce
moment vers une crise à la fois
industrielle, commerciale et rnont'-
taife. Le» ÊtabliéBemerus financiers
dont noDs venons de parler, us
peuventMle pas, avec la plus gran-
de facilité, mettre à sa disposition
le* capitaux français, dont la ont
D"était pas de favoriser l'étranger,
ni «ortout r.os ennemm '/

Tout dernièrement l'Alleniagne
drt contracter un emprunt de cenl
millions fln or. C'«st aux Etats-
Unis qais l'opération s'est faite
maî  cet or, d'où vient-il ?

On a dit qoo ta Baatioe d'Améri
que 9D empruntait las deoi moitiés
à noe banque de Paris, et on ajoui
que ce n'est pas la première foi
que l'or français ?a soutenir ainsi
les ennemis de la France.

Toot cela eat-il vrai '.' Nous ne le
savons pas, mais nooa arons de
fortes raisons de le demander.

Il en pourrait ô're de même, le
cas échéant, poor l'Angleterre, lors-
qu'e'le voudra faire face au manque
d'or, que la guette au Transvaal va
occasionner tout particaliôreraen
pour elle

El alors il ne e'agira pins de le
raoieate somme de cent millions,

sd'on demi-milliard, sinon plus
D'ailleurs, est-ce qne OOQS n'avons

va, il y a ane diZdine d'années.
l'or de la Manque <Je France mis

s des proportions énormes ai
service de l'Angleterre ?

Est-ce qu'il est de l'intérêt de JE
France, de laisser ainsi a'eccumulei
sa fortune dans certains établisse-
ments, qai vont s'en servir p
rer nos ennemis de leurs embar-

ras, et les mettre en état de fai
leurs piéparatifs contre oooa?

"nia certas des préoccupalion
sôneosea, capable» d'inquiéter des
' immes d'Etat, car elles ont trait i
un danger permanent pour le pdya.
Kat-ce qae l'accaaialation de la for-
lune entre les mams des Congréga-
tions, dont on semble si vivement
inquiet, est aussi redoutable.

l'oser la question, c'est la réaoa-
dre, oa (ilulot persoaoe n'û.-erait la
oser sans éclater de rire.
D'ailleurs, la fortune des Congre-

atioriB n'est nullement ca que l'on
i pretenda. La plupart des Congré-
tations, sortODt parmi les nouvelles
[m ne sont pas toutes recomman-
I a blés pour lear prévoyance éco-
•omiqae, ont des charges énormes
or le» immeobles qu'elles poasè-
lent.

Ueitea hy^othécaifes, dettes cbi-
graiihaires, rien n'y manque. Et
stit facile dd prouver que beau-

:oop d'entre eux sont grevés au deli
la leur valeur vénale. Ces Congré-
;atioos semblent donc avoir nn no-

ble important entre les mains :

parfois accablantes. Et ces charge
ne acmt nullement fictives, elle)
sont parfaitement réelles. Le Grédi
foncier pourra vous en donner de
preuves convaincantes, quand voo
le voudrez.

D'autres Congrégations n'en son
pas là ; mais combien cette fort uni
est modeste, »n comparaison de
cet Isa de nos Cresas modernes '
On a parlé d'un milliard pour les
r.'ODgrégations, et nous venons de
voir ce qu'il faut en penser ; mais
n'y a-t-il pas one famille en Franci
qai possùje, A elle seule, une di
zdine de milliards i

Quant à leur fortone mobilière,
vous avouerez que, si elle éui
réelle, tes Congrégations qui on
tant de detle-, commenceraient pa,
les payer. Vous reconnaissez, d'ail
laors, qa'il voas est impossiblt
d'en fairo l'évalaation : c'est la meil-
leurs preove qu'elle n'existe pas.
N'avez vous pas lotis lea moyens
de savuir U vérité sur les fortunes
mobilières ?

Comment poavez voas trembi
Ainsi devant une caisse qui n'eiiste
pas 1 Comment surtout veoir la dé*
oonçer au public comme aa péril

iminent, multiplier les discours,
les articles de journaux et les pfo-
ita de loi. pour arracher la Krance

au granJ danger qa« cette caisse
cunstilue ? En vérité, ê'i\ n'y avait
pas là un danger pour U crédulité
publique, cette campagaa ferait
pou (Ter de rire.

Ne voyez-von» p«8, du reste, tous
s jours, de vos propres yeux, le

chemin que prend la foi tune des
longrégations ' Dés qu'il y a une

somme disponible, vite on construit
œuvre, un orphelinat, une

école, un pensionnat, une chapelle,
•n hôpital, ane maison de vieil-
lards, etc. El l'empressement A
multiplier ces fondation» eal si
grand qu'on recourt aos emprunta
tour en assurer le développement.

D'où vient que voua fermez les
yeux avec tant de complaisance sur
les grai.des fortunes et sur les opé-
rations financières des étabhase-
meuts de crédit, tandia qae vous
gaeltez. avec tant de sollicitude,

moindres iu<liC4fl et mënm Us
inquiétudes les plus puériles, qui

iuvent vous venir du cùiè. des
'ongrégations.

y avait en jeu de sagesse* p><-

bénir la Providence de ce que
Congrégations ne sont pas aussi
pauvres en France que dans d'au-
tres pays, «ar c'est la France qu
est la première a en profiter.

A l'intérieur, ce sont les pauvre
et les malheureux de la France qu
reçoivent leurs soins, dans les aai
les de vieillard», dans les orpbeli
Data, dans les bopitaox et dans un
fouie d'autres institutions bicnhi-
santés. C'est l'influence da la Frai
ce qui en bénéficia à l'extérieur,
par l'action si puissante de nos
missionnaires et par les àj'iapa-
ttiies qu'ils savent concilier à l<
mère-patrie.

Tous les hommes d'Elat qui on
été à même de l'apprécier, conlîr
ment &) qu'écrivait naguère M
Pierre roacin : < Le meilleur de
notre influence a l'étranger nous
le devons aux missionnaires
lears écoles, a lenrs institutions d«s
tout genre. Les sœars de Saint
Vincent de Paul, qni, â Jérusalem,
soignent les lépreoi.font plus poi
la France que des milliers et des
milliers de baïonnettes. »

Oui, c'est la France qui bénéucii
de tout ce qae nos Congrégations
religieuses font â l'étranger. Il
sont elles qui nous permettent de
tenir si haut et si terme notre dra-

[i en Terre Sainte, dans (ont
1 Orient, notamment dans ct>.t irc-

itnae empire île U Chine. Il est
-ai que cbdque année la Fra

souscrit huit cttnt mille francs
riron, corn ma «otvention aui œo-

des n)i*sioniiairs». Avouez que
ce n'est pas avec cette somme que

pourrait fonder et soutenu tant
d'institutions, m conquérir l'in-
fluence qu'elles nous concilient T

II y a une autre conséquence
iM serait injuste de ne pQs men-

tionner ici. Panlant qae les cou-
grégalioni* françaises travaillent si
bien a attirer au dehors des sym-
paibies à U France, elles lui niéri-
lenl par leur dévouement les bérié-

ona les plus fécondes ; voilA,
contredit, la première des rm-
qui ont jdâqa'ici empêché U

France de tomber dans la misère
oraique qui afflige tant d'au-

tres nations. Jésus LInnst a dit:
:ht>z le règne de Dieu, le reste

ngrègaiiona qoi travaillent ci
aien à développer te rêjtne <ié Dieu,

prospérité lia pays.
L* loi d'exception qu'on | ro:ose

contre elles ne gérait i>as seule-
ment une CDDnstrueus» inn|in|i', ce
serait une œuvre ariti-fcuiv.ute, un
crime de lèse-pdlrie.

{Les Lroi'.d du Hi'O'jtn).

M. L£ flQCTjUjj_BAM4B(MI

La croix de la Légion d'honneur
récompense en M. !e docteur ttdma-
roni un de nos praticiens iea plus
distingués, qni, durant vingt-cinq
année», a renia d'émioenls services
aa Lycée, à l'Hospice civil. SO.H con-
frères rendant hommage a sa scien-
ce l'ont élu à plusieurs reprises
vice-pré si dent de leur Société dé-
partementale. Le conseil d'hygiène
de l'arrondissement l'a désigné il y

plusieurs années comme secré-
taire et l'a continuellement raulumC'
daus cea fooclious. A ces tureg,
l'éminenl docleur a toujours joint,
dans l'exercice de sa profession, un
dévouement absolu, un Jesinterea-
seroeDt t]ui loi ont acquis une t gi-
ttme popularité.

Aurisi, 3 diverses reprises, il a Été
appela â siéger au conseil munici-
pal de notre ville. Là, il ne cessait
de combattre puur la cause du la
salnbma et de l'hygiène ; ses rap-

*s sabsUntiels et documentés
étaient très appréciés. Kt certes, Bi
on avait écoDlé et soivi s<is ;.,î ea
cooseila, les épidoroiee qui déso-
lent notre ville aara'ôut disi-ai u.

C'est cette existence voui'e toute
mtière au devoir et A ses conci-
toyens que le gouvernement vient
de récompenser, «m applaudira-

ts de toute noire poji-ilidun.

GAZETTE DÉPARTEMENTALE

PIETlUNtiltA - IVmni». rlimaiirha.
n ••.•!. br.-ra J Pielram-ni, la f. I. d. s.ii.W
U'Vote, titulaire de t'^lt^ par<>is4ih vl pd-*

principale de l.i Cor^i'.
J' lLa p

•-* et les v i 2 beinvs

-)•• M. I/.tU\. - Sur ]<• J
ilatc-nr Momni. le .• .-il municipal île

lia H v.4i,- une «ommi1 ik' .'<:! fraiif!- J M -
<-e A l'achat de carte* pr>i>);rii|<liii|iiea
ur I'iiv>l« ('<tmmunalc de g:in;<ifl«.

Le Gcrtlilliomme Camj>;ignanï
par CHARLKS Dh I'KH.NARD

I KS rLUX-Tf» ET LHS PILLARDS
Kn ntt^nJanl l'ht-nrr nù il pourrai t. «an»

manquer auï bien^ami-s. »•• présenlM- 1
U (orge, Fri'iJevutix. iiimptuiempiit h,t<
bilki. s'rtait mis a la fcn îri.'. et il regar-
dait !'<Sme«lf ea pensanl a N'iclorin*. l'eu
a peu eppendant l<- emne^rc Je pin* on
plu. «iHlaripux el vioknt de la s.-.̂ np qui
K drroofail £<»uâ Â H vvm ah^̂ riKt *i*n
«UonUon tout enlièr*.

Ainsi qn'..n a pu le voir, le jouii- avm-*t
Vn'aimsil gaèn p lu le msrquii de t'.hA-
••jaupron qu'il n'aimait le barun de V*u-

Crtrj ; jalon* de l'oncle, U nunmsMil
rontn> l« D«I<H an de et* wnlimmli r.in-
caaisra tïoat ae &e préiMTveOl pas toujours
tes.-ratterM l*« plu» génémn. Ittrwjue

l l ' d ' l l 1 l
la Ka-

iijiin n'avtit pa«
hautaine que ta

i- J> kors «lads», et «

i.

à lui pauvr
l l

l obscu murène in-
p
A lii va« du mouvement popitlairp ,ir(î»

niw4 par la olub de ChiHeaupiron, FroiJf-
vaux, qui crai d'abord qu il ne s jjriwiâit
que d un «impie charivari, donna <-n lui-
mJitn- «m UpafrruH l'approbation tu plu*
(-oraplwte.

— Cerf MM fait, M dit il . la r.dioul»
ovattiM d'hier méritait bion i*e p«it nir-
rartif.

Mai* ijuatid H vit le <-ltari*ari tourner a
l'idltoli, la démolition de l'arr de triom-
pha miccéder A 1 inanfrnration do drapeaa,
IM pierra» enjoindra «ni cris, rt la flam-
me couronner de ors paoa<-hi«<i AfnistrM
o*iU- «*"a» de pins tu plu* dfeorrfontx1*.
le jedM aviicat no pnt s>mpr«bT de trou-
Ti>r qu'à MU tour le corm-lif méritait une
eomvtion ; tmiU-foia il ne boa^a pa».

— Cwi. penM-t-il, « t une «flaire par-
tiouli.Tc ontre M. lamarqui* de (ihAtnu
Kir»n et \e citorra Toutsaint Citles. Pour-
qa.ii m'e» mêlerai* fr T l)m» l'arMlamiie
et la dam»t-ra!h> n1 govrOMatoa •'«m
brt«*«H.qMm'llnpc>rt<.T

Froidevaui r. 'U «lonc tnnqwillewnt *
l.i fenelrr, orl drcidt- i M pu sortir de
«on rAla Je *pc«:Ul«ur, «t, ack-a tou»

,if>|urcn<-o il ett pcr*isii jii»pi .in 1 1
Jjns i-«'|l<' nemralilp, *i la d^marrhe im-
pr.«ui> JP M. tlulHlier ne lui eM fail su-
bitement changer de rétiolulion Craignant
qu.> le vieillard, dont il cmnainuit le tem-
pi-rameet irriubl«. pour ne pas dire la
t&néraiN vjvacib1, ne cou rat quelque
danger dU mili.'U d'une piipglarc df̂ 'liaf-
ni-e, il quitta aasmlAt non po«te d'iiNor-
vation, descendit l'c«calipr i>n quelques
enjamWc*, et •* dirip-a piVcipiUmirtcnt
Trn le «hAlean.

l-'appfi'bpnninn du jeane aroCM n était
pas JemiÀc de fondement.

M. Mobilier par sa .-nnt<-ninci<is--urpf,
na marche rapida cl nilencifii*!'. «urt'itl
grict a 1 ik-hsrp* nirieicll* Jorjl il «Vlait
revêtu, avait J'«t>tird porli1 parmi lesémeu-
tîprf l'rsptve dr trouble <]De citute a une
bande lurbulcnte d ̂ (rliem en ja.]UfUi>
I ««•part de leur péd*g'>pi* armé de sa
férule ; mai* a peine put-il pmnoixV *J
aoiBmatioa. le preMi^ «OTanoiiit. Rn

acant 1 attroupament d raiplnrcr la
force, le vieni <n«fp*trai *'éUil stricla-
nrnl fonforrai' aux prescription* 6e la
lot. sans réfléchir que l̂ # m r̂neR paroli-s
poavaat devenir selon la oîrr«m»Uq.«,

jomciion. k I»qu*"llr> jHT^nni» n'.>*«r»il
4««vbfir, pour peu qu>tl* Un *jul*nu* |

cjJrtin Jo cavalerie, perd nfci-ssjirfnienl
la plu* grande partie de son auIunie,
l.if»(ju elle cul pnv^c dir son appui.

Or. la •wule force militaire quVilt * ta

waUil dan* le lamtfour Ti'inot qui. comm?
ce capiUtinp l'icard dont \t» i-arit-atun-i
Ju t«np» df lu F r-m Je nout out Iran «ni il
Ir portrait, r tira posa i( en fi moment à lui
•PIII timl? *a i-i'mpagnip.

KntrC un» mcnaiv »i hau<« ci Jcs m.i-
JOBS d>sécuti«n #i prtit», il y av.iil un
«miracle qni ne pourait manquer >lc t-nm
pri>nMttre 1* «iii-ies de la Jémajvhp si
h^rdimenl tentée par k vient junv .].-
paii.

— Vous Aléa prtvenn* qo'on \M Taire
Otage da la force, s'écria Ban. rwf».' en
*ihefinl de passer une do *çf amlie« par-
,U«*ii« l'un des montants de la frtlli< r-'ur
l'asseoir i calif<Mirchi>n i c Ml v« q»1 3en

•arieuï , ftaivtt le monde i proni'I v<>4
hilleln ' Qui vrai ma plue* pî ur Cinq

— Hé ! Tnin.H, crié (U son .W l.a
•nanreui. c'eat-il lot qnmt la fonv. p»r
fi.isard '' b'aul detne qu» (a t* *>>il f»nH

Kanemaj, fêlai» paa fort du tout

.,ui
Upi>ij-nanl9 stiui-fuir*. U- tflnil-i-urjel.i sur

le juf* de paix un «Ttfard eflnr. qui n'ob-
tint pour repornu1 qwo cet tr>nH mots pro*
nonces d'un Ion bref ;

- l'n second rnuiomt̂ nt '
!M*l,rr.- *» fray.-ur, Toin.it .^y* J *

|.armt le*quellcs d<>mmail In vi.it mrn*-
vante d» Ton**ainr Gillen. cunvrinnt
•uMiMt le son dr M M H W .

— A lias !.• tambiiur I itiHKii**ail la c*-
piuine . a bas los «upp.M* de l'aristo-
cratie ! Non* NMnmri lou* d<' IBHIS .-i-
lojens . . pas un de non* tir *•- refiri'ra . .

»oi»t p'ires... nous »-immes
T Ir- nde la
nadonc â rttvvoir de* itrdn-s de pi'ra.in-
> , , ibMlr Umlionr '
— A ha* le tambour -' ri'pt't^rrnl nn
and nombre de voix.
— A luis I« j a ^ de pait ! «Vrii lo
rttier Vrrmol qui, craitînKnt mm «up*-
ur prcoqiK autant qn'il le hnïssat), .-ut

in. cft lui adressant t-etle ins^lti-, de M
cacher Gerrïere l,it laiyc« ^pauW da
ToaAMint Uilfe*. f-ommv Teu.-or. tit« d*
IVIamon, sahrrUil *mt le raM.- UMICIIOT

. . ,



AJACCIU ~ M. J«*#ph l.atitieri, «!«*«

il 1 ét/ulu JU s*nU miliUire du Lyon, * aubi

avec un jfrmtd sucvi. u thèt*- d« doctorat

•n mvJi-L-iiie, et .1 obtenu le grade avec

* {, («nation
ts Lien .1 * '
l,e jeunu Jin

» ùiMtedeHr

«du jury , i l a mérité la mole
•li! luis à 1 urdr

i-tpur est le fil»

d«a coutriliuli

e du jour
de rhonore-
ona diracle*

A
(.HISOXl. — M. Kotgôs, tfarde géué-

r*I J«s forets â (.liujoui • Ticuimi les elï-

»es îles deux seiea des écoles commuru

les ainsi qu ua ^raiiJ nombre d* person-

ne* J* lu cumoiune at des villages envi-

roBuauls avei' du vaccin qu'il s'esl procura

I

AN I ISAM!. - M. Gtraldi, suppléant

a Sainle-Lude Je MVwurit), «st nom rai

instituteur stagiaire i Campo al Quercio.

ni remplacement de M. Cinelli, nomme &

Antisanti.

KOCil.lA.NO. — On nous écrit de cetU
localité :

Le M décembre dernier d.-redait à
Atljuntaa, a l'âge de t*> «in», M. ^uutiagv
Pietn.de Itog-liano

Après avilir pria part i la guerre Je
Sécawion «1 Amérique, il vient s'établir a
Porto-Rien auprrt île 1 bornas l'ietri, son
frère aï ne.

Par leur intelligence, leur aclivilt; >>t
four probité, les frères Pielri n* tardèrent
pas il ts*nnei une fortune qui fit d'eux tel
principaux planteurs Je cafaier de l'orlo-

Lecyclone du 8 août IflUSI, qui a semé
dans cette île. autrefois si rie h* et ii pros-
père, tant de misères el de dsuils, avait
ravagé leurs Itelle* plantations cl ce srec
taule attristant avait rendu Santiago Pietn
oeonsulalile.

l.a murt est venue- le frapper en pleine
Mnte, dans la force da lige, al.ira qu'il
se diapotfail à repartir pour son L'her pays
dû Corse 011 il comptait terminer tes jour*.

Satilinjr.1 Pielrictaîl bon et genérmui-
II pratiquait dans u vaste propriété de

Couférenoes populaires
L*s conférences populaires re-

caiatneQceront demain tjimaiicbt»,
27 jiuner, A 1 a»ura et quart, dans
U salle du péris i y la da lh*âir». La
premiers conlâruuce sera [*.te par
U- IReynoard, professeur aa lycée,
•or la sujet solvant : (Ju'eal ce que
la Science. A qui et i quoi sert-
elle ?

M «dam* Eugénl» CaaanoTa
A Pari»

l.n se mai nu qui vient du a écouler a été

particulièrement brillautu pour nuire pon-

te, Mme Kagenie Casanova.

l.ediraamlie Wdtfeembrt, M. Davrigny,

de la Cuméilie-Franvaisb, interprétait se»

ouvres uu concert anuuel de la mairie de

fassy.

1-e soir de ce jour, le Patronage Sainl-

Frain.oiî nous donnait son t.rtdo, dont M.

Vahhé Chambonnel, maître Je chapelle de

notre Cathédrale, 5 était chargé, avec sa

ma^nitique voii.de faire reaaortir les beau

M», On sait que celle interprétation a'est

transformée en une véritable explosion de

livuts et il applaudissements auxquels tou-

tis les v.iiï se sont mêlées ; — et nous ai-

mmi» a appuyer sur ce dernier mot, car,

dans celte réunion où les asaisUuts rUient

divers, tous ont compris les accents vi-

brants de celte poéaie, rendus avec un

sentiment profond par notre grand ronsi-

! • vendredi 21, il j avait foule élevante
à 1 Institut RuJy pr.-a des boulevards, où
le poète lnpfl connu et le parfait cunféren-
:ïer Charles Furie r a tenu, pendant une

Michèle
'aiiJ't (aSert-ui)

a uiouaitacci a •

Wua'ohi KKttivsi nutiz.ia T

Pur irtppu I SU mais IÛL.

Wdru-Vaula {>,uihn,>su)

Cenm mil* franchi clii caschen

in manu H SU povaru liytiAlu !

Una vecetlia ehi m'Iia. allevatu. perebé

majnina, m, cunnobtii ajjj*ua : nuire»

Allon u so casu 6 il.sp«ntu

Mù-hett

L' temmu pur trâppu I

V.-<irH.Paulu (yian« a Sertna)

E u sper..

Mariuttia (a Mirh-l.-)

Piglieiumu tulli perte au VOHCTU dulore

Michelt {a Muriva-ia, n^amr;l

Avûstra. «irapada m'è c*r& nssai

Mtisliunu (ir-Fi •l'tprt(u)

E a atmrm, t

Jf'r/i'/e

Preziosa... Maquelladi M«dam

heu» a parole,

lendjit toujou

«u» <|ui implort

dévoue, il B.-lait

• hospitalité patriarcale «t

i bl

itsapilié Ami nùr et

t̂- jiarlout de solide»

relations. Aussi h nouvelle de sa mort a

•xt-ib-Ji-s plus vif» refrreLt et tait couler

birn cl.'if larges. A «on corléfr M près-

«ail une foule immense, recueillie, ac£o«-

rue ilr i.ms les points de lïl», de Ponc*,

d•lauc.i. de San G«rmano. d« Penuella,

de NIIHIIH Grande, etc., pour assiater *

Sant.ah'.. l'ietri a et,- pleur.- à |u^le

titre . la colonie t:«>r*e de Porlo-Hico perd

en lui un de ses memhres les plus aimés,

les plu,. .•,,ll8idér..«. Il appartenait i celle

su s.- procurer, dans la Nouveau il on Je

parie Lratail, Jwpril d entreprÏM. une

honnêteté univenellcmeiit pro.-lam.-e, non

U f.rtiinpet quelquefois IV-piiienc*.

^NtiaKoPietri sera ro^rt'ILé BOMÎ en

llorw .m il i-omptait de nombreux parents

pt amis •( où il venait, de temps en tempu.

i

auditoire. Il u termine s* brillante confé-

renif par ces mots: < Non, Madame La

sanova n'est pas un poète mièvre, comme

il y eu a tant à cette époque ! Sa poésie

»st \arge, inspiré, uussi i]eslin>-e a vivre ;

Ile B.'US L'harme et nous émeut tour i

M. Davri|{nv a interprété d'à ne façon

uperbe cinq des plu* vibrantes poésies

de notre poète ; il a remporte UD vra

triomphe, il a ,-té bissé et acclamé pai

Perché î

Perché 101 ipeUata

Eo un p6g«u elle intéressa m mi vivamenl

Llt'amici Ji cas».

Peiiru-Petutu (cun ditptUu ridenrtu)

Ma briïi. ' un l>i cridia cusl fOrti ne

umplimectimmc !

Ba-lianu (pianu)

Eo ci fkeciu uoa vella. flg.ira 1

V n

ient( u le bonl.e • de IV

l'uis le célèbre compositeur t'aul Uel

met <•§! venu, avec son art habituel, .han-

ter /«* .*• omx EtotUt et ttrur de Putie.

h.H-A be»ni) de parler du

Ire ï So ffi

#?..
Mme Casanov

Josué Casunova, ff

pant le premier rang- p

su/lit, n'est-il pas cornu;

est la veuve du re^r.

gronome éminent. <*t

les illustrât.

n n'a cum pi uneutu. -

l'eJr»-Pair!u (p. *.)

A aemplice verità. rfutat* dan côre.

Michèle {.-un fâ-ju)

MaJamigella, oh, quencu vi ne ad gratu I

IVr/ru.pdu/u {e-un dûjwtlu a, Mirlfle)

l'axe nhe u c u u d'à lo lia un sis cml

rgente, poichd jjerdi qui u tempu in eu-

A Ciccistà
Commedia ) D A atti

Dl P . VATTELAPESCA

SCENA XI.

I PnBTKHEXTi e MICHÈLE

» (a i * »

t Mmri ia)

paseer quelques mui».
NOMS «nvoyou» i sa Veuve

i KO* enfants .hèr is , à s..'
aime que l i g e et la douleur
• sun oncle. l)..n Domin».

n fi
o n t

> M

msolatile.
-ère I.I«B-

dù briser,

doyen v.-ih-r» des t;,irse« do P»Mo Rico,

a Heu nnsui , à ne* L-oimin» Harunt *t a

leor» familles, de P..rt.^Rico, à A nie!

Pi«tn, qu'il aimait omins un fil*, M I H

hmilla, . Thonu» Minant, ma ira de Ro-

)Tti»i<'cli u famill.-. aux URIIIIM MB-

riam, Pelli.vi.i, Silvagnoli, Pirtri d«> R..-

(Itano, aui f*mitlM Maria ni H Crislofari

d« S»iu> PietM d« TMMU, BOS plus v.v»

Bulletin financier

Scueste. SiRnurin». »«o veugu • inle-
pomne » vAilr» cunvArsaiione...

P. Irm-Paul* (ri1*™,/,,)

M e m - u i i a * » . . . Me. un C l manche-
:*no l'occawone... di riptajliajla..

Eté ouakou • J,- a baba : mi ritiru

Miche U

Sute puru. cn'an e'è nulla. <ti eeffretu.

vi laicia.. mi T

, chi m'ôblig» «

U «»rfbi MI e p
tau s ilanti-s da la

1* 1 flfo • 101 fi >•
LEitanaurai

«••H* N«i rrlr
» >ltprtt'ftf a
à 7l . l l

Ne* Ktsbli*Mi'DU d* CrMit aabt M I
eKin/aairn-a «pprA^tattM. L* (JnMit L7M-
Mis viot * . ' l7 , '« U^aipfBlr Ni

r,9t. • •Siei«< r*lellS )• Crédit

L«.«fl(i.iD» -w»i i r 1* t* RiTVG

Prarçaif tjat «t • • •

IV'/ru-Pau/M ;».«/„
K free teataunestu 1

Da. on prau in mià Jk*ore

All aubitu, ch'un Uprefhinii
hicodicillu! . É un génère di liu
» u u . culu»«iu d«, murugooli...

piff binchi.

Pf-Jru-Pm^la

Ma.]«mmige)ia, voi site a raid

•«atenduvi discore, mi •curJa.i, in

disgnua, ehi mi minaccia . . Bi la

se n'ele tempu, pn*Ba,te perzia... e

MariHccia {"iramenle)

Di tutt'u core I

Mich'lr [an.lrndHiint)

'iraiie '... AdJio !

Véritable Savon
d*» Prlnosa da Congo

(r. 60 t* pila d I Ir. " j la betlt de ir

il|*r le il|r« ft In nom Vuior Vj.jder.

Ecole d » Ouvriers
mAoaaioWnsda U Flotta

I ' Minintw de la marine a prii, t U

datedn M millet mot), un arrêté instil

•nt à Lorient une ikxtle destin** & form

ir* ouvriers raécanicirna pour le servi

de I* flotte.

Les ,eunes gen* admis dan» eetu ,-cx

prennent le nom d'apprenti» ouvriers m

Ils «ont to#és rt nourris par

il traites comme le* apprenti!

Ke« par les parents ut Atn- aiH.'umpdgi

de» piéoos dnuniért-tfij ci-iprt'».

I. Aulude uaÎBAuuce.

ï . <!ertiti<»( du mai™ de la localité

tr la fcmille, énonçant exu
l les m

y
d eu auts, te«r âge el les c

, le

pa-

:i. l'ii (L-rlilii-at«le Umne vie ut m.i-iirs

di-livr.'par lu mairiu Ju duruier domicile.

4. Di>s certîlii'ats de rinalilutuur de 1 0-

cwle Junt lejeuue hommti suit les cours,

«4 du cher de I établissement où il est un

pprontissagu attiattanl qu'il suit lire ctiu-

tmment «t écrire des ransoigneinenU tl

précis sur le temps de séjUur a l'école

pif n Lissage, sur 1B dejrrt: d'iu»trU'

prufesiurindlé, sur I aptitiid

travail, la couduite, la moralité ot la dotî

lité du candidat.

."•' Le. consentement des parenU uu tu-

(i. Ou état du* services ow un extrait do

natrioule iM>nsla(j(ut lus services que It

KTB a accumplis dans la Mariue uu litiii?

7. Ihi certificat de vaccine.

H. l.'ii r.rliJi.;at de visite délivré par UM

médecin de lu marine, uu à défaut pur un

lédecin militaire un, ù défaut encore, p,,r

u médecin civil.

'J. Enfin le certifient d études primaire

émenlaires si le candidat eu est IJlulnir,-,

in de pouvoir Unêûder du droit de pr,-

J. bORCHI,

après.
/j-s demandes sont adressées, avec le

rws h l'appui, au commissaire de l'In

ipliim maritime, dans les dix premier

ir* du mois du février ou du moi

'Août.
cjndiJals sont classés dans

;ories.

première comprend les lils il

maîtres i

i, ut de

Soo 6t6 daa Marina
l/a<.M!iuU>-i<,̂ ii«riilc ym.uello dslaSo

ciétû Ju seMiurs mutuels des Marina d<

DuHtiu, aura lieu dimanche 'f] du courau

i 1 Leur. J« relevée, daus la salie des au

diciiL-ds de la jusLae in pai» (tlùlel d.

Ville).

Les nwmbres participants sont prié» d'

assister sans faute.

Lus igoureaaement aj-
dont l'abseoe* npliqués 1 tout

eer^ pus pieinointfiit LUâtiliéo

MM. le. n o l » , honorai™ p m , . .

ttssislur a U dite aosemblre.

Le ffiv4utt, S. S1SCO.

Petite Gazette

«- — » h. da wtia, a i ^
t b. <• Mr, u .

Sut <]• <UI, eliir. cootarf.
iiut da li BW, ni, bclla.
<..»»r Ja. «.ai, « m , f D 23 . .
P - H . - â w H k i ; -

Légion d'honneur

Jes inscrits mariti

personne à la solde du d

Marine.

Lu deuxième catégori

mes fren* (|ui ne r

miére.

comprend lo

lrt-nt pas dan

Dana chaque ra^pirie la p^Teuce est

à ci-ux qui usttfk-Bt d'un appren-

d'une djri'ede six mois au mon

me dea profession» de for^rtt

justeur, Uiurneur, cliaudronnieren -er<

ivre et fondeur mouleur ow de la po,

sewiond'nn certificat d "étoiles primai ri

•mentaire jelïvn- par famorité acade-

ssions sont pronnneves par li

M Katconctti, capitaine d'infante-
rie Itura cadras, an bureau arabe
-le Tnnimoun, est inscrit sur le ttt-
l'Ieau da eoncaurs pour la rroil de
clitvalitr de la Lésion d'hongear.

ï.ycée fit- Bnstia

mlidal

l'Etat, ils

: ra*l«t* • voetni u« t Mi o* diepiege
•i : eut) br*va Sigoom I

Htchrte

{mirant S*r/«« f Baatianu)

SCE.NA \ I I

U «olde journalière « t de 0.50.

Un peuvent en déléguer une partie

tara parents soit 0,20 par jour.

Admission i l'Kcole. — \** candidaU

i 1 Keole de . ouvrière mécaniciens doi

reunir W conditions «uivante* :

1. Mre Agé de 15 an» et 9 moi* n>*

M «le inoina de 17 ans au jour de l'adatis-

•wn qui a lien le 1er Avril et le 1er ( >cto-

l>re de chaqua ann>e

2. KtreBiiin. rnbu'le. bien constitue *H

eïrmpt d. tout défaut de <-oHiWmation

rendant impropre au aervice de U flotte.

ï. Avoir une aiuiU' visuelle mi ni ma m

(le.^.-.dela vu* normale pour 1 an âea

d«u! y M 1 1 et de Ï|S poo, | -m t r«c«l.

*. Avoir un minimum de lm,50ie- bille.

S. Savoir tire couramment et écrire.

B. N avoir jamaw Me eondamoe et pré-

senter le» aBeilleam ^aranUrB Jcooodoiic

at de moralité.

I/M demantrt d'admiuion à l'école 4t*

(WTri«re roecankieos duivent être formo

"• rendent i t.n-

illi- de route donnant droit

if militaire et indemnité de roule.

iR.>dun mois a 1 école, s'il*

lent admis leBappreul is d,

r un engaifemciil i Un

ma qui ne les rend li|H'-ralik>s quav

dont ils font partie. Ils ret/uivent

i sac de marin.

La durée totale de leur w,our à l\

A la lin de leurinstnicljon les appn

sulii^senl les épreuves pmfee^utinellc-' do-

vanl une commission. Ceux qui obliennpn

des c,Ttific*ls d'uuvricM de Ire ot do Lt,

celle (|unlité.

Les autres m>nl placés nui dinponible»

CD qualité de clinuffeum auxiliaires.

Pour les apprentis intelligent» le séjour

a I.rolep.«rra ître «bre^ré d un nu plu-

Iles permissions de J.l a .10 joun p,.ur-

[•ni leur Aire areonlées pendant leur s<-

iur« IV-cul.'.

four plus amples rrn<tpi|rneinenlH s'a-

rewer d U Hurejii de 1 liwrip'i.») m.iri-

CoDtr« ] • PhyMosern

ATTEST4TIOX

Les irotbsauurs et rôpéliteura

lont les noms suivant ont été pro-

(nus à une classe supérieure :

MM. Hoyer, GiacofDoni, Santi,

Ettori, C.iorgi, Prêel.

Toutts nos félicitations.

Décès * *

Dans l'aprèB-nMI ont ea lieu les
obsèques de Mine Virginie (ïiulj
déoédée à r«ge de 73 an», apr^s
une courte maladid.

Le corléttu s'tfcl dirige Fera ta
chapelle da l'urt-Neaf où ont été
dites les dernièies rTiâre9, ea pré-
sence d'une aifluance dH parents et
d'amis.

Noua alreseona toutes nos con-

diiléauces à M. Giuly et aox famil-

a ttiulj, Hat tel et Carboonet,

— Hier ont eu liea, à | \ , m n dM

relevée.lesousè^nes Ai M. Frédéric-

Justin Krançotd Iteroardi, qui s"eal

éteint à l'à^e da vingt ans.

l.'abaoote A été Joonâe ea l'âg'lse

iroisaiale Sdint-Jean au milieu d'un

imbreux c.jncoura.

Nous alreisuoa i It U.inHe Ber-

nardi nos stncârag con lolôanc-;s.

Commissariat de police

Louis Borgbi propriéUi

a di Lou ,

Je HOnaiî n

re à San M:,rt.

Atteste qu il v a un an environ ai vi*it,

propriété de Franchi Pierre-Antoine ai

lieu dit CanasUna. territoiiv de San Mar

^roplant4Venv,(rr»et»rbre«fniilieM

*s plantes se trouvaient dan» gn drpt'-riS-

•«""ni complet, d'après M connaisaano

pbjlloxéra at le tnitdew en étaient la

Cette année. A la même époque, je n

lis transporte an

ma grande surprit

Tues presque morte* l'an passe se

•ouvent en pleine, végétation, chargée! de

lite et pouiNMDI d*S boyrge.ma a fuira

nr, ce cajangecaeat « t do an Irailement

e M. Franchi a décooverl, traib-m.'i.t

raran! au Padello.

l'aatorise a cal eflèt M. Franchi t pu-

1B m/m# propriété et n

toutes les plantes que

il. Otiiua», commis,jiro spécial

dea rbemtns de fer et des porte, a

Bsatia, est nomaiô commiuaire

central i liaslia, en remplacement

de M. Cnzalaa, ijui a reço ooa autre

desimation.

— H. C.iarmom. commissaire ad-

joiot spécial, A i.aiBeiilf, est nom-

iiié commib»ire «Rectal a B^tia.

Doua nés
Un conecora pour le suroomér--

riat dea douants aora liea BQ chef-
lito de claque direction tes luodi
et mardi 3 et 4 juin 1901. La liste
des candidsinies ser« close k> '2>
avril.

Maladies des yeux

j ur AaôiinJroff,
Cours Grjndvai, 4, Ajaccio. Ton»
ICT joors de -1 k S heures. La doc-
teur Al<rian,lroff opère et garde
ses malades sous la direction d'uoe
dame Française, qoi « dirigé Due
Clinique * 0 Coniioenr.

Vieilles décorations
Un acnâlmait a bon yrit des dè-

caralioiis rr<«i:Oai»es et étraoBères

anciennes.

S'aJrewer ao buroau do journal.

lilbliographie
T « n t c'a ptt.lir-, « h , , u HSIBH frè.

t m> .!•-• tainta-Perep, HiM* r. da la B
lins haoeti*» ! . . J VIWY, «ne*
va HHii. <ta TUI. La t», l f. ;,D

La qwJBoa UkRNlUtt i i» f« . luujaui
prompta i réaliser t ut» coee-pHoD vruaanl
M m e at iDlalllgeru, UU tuj urJttui (Bral
tr . un i Aartgt d Uta «fr* 'i. la UBTIOB frai
eiixi . • par itowi^o* d* vtÎHtau J. V'BDJ

Cm pet't ojiunwl*. clair, preola, (t »
passant iras o-apl i t , Mt uluftre es gr«i
n a oombriiiBta *• d» earl's trM igigne
Danuin ea atrt la Uvrt ol.-nq»» J B t t tvu
de Boa IOOISS pnnurra, deoniu an t
veta d n i ig b > U t o i « n i a KBIB amaurins,
si u lecture xaip'acxia B«BI,laireuB
km eonlts du 8 > l l.rd J'.,,,ere . car <

i(il«ii« i« l"un wiani
reb*r »ur leur» Irti

Aumt a Lipuu nui Uni* fr tôt; tue qui M
«tua d'uoeiuriger toute coivra ULI
f.rLidar U foi «a maténeJa. eu H pmtigi
maia! .le notte IL an a* nttisiMie, lut »-t-
dtearn* un da aea prix.

BOURSE DE PARIS
Ï4j •',.!'r . ïijjm'er

fttnte I ». 0/0an«l«n ÎLU.(j |
— t ». 0/0 wtrl i , 100 U0 I0O.ÏC

En Angleterre
La fortune de la Reine
de Londres :

La fortooe de la reine Victoria

est évaluée à 15 ou 1 000 millions.

Le lessage d'Biona d VH
A la Cbambre des Communes, le

î.résiderjt donne lectore do Met

ge du mi qui fait un grau 1 éloge

de sa mère.

Les Morts du Jour
M. LJaatgaray

M. Lissagaray, le jiurnahste cé-

lèbre par se» polémiques et ses

duels contre H. P«ol de Casaagoac

eat mort.

M. Pax
Un annonce également la mort

de M. Eogène Psi, dont le nom

restera attaché à la réoovatiOD des

eiercices physiques en France.

Sérieusts
Difficultés en Chine

L« Morning Poil annonce qoe la
réponse des ronroiiseaires chinois
m i demandes des puissances vi
amener rie (nirinoeiêH rlililcollés.

U rïudfiâ, les Ktat«-Uni9 et la

Japon adopteraient les poids

vui litds coinraiaaairea chinois.

Les Né^ocialions
Li New-York Herald publie um

dépdchu do Féktn disant que I.
négociations août revt-Dues a» pou
où elles étaient en octobre dernier.

La iranquiliiè du |><t)S est UIQB
éloignât) qo« jamais.

LA GUERRE
AU TRANSVAAL
La situation des lîoers
M. f'ott, consul des républiquai

8U<l-afeieaine9 à Loarenga-Marquës
est arrivé u la Uaja.

Il a annoncé que le» B<
étaient abondamment pourvus de
'ivres et de maûihona.

Us ont des vivres pour plusieurs
innées.

Uo Emissaire anglais
La Daily Mail dément la nouvelle

qu'un émissaire anglais ait été ln-

sillé par ordre du général de Wet.

L'émissaire en question serait mort

ier a Lindley.

Nouvel
Emprunt de guerre

eo Angleterre
Le gouvernement anglais va omet-

tre on nouvel emprunt Je guerre
le 250 millions de francs.

Les BofTB ont opéré nue grande

:ooceotration A l'Est de l'retoria.

Is occupent en force les environs

de iielfaet et d* Dalmoral.

put^s. t'ortdiit litHttun <]u b

général de l'eierc-ice 1901.

Régime des Successiou
Suile <ie la discussion sur li

gitne liiCdl des aaccessiona.

Un 11*prend 11 dlscosaiûù sur I ar

Ucle 11).

ClusiBors araenJernentî & cet

ticle sont rejRiés.

Ltw artiulea 10 et 11 sont adoptés.

Suite lundi.

Chambre des Députr1:
Présidence de M. DESCHANEL.

La séance est ouverte à 1 heure
H. Conofiayrô. l'un des secrétaires,

donne lecture da procèa-verbil d<
U séance d'hier, qui est adopte.

La Coopérative
de Verduo

M. Ferre t te adresse une qoestion

au niiniatre de la guerre an sojef

de la Coopérative militaire établie

erdaD.

M. Furrette expose que cette Coo-

pérative (ait une grande coneor

«nce aux commerçants de la vj!l<

it a jeté le trouble dans la popals-

ion conameiçante.

Le ministre explique la ai tu a tic

it prend l'engagement J'ejamin

la quesiion relative à l'indemnité à

accorder ans officiers da certaines

SÉNAT
Présidence de M. FALLlfeRES

La séance est ouverte 4 2 li 25.

M. Leyd«t, l'on des secrétaires,

onne lecture du procèa-veibal de

séance d'hier, qui est adopté.

La Haute-Cour
II est procède au scrutin pour la

mioation de neuf membres d« la

mtniesion d'instruction de U

iule-Cour, i celui des cinq œein-

i*s aoppléantH, et à celui pour la

ignat'on du vice-président ebar-

de présider la Haute-Cour en

as d'eiDp«cben)eDt da président.

Sont glus membres de la corn-

ision d'instruction, MM. Corde-

Daaolier, Cbovet. Develle,

ranck-Cbauveao, Cazot, Ralier.

allé, Uaiime l^comte.

SoQt elns membres «oppléants,

IM. lillaye, Girard, de Verninbac,

UoDBservin, Iternar.

M. Lkemole est élo vice-président.

LE BUDGET
Suite de 'adipcoeaion du projet de

opté pat la CI)ambre des de-

La Crise du Tissage
Suite da la discussion de Tinter

ivflalion d* M. Morel sor las me-

inres que la gouvernement compte

enJre poar mettre on terme a la

Ttse intense du lissage des soie-

ies pores, remédier & It misère

lissante des ouvriers liaseors, et,

.ne manière générale, pour assu

er le relèvement ds la sèricicultDre

et des iniioatries soti Jaires.

U. Noël danaande le relèvement

des tarif» douaniers pour mettre uo

ter m» & la crise.

M. Itajori insiste sur le même ob-

jet. Comme sort collègue, il soalient

qne le relèvement des tarife doua-

niers serait de nature à terminer la

crise.

M. Colliard prend la défense des

tisseurs. U est partisan des droits

protacleois, et insiste aussi sur la

nécessité de relever les tarifs doua-

niers.

M. Paatresoatierjt la même théo-

rie et présente d'autres arguments

ea faveur du relèvement des «iroila

M. de Ramet demande pour la

Francs le droit de modifier ses ta-

rifs.

L'Orore du jour
M. de Dussy dépose uu ordre du

joor aîoai con^a :

< La Chambra invite le gouver-

nement A prendre les mesures né-

cessaires lors du renouvellement

prochain des conventions commer-

ciale «utre les Rtâts d'Eorope ponr

assurer aux lisses dn soie pore des ,

garanties douanières équivalentes A f

celles qui sersient appliquées aoi ;

aotrea articles. • |

Cet ordre du jour &st iJoi<té p
537 raix contre 1.

Séance londi.

• F M mm mmern*

•OBDl-tréBcrnr 's (frn'i»imfrif, ifB/i
da la Lrjrlan d boonsur . U et Max A
Vetni; U n i - J Y . f,jrrt rt Ifur» sufiol
ImantVl Harrs Turr», ehrl du buraau k
ki'sa d'ep«rg-i.«. Ptrir,
l e» fiiB'JJia rlosi.ii »1 Monnid,
Uot • dmieur J « h i n (ittta leurs | » r « n

luiJa VI^DD^OI ^'vprouvBr 4n la DSTRODHB ^

Mlla Antoinette Croca
idée i Ha^tia, à l'a^e de t* tni , D)Uai>
•«cniO«mB de l'hanse.
'flDtarramant aura liau uujourJhji M*
II. à 1 b'iin ds ri»t».
• •arausira > la ttaMoa morluti

S41Qt-AOgtl<J, 30.

f OÉCVKM

M. Asi.ra» Philippe. «Dcieo neavmr prl
pil des pas'M, et u . le coloasl Auliu
ïpulé. imn F'«r4t. fje ir st bem-lrera,
Ont * douleur Je fane pan à leur» p.r-0

M. Aatima Raphaël
àfwrt it Cri une

leur Q'a *t D«vgu ^ . ra i* n , dècéJé à Or.Dg
XI Janvier. A i .l£e il» tl m a .
Le o-rcui-il i]6bsr[fu«rB i Ha-ti». lundi tu

in, *8 j « n v i « r , « aara t r tnaporu à C«tj
. jour.

Lu obwquri m
titra U«ifioM.

arnradi 3<)

n e làKIkm
H. l'at>b< Sacri[.*D1i. U. Bacrimnli Ch, V.
np'nfM * La Ktf ofliL'i«r tia l'ordre da Ni -
jo-!f[ kir, at •* CaiBilIa. V. Hteripaotl
inatintii.. e l m fanilla M S«erip»ntj
ntod, r*sei»ur dga pomtot. et • • famille,
na CaMhinpa nM ^aoripanti. U Cusa-
BIC. hr>ff«Ji*r d*g .Juu«a«a,et leur fimiila,
ne KiirinaDii, nia f^ripïnri, «Ragia^iu
•«aDieiaa, ,1 l»ur titûiU». M. BtUnptBti
ippuljis. Um* VtuT» ADgAlice .-<icntHinti,

léo S*b«»tîtnl, t% • • faaiiUs. V. IVjtrt <)rBa-
IH, y m VCUTB laibells QliLnicnll., où*
ip»nti. Uma Vauva UmmcchiDi, D«B

i AoiomaJul*», .djuJuDt, Ùni« V«,Te
ipant*. <ië9 Hereul, lie Ptlcs. i?t sra BD-
I. M ma Don Qrtii, &*• S«erip*nti, d*

Lei famillia Sacripant!, Ltpld-, Calan'ini.
IcoDalli di Toi. Ga.vtai, -tfftoi do t'Im
i, Hegibaan dn NQT>I«, Uiavtcab D! Ja U«-
1», btef«Di, Saotini, R 4 fil m. Hnff,ni, U J -
ircbi. l'raDebiBi Tùiin»* ai Kruiehia. An.
M Jlllrf».

va Marlo-Leria Saorlpantl

ÉTAT CIVIL
H.RÎ ^a V.V

Ttrtirai .-«uvuur.

AMÉ1IQJE
Dêparta réauliers t., ^ ,. j ,ilOis

pour les Aiilillbs, Inm u . , i;>ion,

Traversée rapide; coulori,iLlo lou.
lea classes.

Pour fret et pasBaspg s'alres^er
à M. A. l'd.lovani, agnul i\n La l'e-
• |« , Nouveau Port, liiisti.i.

Domaine de Vulr
prè* Barga

Vignes américaines

liu
, li jpmrls n.on Icol, » k. le n.1,1*.
' K'pjruGoIr,, 25 fr. le aille.

Hfbrldei produtieun 4lrptti.
AibfM Ira'tfr^. — Fâherf, «t ia^s pré-
(«?, Antd«D, Hrecocei -:•« Utile?, t | C . ,

Kreflé* iar franc, cbuii o t n t^^ t èi liait-,
,i-J I* pi#d.

Uerlsliri, l 'olrm, Anuudiers, HamUri-
tiers, «ic.

D4(At: Pltet rt* II F* I lus N,a-r, LI* I i,
» « x i J.' Dam.lne de V^im^.

Vm ruone t< tuit, réc ill- 18TJ. à 0 +J la
tr«, <ln mege, p'jin», i 0 J J .

Filature de COCODS
ob

M. HBNRI BARSANTI et Cie, It a-
leurs, achètent les cocons ,t des
irii très avantageux pour Mvi. les

Eleveurs.

On demande des ap(ir(=ntieg oo-
lères à U filature. S'jlres^t au

bnreandâ la direction, l'oit Neuf,
o Bettin.

Grand Entrepôt de Son et He-

l-aese, HBNRI BABSANTI, Nouveeu

'ort, BastiA.

DES ENFANTS TUV . JLEUX

HOO.OOO'
5O.OQÛ 2v.COO

15 F£VH*IE?)"l9hl

19 - FEUILLETON DU CCTIT BABTUIS

H. DK BALZAC

. HÉMOIRES

ÏÏ. nmk MAMÉES
PRKUlFRK PARTIP

MADtMOISKLLR DH CliAULIRÛ
A MADAME DE L'SSTORADB

(S'>h#,i

L aroonr e«t, |e croia. un pot«m* ̂ nti»ir-

went pertomwl. Il n ' j B rien qui no «oit à

ta 'oia vrai un'ans d*nt b>al i'<" que Wau-

bdlf, comme tu n* p«ux plut mt parW q«ft
diOloar ."«njagal, je crfti». dan. 1 inWrft
bien m tendu Je notre double ni«(*nrc
qu'il est nèeeuaire qn» je rentr lille, rt qii»
j'aie qualque W\\* pnMÎi>n, pour a;w n>>na
•oanaissions bien U w». RafonU-moi In**

« qui l
daa* la* pmniirra jours, H W rrt animal

que j * nomm* an mari. Je t*» promet* la

même exactitade, ii jamais je mil aimée.

UADAHB Dfi L'KSTORtrJt

A UAI)K»OI8Kt,LI DE CHAULJIU

A 1» OjtmpitJ.'.

lan Ea^tgnn] tl lai, tau» me '»iW»

'rt-niir, nu t-hi're niifrnonn*. Jf l'i*cri* «

peu dalifraMpowr le prier <la In congé

<li«r. Tout ce que lu m'en dis • * rapports

au far*«-|/r» l« plus dangereux de ceaxdt,

c*»fens-là qui, n'ayant ri«n * perdre.

ri»quenl tout. Cet homn.<- w doit p u .Hre

lim aaunt et ae p«m p a s ^ir,- tnn m*ri. je

t «rirai plu. ••) deuil sur IM évëiwrncnls

tnrretB d> mon nuHafre, maia quand je

naorai plm ai cœur l'inqnié(iid« (ju« u

dernière l*Ure m v a mis*

XII

MADUf01SaU.LK DK 0HAULIKU
A MADAME 0 1 L'RSTORADK

Ma bcllr biche, es matin • neu' hn.rr .

mon pVrr • ™t ' . i l ainoncrr oh«I moi,

j'éUi* »W* « habille*; j * lai trouve ( ÎM-

Tament ns-iis au caia de Bon fea d«M BKM

Mlon. p^aif ib J^U d« « » IkaUtwle, il

m'a montre U berfrere M lac« «« lai, je

l'ai compria, et m'y nia ploagée arec DM

grariw qui le singeait si bien, qu'il «>»t

— Vous «te* au moi ni aimi api rituelle

que votre irrand'inèr*, n'i-t-il dit.

— Allons, mon pèr*. ne n>yoi •«• cour-

tÎMn ici. ai-je r/ptindu, voua avci quelque

choM i ne d*raand*r '

— 11 ft'eat l)-*é dan* une grande aj^iU-

tion, «i m'a pcrli' penJantna* domi-lieurp

(]etle«Mi<rersation, mariiere, mëriU-tFAlre

ci'DKrvee. De» qu'il a Hé p*rti, j« KM iuii

rniii* i ma UN* en Ucbanl <k- readrr *et

parolec, Voiiû U pr«n>î^r« )oi« qn«j'ai vo

m.>n p+re drplovaat Uxile n» pensé*. Il a

enmnwnct' par mt flatl«r, il ne »'v «et

point mal pris; t« dnai* loi savoir btin

gre dt- m avoir deviner et apprécMc.

Armande <• •< il dit, TOO* m avei

étran^cmaut Irumpr «t »gr*al>l«nent «or-

pri«. A votre arrivée du eourmil, jt > m

ai prise pour une eu ni- fillo comme tant**

lea autre* R1W. u n i amande porlea, igno-

rante, de qui l'on pouvait tvoir 1X>Q mar-

ché BTCC dm «ohficticu, UM parniv, et

t pra.
la— Merci, mon p»»re, po

— Oh, t il n'y a pl«( de ji-un^^. 4it-il

an laissant échappa*- un fraale d'homme

J Eut . Vous ave* un esprit d'une tu-o

dae inerojable, «oas joge» toute cluree

pour M qn'eU* « a i , votre cUiro>T*»c«

ii l.i
r laavM d^j« le* v

que }e* autres piaminenl. Voun Hfs un
roinidtro en jupon; il n'y a ija« vnim qm
pai M i« n. onlwidr,- i.-. . ,1 n y . donr que
* » . . « . W i •mph.jtr contre vous ^ I «i.
sa veut olitcnir quelque »«cri6ce. Auiei
* • ! • je m'expliqner Iraot-hmient «ur le*
deateins que j'ivaia f.mTn>a el dan<i laa-
quela je per^iM*. l'our VCHI* les 'airr adop-
ter, je doin viius démoBtrrr qa ita tien-
nent * dm «entiment:! vlevéa. J« IUI« dont
obUgè d'entrer aree TOUB dans de* ,-on.i-
dention» politiqtw* du plu* beul IsWnH
pour le rovanne, el qm pourraient en
nnyiT Idulr autre p*r*i>niii' qur von*.

Apn-amavair entendu, voiu r»fl«<:hirrr
lonjrtemjn; j<-voo* donnerai oit moi» *>l
le faut. Vous *le» votrematbvsaenbeolue :
et *i voai von* n-rueet sut merili.-ej qtio
)e VOUA depaa*de, je. sabim vdtre refui
Mua plit* VOMI lourmenler

A cet eiorde. ma bien*, je su» devenae
iy*llrment «erieuae, et je lui ai dit -

- Parle*, mon père.

Or, voici ce que rbotnme J'rtut a
prononcé .

- M.™ enfant, la Franee e>t <iani une
J situation précaire qui n est ronnue qiw du
' r o i r t d t qutbpjM «pr i t . «1ère* , mai* te

. "(.'Ht? Ij H -•l.t JjM- } —,T. I •!<! - I J H / . T
uni aucune dul<>riU- aur k* ]ii<nniir>-
employer pour arriver k un IVMJll.il heu-
reni. l>s bomnwo vomi* par I ftf.-li.in
popuUirv. ne veulent |ICIK Ain- di<!> nislrii
menla. Qaelqoe remarquables qu'il* ̂ -nu-ni
ili continuent I tvitvrt de b di-stnii'iiou
«itciale, aulien de nous aider -i ralVrrnir
l'odilioe. K« deux ma>(s, il n \ d plu> ^ur
deui partis : celui de Hariu» el eajlm Jt-
SylU : j * MII. pour Sjlla coaln- Mumit*.
VaiU noire affaire en p u . Kn drti.il U
Rerolntian continue, die est implan>.'i<
den* la loi, elle est écrite mir i.- nol. ,-llfl
est tou onrs dans le«Mpnu . «Ile e»l d .m-
tant ptu^ f-rmidable quelle parait « m . u,-
i k plupart de rem conaa'illerv du tr^nr qui
ne lai voient ni *.-ldal» m lrt-»,.rf. I r roi
est un grand esprit, il y voit i-|,iir nui»
de |our en .*ur gitfnti' pur le» giln* d«- *>>n
frt-re. qui veulent aller trop vile, il n i p;i>

K^ draps pour mourir traii.|i.ii!r

(À wtoraV

] w t " [ T i ^
,
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Etude de M8 PEKALOI, avoué
1. rue de la Miséricorde, llasli»

Wenle sur saisie-immobilière après surenchère
•W sauiodi Ml février pro-

l'ttwV ï midi précis, i l sera
pioctkJô à l'audience descriûes
du Tribunal Civil de llastia.
a l'adjudication au plus of-
frant et dernîei euchérisseu
des biens immeubles ci-aprê*
désignés et situés dans 1;
Communede Croce, canton de
t a Forla.

Cette vente est poursuivie
a ta requête du sieur Matlei
Rocfa, coraincrvatil, demeu-
ranleldoiDicilié & Baslia. pom
lequel domicile est élu en
i élude île Me ï'eraldi, avoué
au Tribunal Civil de Jiaslia,
contre les sieurs et dames :
i. J.-A. FtHijoIs, capitaine au
138' de Ligne, en garnison a
Uellat. -1. ClotilJe Foujols née _
Orsoni,son épouse, demeura»
et domiciliée avec son mar
à Bellac, 3. César l'allavicim
Juge de paix, 4. Gracieuse,
Pallavicini née Orsoni, d
ni curant et domiciliés ensem-
ble à Grimaud Var). les da-

numéros d'ordre qu'ils ont au I mém .'t, de l'uulre nus liéri-1
l i des charge*, en voici la j lier» de Libérati Itégulus. I

! 20" Une pièce de terre en
d h â i i I

tières de feu Orsoni Horace,
de son vivant nuJire d'Iifitei à
Bastia, et les maris pour la
validité de ta procédure.

Les dits biens saisis |
par proel-a verbal de Cio
huissier à Basli». eti date <
SI. 10. 11. li.', 13 juin et
aoi.l lit**), enregislié et Iran
scrit au bureau riea hypothé-
qties deBaslia le 4 septembre
suivant, folio .!r0, numéro 31

l i ts immeubles dont u
poursuit la vente avaient èU
avec d'autres biens, adjugés
M. Hoc.li Ma Un, pnnrsuivan
par jugement d.i ^d t - r cmb i
l'MH), mais par déclara lieu
faite au «refl* du Tribunal
civil en date dit 2 janvier cou-
rant, le sieur Franzmi Fruit-
fois Dominace, refrailé atlas-
lia. ayant surenchéri du si-
xième sur quelques-uns des
dits biens. la nouvelle mise
en vente a été Hxùe <iu JG fé-
vrier prochain.

DÉSIGNATION DES BIENS

1 L'oe pièce de (erre, châ-
taigneraie et olivette, au lieu
dénommé Presn, de la conte-
nance de M4 ares 20 centiares

iviron, figurant sur la ma-
riée cadastrale de la Cora-

s les nui/iéros '.t£7,

m, 331. 3$i, £«. i
de la Section D, tenant d'un
oôté à héritiers de Franzn
Dominique et iVicohni Si mon-

de l'autre à Maltei
Dominique.

10' Une pièce de terre en
tuie de terre et clKllaigne-
ie au lieu dénoranni For-

'nell'K île la contenance de 5
jares 11* centiares envirun, fi-
gurant sur ta matrice cadas-

nature de châtaigneraie et
terre, an lieu dénommé Stili- pose îles i
ntscn, df. lu contenance de 12, t'i t
49 ares 72 centiares, figurant la design;

i francs,

sirieme Lot.
i"e lot se com-

à la matrice cadastrale de la |

Com m u i

1117,
1121,

tra'*' de la Commune so
méros K 8 et 52» de l

lion 1), tenant d'un coté â hé-
ritiers du Sieur Horace Or-

l i , de l'autre aux marnes,
iî' I'ne pièce de lerre en

mes Foujols et PaJla viciai nature de terrain planté et
prises comme filles et héri- châtaigneraie, au lieu dénum-

mé Carpini Tarti, de la
contenance de 2'2 ares 6 cen-
tiares environ, figurant sur h
matrice cadastrale de la Com-

? sous les numéro 4-18,
» 9 , iôO. 451. 453, 4 M , 455.
de la Section E, tenant au
tord à Matlei Sylvestre, au

levant t Marcelli Pierre et au
sud â Chemin public.

l,'l" i'ne pièce de terre en
nature ' "
terre ai

1118,
l ias .

tous les numéros j
1119.

bien;
: à prix, soi-

de la
coté

liât), l iante francs
iiH-A. 1134,

JIS7. et J l t f l Ce lot :
B, tenant du I pose <lu

Aiidiearii Pom- 20, de ladésife'na-
J B 1 d b

ERS A P L A N C Ï Ï E H T
FKMS BONDS, PLATS t «AMalS —«W

• • » « • tw mua EI
Chaux &CimenL
BiHB.nLB.oaua. tniniHan

r.ht CLÉMENT

pée et !t Casanova Jean-Bap- J tion des biens.
liste, de l'autre au midi à Mise ù pris,
Andieani François, au cou • vingt-cinq francs,
chant a Andreant Auloine-Fé-

' ' « • [ On;itme Lnt.
2-JÛ Une parcelle de terre Cti | o , s e c o m .
i heu dénommé Catena. p o s e ( ] u l l l l l t l ( î m

de la contenance de 09 ares A-2 de la désigna-
nviron, tenant au nord aux
lorilieis de N.ita'i Mathieu,

au sud â Terrigi Camille.
•25r I'ne parcelle de terre en

nature de châtaigneraie au
ieu dénommé Qnerinile, de

la contenance de 80 ares en- pose ,,„
viroti, tenant au nord j Mar- ^5 d e t a

lli \ i idi ù K

tion des Jji
Mise à prix,

vingt-cinq francs,
. . . . t:> f

Douzième Lot.
Ce lot se com-

pose ilu iiiimëri

Les biens i
en vente p.n-i,

meubles remis
I toujours les

p
d<; châtaigneraie et
lieu dénommé Pie

o/a,delà contenance de
ares 5 oenliares environ,

figurant à la matrice cadas-
trale de la Commune sous les

uméros 74î* et 750 de la Sec-
ion E, tenant au nord à Li-

béra li Pierre, au sud de l'au-
Ire ciHé au sieur l-iberati Au-
gusiin,

.-1° t'ne pièce de lerre en
turedft terre et chrltaigne-

ie, au lieu dénommé Quar-
tite. lie la contenance de m

s ! ' l centiares environ,
irant à la matrice cadas-

> les numéros 813,

cellt Xavier, au midi ù Kran- :
zini Don-Jules.

27. Une pièce de terre au
lieu dit Sot tu allé traite, de
la contenance de 20 tires en -
viron, tenant au nord k An-1
dreani François-Louis, au mi-
di a Kucli Mallei.

39. Une pièce de lerre
châtaigneraie au lieu dit |

lion des biens.
Mise a prix,
ugt-cinq francs,

35 fi
Treizième Lot.

? loi se com-
• des no" 27,29
i de la désigna-
dés biens.

Mise à prix,
igt-ciuq francs,

II r-l (I.-.

Torro, de I J contenance de J
20 arts environ, tenant au I
nord, à AnJieani Anloinf1-
Félix, au midi au chemin pu- aux disposions .Je l'artkle 696
b ' ' c - du rode de Procédure

30. Vnm pièce de lerre en modifié par la loi du i
nature dolivels an lien dit ipft8, que lous » n . ilivels an lien dit ! it&», q u e

, -l«: la contenancr | desquels il
enviro] tenat u |de 80 ares environ, tenant

et 11) de la dési-
14, S15.|e la Section 0. te- gnatmn des biens.

H d'un col* au chemin nu- f Mise à prix

iplion sur l<-s ,

saisis, pour raison

| ques U t i l e s , dt-rror

I celle inscription avant la i r a m -

NOUVELLES MISES A PRIX ™£™ ''" ' U K " m e n l J a i i j U l l i-

Fait et
l'avoné son

Bastia, le î'-t janvier 19<H
JtAfiBR l 'KKALIU.

nord k Constant Joseph.
LOTISSEMENT

Cinquième Lot.
Ce tôt se com-

pose des
10 d

DJmenl

, Hua Miot, Bastia J,

3ât là eu Ion trouve sans contre-
lit le nieillr-or choix d'éloires « Grand

Tnillenr > pour la saison d'hiver.
M. Simon Dïmiam iiivilu s

le à s'en rendr
Un Nouveau Coupeur de- loote pre-

mière marque est attaché à la maison.
1.» public peut être .-ûr d'avoir plus

ds salis/action que jamais, soit au point
de vue île U Coupe, du fini, etc., qu'à
toos autres points de vue.

1, rue Miol.l.

A - r . PADOVANI,
MM Port, BûtUa

j ouer

édigé, % Basiia, pai
i

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE fl»STU
tl '<•• pmrlm Hm

Le vsponr anglais GAHNET
chargera i Baeli» vers la 1'\ Jsntier

Pour GÊNES direct, lea port» d'EsPAGNK,
LONDRES.

prenant marchandises sor ronoaissemeDt direct
ponr ANVEHS, HAMBOURG

et tous les pc^ls d'ANGLETÏHBS

Pour frtH s'adresser à
Arthur C, Suulhwell, llaslia.

VINportas de Parts ,
23 Tache», -2 chevani et tout l« I t o rendu franco votre gare.
matériel. Vente journalière 300 f ̂  l i l r e f l «*»»i: 5 t. Envoyer
lit. lait k 40 et ~x> c. In litre. I m a Qdat posta A UréJat-Fleor,
B*Béficeag»riuti8|i«r«nl4Û00
fr» lionûe insUllation avac 12
hecl. prairie. 181)00 (t* ou ga*
rant iet sornwnt ponr traiter.
Kcr. eu voir l iagory, 31, Bd St.
Mart in, P«.rii.

p F c f
a Mon tigny- Léo coup (S. et M.)

M""

LAMAR0.MATTE1
M rmirmunum n inwnsiiu rmut i nDfei

Voulez-vous
de la bonne bière "

«•'BraLurrlrf.auiporlail
Pl*re Sai

Venu n çrat tt tu dtliil

GEOKGES
Dru II air

a I honneur dt» prévenir sa nom-

brease cltenièJf que son c ibinct

«is Boulevard Paoli, 14, Bastia,

sera ouvert, du 1er au 9 de cha-

que m o * .

L'un des rédactmn gérât*.
M A T T H I U OLLAAHin.

800000

ASTHME «I»E» H SUFFOCiTIM

CIGARES BAREl

MAISON I..-N.J&flUiïT.iî,I JûY Ci*
Produits iiecomnunnaés

B>M-« -Vie de Tin «4 de m«rc d«puto 18M,
Sta , <;rot»UJe, Gren«dine.

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
J O U R N A

Rédaction & Administration : s, Boalevtm du Paui*. Bastia
MATTHIEU O L T J A O N I B R

QUOTI Dl EN
CENTIMES

ABONNEMENT (Papale tfavanc)

DtMkt. 22 • ' i 12 • I la paît tn ma.
O» tu répond pat des wnn.mcriii tiépotin

LB CALENDRIER
rÉTÏ D'iDJOCHDBDI' -S-fU. MvuTK

-SOLEIL; (baor* nailoml»)

L«wf, ti ' M m , - CoHhar, 4 S. iiO m.
t,D>Ê Hfi(Dlwf|rj«rit*if. la M - Hltlne. J< !̂

Ftrs DC n j v i n i SJIHI P.ul, natl ' f.

-%* JANVIER

[A TARIOIH HASTIA
Depoia quinze mois la vatiole

accomplit lentement son œuvre ;
tous les jours nous av-ins t enre-
Ristrer do nouveaux «fieè*, et c'est
A regret qae noi s cons'aton» uns
le» appels r^iWrés 'le la presse req
le>.t tarid écho. L^ Conseil d'Hy
giène avéH émis l'année rlerniAre
rtea vœnx dictés par le seol dés

de nouvelles ^fjMémieg ; le Conse
municipal paraissait tiè* le débu,
voaloir s'ocepper sérieusement de
l'état de malpropreté de ta ville
le» VCBUI du Conseil d'Ily^i^ne on
été des vœux parement puioaiguet
fll le Conseil mot. ICI pal n'x pas
Uràè A oublier ses promesses dea
premiers jours.

Senle, la Prusse ICICJK Uit enten-
dra de tempa en temps ses do\èan-
cas dans cette lotte pour la santé
Pauline Nos journauï basli.us ne
cessent de signalur la d,nger, da
aire connaître la moyen de s'en
(réserver et d'en appeler aoi pou-
voirs joblics pour l'emploi des
roesoreB propres A enrayer la mar-
cbe.dea épidémies.

Il faut avouer pourta t qce la
popaUtion biistiaise ne Un rien
pour venir en ai le aux pouvoirs
publics ; s'il 6bi vrai qno nos admi-
nisiratenrB, nos chefs publics, doi-
Tent avoir 1rs I-OUCI de la santé des
hommes qo'ils dirigent, il importe
•o?8i de reconnalife que notre t>o
palaiiou devrait seconder les i ffi>n*
Ua SdVant en utilisant ses d> cou-
vertes et en mettant en pratique
M9 conseils.

A lîaatia, le praticien est obligé
de Uiittr â \a fuis ro i i ' r i les mala-
dies et EDMout conlre les (<rt j >$ë* ;
nos populations sont faites de roii-
tine t t de parii-ptis ihvéiérés. et
ne conigent leurtt mucura que bien
lentement.

Centre TS^^WeiF-y^t ip^noui
ao commencaîtniif ila "T*épiilémie
d« t lW , l u j - seriuna poissdmaient
anitéw, ei on avait recours â la vac-
cination ei a la revaccinatioa mé-

La YdCCin îiion n'est contre-indi-
qué-tt pur aucune condition île sai-
son, de constitution ou d'âge. On
peut Vriccintr à tout ;\gn t t il n'y a
nul incoNVùntenl â le f^ire dus les
i ihfintrb jours de la naissance.

S il y <t une épi.iétr.ie de Vdiiote,
tt faut vacciner tout le monde, quels
que soient là,je U l'état de santé
sujets. Méiûu si la personne est
ihL-ubatiou drt variole, U vuuci
lion peut ëire u t i l» ; elle I IV ID
chers pu» l'éroptiou des pustu
Vdrioli^ue3, mais elltt atténuera la
violence de la maladie ai son èi
tion (recède celle de U variole.

Il serait terap de voir cesser en
(>r(J}a%è qui consiste â croire qu'on
ne vaccine paa en p- r ioie d'é(>idi
raie; c'est lorsque l'ennemi nous
incnacb qu'il importa de la coi r -
baltrti. C'est uoac maintenant q m
U variole est dans notre villu qrj'j
FSt urgent du recourir aux moyens
(louviiit arri-ter soa «ivolulion, â N
vaccination et â U revuecinition.

Picots le commence ment du siè
de dernier, tes môJtcuis recom-
mandent la vaccine, la pra'iqu^nt
il la propagr-ot. Leâguovernetoents
iD ont fait une brancha de l'aiiini-
ustralion «t ont consacré dea som-
nes i.n port an les a l'eitenHion de

c» bienlait a tous luars a.lmiui^lrés,
Uèrement aux groupes I^I o-

rauta et pauvre», toujouis les plus

ivait écoute l'Académie de
médecine, ou a ut ait même rondo lt>
vaccine obl'Haloue ; quelques-uns

nt protesté au nom de la libcrt"
n iivhluelle, comme si U liberté de

ceux qui ne reu'eut pas d» la va-
lole n'était pas aussi reftfieclabla
ue la liberle de ceux qui ne VtfU-

lent i»a» de la vicciiie. Apiè^ tout
i vaccination obligatoire as justiiis
ar le aaccèd.

It Bfratt argent, par des mesores

pôctier la propagation d e l à v,,noia,
Dan s ( M but on doit s'e.Iorcer <
détruira les germes de cette mal
«lie. L«s mesures à employer co
318 te n i dans la vaccination et
revaccination, dans l'isole m eut d
aalade à ilorr.icilB ou a l 'hôpital,
désinfection dea l ocao i , dea elle
ou des objets contaminés, l ' inht
maiion avec les précautions appro-
priées.

Mais l 'application de ces mesan
e i ige sa préalable la déclsralu
à?9 cas de variole et one a «(on
ou on servie* compétent, chargés i
prescrire et de fane eiécater tonli
les m eau res sanitaires teconnues
éc*s*aires.

i° Vaccination. — L i pratique d<
la vaccination suivie de U r«vacc
Dation, est toujours Je meilleui
moyen da se prémoi. i r à l'avanc
conirt i la variole, t-e service de I
mai i ie devrait i l is înbuer <Iu vaccu
et faire appel aux docteurs de ne
l ia vil le qui eu leronl ua devoir de
vacciner gratuitement.

2" Déclarati'jn obligatoire. — |,a
déclaration obligatoire des cas d
variole par lotîtes les personnes q
en ont connaissance, y compr is le
médecin, ei-l Id base- nécessaire d
toute prophylana a. rieuse. Sm
ellffles mei leures mesurée i is^pen
d'être eiécutées hop lar.t ou m
complètement.

:Î* Isolement. — l / isolement d i
rnalale peut se fdire, ou bien en le
dirigeant sur un hôpital spéca l on
bi^n en faisant le v i l e autou d
lui par l'éloignement du pl«s grand
nombre possible des personnes de
U famil le.

I l est regretldb!e que l'hôpital de
Hastia cool inue à î t r e privé de

iule annexe iao'ée, spécialement
affectée au traitement des malades
atteints d'alTections, qu i , comme la

•riole, enger i l avant tout l'iHOle-
raeut Jusqu'à présent l ' in^uflisance
les ressources pêcuniaiied dont dis-
ju^e l'^tablisâeiDwol a retardé la
;onstrDctioii d'un local destiné A
et osage et l 'organisation de ce
et vice important .
4° L'-:iinfection. — * l lasl ia, ina!-

giê les recommandations pressan-
tes des méilecuia, lea mesures de
désinfection ie«lent presque ton
jour a aussi incomplètes ilane les

ilieax aistt* que peu répandues
ans la clause pauvre.
\jt service île de-il i f - e t ion de nu

tre ville aurait b?soin d'être déli
livemûrit orgunisH et confié à de:
ouvriers înlelliyarits, eu n s tien
et dévoués. Souvent U désuifectioi
au moyen d'an pulvérisateur n't
qu'on moyen anodin et qui dom
seulemenL l'illusion de la dësinfec
t ion.

Il faut non seulement vdcciner <
revacciner, mai* encore poorsu
vre directement et détruire l'agei
virulent partout où on le soupçm
ne par une désinfection oomplèti
et ngouieuee.

Cette épidémie, qui a déj) fait d
nombreuses victimes et jeté I

il dans tOû-t les quai tiers d

aura pris des maures énergiqni s
et inlelligentes. Ces mesures s'im
posent, l'opinion générale les réel a
nie, et IM devoir des poqvoirs pu
tl ica eBl de répondre a l'attente da

populdtioo biisiiaibe
DOCTBL'H ZUCCAKKLI

MUSIQUE MILITAIRE

er, à 3 Keur

<k>rtj n.

U Cluf <ie Mtut^m, MOULUE-.

!ooférenoes • populaires
1."ÎB conférence!) ponnlair fs re-

'ornniFnceront1 aDjooril 'oi dirn#nch0
h

7 janvier, a 1 heure f t quar t , dans
, salle du péristyle da th la i re . La
remiftre conférence sera f j i t ^ par
. f leynoarJ , prote.sseur ao lycép,

nr le sojet saivsnt : Oa'eM Cts que
Science. A qui et it quoi sert-

ie ?

La Heine Victoria
1 ImVmmêtétttti+M nHfftmtme

Sa Majesté V.otdfM. reine il'An-
lleierre, vient de s'éteindre ajirf>B

lonnon et donlonreufie aĵ on-e ; '

neor dont elle soolTrai' depuis long-
ip" et qoi anr^i» étA M^itr-v^e, PI

nous en croyons les 6cli .s nM i>ie.
Manche, ptir tes tvdnefLfcnN <| i SH
iérouleot dans le Hu ! de l'.Uil i»ie.

Néetn ISI9et courûDnôa en lK'J7f

la 'bine Victoria et dit pur cuiisê-
qiienl ûgée de &2 ant t t -,o * u-^ue
a été Ju Gl ans.

U sa trouvera Sans dout^ qut!<|<ja
histoiiographe pour no s ci-h tirer
les vertus de la i t ice défunte <-.t les
bienfaits ie son i.'^rie. ('.» n. • na

aussi que la reine Viciuria, .ta |pdr
la ConstituLio.i auiclaisB, no saurait
être rendue responsable da rei t.uns
acles accomplis sons son legnu.

Mi\s, en altemUrit qu'il uo i s^u t
permis de prendre connu Sijnce
de ce pan-'nynq Je, en attuujjut
que la t'rdtiJe voit , i ^ I Ifisimro
mette les choses au .oiut, il n'est
point Bans intéiôt de se déniai, l^r,
en h'appoyaLt sur la Cmi» ituiio»

iglaise, si la reine Viclona untAt
» s'oppuser i la giieiiu iu Tirtits*
ni qui a jelû un ciè^e du il^ui'

sur la fin de Bon lègne.
Rien qae la Cjnsiituiion an/i,ùr6

'ait jamais été cohliJe, tlm'n'ui
'liste tias moins Les piiiinottii
ctes qoi la com|O-ent bon': la

Grande Charte et la t'harU du forêt*
liMj aveu clause additionnelle *n

''•> soua Klouaid 1° ; lu ShttiU
d'fhbeas corpus Je UtTlf, \é th\1i-

n t/t-î droits ilt! KM» ; les loia
électorales de 1SJ1, 1MJ2 ti Isu7.

Ue cet tns tmh le de ducuD'cnts il
découle que le pnnvoir n é g a t i f
appartient au Couver.in q t l com-
mande les armée?. noram« à tous
IPB emplois et oll ices, convoque,

ne, prori 'ge et ilissuot le
'arlement, fait la poerreou là P J I I ,
t;ne les Irai té », ttc.
t>e par cette même Consi i iu i ion,
Sonveruin i.fat inviolable et [JOS-

ùJe l ' infail l ibil ité <1D l ' jpe , a l leuJQ
| Q ' I I ne ptrut mal {aire ^yanl rî*|taiti
oute son autorité à <ltb min is l ie*
ui sont (*?s|>onsHb!ee.
Au point île vue va j s h t u ' i j i i i u l ,
responsabilité de* mimslra') t; >u-

"e donc entièrement la r<-S[>oi,34-
ntè do S>uveram ; m HÉ I> n 'e i est
is de n é m e devant l 'nisruiie et
v in t l'huinaoïit- ; là, U lespot sa-
itè du Souvtrain d e n t u r e toat

itiere.

Do ce q <e U res f ionsabili!û .l'une
rtauvaise action reloiLb^ .•,)r»fl'iia-
lornellemerit sut i l . a imi:.>iies
es,.non y blés, il n > sV'Wiii i p i s

u I'KHT l

B. P I BALZAC

MÉMOIRES

wx mm mm
PREMIRRF. P^RTIP

MADgMOIsELL^ J1K CIIM'UHJ
A MADAME DK L'»8TORADK

Sain-ln, »«n «?nf«ni, quoi* *<nt los t-(T.-!«
lnplusd«trur(if*<Jr> 11 H^vululiooT lu
M t'«n doob>r«i# »m*is. f-'n coupant 1*
WtEi Louia XVI, la H.'TnJution • mapr
U uHe à taxi* 1« fM»i>>* dp famill*. Il i ; a
pluaJe f»»ille j iujwirdhoi. il ny a plus
que de* individuit. Kn roulanl <t«vpnir an*
lutimi. Ici Fr»nç*i* ont rfTrtntf^ i èlre
an r-mpire. Kn procUmaat l ' ^ l i t i - des
droit* à la «nrcw^ion pai^ntclU. il» -»nl
toi* 1 reprît ie faoiitl*, il» ont cn¥ U t<k- <
Mai< il» ont pnparé la 'aiWesw J,« supf
r i onUf r t 11 force «vragle di> la ma*s.-,
I ritirn-lion dea srt». ]p r+gna Je l'intiT^.
p^rm.nnpl - Id damner*tir- o» l'anstofralte
U4ÎKWSKMIM lotMiauN'», U cilkoJi-

qo*»lwn en peu de mot*.
J'apparti.-it* m pelit nombre dei ceux

qui veulent reeiater 4 ce qu'on n<>mmr l*
p«jpla, dans aan iat^rM bien cumpriA. Il
il-1 s'ajçit plus ni de droitsfWHUm, fummf
un \e dit aux DJ*I», ni Je gentiltuimmeru-,
i »'.tKit .1.- l'Ktat il su^i l de la vi,> Ji- lu
KrMM>. Tout p j j» qui ne prenJ p»J M

JI1» rn*ponsal>ilit>S(, (>| \a «ubor Jinflliou.
qui inonto iiiaqal'au rui. Le roi, c'est Oim»
ton» ! Mourir pour le rw, f >st mourir pour
Mii-N'me, pour M fannite, qui n^ m^url
pn« plus <]iio ne maart U- riiyanme. Lha-
qnv «ni mal «noa inalinct, Cfloi de r homme
est l'eaprild* f*BltU«. I n payx enl 'i>rt
qatuiilMeo«pM««> familhw riche*. J"nt

«ont iattnatié» è la <iè-

fenaeda tréaor ooainuii ; iré#or d ar^'i.t.

raiNaauand- r _
nusquals il imparte peu

Hiism" ou il un (^or^a. pourvu qiw chaque
individu partie «on champ : et c« rnatlhoii-
re U Ï ^ifuïrte .«• V,HI pa. qu'un ,auf on le
lui ..Mra. Non* «lions à an éu i daj choMa
h.tmWe, en n u diaMiccéa. I l n ' j »nr«

rein 4e la U-rre ne aéra plu» cunduil par
le* •enlimenU. Un y .mra J'-velupp.-, sut-
)fti» J«a plaies iniurablaw. I ' .boni une

s«r>nl «mfonduea, un prendra I éjfslil^ <!«•
disirapour l'tyalité dira fvtcet ; les vrais*
>u|ii)rioriles peiammwa, cnn&UU-ç», m?mut
ciLvahici par les tluts t]« la Imurgeotzie.
( lu pouvait i-limsir ua htioimi" outre milk,
un ne pi-ul rien trouver fnlru tmia mil-
lntn.1 d'ambition» paroiUi^, vêtues da la
ravina livr.-*. c«ll« da la n.MiocnW. Oetut
masse tri.un ph a ni* n* s'ap«rc«vra paa
qu'all« aura contre t?ll« une autre ir)aw

vinjft millions d'arprnls d«- terre vn-aal.
Marchant, raiMUiiaot, n>nlc»dii»la riva,
voulant loujuurf plus, liarriiajanl lout,.
iliapOfeaiil Je la f»ive brvUlo...

— Main, din-f» en interrompant tneo
•]»f pais-jf faire pour l'Etal ? lu ne

diapoaitjaa à Hrt la J M H -
ne d An- d . * famille* et .* périr a petit fea
sur 1e bdclifT d'un couvent.

— Vfui* <1W nue pfhte pmii», m* d*J
nuin pare. Si je T*H» pari'' raisin, ma i
ma* rrpund«i par d«a pi*n»WBt*Tie» : qunmi
je pUiaanta, I M «e parlez feimnif «i ion»

ri**.
r AatecMptratfea, lai • ' " * •

dit Kt il a ri aux brmw,
Vous pense n-7 â ev qii<> « 'viens de

WMW expliquer ; vnun rcman|uera-r eirni-
litpn il j a da confiance ri da grandeur H
Tmia parler o.mn*. j« vi«pa de le faire, et
H*ijl-i*lro fea ̂ ïenoitienUaideront-ilit Kten

pmj«4a sont bifaaanM. iniqu*1* ; itii««i Ji-
•nandé-je leur «an«4Htr» moins à voira e<rur
ot è votre- i ma f[i nu tion qu'A Vitln* raia>>u.

e von* ai rpi'nonu plu* de rminn *•! <!•'
M-aaqiwjc sa» ni vua qui q«w , - • «..t..

- VâtM vntf* HtXU-j:. lui ai je JÙ »n
•Dorianl. ca«}«auiB bien vo4rr^** ' • | •

— Knfin, reprit i l . j« ni> Miiram rire
nconaéqwaut. ' j u i veut la l>u veut W B"1-

vani, et mm* devons 1 ftempfe A tous

Donc nms M doverf*a av.>,r da fortune
tant que '-elie de vi.trr rrére *-ndH n^ sera

pas u n i i w , et |f wi is employer lonti *»*
«apiUuk a lui conrtiliwr un majorât

— Mdia, repris-*, von* IH- me d.f. ndrr

paa de vivra A ma (fni»as et J iHrolirura.nK'
m roaia laisMdt ma fortune * '

- Ah ' pourra, répondit-ii, que la vie

a Ihonnear, a la considi-ralioa. si je pm<
- — ^ ^ • , jrm I .*V.B*«U f'ianillj*

IjOSKPr a la (Hi i rs tir Ti*Vr i.imni* -

Alt<>n«, ru ornai- je. viiusine •.(••slii"' •"
nt'n |>rumpt«naii( de roa raïaixi »u|" -

nemr*.

dit-il sve^anH-rtumo
ponr femme unejeuai
rniblea^ M ns J..I el q

e* nne Si ce mari «

pnrtiendrail 4 la clac»

ML'RV liecle.
- F.l .-m, aD.s,.

ponrqiioi medêseapcr
v i r - ï pain dr l-'ran.v

— ViNta • [••« hien av
il .Vrîé. Pun il m'a q

me baiMnt ] a main
J'avais Myn t:i leur.

cil.- m avait fait snn^

d liomnie q.iiv-uilla
lill<- de la plu* IMUIO
ui lui eii nv^iiuai*.
• r.-iHy.nir.dl. il »p.

'<!.•« l i >ur|re,.t« |. jr

l i ai-je i l i l . >Ui«
•r ' «y .i l-il fKf d<

n.-<V, lj>iii«r'V.>»t-
iltiw en Bfmriaiit (H

1

|.. mal,,, „„••„'„•. , t

r nnViih iit'.i l'a-
littneoi. In prvu<n<i#qti(> jp pnnrrsh Lira-
b.-r. I l m'a wrnMr q u

en moi milnH> : Tu v

pri* me» pnYantHiii*

hl.t i l . ila m.- pr..duisi
je tic fmi# l'ompari'r i|

rrur pmfonde. (ht n<-
4*r CM hommr qtt tm
pain), i l eut laîtl et fa<

rELOUTIRE;

ane voix mo tuai
•mtft-rii, ' Ja i donc

1 lésion1/ o*^ ma

il oncsi-irsation qua
là ivJli- .l'ui|,> I.T«

l«ii pa* plu* n-jîar-
m- rrgnnle un >ra-

. A •• •'•• 1 .

^ . . ;,•'•' • r i ' " i r Z



qui* lu souverain ne euil pas coo-
pëbio, il'ab»rtl jtour avoir appelé de
tels minières au poovoir, «t en*
amie n>ur leur avoir laissa commet-
tre an« mauvaise action ; c'eBt pré-
cisément parce qoe le Soaveraia
est couvei i t»ir la CooslitotioD qa'il
a la devoir impérieux de ne choisir
que Ues ministres doat les actes
publics i « viennent pas jeter une
nieie |8ge a son règne.

l'elte lu^poasabilite morale n'a
pas été bien sentie par la reine Vie-
ton a pendant les dernières années
de sou lèuue, qui a ainsi COD mis
dem HraûJts fautes : U première,
c'tit d'avoir lais-ô an.ver aa poa-
voii des bomiQea d'affairée dool
l'unique souci êtuil d'drroûdir leur
[or un» et itu faire prospérer les 10-
téièls des compagnies ou ita
avaieDt leurs capitaux eogagâa ; L*
deuxième, et la plus grande, c'est
d'avoir coDSenli & déclarer an
Trao&vdal une guerre icjuaid pour
satisfaire IJ capidiiâ d'une ban le
d'agioteurs, ne se reodanl pas
compte qoe, mOine victorieuse,
l'aiitée anglaise ne pouvait rÉcolier
gucuLe gloire.

A DK NUflAY.

Ll FRflNCE/U DEHORS
LES MISSIONS CATHOLIQUES

AU XIX' SIÈCLE

Va ooirage du pl i» haut intérêt
eat, en ce moment, éJité, avec
grand luie, par Armand ColliD, 5,
rue de MUèfm à l 'ans. Il est mti-
tolê Le» Missions catholiques /ran

paises au XIX* Sthle. Il est publié
MUS la direction au P J -B. Piolet,
S. J., avec la tollaboraiiao de
Itl Société* de Mussions L'illustra-
lion, d'une nchesse et d'oue v.riéte
«cepiionnelie. tout entière origi'
na e et documentaire, (ait de cet
ouvrage une véritable ucuvre d'art.

Le but que l'on e'cel proposé,
avec cette publication, est de taire
coon<iilie ce qiî< les Miasiooa ca-
tholiques IrjoçBisei ont lait et
continuent de faire pour la Cause
de ia uvilidaiiuL, t-oor Ttiooneur
de notre p<*ys. On a eu en vue le
grand public Ir*n<;.ti9 tout entier.
Ce grand public est, li'iDSlwct.favo-
rab e aui (musions, tuais il l*a con-
naît nid', Un a TWUID lui faire voir,
simplement et en luute vènlé, la
granJtur et l'importance de l'ouvre
accomplie dans le mouda par lea
mit Bitumai te» français.

Car', tn un mut. d'une*Int-toire>
pru, renient d.le iju'il »'a*lt ici , on
a dutiC it-gnyc tuut ce qui est don-
teui, vague uu tia^êré, pour laisser
Id y\acv .mi abtftiions contiôlées
et précise», puisée» aui oources
oiiKiudltb ou empruntées à de»
•uuvtmis perbonneis Le premier
vuiuine L|UI iiaile det MltBlciun da
Levant vient de (juralire ; Tonnage
loi lut la H I vuluiues m bù quaud il
sera complet.

f'diiui le* collaborateurs non»
citerons M. Ktieune Lamy, ddpoté
républicain caluulique. l'Écnvaia »i
diftlin^uè qui B fait paraiire dans la
htvut rfts Otux-Marnée» de très re-
•udtqudblta Lludea ; M. Kerdioaod
Ht uuet>èf e, de l'Académie (rnDCawc,
Mgr ravier, vicaiie apoaloliqae da
Kmn, Joui le nom est, en ce mo-

•Dires «v«<iu*a ou missionnaire».
A «.Ole dtt iiuaiii que uoas réoou*
da eiler, Dousirouvotii celm d« l'an
d« nos concitoyen•• bien COIIDD
pour -a compétence JaOs tuott»
les qoêeiiuiiB itHèresSiiant les mil'
eiODd et U poiititiae étrangère, U.

KubiiMMtMM J» C

a o a t à - m f n ; la ttaataor d* 1a R.nUau
rt*W%«t«.

La ^taqua Pabr*. • • ruatlnniiB-Batal
• fana, dalivra au prix il. m fra, l«a ON
salie» d* la lawMtt r*r*aea-l*alg« .la
ta M du Pofl 4a 8antudsr. liagaaa i
m baata « da Urrwaa aoot la XutU
prcpneuir* • ! aur iaa i«* tu i da f
b»U»d<r. svaluia a I U'U H* fr., Ott Ubli
•aliaoa sont rmtwur «•&!•* a 4M fra an
tu* al représentas! un ravmu 4a 6.10 t/8

Dans la monde J«a «BTurvs on .'•air.li-
d'un* nouvelle i f irt d* i birboDBifCB pi*
oaa , panil-ii, Jaaa J H oon<lttiOO« p*'l
n*fO»V0l fivprakiM M x laqua.la 'a (iau
Minant Hongre» M aan

GAZETTE DEPARTEMENTALE
l'IKTKAMîRA. — Le* habitant» ii

'u-tranera ,elébrent aujourd'hui la M
e suinte DéTOfc, titulaire Je leur p»

l.a ^rtuJmcSM commencera a i l heu-
es les vêpres i 2 heurea et demie et if

lut et du baisar «ira sainte» reliques

nombreu*et di*lractii>n9 ont Ali

isc«* i cette iK-casii-iii.

H'.llll'/JùTtA. — Lea famille» Sa.
ili et P«tri viennent d'être cruelle

m«nt éprouvé*» par la mort de Mme Marie-
Lérie Sacripant! oeePietri-Cedeuil frappe
pWpartifiilièremenUe digne abbé Sacri-

de U cha-
: a Bastia.

net également «n deuil plusieurs
honorables fa mi Ile î du tan ton de Pietra
di Verde

.Mm*Sacripanti ne laisse quede* regret*
•ur celle terr» on elle na cessait J> prati-
quer le bien. Sa porte était loaj
tr-rte aux malheureux et elle c
repousser aucune infortune sans tâcher

ripanti

pant), vicaire-administrateur
prll« Ju Port-Neuf,

aM. 1
1 à sa f «aille l'espress

AVM'hSSA. —
iitiliitrire lûmmu

IBI d'Avapeaaa a
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Sur
nale
VOlP

reno

la d«r
la cons

une s

vellem
ol-ire

nande
cil
om

mu

BIP

et

da
ru-

de

la

E

A
d'eu

fi

un bravu

•tonde...
« fora, un

cuai »curd

iovanu.
V/rv-IV;

Si aig

penw p
ASanu,'

urruAiu r

SAINTE OHOTEETLI CINONICi
l.t* récent» pèlerinage* a la Canonisa

it eu pour premier résultat de réveiller
in* le caiar de la génération pre««tile le
lit* M'rnlaire de nos peras pour Sainte

L'evoli-, patronne principale et protw Iriti!
' loute la Cûrs«.

A Baslia, a Ajaccio, I Corte, au Rra
niinairt, dan* le» petita teminaire», fi
uiiauté.1 ou pemionnaU, dans beauc<
• paroisse*, dana celle* jurtuut qui
i rfi.u dei rrliqaea de notre illoi
mpHlriote Viergeet Martyre, on célét
aa Wie aujourd'hui, dimanche, a*e>*

de* droits d* \* v*nt>i, il lui l
main* al lea pieds pur umour da
au Diimd* l'huiuanile, au o^m d
vittMtion romaine ^uc l'on nous
il U fait trutaer d travers lea pi
brouataillea, il la fuit *u»pendrr au clieva

Ko pin d. .

EbU-, seoi

ii beiisi CUD l'idta didui iand*bt>,

Mais l ime dt- lié vol» su dégage àe son
corpa, el telle qu une blanche rnlumha
p..rt«nt »»r *e» aiU-s la »*rito. U lih*rt^,
l'humauitè, la charité Je* enfanl. de Dieu,
elle » élOma 4an* l«* a i" à de. h«ul*ura
uû n« saurait atteindre la rage impuis-
i iuU des poraéculeur., et la, ta! me el »"-
riue, elle pU«s pour nous; montrer, pour
faire descendre sur noua, ces Lieu» vérita
blés qu'elle nous a conservt-., quVlle u rc-
Cui du Christ, du Chri»t pour l'amour de
. )ui elle a versé *on wng virKi«al «t p"-

Le prochain |,èleriiw|{e du la Canoiiica
sera preaidé par Mgr 1 Evoque d'Ajaccc.,
il demande™, a cette occasioo, une indul-
gence p l è v r e a notre Saint P«re le Papa ;
ou invitera M p 1 Kveque de Moi.aco iqui
U Corse T.ul témoigner »a reconnaiwan
ce pour le* précieuse» relique* qu'il nous
a déjà «ccordeefl.el .'^Iles qu d a<'U a
promises pour répondre au désir de nom-
breui curéi départisses qui noua ont <iéj.
fait parvenir leur demande.

Nou» publieron. demain le rapport de
M. le Cure Jâ Borjj..., sur IVeuvra du pfl«-
ri>.aR< national de Sainte htrole à la

On trouver» a notre librairie de» canti-
que, de Sainte Dévote et des médaille»
irlÎBtiqae» ep ar^rent contrôle.

Vérltabl» Smwoa
d»a afrlnoaa du Congo

> fr. 601* P»"n *< t Ir- ''•> !• t»1i» île irai.

A Ciccistà
Lomaiedia in -t at'i

DI P . V A T T E L A P E S C A

SCK.VA Mil .
I PRECKIIH-ITI, Ul'-itU MlCHEI.K

K perMste a, •

HUtganuate
vAsirs, flgliôla,.

scène cuinrue u
SVf

Spiigalevi 1

eumbiiiRuoae...

. Cuerdendu. i.ocu fa
e «•oteiuiula di score.

,n Ulu dallMcchj . .
viia ii'iruniijn6'>

e m'accorai ebe a, «mpâli» d'una giova

di si>irilu, ému,me a Sigiior» Mariucc

un n'era, nà putia et*e per me, pova

aciôc ;u . . -

,IIK '1 IIIIIIH x jiiurn <K< service*, l'ention
avec juuia. du 1er octobre 1000, 1.D3U fr

i'iann veuve Maluspiua, le mari chef de
buuilkw, ijécéilé. titulaire d'un* pension,
Pension avec jouissance du 35 septembre
l*HA 1.34J frsnc».

MARCHÉ CENTRALOt MARSEILLE

PoiumwsJe terre,0- à 3 fr le» 100k,
Tomatoa d'K^ypte. 20 * 45 U. i l .

— d'Oraa, k i 1 70 fr. M.

m> MiJamm««llal. . MB un fu
i ch, m'aperse l'oechj. n sareblie
m e penibile per me, « torse per
1er» ïpiigazione ; aiccha, ten-
hiealtrg, bi dieu fcddio.

V+ln-Vaula

Basfianu. (a IVrfru-P'
Ci suiiRneremrQu inseromp

AJdio !

r pompe, plm

Comme ce jourtial doit tenir, ta
tint qoe pj^sibl», se* lecteur» au
cooraot de l'aciion qu'tieicenl M »
compatriotes sur le coolinor
des Ulres divers, nous DOOS repro
cberioas Je nu f i s signaler l'ai^a-
ntion il'un im, m Uni ouvrais, de*
tiDé i d*uir, ddus lt-à bibtioiueqo*
ùu cboti, ea pUco marquée, el au
q œ l COilitHJIe lilJ JO I1OB CODCI-

luyen>.

Bulletintin Îùà&noi0

de fcl
1^. coin m a nio m c'es(-l-dire, t'acle pai

lequel le Cbrelien affirme publiquei
qu il t-roil au Obriat, qu'il meerpt* .a
trinr. qu'il a tout re^u de Lui. qu 1) attend
tout dr lui. <\* il participa â ».

von »ang pow ne faire qu'an .ver lai, «e-
r.mi wiic année plut nombreuse* que,i

I.M temps JifBcileit que nom lri*er»on
in dangiT. que « u n notre foi, nou» foi
miem comprendre par l'exemple de 00I1
cïit-Tt Sainte, i quel p n i ou peut «spére
la virtuife, M comment » j prenaient le.
l.hrelipns d'un autre »([*. pour cooae
p--ur rui, pour tranimetlre t leur, enfanta
le ir/si.r de la fui, te iri'ttorpm-ieux e

• Avant appris, )i»»n*-rK>«i.dana sa
que itienldt la persécution coalre les chre-
tier>..'allainerait dan* c i t e Ile (de Cône),
Hlr M- retira dan» la manon du
Kutine*. et là, tout occupée* I
des sainte* e^ritarea, elki pa.Mit le* iniun
et lea nuit* daa. la priera et le |CUM qu Vi-
le ..baervait tout les jauni Mm disconti-
nuer, aauf le our de l'iquei, comm* «i file

avait un •*cr*i pr«*i«e*liment de la lutta
•uprlme qui itHeudait •

Le préfet Je Home veut I obliger à ucri-

lier aui D i e » , pour obéir . m loi. de
r'mpiro . elle répond • Cbaqu« jour je

im U vrai Diw, avec an esprit par, je
repouM haajtemnt voe divinib*. Je cir».

'({•le ri Je pierre, vains iimaUcrea b i t .

par la nain de l'homme, d<>nu>-« Je *tn* et
1 raiann. >

Barbaru. lui fait meurtrir la booene
serc des pierm, p*r rsef«<-t MOI t H M

i girivaauta,... Hia \ a manimt era

; M .

ami cbi parlanu taniu on cunclu-

av.il.

briHcria iy>«rd-nd,< Vattianuj

E quellichi p*rlaau pocu o minca,T
Pt'ir'i-Pmul*

Speuii panMnu as»ai.
Kariv.ria (c. c.)

Cbi lu «à ï
«cu'ianu Uitcttu)

X sa en. ehi. mentre diKuriale. feci un
moodu di rifletaione.

Marinrcia
Si pu Mpe quai* T

Bartmnu itrirerdtttui

Carismente... Ma . . m*.. .
Mariuetia (pianu a Srrn*\

Chi'mblemble'

M> un ta vôghu

«enitoH.

VaoclDatlon

ri»is«rvat<-ur Je lii vai-ciii« du J*parU*finril
de la Core<>, après s'étw entendu avec M.
le Maire de la ville do Baslia, a liionnaur
de pn-venir In population de Bastia qu'il
f.>ra tout le* jeudis de 1 a 4 heures da »oir,
J . s séances publique* de vaccination dan*
uu* d..» «aile, du tli-£tre municipal.

Ces vaccinations seront pratiquées avec
de* pulpe* giyc.riin^e» anti**p(ii|nes qui
est le meilleur mode de vaccinatio» re-
cimmanJr aujourd'hui.

M- le d.H-ieur CriraalJi invile initiai

il les B * de f.m <- a fai

leur enfant»
re vaccination
vacc
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Poires, 12 a 55 fr. id.
Pomrces, 12 à 40 fr. Id,
Noix, 40 A «0 fr. Id.
Olives ncirea, 48 à 50 fr. id.
Artichauts I1J Var, 1.50 â 2 la dooz.

— d A'gérie, 1 a 1 75 II.
Oranges d'Aigrie. 124 50 fr le 10U).

— d'Espagne, 40 a 45 fr. id.
Mandarines d'Algérie, 10 à 60 fr. id.
Citrons de la Corse, 14 i £> (r. id,
G'ives et merles de Corse, 30 a 3û

fr. le 10U.
Perdreaux Cordes, 18 a 24 fr I. douz.

Criée de Marseille
Loups de Corse, 90 a 150 fr. l«,

100 kilos.

Quais de Marseille
Charbon corse, 10 25 111 fr. lea 100k.

— da Vir, 12 4 13 50 id.
Bonne de Mantille

Sacre raffiné,les 100 k. esc, 2 1/2,
pains 5/6 en vrac, 37.50; scié, rangé
en caisse de 50 k , 42 fr. ; tcié nou-
veau, 38 50.

H ô p l L l Civil da B a s t U
MM. le président et les administrateur,

de l'Hôpital Civil ,1e Basli* ont Ihoim- ; •
de porter à la connaissance des famille*

Oiralli Jean-Prançois. Mattei Langt.
Visidari Jean-Urando, Uelpomino M.-I' •
Fortunr, Grejforj Jacques, (iregor), Con-
seiller, Hr*gotj I.OUID, Rieciardi Simon.
Morati Victoire, rubriii, président Car-
not, Pr.-aidenl de U République. Thier.
n.e llugliano, de Canabiaiea F -M, CTII-
•eiller, Cnsk.Iini J.-B., Baliccioni Hadt-
li'ino, OletU, née l'oiksta,'Jr*;iani el G*-
pari,

Qu'une messi) sera célébrée le 3u!ss*t---
courant, a :l beureii -In matin dan. la clu-
pttlle de l*K(ablisSL'menl, pour le repos J-
l'Ame des bienfiiteurt du dit IIApiUl ptu*
liant dénigné*.

Booiété des Marias
assemLlfeitém-rale annuelle delà So-

é di- " de

Ptr.-b* pkd oa.pa.ei d'appraualle.

Gruiet
Itifianu (ri »a'i*Ti'a!

l'n eredu oflendo-ri dicendu che elli. c'«
•o etpensnia,. n r«Dd«ranu megliu contu
d'i m>4 penser)

SA queaii danijua aaaai cumplicati ?
Baitian •!

ScrapliOMimi.

E allora T

E aJk'r»... parieanau d'aJtru I

Qui r'è on BMlinteau . a aiiftiior M I H
i fallu «part è di «pii«aMi francanMfiie.

e «atxtu.

flatfrt*™ {m frdrfPmwl»)

teuteT
PHr«>Paii[«

Bastia, nura lieu diman.-he 27 d> curant
à 1 heure <J« reIoT«e, dana la salle des au-
dience de U justice de pan (IIAtel de
Ville).

l^et membre-* paHicijMDta «ont priés d'y
aaniati.'r «an» faute.

I*» «Utut» «ervnt ria-oiireusement ap
pliqués i tonl membre dont l'ubsi'nce ne

MM. les merr.biT* honoraim pp.nvent
assister a la dite aanemliléc.

I* f'xttraVnr, S. SISCl).

Pensions de Retraite
Les pensions de retraite J H per-

SODO«S ci-après dénommées ont été
Uq aidée*.

La poadra d* riz
U poudr* de riz ett-elle util» o

t J l im le premier

faire adhérer au vi

* — Une bonne poudr

mment peim
sage, pendu:'
de ri* est J »

de r e de* c ntribut clft.
ana II mois de services, acridant de ser-
vice. Penai.m avec jouisaanec du 1er nutr»
11MK), U>1 francs

Martinelli Victoire veuve Ijbat, le mari
conseiller. <I<5cédo titulaire d'une pension
Pension arec jouissanca du 2.1 février
1-WO. HU francs.

lamamnni Khaabelh veiive Juvinfr. '"»
titatrice puMiqa?. IK ans 7 moi* de ser-
vices, inflrmiti1»- Pension avre jouissance
da 1er mai ii*00. BHU francs.

Santini Félix, in*tilnt«ar pablk, Mrvi-
ow miliUirea, 2 an»; services civil*, 2H

an* K mon IK iour» de service*. Pension
avec jouisiutnc« du 1er juin i'.WO, rXW fr

Tambarini Krne»!-Edouard, oonsul de
1 re ctasae 3".t ana H moi* 23 |oura de servi-
n a . Panaion avec jouissance du 1er août
IU0O, :i.7U francs.

Hoccaaerra Pardinand, garde de ir»
elaaM tim loréta. 27 ana 11 joars de aer-
vic«a, accident. Pension avec jottietance
du Isr janvier 1H00, 600 franc»

Gradawi l>on (George*, commis princi-
pal des rontributions indirartea. chef de
poate. Services militaires. M ans t moà»
» jour* da aervice* ; service* eivila. 30

elle protège la peau contre les variati<>ni
de température et calme les irritationi
legi-re*. II est certain aussi qu un peu Ji
poudre de riz «ur un visage expre**
donna i lu femme ce que ;# ne saia qili>
de factice séduisante très alTinée, rech-r-
cbee k notre époque.

Le l'iMé ennuyeux de ml artifice de t«>
letle, c'eut en effet que la chaleur et «
•ucnr produiaent avec la poudre un effrt
déplorable. Voici un bon moyen de r*
itWier i ce petit inconvénient: avant i-
•a poudrer, fatra *ur le vieafre nneoD'-
lion avec un liquide prépare, en m*Un
Ifaanl, J«ni un liscon À large ouverture
parlieii ^^alesd>; glycérine, de jus dr ,
Inni et il eau d* ('ulopie. Pour qu* •
preparslion ait belle apparence, filtr-1 ,
ju* de citron O procède, dont nof
*T<m* vérili* l'emcacite, a, 4e plu*
lr*ji ftrsm) avantage d i*tre boa pour ,

Petite Gazette
M ili |iatl«

1 oes,r» «• euus. 4 M
màà\\ ità 6wN>f iNlr . - f 11 fi.èto
•a, -f 13 a i l * ! , 4 > .

têromitrt. — ^ tmmtm dm »Mb.7«5 «•
«e\ 762 a a . » bawaa «• een T58 aie
fmu. — i h. t» Ma* Ssd. le<U«.

« h. s i ssb, 5 0 . («fi.
KutdttW, ti*if.
lutds ls BST, lié* Mlle.
iiBMWiW.mil fl
['. itisstra, 11 b

Billon italie
Iji fuoooam de billon italien*

recommence 4 abonder dans DOIT
place.

Si les commergaols, si les pan
culiers D'y prennent garde et M »

r^luseut impiloyableuieot, nous al-
lons revenir 4 l'epoqob pts loiotaJ-
ne où il 1 [alla faire les pertes
considérables pour se débarrasser
da billoa italien.

D'où vient cette nouvelle inva-
sion T Peut-être des ouvriers qui
sont aniveg en graol nombre d'Ita-
lie ies mois derniers, et qui, an
lien de porter de l'araent ayant
conra en France, ont préféré pot 1er
do billon de leur paya et réaliser
tinai, ao bénéfice de ilix pour cent.

La douane devrait peut-Être y vetl
1er UD peo plus qu'elle ne le fait.

Vov foule compacte se pressait
derrière le cercueil de M le Antoi-
nette Croce, enlevée b l'aube de Id
vie, à vmyt-Jeûi ans, par une dd
ces longues raalaiiea que la scien-
ce est encore impuissante à gaénr.

Les familles Croce, Finidori et
Pensa ont reçu en cette bien cruelle
circonstance, d'affectueux lémoi -
gnagea de eyiapjtiiie qui doivent
«voir contribué i alléger la grand»
dooleur cauBée par la disparition
prématurée de cette jeune et Byoa-
patbiquâ demoiselle.

U s obsèques oot ea lieo en l'é-
glise Sainte-Marie.

Nous aJreassons & MM. Croce,
Finidori, Pensa et a leurs familles
toutes DOS coudoléances.

Le batean a vapeur allaïuand Na-
tional, capitaine Hauscb, est parti
dans l'sprèft-mîdi, sur lest, pour
Audsr, Kapagat.

— Le brick-goelette français Do-
minû/ue, capitaine Merlenghi, est
p*ni à 4 heures du matin, cttaigé
de cbsrbon de bois pour Marseille.

— Le vapenr anglais (»arn*(, ca-
pitaine Webster, est arrivé dans la
matinée, venant de Uvonrne, a l'ef-
fet de charger d'acide galliqne et
de cadrais eo Baumore-

WEXEIMCTINE
1,4 Hméiictine n'est pas stmlen

une liqueur de table sans rival
elle poasèda par ses
mêmes ot son heoreose corapoaiDij
CBttd vertu précieuse terJero da
l'oryanisme ane harmonie parlai
par son action douce et lente s
le système nerveui, et de ramem
la force et la vie dans tes cas t
débilité, provenant d"o»oicices uu
porels Irop violents, de l'eicèa
labeur intellectuel ou de l'âge.

Une semblable découverte in té
ressant l'humanité toute entière
poite avec elle un gage assuré
reconnaissance publique et nom
considérons comme un devoir
la recommander à nos lecteurs

LÉGION

TOUX, RHUMES, BR0NCH[STE,
gnéfia par le Lanitif au laurier-Ce-
rise, tlaftaelli, pharmacien, Place
Prélà, Bastia, prit : 1 fr. 50.

Bonne jument
A rendre de Boite jolie jument,

boaue trotteuse.
S'adresser au boraao da joaroal.

Maladies des yeux
Clinique du Joclaur AlesandrotT,

Coors Grandval, 4, Ajaccio. Tous
les jours de -i a 3 beares. Le doc-
leur Alexandroft opère el garde
•es malades soas la direction d'une
dame Française, qui > dirigé QDÔ
Clinique aa Confinent.

On demande
Un appât uttnent de S à 10 pife.

des donnint snr la place Saiol-Ni-
colas.

M. Dorazzo, vice-président de -
Coor d'appel de l'Iodo-Chioe, a été
Domnaô chevalier de la L/gion
d'honneur.

EAUX ET FORÊTS
M. Sarrola, garde communal dei

eaui et lorêta a Corte, est nommé
garde domanial des forets en Al-
gérie.

Nominations
M. Gabrielli, commissaire de po

lice a Toulon, «st nommé en la
même qnalito à Aix.

M. Maroselli est nomma commis
de :te classe dans le personnel de
travaux publics.

LEHCTCLIÛI1E DU PAPE

BOURSE DE PARIS
ttjmtw - Mfn»i*f

Ils S ». 0/OisOsa iU.W - Wi.H
- I ».0/0««ew. 100.» - tOO.to

s., Sainteté Léon XIII a publié,
anjoard'hoi, ane Ëocycliqoe sur le
Socialisme chrétien.

L'Kncyctiqae du Pape dit qoe la
démocratie chrétienne peot sabsi-
ter soui les divers régimes politi
qaes. Elle doit respecter les droit»
de l'autorité civile légitime. Les ca-
tholiques doivent continuer à vouer
leora soins aui questions sociales et
a l'améliorationda aortJesoarriers.
Ils doivent engager les ouvriers a
s'éloigner de toat ce qui est sédi-
tieux ou révolutionnaire, à respec-
ter le droit il'aatrui, â être respec-
tueux envers los patroua, à obser-
ver Ici sobriété et las pratiques re-
ligieuses : la paix sociale sera ainsi
obteQoe.

BeTélalians île I . CiemenceaH
Eooor* l*n(fatra Orayfus!
Dans le premier numéro da Bloc,

it. Clemenceau affirme que te I'.
Dulac, pendant le procès Dreyfus,
demanda a U. Ileioacb de se mon-
trer très indulgent A l'égard da gé-
néral de BoisieiTro. Il afllrme éga-
lement que Is général de Boisdetfre
a communique aa P. Dulac le plan ,
rie mobilisation nom^ro 13. l

ASSASSINAT

Le gouverneur de la province de
Luxembourg a été assassine aujour-
d'hui, a Ar'on, par un individu qui
répondait au nom de Schneider.

Apres le crime l:«baasain s'est
suicidé.

La Samé de Verdi
L'élat da l'Illuatre compositeur

est toat à fait désespéré : il u'a
plus que quelques heures * vivre.

DEPART
OU PRINCE OE MUNSTER

Le prince de Muaster-Derneburg,
ancien amDas&adBar d'Allemagne,
a quitté Pans cette après-midi.

Les Morts du Joar
La cardinal Galaatl

de Rome ;
Où annonce la mort du cardinal

Galeati, archevêque da Ravenoe.
Cette mort porte a 15 le nombre

des sièges actuellement vacants au
Sacré Collège.

Li GUERRE
• U TRANSVAAL

vo'eta noirs, et aus vil ri nus
maisons de nouveautés, o» au
que des vêlements db deuil.

Lea passants sont vêtus de noi
ou de nuances sombres.

Tous les théâtres et cuucfits son
toujours termes.

Les résidents anglais â Paris on
teon aujourd'hui une réunion cou
examiner une proposition teodanl
à commémorer par un mono me n
durable le souvenir de la reine Vie
torla.

A Vienne, la grand maréchal .
décommandé la grande soirée dan.
santé qui devait avoir lien a la Cour,
le 26 Janvier.

G U I L L A U M E II

LordKltcbeoer menacé!
Déraillement

(Tuii train anglais
de Preioria ;
Un train dans lequel se Iroo-

/aient loni Kilchener et des Iron-
pes a déraillé près de Bal moral, a
'a suite de l'explosion d'une mine
le dynamite qui avait été creusée
IODS la voie.

Les troupes essayèrent ensuite
lusillade d'un détachement de

loers qui diaparot ensuite.

l/luvasioa du Natal
Le Standard annonce comme im-
inenle l'mrasion da Natal par l«
inàrai Pal are y ; le môme juuroal
onne des détails sur la tentative
n général Bot ha pour s'emparer

la chemin de 1er de Delagoa-Bty

)estructions des voies
l.ea Boers ont fait sauter ane

de la voie ferrée de Foorleeo
Ireams et se sont emparas do
aio militaire.
La voie (errée est coupée en pla-
surs endroits au Sud de Vryburg;
ican train n'a pu passer.

de Londres :
Lea journaux parlent de l'inlen

lion du roi Edouard de nommer
l'empereur d'Allemagne feld-marë-
cbal de l'année anglaise.

Les obsèques
La Mission française
Le vice amiral Bienaimô a été

désigné pour représenter eliraord
nairement le gouvernement français
aui funérailles de S. M. Victoria.

Le président de la République
sera représente par le général Uu
bois, secrétaire générât militaire de
la Présidence, t t le commandant
Cbaband. de la maison militaire.

LE KRONPRINTZ A LONORES
de Cowea :
Le prince héritier d'Allemagne

est arrivé dans la matinée : il a été
reçu par son père,

Voulez-vous
FAIRE FORTUNE

LA MORT

TB
• M * #*> êtemii

Lootirea • revèto depoia la mort
la reine un aspect de deuil,
'artoul, les drapeaui flottent &

i-mât.
Aux fèaétres des (>alaia et des
mameots publics, les stores «ont
BS^H. * tous les magasins <1es |

l'our opérer avec succii au corr
et à terme, suivtz indications
de D tes el précises données p<
coarrier chaque matin par Bu
de Bourte quotidien adressé gi
lemenl 1 naoïa i l'essai sur dem
faite a l'Administration du Ct
Financùr,ii, Boulevard B01
velle, Paris.

iptAHt
pni-

-r 1er

<ande
inteit
Nou-

Domaine de Valrose

Vignes américaine*
PI«BU ErsIlM-togdii, w ia i m lac, dli

»artéié», tondui-M IrrtfnxhibiM, IJOIr. la
Bill*.

, R»piHriimoDl1eol,*)tfr.]«mHla-
' * 1 0 ' It'aain Golta. 15 Ir. I. Dilll.

HfbrlilM [woJatieart dlratU.
Arbrti Iran M I . — r<:n«r*, *irWl4i pré-

»•••, Ansilan, Prècoul 4s> I I IUM, rtc.,
arrlTèt isr lr»a«f tbolt t i ln tt(« IVi bnlt,
ti.W la f lad.

l^rlilsn, Polrlan, Anmditrt, MisJari-
•lare, atf.

DépiM: Pliiailflii Fj'tila* > N * P , O^t'i,
m n*.i iln DOISIIB. iw Vilfott.

Via raoffl crl«iD, ritnlt- ISW. 1 O.tO I*
lin. »ln m p , p'-nii. i It £>.

• F M mm mmem*
I. Aalimi fbihyiii, »BO a rrïdvdir prla-

eip«J dia ptM'w, it U. .n oui.-nul Ai.lia»,
J)[-ul*. Irura frera*. >œ ir et h.-vi.frèra.

Ont «douleur Je fine pin , :B ;-4 jur'iils.

M. Aatlma ft»;
Mture J e €,n<-

laurtllaat nevau Kai-m«in, .|,̂
!• Il J»Oïter. à 1 Ige d* i l *;

fJi 'Nwil 'hUqunlw

lamina jour.
Le g obiwqtira auront litii m

tdsr à CSIVIUBB.

•ummuay-'- — - - •-
TBhrKiia«i.lii..-:L-

AVI* Ê3K MB*.

Jattai. U, Anlotno SintolH, i
Woa t*.iiérnu, et m» «afnati

3 a a « L

-Vti a, Dr»

-lit Kr.li

M'unit ;<n

vi^iv^
«. la donl

lioht" HtnUIII. Mme Riphi'i KIBMUÎ

on»

et

iladculBur d«fiira pirt • leursp»rsnta,

ODBleur Philippe Santelll
Jugr ie t'.iis 'lu Canton île JVu» • i

Pris» Ditu pour Lui.
J à U

Filature de Cocons

M. HsNRf RARSANTI el C.ie, !l!a-
teors, achètent les codons à des
irii très avantageux pour UU. les

urs.
On demande des apprenties ou-
iéres â la filature. S'airuaser aa

ade la direction, fort Neul,
maison Berlin.

Graod Entrepôt de Son et Ite-
IBS86, HSNRI ItARSANTI. NûUVPrli
vt, llastia

+i *t> Viticulture
p i r l D . GUIU l-'itiurs, «1 kalira

ilérluei a Buda, Ltore^t, Je \n>\ ;>r*
• l'Kii^mdan L iHtrsel e ̂ r tVIs
ins ré(ump«riiei.

Urini chali d'i ibr» fro t e - , U m
-an^ari, Nandarlnisfi, Cl rmri ers, p .

m.Dt el d'agrém«i t, e -..
Vanlei péptolirei, »'pnw tu i iv . [
K M l r l i Moalkolut sur it .iro

nnJ ilorhile ntanli ricin
t-coi», Hiatrli un

da MunlpallMT, !• iw l (la

V „,.

La maison * J r a u u r il' r r .
II , rue Lepic, Paris, otlr.- t ('.iiiirs.
V l l Mi l l

religieux, sérit-ux. fstil»1 il pr. i
faire rhci s<n, rj|ipoilani m\
protlnclian 50 j sa Ir. [ur m>•<-

4— fElllLLliTONDL' PBT1T BA8TIAIS

Le Gentilhomme Campagnard
ptT CUARLhS DK UKR.VARD

XXXV
LB* CLUBIfiTKS Kf LB8 PlLLABD*

- A bas 1« i « p d > p«i*' rrprtrPfnt
d«jl«iieiill"ra*iiiesvoix; l U . l e j u K e
de pais ri à ba» le tambour'

— S'ila no Don. ficlmt pas la p"i< ton»
1P« d « i prompttmcnl. te leur cas»» la
nwgwilelt«. d"l Umourpu* en BWnlrant
M jrreffier, pn1-» Jitqiwl il *e trouvait en

caillou qu'il vraait d> rs-

— T«i ' tu n-i>»erai« pas. rt-poodit Ver-

mot <tn t™» qo'il crut le plu» propre a

piquer l'amour-pM^re du bandit.

— Ah! je n'owni. pas!... F.h hiw !

TOO» allei voir. Lequel voulei T,>U« que JP

v i « ''

— Si lu ÉV»i» à choisir entre un lu'»re

H un nv.ine.1, lequel yiserai* lu f reprit

*mn»oisMln*nt 1* jrrelner

— Cfllti' demande! je tirerai* sur le

lievr*.

— Oui .na i . 1P juge <J« pai' n>« pas

•mlMm.
_C'Ht-k-«1ir« qua si on tontttoitm

civ,.t il n. St'Mil pas au*9i Ik.n a martyr ;
mais, à part ça. j« n'ai pas plu* peur du

lui 41W d* l'autre, et vous allot le vuir.
.Moitié fanfaronnade, moitié iulinct

malfaisant. I^moiirvax ajuiu M Dobi>
]irr et lui Uîiça la pierre dont il >Uil
irnti' mai», undqae JiviniU pri>pice BU
ma(ri*[rat rt hostile au tambour la dé-

tourna sans ditule Cn chrltiiri. -̂itr. Bu ĥ u
d'atteindre le vieillard, elle frappa Ta.not

je suis mort !
«écria le mnLheureni jardinier en w lais-
sant tf*mb*r .1 la rtnv*r*e.

— Ce n'«t rien, poltron! répondit le
map^lrnl. qui dune vois hante el ferme,
adressa ensuite pour la «tonJe fois aux
rotetiliers 1* sommation l*ffale :

• Obois^nce à la loi ; un va faire usaffe
de la foret- ; uu« le* bon» cilojens M IV-
tin-nt f >

U premier <-<iup avait *U porW. et l'on
«ait qu'en pareil cas il est dVcififi trois
DU quatre pave* Une** par les aroia de
Banrroeh? répondirent à I injonction com-
mm«UiiredfljOjreilepai«,qni. e<Hte foi*
«•more, ne fui pas atteint, mai* l'un d'eux

•l^ntit avec l-ruit wir le casque ,"

toujours t*
qui avait rrawrd* le t»

r le carreau. La fra
r le remil tnr

p n q
tombe, tandi* que lui-même il ne relevait,
il tourna honteusement le do. à l'ennami,
et raprif à toute» lambes le chemin du
ch*Uan. l'n insUnt aprè. on le vit déta-
cher sa caisse qui le f?enai( p"ur courir et
l'al>«D>Ionnef an milieu de la cour, ntiri*

#>* bm* permuté comme Huraeo jeu «on
bouclier i Philippe:*,

l'n i-oncrt dé huées et une gr*l* d«
piem*i saluèrent U déroute da tambour ;
en Dft#me t«rap« la «ermre d« la grille cW*
aux effort* redoubles Je ceui qui Jepui.
quelqua temps *eft>r^aient de la t>n*er,
et la porte, snbilement enfoncée, livra
passage aux ementirr'. i]m t>e pn-cipit*-
renl dan. la voiir. >'>->nime déborde un Uir.
reot quand M ilijfue est rompue.

Au li*n Je battre ,-n relraiU, ainsi qu'a
M place plus d'un humme ctmrageux Tau*
rail fait, tao* iroir* pour cHa 0.1mm«Uri"
BD actade faiblesse. M. Bobilier se jata
intrépidement au milieu des envahiMMr*.
at saisit au collet l« pmaier q«i lui loaiba
•ou» 1. main , ce fut Bancrook* ; car. en
voyant Mater U Mirure, If bandit, poar
M pat re<l̂ r i w« compagnon* la (rlnire
de pénétrer avant lui Jans ta <v>ur. - y
^tati élaix1*1 hardiment du haut !̂e la grille,
au Haqya de «a rompre le cou.

— A»Dom4akM,j» t'urtU! lai dit

|H ju,fcd<> paix, et je re.|mrr* IDUI leaUins
citovens de me prêter main-forte,

Aucun Je* lumUtki ne parut supp-iter
qu'une réquisition formulée en pareil» ter-
me* put le L-oncorner personne)lement ;
quelques uns mente, bien loin d y (>bt*m-
n.irer, arrachèrwl sa vieillard son pri-

— II t» i agit pa* de nom «rauscr aux

bagatelle* d* la porte, n'écria Barn-roche.

dèa qu'il se vit en liberté, qui a »"if n>«

A <-e* nota il rama»»* le cavque de
Toinot, a'M coiffa vicUirieutewent.

l.eeri darme«de Ptancroch* avait rallié
la troupe dagueii>ll>-f. qui. *ur te* pa*. ae
précipita en hurlant n n le cbitcjn, Plu*
lesta que
.'empnra

la .-
•n lutUnt l f

Tandis qae ces enfant, perdu* * • I é-
OKute a'avenuiraienl ainai i la t\mtte d •»«•
proie, ana certain* béni talion rtim™enîait
t *e nM*ifeal«r parmi les nlovea* qui
n'avaient cherché dan* )<•• faits arfaatpli*
jnftqualom qu'une .«vasLw Je A>Pl..yer
Icurj •rntiim-irl)' pnlrn'liqu.-*.

Ojjilaine. ja vous ripvW q«e (,* «e
gîte, dit lépKMr La«w4an • • hwcfeanl la
MU.

— ijuatid ils HiiviT-dieal le nurq
leur IVIier quelque* n-mleill.-* .le vi.
nerait le mal f «jouta le Itoueher.

— Le mal ne xeratl pas (,T«ll4.
dnute. s il* eu r-rtai.'nt là, n-prit I
Oi.-r; mais qui v u s dit q.t'.i|.r. - ..< . :
le vin <1« raarqni*. il ne leur preii In
<anUisie de venir boire l<< n<>tr> *

l'a* '.<• m»'11, (•>» irar*, n;;iln|n.i i
Ibepot; tacItH.- m.m vin au litre
notre pn'siJ.-nt, ot auuifc'4 arriv.'. a
t.M hn Ainsi e h** dene bien...

— Voila comme *nu« vit'», iinYrrut
Laverdnn : pourvu qu'on ne p]II*' ]»• <
vont, peu vo«* importe qu\»n pilk> .

— Dits» donr (mil de Mil-
a w ï peur pitur votn* eau-de-
Totre au^re. reprit 1»- b>inrh.»r --

- Il me sembl.- que j'en ai U-

pondit snlellnetleinent l'épid'T
— II est «Or qu'avec ce qu il
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TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BASTI*
ri le» yrl* dm A «rrf

Le «apiur malais GAKNET
rtiargera à Bastia vers la ~2ït Janvier

l'uur GÈNES direct, le» porta d'EsPAGNK,
LONDRES.

preucmt marchandises sur connaissement direct
pour ANVERS, HAMBOURG*

et tous les ports d A,\<;LËTKHKE

Pour IVtH s'adresser à
Arthur V. Soulhwell , Itasli».

Maison I,. X. MalleietC •
Kn rmsou des iioiiibruusctt L'UII-

trelsçons bt coocurroncea déloyale»
qu'attira & la liqueur Cétiraline Mat-
!ei su bonne réputation, ratlenlinn

RENTIERS

floyal Windsor
LE CÉLÈBRE

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX
«VEZ-VOU* Dca C H K V I U I ont»*
AVKC-VOI» DES PCLLICULCS T
m EHEHM tMi-tu r*mri H rmaaiiLi t

franco sur d-mande dn Prospectus cotteout détails at
, PARIS <
testation!*

ce qui suit :
Nulle autre que la maison L.-N.

Mitlel cl Cie ne peut su servir du
mol Vt'drattne qui est une marque
déposén, c"e8t-3-din* la propriété
peracuntille de colle maisoD.

Toute bouteillt* nw portant pas
l'H 11}ut :t« de la niaisou L.-N. Matiei
et llio t-s-l une coalTfiiçon.

Ti Ut contrefacteur sera poursuivi
conioimArneot a la loi

Source du Uli»l>

[.A MEILLKl'ltK DU

B Ï S I N DE ViCH>

Mecnmmandi'-e |H
JS les tJortmirs dan

maladies du Foie *
l'Ivstomac.

,a | lus riche en t>i

Dépôt général: V,,û-n
hKI.I'IM). néHoc^ol

N. il* I'HOII, -11.

CHAMPAGNE
Lotis UUKUEHKP, Reims

loyale» qu'attire a la célèbre m»r-
quu sus iiiitii|"ét .'universelle repu*
talion de sea produits, l'attention
• le» rorsidiniualeurse-t a|>|inii« ̂ ur
ce gui stui ;

Aucuneninisoahonionyme n e ; eut
ee laryuer du njoinrlra 'lento 'l« pa-
renté ou autif rapport quelconque
avec la vit-iil« m..MOU Louia Ro> e
rer, IÎOIJI If 3 origines Ifcniunlent à
U lin <)u siH'lo dernier.

TUUIB pirs ' i i im iK^i'ant du vraf
Looi- Itiw tru rm! iMSianiuifMl (niée
dp v6n|it*r eoiyricusMll-dl le bi>u-
cHon «•• ilti K I iser ton le bouteille
qill im i'<>! <f LUI jifjs t« il ml ri- i r s sus

î l e | t i x i<u la bouitiile carte
verte est d*: î> fc 50 »

Agent gf-néfiii pour l-i Cotsc, m a -
son l.- N. JUic i , li t-da

LESSIVE PHENIX
ne se oentt nu'sn paquets de

I, S A IO KILOGR.
5 O O A 2 5 O GRAMMES

portail li SĴ pilurr J . PICOT

Tout produit en sacs toile ou en

signes J. PICOT, n'est pas de la

LESSIVE PHÉNIX

AVIS

\ | . Ittiischim » l'honneur <I» préve-
nir le [niblii: t|ue son buiedii de run-
Ff iptit-iiLenl1* et <le (jUceiDoriU de du-
nifsMqurs, feues , mui^or^, aolma'ji,
t-at mluà rue Napolèûit, '21, 3<t éUge.

l.'atinicn preml ilt-9 rtnisettfnemenu
IM'M Btîiiuuit sur les | . t isonnes qo'ella

DÉPÔT GÈlffÉBAL
ptiitr 1B«III- lu ( « n e

iti* l'rtMlnlla
<]«• lit <>mud« * tiMrtrenwe

L. \ MiiUci tt Cie
fris (mur le Gn», Quai Mars.jll? .

( li-rlrru H jiuna la c»i»«» Je (1 li'rue. r>> *.
CtiarifFU>.« J.UDB — (i V.1, *o i'
< MutieuKd \HMB — i t i i c i , Hti.;
( li.rtrruse ït-ne — U il.', si (>,
AVEC :I-ID '8 J« «6 0/».

LÎXin SOUVERAIN rr:ntr?'«lB'l»aM»r11 DT»B>eri«,.IJ Ctiol«rjB»| 41ul»a Im HlUJ

Excellent aussi pour \3J0ttett» et te J M Û
PRÉSERVATIFMnti<lnÉPIOÉMIES

ERS A PLANCHER T
FERS RO1DS, PLATS » 1-J*n*T - ^ > B

^ERS TINS <« N>AA«±O4At-

?J»a m £ Ciments, Pî»trm
B*jW3, fl-pa OMUfl TOftAM

Ch. CLÉM£ZVT-

Vli\
10 rendu franco voire ga
Z0 libres essai: n (. Env
mandat poste a l!r$Jal-FiF
â Humitfiiy-i.eficoup (S. el M J

A LOUER
JOLI (.IlAl.tT, sur la route

.\ a t ion H IP, près Toga, se coni-
fOtait! de'J étages de eil pièces
ttiacon, magasins el jardio au
rez de chonssée.

Le tout l'20 fr»nce par mois.
Sdiresefr a UM. L. N. Mat-

tei-

A lancr
Grands magasins, Place M-

Une partis de» soos-iols de
it»ison Calvi.

CABINET

Or^TN & UKNTIKKS
(Systèmes perfectionne*)

OUTUHAT1ON
EXTHACliU.N Dr-S lir.Nl^

u n i douleur
M , r w «U fOptrm,

M™8 (JEOHGbS
Df-ullnlr

a ITionneorde provenir sa nom-
brpDse clientèje qnr son rnliinel
<ùs Booli-vard Paoli, I '•*, fîasiia,
sera ouvert, «lu 1er au 9 tk* cha-
que moÎH-

"•«fre de «.(Idée
Vintrai da Sauf» Fooçin

Remède r»dir«)
Caotra 1*1 raïUdtt d* la viga«

Attnl d#potilatrc [mur !'arrondit*
mrnf de Httlia : rLP«i«T DILPIM»-

qui lient le Kecorrf
Quadruple tirttfte

I /ESPEKA.XGË
Compagnie anonyme <i'jt-su-

icts et de réassurances
A primes Iise3

contre l'iPOenitlB «t les airi-
deiits, autorisé i-hr l'Ewr à
réaliser des a^euuncHs roi.lie
e* accidents du travail m rm-
V>rmité dp la lui du it avril \X\H

lapifâl; 10 million» de francs,
Siège social : 10. rue St-Au-

guSlin, 10, l'an».

directeur pai tiuolier de la 1 om-
)ie l'Etperamo- A Usa Ha, "2*.

Boulevard l'doh.

MATTHIEU O u i w t B

O-iJei-Vi lia
>c la b DI e bè»

lu I n n n r r l r t.m
Place SaiQ

•m/* ni fjroi el «n délit!

(7* Ne- pu* outiller <iae
fAMAItU MATTILI *st-urlU

PATE et SIROP r ESCARGOTS 1-- MURE

MALAOIES NERVEUSES
t t l t Htêf B M t f r f i

S
tptltp$t*. Hrttêrf, Ban— M t

Wtttian» tt* H Motim êpUiér* CCrmtt, frtltts. fbloutmmrnit», Fatigua
eèrêbntt. Migraine, lot^mme, Sprrmttonitê*

SÛtOp" HENRY MÏÏRE

SOLUTION HENRr MURE

IÉME SOLUTION *HSiNIEE et CFtËOSOTÉE

a /'(/)'• lief>-d esl en racine de bra-
yt>re ^aranhe, > t de fabrication eicef-
tiunnelltmerit soigme.

i i<;-i du fuyfir est percée de de m
trous <]m facilitent le tirage el COQlient
en outre une pompe rfurnoir pour la
nicotine, l e milieu du layao en gotu-
percha, es ' percé de 4 troas, ce qoi
divise la fumée et U refroidit avant
d'arriver a \& bouche.

En outre de ces avantagea la Pipi
Ilseord étdtil t ICI e A netu yer on peut
due (ju'fcHe tant le liecord de loutes
lt?s p ip . s .

PII K RFCOBD
Quadruple tirage drpost

Kif^er la Marque l'fi. M l'aris.
Kn vente chez M. F U N I ^ T SUORKHI)

Mis, manul-Kiure d-* Idù.ics d UastM,
nie dtf l'l>|iTa.

CMwTOKWC * II.H1-J.4wa.rn

MAISON L.-N.
Produits

,1"ÏTjfil

Le Petit Bastiaia
5

CENTIMES
JOURNAL.

Rédaction & Administration : s. Boulevaid du Pajaia, Baatla
M A T T H I E U OX.XtA.GIxrrBXt, DincUtu

QUOTIDIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT {Payable iïnvanc)

Corn u a j , 20 fr. « mata, tOtr. 1 0moit nmi i . rr tn
AtmuaMtan. 33 • » t 3 • I le port en au

O» M r*f«uf pat <U$ manuscrit* dtpaté»

L& CALENDRIER
?ÊTE D'irjjoonuaui: Silutc aiirtlue.

SOLEIL : (haor* nation il*)
U w , «• ù. r,K ,„. _ Coothar, 4 h. ^0 n .
umt fianlar qm^er, l« iii - Pleine, i« J

FtlE oi DiBiiNi Silnl Plr-rra Noi«qu#.

iQdraHn*, U « nec plu» ullra de» liqueur». » — L'Amaro VlaUBi. le meilleur dm apéritlb «ennui i ea jeul
E» Vin du Cap-Oorgf au Qainquina, Quinquina supérieur.

i do Tin et de marc depul» <880, « véry Mfectad. >
_J <;ro«*Ul«, Grenadine. Orcwit. Otrao, par «aéra.

Ogaratt— i* Uut— tort*, jtwa^W. faites i la nain at i ta
I » • tmiÊmm k Ma . — k^mUat â t w ifatMU la « • • • • • . à M

^S JANVIER

Confirmes _ populaires
LA SCIENCE ET SON UTILITE

L'œuvre des conférences popu-
laires qui a obtenu, ies a criées pré-
cMentas, rjû si légitime succès
dans notre ville, a été reprise cette
innée

Dimanche, à n«e heure et demie
d« l'aurèt-miJi, M. Ci. fleynodr.l,
riufaUgatale et dévoué (irotassrur
da Lycée, a inauguré la série des
conféiances do 1901, en dévelof-
paot l'intéressant sujet: 'JtiVsi-ca
qrjs la Science? A qui et i quoi
•ert-elle ?

La science, a-t-il dit, est une des
choses dont on parle le plus et sur
lesquelles cependant on s'entend la
moioa. Il importe donc d'en don-
ner une définition précise : laacien-
os est tout simplement la réflexion
et Je résolut de la réflexion. Qui-
conque observe, sans eire guidé ni
pir se* passion», m par ses préju-
ges, fait oeavie de science, car il
rMéchit.

Aln&i l'humble casseur de pienes
sur la route, qui un beau jour re-
marque ru'en Irappant dans un
certain sens, les pieires se briseot
plD* facilement, quti les éclats sci-
vaot telle direction qoe i'ou peut
piéroir, ce rtodetle travailleur a
rifl*cln, il a fdit «uvre scient 11 \ae.
Un pooirail molliplier les exemples
et il est loisible 4 chacun île trouver
ft Chacun des cas analogues.

D'antre part, quiconque cesse de
l£fl3r,i>ir, cesse de Une ce'jvre dq
tcience. L'a îrunome le plus savant,
le nèdecin le plus intelligent, n'apis-
B«nl pas tn savanl*!, rtèa l'instant
où àf» préoccupations élra^gèies
les emi érlient d'apijliii er aoi étu-
des, aui ubseïvotions qu'ils ponr-
•olvent, one entière lOl-iton. Il re
fAQt p^s toute foin ronfonlre la
science et lea nciences ; le confé-
rencier n délloi la f ri*"n("»" ; 'iuani k

de rtllecli

(^pendant la science n'est pas
loot, (l'homoBe n'étant pas seule-
ment lail uour penser, mais pour
sentir, aimer, agir); elle est utile
tout et a tous. La science ne noL
donnera pas seulement de meilleurs
médecins, de meilleurs iogémeur?
de meilleurs administrateurs, el|<
rions donnera également de meil
leurs ouvriers, de meilleurs vigne'
rons, de meilleurs domesiigoes.
ap[/rendra au pécheur & mie ai pro-
fiter des ressources enfomes sous
les Ilots ; el lu apprendra <iu plus
misérablH cultivateur de doubler
de Inpler le pro Jnit de son chdmp
grâce à elle, un faible apurent
pourri produire on travail ellscti
plus considérable qu'an homme vi-
^oareui et incapable de réfléchir.

Et ers id4t>s s'appliquent Â toati.
les occupations, choix des jeux, de
la nourriture, importance capitale
des régimas alimentaires, dans l'al-
coolisme, faute de réflexion, c'est-à-
dire de science. Celles mômes des
mamfeëtitioûS de notre activité OL
des aspirations «Je noire âme, qui
semblent les plus incompatibles
avec la réUeiion, (arts, religion?),
ne deviennent bienfaisantes qu'en
sa vivifiant au contact de I* relie-
xion, de la science- II n'est pas
vrai, quoi qu'on en ait dit, que l'art
ou la religion exclut la science.

L'artiste à qai la nature a donné
une vive sensibilité, de l'imagina.
(ion, de l'enthousiasme, n'arrivera
pas a créer une oeovre d'art supé-
rieure, s'il nt» joint â ces dons la
rélliiiion, la science. L'histoire nous
montre Phidias ou Lucrèce, Michel-
Auge on David, Léonard du Vinci
ou Wagner, constamment occupés
à étudier, a rllT'ctur sur les objets
1rs plus divers. (Joël musicien peut
ignorer U science de l'harmonie ?
Kdt-il permis A on peintre de ne pas
connaître la science des couleurs '.'
A un BLU1 pleur, l'an a tu mie .'

Et ce i|ui vient d'être dit au sujet
des art» doit s'appliquer également
<mx croyances qae les diverses re*
huions enseignent. <>,i a opposé la
croyance, la loi à IJ science ; c'est
là ano Hrrerjr. obetHv** le eonféran-

ci' r; nous devons dire qu'il oe peu
y avoir science sans croyance, car
est impassible da ue pas croire
ce tjuo l'on sait è;re vrai.

Dans one deuiiôme partie, U
distingué processeur a montre qu
la science c'est jamais nuisible
mais ses ennemis, ne itflèclnssanl
pas assez, la confondent parfoi
avec quelque ebose de toat diffé-
rent, avec Cimaginalior). (l'est l'im
gination et sa tille, la rêverie, qui
sont seules responsables des er-
reurs, des folies, des méfaits don
on accuse la rt'll-iion scientifique,
L'imagination seule énerve la vo
lontô ^t rend impropre a l'action
réfléchir, c'est, au contraire, ae de-

ander si et comment il faut g
On a aussi reproché à la ecienc-e

d'encourager la scepticisme. L'hom-
me, di'-on, est poussé au tiiân pai
certaines croyances que le& reli
giona lui enseignent, et qo il admet
eais* hésitation par on acte de fui.
S'il réfléchissait, ejoule-t-orj, peut-
être Berait-il tenté de troorer qo«
ces croyances ne sont pas certai-
nes, et dus lors il ne chercherait
plus a bien vivre. La science, I
rélleiion ne seraient ni agBtz abao-
lues, ni assez précises pour poser
les règles de la vie. La certitude, la
foi entière pourraient seoles provo-
quer l'tlTort nécessaire pour lutter
contre les passions.

Telle est l'objechoi) ; le confé-
?ncier l'a victorieusement et bnl-
imment réfutée.
Qui de noua a la certitude de vi-

vre an jour Jo plas ? Uoi de nous
it avec certitude qua se» travaux

seront récompensée par le succès .'
personne. Kt cependant ebaca n

it comme s'il était sur de vivre
iglempa oa de réaliser aes pro-

|eta. 1,1 certitude n'est donc point
écessaire à l'homme pour agir; la

possibilité de réaasirsollit â lai faite
If ron ter tous les dangers, tooUs

lets aoulTrances.
Et dans une Irè* belle et très

>rte pensée, M. Keynoar I a montré
e l'homme peut rfrfl'Chir dans
inte a l'élemité, même si ses
elioas n'arrivent pas A lui faire

(redire avec précision ce qu'il al-
fiendra de lui après sa mort Oa
101ns la science lui révèle que toat
re qui ne veut pas vivre confor-
ment aux lois de sa Kalore est
ri'iamnA a f-o'ilTrr si à pMir, I.A

passage sérail â citer tout enii
mais nous oe pouvons donner i
qu'on résoinê de cette substantiel
conférence.

L'orateur a ajouté que ce nâ so
pas les hommes do science, de n
flexion qui deviennent des > cep If
ques, mais bien les nommes d'ima

de telle aorte que \e sceplicismi
est plutdt la conséquence d'an ei
ces d'imagination entraînant, B
l'on peut ainsi dire, an excèâ d
certitude. — Puis, dans nne der-
nière partie, U. Iteynoanl a démon
Irô avec clarté que ai la sci
o.oderne a tait pins de progrès tn
qaelqnes années que la science an
tiqae n'en a fait peodant des can
taines de siècles, c'est précisétnen
parce que U science est parvenue,
da nos jours, â se distinguer ne
l'imagination.

' 3 philosophe Descartes a. le pre-
mier, formulé in règle noos permet
tant de déterminer ce qui est le
prodoii de la réflexion ; -< II f.
dit l'auteur du ̂  fhsconrs sur la
mélbode, > n'admettre pour vrai,
pour Bcientiiî joemeni démontré,
par conséquent D'admettre coron
résultat de la réûenon, q»4 .-e <j

U évident, c'est-à-dire ce qui t
universellement regardé comme vrai
Entendez par U ce qui est tenu
pour vrai par tooa tes hommes
renseignée, tooa ctox qui se son
efforces rie réfléchir sur \d question
dont on leur parle

Ce crittrium tùr de la vérité est
tenu en échec i la lus par l'orgoeif
et par la paresse ; c'est ce qoi ei-

ique comment l«s aflirriutions le»
iâ ceiUuiea de la science sont
uvent méprisées ou méconnues.

Des hommes, tournant le doe* am
enseignements de la science, sont
jrgta à se déchirer pour quelques
héories, poor quelques dogme»,

ifBtjoelB ils n'ont pas su ^
mettre d'accord, et détournent vo-
lontairement les yeux des Innom-
trâbles vérités incontestées, dé-
montrées par la science (notam-
ment ; science» physiques «t natu-

istoriqutis et mora't)

I j concloaion que M. Revnoard
dégagée de ea conférence, c'est

10 vue moral, 1<J f.taa grdnd île
m les biffnf.iil-> Pir pli*., les no-

lions de charité <-t de n 1 Un1' se
précisent, prennent un M-:ris : «lia
invite le» hommes à une lir^e lïè-
rance réciproque, «lia d̂ v- lojipe
les idées de fraternité et li'êg.i'ilé,
car pnur aimer il faut cjnnai'ra.
L'histoire montre que lesprogèa
de la solidarité, de l'altruisme ont
conincirJé aveu les progrès da
la science : u'fst par elle seulement
que sociétés ut iadividus peuvent
prospérer.

Oû'ii noas soit permis du fùliciter
le savant coritérencier d'avoir fait
choix d'un tel sujet Si ardu et t-i
éleva qu'il soit, il méritait d'iîlre
développé devant les auditeurs des
Conférences populaires 6t il noua
apparaît comme étant d'impoi Uuea
majeur^ Q.101 qu'on dise, les jen-
nes générations su loornenl av«c
confiance, dans ce;aya comme ail-

H, vers la science, source da
vérité et de moralité : r ojs goinmds
queti|UH9-uns qui avons depuis
longtemps placé 1 olre toi en elle .
par la rtlleiion, c'est-a-dire par U
aciéries devenue universelle, nous
L-royons passionnément à île lueil-
leara denldin», â plus du biëiuïtrj
et plus de justice pour tout;.

A. G.

Votes de nos Députés
Scrutin sur la proposition d'affl-

bage du discours du pr siienr da
conseil -ians la discoasiau du pro-
jet de loi sor le contrat dWeocia-
tion.

Nombre de votants . . . tSH
Majorité absolue. . . . iiô

l'uur l'adoption. . . 28i
Contre ii>i

La Churnbre des députe, a
rloptè.

t volé pour. M'J. \\i"iet Asti-
mi . Giacobbi, Maïaspina.

La corut» Pozzo 1I1 ttorgo a vutô
contre.

MUSIQUE MILITAIRE

korraJT-lttn
L« Umacotie,
( » JanD« H*r1er,

A u

U i
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xxxv.
CLUBIbTKS ET LES PlL

r gratis • C
h

s de nw»itan

« >m ouf.1 :
ii- p " d"

de U h«Dd«
»«u el vos

ce q«i

r*. Or,

poo

qii ils mettent
j * d» que si un les UitM tcmmfnccr, il
n j • pas >)• raison pour qu'il* Haïssent.

— II y 11 da vr*< dani ce que vous diut
U, «Uiy*n [.averdun, dit Toussainl (lil-
)tm ; à an autre c'-té, il terait de sa^aM' '
4}«'u ni beau jour fit soaille par lo-t f i . ' «

— Dites Jeu voleur leu

— Cet* pei-jrr»i( dénatawr ]i* rarafWra
dawrtre manifestation p,.liliqQa...

— £t n<'il" '«'f* donner mir 1** doi(Tt*,
eartafiii. cwrt M M qui a*on» mia la Ho
d« *M branle, >•! ijui sait »i ' u i "« préb-n-
4 n pa* n.jus rendre rwponsahles...

i-l.rr.uitj.jt li- tdpilaine, il faut h-t *rrH
ivant (jii'iN aii-nt fait qadquf M.tlift

O c>Iln<{ue avjil IH>U pr--» J>* l'nrlitv de
.i lilHTtc UII loi clubi*te* <-ta rent rené»
•-uni», tandis qnnla plupart de* r'mi>iil.i«ra
u liai terne» faisaient irruption ilana li>

-h.ilfflii, Va voyant T(.iiM*inl Ailles ac
diriger ver* U )fHlK>, le prudent .pù'iar t«
rptinl par le bras.

Faite* attention, lai dit il. ̂ n il» ont
l»ri*> la serrure et cnfunc*1 la pari», ea
sorte qti? lou» ceci qui entreront en Ci1

moment dans la t»ur seront <-fn»c* com-
plice*. i«t pourront bien *«' m d l f une

— llroyei-Toua * demanda CaullnT.it

rai de* taloches tant qu'on voudra, sauf i
*n re«vt.ir i mon U-ur ; mai» Je n«- T*UK

— J» Kilts »flr de ce qn.- ledit, reprit
lavi-rduii. r'r«( ce qi«» l<- citoyen Vermol
.ippt-lle une violation de domi.-ila.

— l.f- (jrerTiw T* noim ^xpliqurr ça. dit
I* capitaine ; — Vprmot !

IV™>iin« n* n-ponilit.
— V ermot ' ntpétz-renl à la foi* ('.feu.

h<T..t H l-atordun. Mais en vain ren<tn<
,'elérenl-il» c«t appel «n (-«gardant tout

ur..ar d> . k> grvl

— (*'<ttt lui qui H HIMITIC l« frn. dit ],*•

qn il lo voit allumé, il • pnnr Je n'y t»
les JnijrL*. *t n.nu plante \t cifflnt

A part U qitalifii-aljoii Je leoaito, d.tnt
la tist*Me pouvait paraît» i-oBl**ubl<-,
l'honn^le .'picier n'«van(.iit riea qui iw (Al
coa forme A la vêriU1.

Sijanati>alc* les révalutinn^-t* relroa-
venl irt^ïilabloraent ce» imlividun qui ont
r̂ s'U IP rt»m tar«ct*ristique rl'homnwi du
lenJemain, il » et) r^noonlrp ««wi, en re
vanetie, a ijui ron viendrait non moin* bien

i d'homnMMdt'Ia vaille; ii#coowilient,
Biiffgw*nt, ils provoquent, mai* il*
wnt il d'autre* le »oin d'exécuter. \ < T -
appnrlenait à cette clame prudent*.

An mument où la «fille avait Hé rnfoni^e,
il seui l gliaafi a travers la foule, comme
rampe son» l'herbe nn #erp*-ol. et «rail
estement dûpam ••>• que personne r<dt

pu dire par où il avait pu te .
— 1^ (fr<%ffi>r n'est pa* ripAMe de Rartla

ooer an pareil tour, dil le contradirteur
r.amherol; «'il nwl p*« ici, ceat^niiext

l fau répondit
M #r i -

ri te Vire*président l.aver.lmi lui-même
lin il par suivre lenr es nm pie.

A <|itel<)ue9 pas en arrière <!<• la arillc,
M H.<l.il»-r. la t.'-l- nue. la wruqi ie ,

rharpe decliirtf, mai* plus mtivpitio q,

main «t Jet autre un petit p-irtf ruill* «or
le<|uel il ffriflonsail *v«r ao« laKor srlen-

Voilà L- ,un* d> paîi qai non» «ert
un plut .1* «on mrtier, dil l^verJan au
capitaine de pompier* ; peoti^tjv fenon-»-
n.iu* bien de lui parler.

— ( lue voulr* Tim lui dire à re vira*
eh.>n»n-li 4 répondit TooMnintliiNeHi] un
Um bourru ^ni )«i*Mil penvi- quel.jn,'
irréncluiion.

Il un ommon *,cenrd, ton* le* Hultisre*
arrêtèrent et parurent »eo>n»alter.
— Entre», m«Mirar*, enlrei ifonr. leur

ria M Bohilier avetr ils rire aariloniqnc.
ne faut paa reculer en si tw>au .-hemin -

uintenaM «MU a*et frkncht le Hulwc.in.
et il M v o u ea c o « e n pa* plu* <le pou*.
>er votnpHiu plaiwMerie janqu'au bout

— Quel diable. 4e nom donne-t-il a la
rrille ' Jit a loa 4* M» TO4MM le booeher
Uatà«rot lq«i l«nMM « • (W U * » ,

iidv^i [,..- f..i- ,1- riiMuiM r..mu le
printipal olijel de ses <-(*l-Io«.

\olr>- serviteur, moi«j.>ur l.aivrjun
Ui I.I.M 1 honneur dr vous «.liwr. mon-
sieur (iaulherol... poursuivit le jnj.'<* de

•ure (ju'i'l les promue .lit, le» nom» île»
otK'f» de lémeoti' M*i.<)u est dovtnn m.w
honurahlr jfretlîrr. M, Wrnint ' 11 nu-
si*mL>lait l'avoir aperça. Mf *rra(»-j*
iromp^" Je k sontMfte pour lui.

— Munsii'iir le it|(* Je pai\. quel (fri-
moiis- é.rriv.>i rous \H » dil C.UIIKTOI en
s'appriH-hanl d'un air inijuiil . jV>pérp
•|iie KHit ceci s'arran^n» u n ' iju'"ii liar-
)<ouille du papier timl>rc.

- Ah! vous eipérei <-<-l*. mon^cBr
Canlherot, répondit le vient m n̂ -KM rit

discontinuer d'écrire W nnni' Je
.•n'il iwonnaimail dan» lo ({Toupr

*-anlourde lui: ah ' vonn nur,'/ l.rU^.
Itrtk', lancé de* pierres, enf.»t,-.- ,(<•• p,ir

dimii-ile. «Msviran «erei mi< <•» ri'hrllinn
rte contre I autorité p<ililn|n.-> ol VIMW

eriiyei qae cela passera +an* qnnn noir-
ri*«* .lu papier timl-r.- ' Y-.,- ,....> lr..m-

qw «Ma le jar

^
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copire la Variole
A Paris, c'est la loi sur les a»ao-

ciations ; a fondras, c'est la mort
de lu reine ; a Uastia, c'est la variole
qoi dtfr«ya les conversations et
met en émoi l'opinion publique.

Sur Ion'es les places, dans les
• ut s et car retenus OQ n'entend par-
le- qn« ' ' " cette maladie. tiares
auiit les ta mil les qui n'ont pas on
parent, on ami, un voisin atteint
par ce l ia i horrible et crue'. Et
peu laul c« temps Ci toutes nos ao-
loi ités ont l'air de se croiser les
bras et de ne rien (aire pour arrêter
les lavages de culla épidémie.

Administration, Mooicipa'ité, Con-
seil d'ilygiène, on dirait que tous se
sont dûuné le mot d'ordre pour ne
pas bouger.

l'roliiant de cette compUiaanla
inertie U petite vérole &e d p p
s'éten I et fait de nombreuses vie-
limes. Afin d'obliger DUS actorilée
a secouer leur torpeur et a s'occa
per de la santé publique on peu
pins qu'elles ne le font, je crois
qu'il serait bon da créer un Comité
contre la [ft ite vernie, conjme
l'a h i i , autrefois couire la diphtérie.
l.e comité cimlre la diphtérie pro-
duisit dVice!i*3r,tâ résultatp.en met'
tant a la di-position do corp
dical des D:uytns saMUanis pour
lutter avant;igtiosèment conlre isel
ro.iladie. A mon avis, je crois qo'uo
comité coiiltu la p^iite vérole ne
pourra pi oduire ej'ie de If èa heureux
t-IMg et qu'il nous débarrassera
peut tire en peu du temps de celte
Hop f i a n t e concitoyenne.

Noua désirerions que soûles lea
dusses, riches et paums, ho m me»
el lefnmee, li;S nt pallie de
m\.è. A cet t;lk=l, on csl prié ie B«
taire interne c-btz M VI. ïanli et
Oiijuniei, libraire:*, et dans toutes
les pharmacies.

M

Wr Vtueaai d'tUaaa pi* qui pro)iriM<ai m
I l!l el I I » ; u Société ^ M n l < rarte *
il», i* Crédit ïaaeiar à U *

!<••)• .* groap* d a «.leur* )oJ«.ir.«il«,
Ua Ob igat ans Patla NatMMl* * D I • '•• d*-
Btcjiia a ->*p ti, «i iaa aeticn» • IOS : • , ta
Uwnpigitla U«n«fml» da CfaaibaanigN • *
tralla • teft et #K ; » K*IQoa itStf u u i i
1I*D> r ,n I US; ladflctdur d* la Hi»# U»u-
coa *aut 6(3

drieeoe*, i . Fi te* J* i "*j-éri, à Parii, . / « -
iuqit«nt J u dénuda» J'ICIIMI* J« eetca -i>-
meia.

L'ithire •inl «fBilla, ea c* muonot, l»t-
Isnu >o du up uliit** » • J» -ocmté Pa'g»-
Ho'Hrcl»ede Uhirtoanig'ta 4m pusW* *0
Huigrtn un v u u dtnjuna a* plu* Je
I wtirw. *ur laquai «11* ' i t E<D<-*ia>i
de eifif] o«Dt qmracU'daui B I M I il*
bea.

L'atmine r"r»cç«n tarira.

GAZETTE DÉPARTEMENTALE

AJACi.lci. — !.. ia| de» togi

,' adjiiLDl au trâoric

de la Corsef à Ajai

VK/ZANI. — 111 jfune pitre de cet
unirnune, l.uciatii N("-l. en conduirai
KII Iroupeaa. aperçut, au Ik-u dit l ' i lU
11 liomnx' étendu au pi«J d'un oli

pp
II appela ai

tnsLata u'il 1
jrut, etOn ace

Bel, qu'on «etrcui
•nce du cadavre de Fratani
itfur. de Vexiani, Agé de 4.1
l'e I enquête à laquelle if a olé promit
est r.-sulW que le malheurcu* Vt
''illdit Je» olires sur l'arbre, qi

branche s'est brisi'O «t qu'il est tumbé
e mi m.trea- La mort
ne* et rfinonle a vîng

FraUni laisse UB (ils auquel on a ai
mcé le malheur qui venait de le frappti
ec les plus ^'radJs management*

Cl l I iTK. —.M. Ceccaldi, jiifp>
n*\ d<> O>rte, est chargé del'inal

Î. en remplacement de M.
. I U I mêmes /onction*

Bourses des Lycées
e t Col lège»

Le concours pour l'obtention do
CfrtiliLdl d'jf tttute aui boorses
des lycét-s et collèges de garçons
•uia li«u a Ajtccio et a ltasli« le
lundi I t r avili prochain.

Noue t-royjps devoir, à celte oc-
casion, ajipe'er l'attention des père»
de famille sur une brochore que
nous leur svons, en ton temps, vi
vement recommiindée et Î|UI coo-
lient tops les reostmneraetjts dont
ils peuvent avoir besoin en ce le
m..litfe. L'auteor, M Unard, atcrO-
Uire du vice-rfClorat de la Corse,
• réum M I 'M> \ a îes, avec une clar-
té remarquable, tuâtes les disposi-
tions inini^Iêneiltfl qui r^iss^nt
Ite bouists iidlionalen, depurteaien-
tdlfs et coinNiUNjli'S dans leu éta-
bli»>t ment s j Loties d'instruction
Btroûidiie.

l'oor recevoir franco, cette bro-
chure, l'on n'a qu'à s'y adree-er en
loi envoyant un mandai-carte de
(I (r. 1-0. Un peot aussi se la procu-
rer cli<z M. de l'eretti, libraire,
avenue du Premier Cootol, a
A

H.lcr.
| li.JJ,-;.

SAN (1AVINO. — Sur la demande •
etituleur Muraccioli. le conseil m

de San Gavino d'Ampufrnani
volé urte munwoe d<? 3,ï francs pour !r r

t la réparation du mt.-bili

VENTlSFItl _ M |
1 venir liu-nn'me dr Pa

Tin el a procède avec s

iti.m de IH7 élévea do*

ris

de

de

;i*s

1 Bolif
•• lulx'i

0 lai

e

< d

M l - l .

Vaccination
de>;msr

con^ervali ur Jpl.i vaccii p
4e U Cor*-, aprn «Art* rninxln ttec M.
U Maiiv J<- la > .11.' dr Baatia. a liionnf-iir
de 1*. Tenir la (n.jmlalîon de Hastia qn il
frr.i toa* 1« [fuJis dr 2 à k heur,-» du soir,
dr* «-aiHVN poMn]noi« J* ran-inalioi
Une JfN salle» du th. ..Ire municipal.

(> i

VIVAKIO. _ M* Finelli, ancien («uj
« él* nomme instituteur sU^ini:
i<>. en remplacement de I I . Pnj

VArltable Savon
dam Princes du Congo

H H I I tipolMIoi I.KM). iitir «

i l Ciccistà
•Jummedia m :t atli

Dl P . VATTELAPESCA

ivttueew matadoiu r Ëeeu

(«ci t mi6 diagrtoia.

A Mpi-Tate piu tertii . . tti Ji^u Si
se » co» a'incammioii m&to. e
l'ullira* «Alla clie bu' mi vidHe.

(i MaMAau»! -Spiogm. fratdlu.

IV &

Oh, («relia un miU dicisM pri
n i>uua lûduvina...

Strena (a P«Jru-P<iu/u|
M A I^UIII'È u ilisgratift uhi ci on

Personne]
EN'CORK GlLETTÀ. —

BRAJRK, — Kxy Èrt

Un Ut dans le >w

Les m
j

re cl d,:!;i
malructi.iont décide dm

me accusation d'espion nu £6 ù laqut-
erait mi'l* le jreiu>ml Cilella. O demi

correspondait avec un courtier enli lmii
;. Des employés corses Je s mniiul

res dt la guerre et de la marine recevait
gratuitement Jcs publications corses 1
chanptf de rensei^ncmpnts IJII jla envi
aient naïvement à l'individu suspect.

D'autre part nous recevra? dr noli
irrt-spondant uV Home l'information su

|{ome,2ljanviei
U Bulletin Militaire annonce que le g>
•rai Ciieita est mis «disponibilité.
Cette mesure aurait élé prise a lu 4e-

ïncle du Kouven^ment fran.ai*, Cil
tilt fie piuco a nouveau ilana uni'

I.t mîee en disponibilité de (liletLa
\r. 4 n'en pas en douter. A la n

Telle «flaire d'espionnage que DOUA
loin- <:«rrespoii<lanl d'Ajacc

de« (Milpet jflyc,-rin>^ anlisepliquen qi

»»t I* m et II fur miidi- de T*tvjnali»n ff-

M. tr *«-tr.ir CrimxMi tnrile msU
mr^t le? m«-r.» de familfe à feirv necir
U-yr rnfïulf ,1 m.-ro.- rcvai-rirter, .-*r

«•.^wallon * rwirlird.- bail ans. ah» de
|w.Hvoir les pr .wn.T o>« «llnnles de la
prt'U* venuli- p;ir ers

Bulletin financier

1 < 1 vaut <A|.7t. ' .

Nundsi L'n

tô TI-IIC cum

i la cantate tau'e data. •

vhie * . U M * * D U «etM a.

rlla un n'ha <Vcbj « pKFôllk ebc pa • a
«le eau. a aol> pwvMI» fh'ha f* u fa
u «pOM 6 un'iimbiuJia :

Les deoi démenés qu'on vient de

ire, et qui d'ailleurs ont rff)i élé

prodoitps par Haa'ij Jou-nal dans

iméro rie samedi pjramsâienj

ardi dans le journal la Patrie, de

'ans.

es jours derniers de norfibrea-

personnea de la ville recevaienl

nnroéro de la l'atnt contenant

ces deoi télégrammes. A l'intérieur

journal etj trouvait même, dans

baqae numéro eipedié en (lor?e,

petit curre de papier, sur l equ l

pouvait lira le teite suivant :

,.1 J. p4i-lip rxiii-le .l'Ajaivio. inn^'

U réJa.-ti.m de l.i . Palri,-

t M Mathieu itllaffnier, librai

. Celle noie cl U « l'atrio * *>

>'n Corse a 1.000 pursonm-f.

On nous dit qo« M. Mjlhiea Olla
gnier a ilânosé tina plainte aa par
quet de lUstia, qui ouvrira ona en
quête, alio de savoir qoelle peot être
la personne qai a on ai grand inté-
rêt a calomnier le directeor dt
Petit BaiUaû, car nous estimons
nous, qoe celle abominable muclu-
nation ne peut Hre i'œavre à'on
simple (aiDiste, d'un Lemicd-rer-
neoi quelconque Jésireui de a'a-
muavr aux depena île notre hono-
rable con hère,

Si cepeudant l'auteur de celle
note est an tarais te, il (dut avouer
que s* plaisanterie est loin d'èti
epiriloellfl.

Quoiqu'il en soit, le public bas-
liait, qui tient en grande estime U.
Naihieo Ollattnier, a luit à lu calom-
nie, dirigée contra notre confrère,
l'accaetl qu'elle méritait. Il |'a re-
poussée do pied.

l)i*n qu'il nous arrive parfois d«
ce pt» avoir la rot-me opinion qae
M. Maihiea Oïlagmer ear les hom-
mes poliiiqoea msolaires et notam-
ment sur ceilamB tuDciionnane» de
notre ray». aaaa n'hésitona paa,
dans cette circonstance, a protester
avec énergie contre lea vils procé-
dés employé» par l'odieux calom-
niateor qm, nous en sommea con-
vaincu, a inveolè rie toot*s pièces
celte histoire d'espionnage a la-
quelle, dans DD intérêt que la jus-
tice Mord faire re««ortir, il « TOOIO

Pet t Haxtiais.

Nous remercions 1res cordiale-
ment noire confrère du Furet de
l'article qu'il a bien voulu non»
consacrer, O ianl à I incident en
lui rtiOme, des Icllres rn;ies dt*
Paris nous obligent à relurder de
quelques jours les mesures qi.p
nous nous proposions de prendra
immédiatement. — M. O.

Hôpital G vil de Bastia
MM. h prudent et le* a.lminislrateur»

a UlrtpilaJ Civil de Boslia ont l'honn
^ P'irti-r à la cou naissance dea famille
Cor-lli Joan-FraiKoi». Mali* Lan
i-idari Jeaii-Ura»do, Dclp>nzino M.-K -
iirlum-, CrejTOrj JocijLtes, (Iregiirj, Con-
ilkT, (Irc^orj I.nuia, liîotiariii Simoi

Murali Victoire, Kabriii, président. Car-
rrisidenl do la Rèpi-bUque, Thier
Itogliuna, d(- Uusaltijinon K.-M. coi
•r, Oùlulini J -B.. Baliccioui Mad.

inurant, i •! \n-urtv du matin dans la cli:
(M'tlc de l'E ta Misse mont pour le repos d>*

'uiU'ursduiIilllripitiii p'

dirige sur Cervione.
llten qae les ubsèquea n'aiant

lieu qu-j meicredi dt> norabieox
parents onlacconipatîiià le cercueil
jos gu'à Ctivionp.

.fin' <{<• Rmtir.

lUt -l

Petite Gazette

'ttmomMrê - 7 tiaaiat 1)1 marin 4. \U
A : l . j i r; «araidaiolr 4 l i t )

• a , + I.'- i tinïmt, + ii\ ù.

I * , ÎJt im. 6 b«iroi im . - . ;',•;,:, « K

' ' * •*• — • h. * • Bittis, N. (I, t-oJeui.
i. b. da Bttt, |,1.

I da la mai, lus «giiéf.
itoni d« » u i matin, + u :t j ott +0, i
i l 'a i i r i t 9 bfani a'a ouda' r.ir.

temps
'anB la soirée de dirranche
it a commencé à aonfller av

ne violence Fitraotdinaire, et pe
int toute la nuit t t U joui née

il n'a cesst1 de secouer U,
ornent les portes, les fei fitres
•f arbres. Il doit inéviiatiieme
voir cao^é ie grands déjtàls. P

unents les railales élaienl épo
itables.
« paquebot postal l'elien, venai
Marseille, H ea vent a t nère :
arrivé eusi verB sept heurta.

.8 vent est le granit baUyen
Dublic, et lorsqu'il souffle, d
cuns se réjouissent au point
vue de U Salubrité publiqoe. TOQI
les mé lecins ne partagent pas cell
minière de voir, et il en est qi
soulifnnpnt quVn teinp» d'épidé
mie vanoliqne, par • temple, h
vent colporte paitoat Its «.
de ctlte ternb'e alTection et
nii nte set, mva,te«i.

l.e paquebot Lon Cettori n'iMail
pas [iarti pour Marseille â l'heure
où noua éciivioas es lignes.

Aoi environs de Toga, les défila
causés par le libecciu ^atlt «
important.-!.

(•a remise Filippi a ea sa toiture
[inrlieUement emportée.

D'autre paît, la r.tanrie savonne-
ie (lorse a en presque tout eon

toit enleva
lltiureusemcnt qae dans ces ef

fondremenls aucune personne ne
se trouvait dans les immeubles

Cortège funèbre

M. Hailovdiit Français, licencié
iThisloire. répéiiiear au lyuee de
CaBlia, vient déire délégué Jans
les fonctions de professeur au col-
lège de Caivt,

Nuos adresaoD» toutes nos feli-
ciiytions à ce jeune fonclion^aue,
qoi a PU s'afijutrir pairni nous de
bon(irs et SO'Î.IÉE amili^s.

-4« Palais
M. A=qoaviv4 Jean-André, licen-

cié en dioi l , a été admis a la près-
Idlinn iiy seiment, hier, devant la
chambre civile de la cour d'appel.

V- Acquaviva coraplo se faire
insciiie au barreau de Cotte.

•N
Ttrng<* au sort

M le .soth-i'rttet a présidé les
éiatjons lin tirage au soit dans

s I t c i cantoi.s de Bastia.
H y avait 71 conscrits s Terra-

oia, l à Furiani, et 125 & Terra-
h

1 (MLjuctKJt de la Compagnie
Fraismnet a transporté la dépouïïïe
mortelle «le l'mf. r i une maire de

loue, M. Ha[h^ l Astirni, em-
porté par ane pneumonie, à Avi-

n, où l'dVdient appelé dea afti
de famiUe. C'est a son vieni
f, dont il était l'unique enfant,

qu'est echa le triste devoir de lai
fermer les yent.

I.e cercueil a été reçu sur le qaai
>r les nombieus parents da re-

tretlé Raphaël Aslitna el les amia
la f<tmilie. La douleur de M. Plii-

i>e Asrima êlait vraiment acca-
nte ainsi que celle de ses frères.
ont pa voir qaelle part sincère
1 concitoyens ont pris t leur

malbeur.
Le coricge s'est rend a direcle-

ment à la gare ; le cercueil a été

Un vol avec effraction a été com-
mis dimanche, entre sept el dix

>ores du malin, au quartier de
ga. M. j<-an Baptiste Ameiia et

> dame avaient élé appelés en
Ile pour diverses affaires ; à leur
tour, i'a constatèrent que des

malfaiteurs sVt.ierit introduits chez
eut en brisant une persiBnne d'a-
bord, puis on carreau. Celte opé-
nion terminée, ils avaient pénétre
ing l'ii.térieor, fraclaié desarmoi-
>& et des lirons et emporté une

somme de '20U fiancs environ.
La gendarmerie a n îvert ane ea-

qoéte.

Oltjpt trouvé
l i A eié iruuvè sor le boaierard

Paoli. un porte-monnaie contenant
de l'argent et <l>sob)ei9 de valeur.
Oo peut le féclnmtr au bureau da
journal.

. ' •
TOUX, RHUMES, 6 R ' ) N L : I * W T E ,

goéna par le Lénitif ao I.aorier-Ce-
rise, [lallaelli, pharmacien, Plaça
Prélft, Baslia, pn i : i fr. 50.

u vact-iir anglais Grmet, capi-
e Wfbâter, est parti dans la
inf-e, pour Va'ence 1 Eapapne)

après avoir embarqué 301 tonnes
ce Irais et acide ga liqoe à deaima-
"011 de Londres.

— l.e brick goë elle français Jo-
pkine, capitaine Borloncim, est

arnvé ilans l'a^rès-dmer, chargé
de matériaux venant de Marseille.

\ vendre de suite jolie jument,
bonne IroUeose.

S'adresser au boreaa da journal.

• •
îaladie» des yeux

inique do locieur AlexandrofT,
Cours iïrandvai, 4, Ajaccio. Tous
les jours de •! i 3 heures. Le doc-

ur Alridfi.lrofl opère et garde
>s malades sons la direction d'une

dame Française, qoi a dirigé ooa
C q u e au Continent.

ÉTAT CIVIL

Ana^liD*. - Htbtldi ABtf*:«-«trt*.

Uech Pi*rn-^DtolM>, 1 moi», da [laaUa.
ol«cci Harla, -20 mou. da "ut i * .
«ri ADB* MichtlaLtfl, M mon, do Hulia >
iiB(Xhlo«ieo Mina Ui'IelelM-OiinUI*, tix

<l«, d e B

Ao«*;t-«.fie, m v a , «I in», da

ie. i l aoa é* Katti*.
4fttou.fl-UarM. 30 mol», <

WMIU , o*:lt.M*ir», l i a

^it, eé ibUaira, tStna, da

UKIlANDhZ l'AtlTOUT
la chicorée eitra

MOKA CASIEZ
ors

13 diplôme* d'huon nd» pril
mbrai

EXIGER_LA MARQUE

Binnii
UIS l i m DBS TON. 1DKS ET IFÉIITir
k tkU IHt Mil ROUCI (.S.fÉllUI

ST DK UVIHguini
iraadpar csa-caa MBI^B* Ctaada l u u

BOURSE DE PARIS

Raai* 3 >. 0/0 I I » ] . . , \{\.<><t - \(
- I p. 0/0 asoru. IOO.'I;. - |(

LÉGION D'BONNEUR
Le Journal Ofileiet de dicnanclie

poblie les nominations dani runire
national de la Lutrin (J'hODoeur
qae nous avons annoncées.

M. le dodeor Ramaroni, chiror-
gien de l'hôpital civil rie Rastia, et
M. le chanoine Letteron, professeur
an lycée de Rastia. sont faits chB-
valieis de la L*'gion d'honneur,

NOUVELLES MILITAIRES
H. le général Léger, commandant

la 63e brigade d'infanterie, est pla-
cé, ft dater do ^7 janvier, dans la-Je
section {réserve) du cadre de l'étal-
major gL'nér..l.

Tableau d'avancement

Réserve
Sontinscritssar le tabieao d'avan-

cement, en UN», dans l'infanterie
de réserve :

Poor le grade de major, M, le
capitaine Gilvani.

Poor le grade de capitaine, M. le
lleotenant Sueici.

Ponr la grade de lieutenant, MU.
lea HDB-lientenant* \nloni, Bar-
bieri, Caaamjtlià, Ceccaldi, Cclom-
baol,Contri, Locciani et Paeqaàlicii.

Armée territoriale
Ponr le grade de chef de batail-

lon, M- le capitaine de IltHIafu™.
Pour le gra.ie de lieutenant, U. le

ÏLECrVoHS ^LEGISLATIVES
V i e n n e

(.es éleclears de l'arrondissenient
da Montmonllon étaient appelés
bief » tiire leur dé| ulé, m rt-nipla-
ceonerit de M. le baron Deroatçay,
t in sinelear.

Inscrilfl, SO.aV».
|>e vo 11 se sont ainsi divisées ;
Paul Millet, maire «le La t bas,

eoneeil'er glnéial île Monlmorillon,
eaodidat lihèral, O.'.Mi ;

Corderov, conseiller généra1, rt-
poDlicaiO, -i T>*ïl ;

Tranchant, ancien maire de Chao-
figny, radical lociaiisie, 4 5! J .

Il y a ballottage.
Le bâton Itemaicay, répoblicAin,

avait élé rééln en l&M, par H JKi
TOli, contre 6.4W au docteor (:ono-
tant io, ladical.

LEvèque de Nice
chevalier d» la Légion li'honneoi
r« prélat vient d'écrire une lettr
très dijjne au présideal do consen
ministre de l'intérieur et des coi:en,
dans hi'iuelle il déclare qae dans
les circonstances actnellea il i
peut accepter cette ilislinctior.

Une perquisition

des Wun Hii • Pdii Sou
La police a Nit dimanche ur

ptrijui^ition ilans lea bnreaui du
journal le Petit Suit.

Kl le a saisi an certain nombre de
fusils Gras Iransfor mèa que ce jour-
nal donnait en pnmp = .

MORT

de Dus.)) . Tcrdî
l.e célèbre coiupo^iieor italien eat

décelé dimanche matin h li heures,
ajiiès une douloareuse agonie, en-
touré de ea mè^e, d'Anigo lîoito
el I t iord i , s-̂ s plas dévouai et f i -
dèles amis.

Giueep^e Venli naquit aa villagd
de KmiLole près de Koeseto, dans
l'ancien Juché de l'arrne, le 'J oc
tobre 1WI3.

Kn IKiLt il donna son premier
ouvreg-3 à Milan ; c'était an dran
musical iiititolè : 0 erlo di San U
ntfazio.

Lea principales œgvres écriti
par Verdi pont :

Nabccco, I Lornbardi, Ernani,
due Fo^can. Attila, Macbeth,
Masnadieri, Ri^olello, il Trovatoie,
la Traviata, l«a Vépiet* Sicilit
le roi Lear, an Eallo in Ma&chei3
Don Carlos, Glovanna d'Arco, U
Foizi del Deetino, AUe, Otello el
et (in Falalafl.

Elii correspondant de l'Académi
des LleauiArtsle lOilécembre itfOtt
le injestro Verdi est ievenu associé
étranger en remplacement de M i
béer, le JO jui.» 1804.

Verdi était grand'erois d
Légion d'honneur depuis le mois
de mai 1802.

Les obsùqoes auront lieu mer
credi; selon la volonté de l'illostre
défunt elles seront très mode:

LA GUERRE
AU TRANSVAAL

Pans l'arrondissement de Sisle-
ron • eu lieu le second tour de
•cmUn pour l'élection d'un dépalé,
ta remplacement de M. Robert,
décédé.

Inscrits, 6,133.
tt. Hobbard a été ôlo par 2 f>U

mt, contre H. Thélène, qai en A
obieno-J.l'.U.

AD premier tour de scrutin les
voil M «ont ainsi réparties :

Georgfs Hobbard, ancien député
radical de Seine et-Oise, 2 060 ;
Tbétène, maire de Sislnroa, radical,
1,984 ; I.ODII Tetsier, radical, «»2.

La saaie HD Frésiffem K r n p
D'après nne iriformation publiée

par l'Indépendance bttgf, les mi
cins regardant la via du président
Krager comme sérieusement mena-
Cbe.

Deux eng«gemeDts
(t'api^s uns dépéchn de lord

Kitcliener, dans l'engagement de
Cnnningham, \es Anglais ont eu \
taés, -2 officiera et 37 hommes bles-
sés.

Les troupes de Lic.lilenborg ODI
eu 3 toés, '2 b'essés et plusieurs
hommes de la Veoraanrv ont été
faits prisonniers ; ces derniers vien-
nent d'être relâchés.

Poste capturé
Vn poste de dix hommes gardait

la ligne ,1e Kimberley ; looa les dit
ont été laits prisonniers par lealtoere.

Destruction
des voies ferrées

Une dépêche de SUnderlon dit
que le général De Wet se trouva
dans la région, et qu'il distribue de
la dynamite ani Hoera poor dé-
duire les YOies ferrées.

Capture d'un train
de provisions

Les Btxr» ont attaqué an poste
de fusiliers • Slyplijp et ont cap-
tore tout te poale, puis se sont
emparés d'on train charge de bes-
liaoi et àe provisions.

Les Négociations
de Pékin :
Une Doovelle réunion dea minli-

très étrangers est Tuée i jaoJi ; I*

discussion s*rd tu's un;"jrtdiite à
rduso Ja iHttilule que semOlo vou-
loir | rendre la Huassie.

Les Mines
de ChlDff-Uni-M.o

L'Angleterre avait pressenti le
gOQV-rnt ment ruase an sojet de sa
participation ct-irn la conatraclion
des fortniudiiun» de Clnng-Ura-Mio.

Le gouvernement rosse A catégo-
riquement refasô d'intervenir poar
n'importe quelle somire en décla-
rant que lus fortifie a lions projetées
n'ont d'antre bat que d'assurer la
protection des mines et des pro-
propriétés anglaises. L'est donc
entièrement l'Angleterre qoi doit
apporter les frais de ces travaoï.

Retour de l'Empératt ice
» Pékia

s plénipotentiaires chinois ont
prié les ministres étrangers da leur
permettre d'occuper la ville sacrée,
Da d'y préparer le retour de l'im-

pératrice et de la coor.
Les ministres ont exprimé le re
•er de ne pouvoir acquiescer à

cette demande et ont déclaré qu'a-
vant de faire aucune concession ils
étaient obligés de s'asaurar par des

et non simplement par des
mots de la bonne volonté du gou-
vernement chinois.

Les obsèques

Régime des Successions
Su i ta de la discussion sur la lé-

giiui 11JC.II de» successions.
M SaiDl-Etomme dépose un amen

dément modifi nt le régiment -lu
liioit des mutilions par les usu-
fruitiers ; il développe cet amende-
ment qui est adopté.

Le» articles t l , 12,13 et l i r o n t
aioptéis.

U. Cordelet dépose un amea-ie-
ment en fa va a r îles donations par
contrats entre vils.

Après une longue discussion
l'amendement du sénateur du la
Sartha est adopté.

l.e Séoat examine ennui!g les
articles iâ, iG et 17 du projet de
loi qoi sont adoptÈ3.

Séance demain.

Contre-projet Lnûre
La Cliambre [>y-».j <jn ̂ \w a la

'Usctisâion dn contre-, r .j-.t i . r i -

eeuté par M. l'abbé l .emr. t t teo-

ilant à la liberté comi <('Ao pour

le* dB3nci9lior-3.

Le dèuutà d'Uj i -bruuck dùvelop-

pft son Hme'idenienr. H I r ' a f e qu'il

m fait d'itppoaiikiu >y-i^iudtique

ipl.irt) la
Onambre de faire i stica

le i.iniîJtre de la marine a dési-
gné le ci oi-ieur Dupuij-de-Lûme pour
représenter la France à la mani
f«station navalg de Spitliead

Le jonr des fonéiaillea le corps
da la Reine, emporta par lu Victoria-
ani-Alberl, passera entre an double
rang de vaisseaux en ligne depais
Cowes jusqu'au lirge de Spithead.

Chambre des Députés
Prévidence de M. DESCHA^EL.

La séance est ouverte à 1 heare.
M. Surcouf. l'un des secrétaires,

donne lecture du procès verbd de 'a
séance de venir-^di. qui est adopté.

IE FORT DE
L f m in is t re de la gu

n projet de lo i l i f
i

g dépose
relatif aa déclasse

Les croiseurs, les noirasaês les
yachts salueront une dernière fois
de mille et un coapB de canoa la
Reine Victoria.

• •
L';.mb1if8îiltst*itraordinaire, cliar-

'̂ée de représenter la France aui
obsèques de la Reine Victoria quit-
tera Paris mercredi prochain.

DDE) Damotre-Saa Walalo
Le dtHi à la pointe d'arrêt le torse

no, porté par M- Athos de San*
Malalo, s'est traoslormé en une
itTaire d'honneor qui a été réglée
ce matin sur le terrain.

L'aime choisie était l'épée de
combat.

A ta deoiiùroe reprise, H. Damotte
a été touché à l'aisselle

Les témoins de M • Damotte étaient
le professeur Ayat. préaident de
l'acad mie JVpée et M. ftubois, un
fort amateur a qoi il donne dea le-
cone; ceni de M. San-Malato, M.
le chevalier Scaliai, correspondant
de journaai italiens à Paris et le
marquis de Carlo-l'ansa.

SÉNAT
Pr&id(nce de M. KALLIKRKS

La séance est ouverte a. 2 h 35.
M. Franco/., l'on des secrétaire»,

donnB lectore du procès-verbal de
la séance de vendre l i , qai est adop-
té.

r e j e ta do l o i d i n t é r ê t loca l
Adoption de projets de loi auto-
sant la perception de aoristes
)t octrois de C.oiogsmp, Ville-

fraocae, Morez, la Ricamarie.

U Défense de la Corse
M. Cabart-nanneville a présente

ensuite on amendement ao projet
e loi relatif aux bases d'opérations

de la (lotte en Corse demandant la
suppression du crédit de 3 000 000
francs destiné à Portoveccbio, et la
report sur Bonifacio d'un crédit de
!,500.000 francs

LE BUDGET
Suite deladipcoe&ion da projet de
1, adopté par la Chambre dea dé-

:al£*, portant titation da budget
eoeral de leier.'ice 1901.

ment immédiit du fort de Vizzi-
vona.

Le projet est renvoyé a la com-
mission.

<* Douzième provisoire
Discussion da projet de loi por-

tant ouverture des crédit* provi-
soires poor le moia de février 1901.

La Cbambre a adoplô.

La Tutelle
admloislf alive

Oiscossiou de U proposition de
loi sor la tutelle administrative en
matière de donâ et le«s.

La Chambre adopte la ;.ropoaitian
lelle iju'tlle a été modifié par le
Sénat

ConvenlioD Postale
Ire délibération sur le projet de

loi pottan' approbation de l'^rran-
garo^nt a>1ditionncl à U convention
francc-britanniqae, pour assnrer
l'échange .iss mandats de postr par
la voie télégraphique entre la Fran-
ce et l'Angleterre.

Adojté.

Les cadres
des vétérinaires

Ire délibération sur lu projet rie
loi ayant pour objet de modilier
l'organisation da cadre des vétéri-
naires militaires.

Après l'espofté fait par U. Fleur y-
Ravarin, rapporteur, la Cbambre
décide qu'elle passera à une secon-
de délibération.

Le Droit d'Association
Suite dfl la Ire délibération sur :

1. le projet de loi relatif au contrat
d'association ; 2. la proposition de
loi de M. Caneo rTOrnano ; '.t la
proposition de loi de M. Charles
Gras; 4. la proposition de loi de
M. Ivmire, concernant le droit d'aE-

Contrc-projet Gaijraud
(ta reprend la discussion sur

l'amen lement a l'article 1er pré-
senté par M. l'abbé Gayraud.

M. l'rtbbi Gayraad reprend son
discours commencé jeudi.

Il ei [ tique en quoi con&i'tent lea
vœu* d'obéissance dont on a déjà
parlé a la tribune, «ans trop les con
naître II aborde ensuite la doctrine
do prûbatuliîrae. II approuve le pro
babilisme enseigné dans tout* les
séminaires. Qjant a la théorie de
la reatrlrlion mtnlale, elle est ac-
ceptée par l'Eglise, maia dana cer-
tains cas seolement.

L'orateur eat violemment inter
rompo, a diverses reprises, pur les
membres ds i'eitrème-ttaoche ' il
passe ensuite an Syitabu* et à
i'inquisition •. il déclare qu'i1 n«
veut pas élre solidaire des passions
on des crimes de ceus ayant la
même foi que loi-même. Il termine
en disant qoe tous les citoyen» doi-
vent jouir de la même liberté et de
l'égalité.

M. Trouillot, rapporteur, combat
le contre-projet de H l'atibe tîay-
raod. qoi eat mis aot voix et re-
pousâd par 4(9 rôt i contre 04.

et d'haï
U suitu du discours l- M. |'Hbb4

Lemire est renvoyée à mit? proctidina
séance.

La mort de Verdi
M lî.-jujon dt-j-fi-e 11 , • tii'i'iun

tendant a associer !J (.lunibru aa
deuil de l'itali», a I'oc^isioi ae U
mort du célèbre coiDpo&iteQr.

Cette motion est aioi-t-iu à l'una-
n imité.

Séance demain.

Tribunal da Commerça
de Bastia

Faillite Valcrt/ Se[nima
Les créanciers de la faillie du

eieor Valéry Septime, ci-devant com-
merçant à Baslia, sont invités â 68
réunir le mardi, 5 février |»rocnaiu,
ù deux heures du aoir, au Tnbanal,
en chambre du conseil, pour être
consultés tant sur l'état des créan-
ciera présnméa que sur la nomina-
tion du syndic définitif.

Ils sont en outre vnèa dd rem^l-
Ire leurs titres de créances dans
les vingt jours, sert au G relie suit
entre \BA ^ains du synj c Mm-
tracci, 2, rue Neuv<> St l lu.i i

Le tiref/ier du Tf.<,unal,
li. A. 'Jù.mr w .

Savonnerie Corse

Bureaux: 13, Boulevard Paoli
M. I. VeBjrtol i l'lMnn(Qf il-no-mer I

nblle qu'en i.ièirate lu >atî < le tcsftroB
1 ilafimpaislbliliévû il >• uojt.li i'.iéci

ndet.

:«Je toalte IM no
qo« l'on Ml JÏSHSHOO
qui MB If ni en **uir pour
tonl Sinon qui o» (wntf
TIT.IM 1m,,rln# «or du

Domaine de

Vii/nes «méritant,.

tirléé», sou Jura li¥étt,<t

M/brldej or»4(icieari 41 ri
A'bre» it« i rr«. — Vè h

tottt, A-iiittn, ft*tote$
( f lW êor lr»n(, (bjli cil .
U OU le pttd.

Urii'crt, i'oir.m, A mu
uleri, eic.

l>ètM: Pti(«J# 11 FJ t 1
mi t m du Djmloe d* Vi

Vtnfjasa cul «a, r*c tl-

"if*. .1.. t •«,;•. P'''"*. * «""'

hiU,-

i^ Ir
'il .

:*• li
i tv

Dilifr

n* Ni
l'rtm-

;t'i.

Irosc

a m, J)i
, iiu tr. le

. le mil - ,

• (Ul>> p>«-

1 .- 'but**

S Imttri-

>a*̂ , Bi t'i,

FiUlure de Cocons
Httinl J**

M. HBNRI IUK3AM-I et Cie, fila-
teors, achètent les cocons & des
prit très avantageai p^ur UM. lea
Eleveurs.

Un demande des apprenties oo*
vrières a U filature, ^'adresser aa
bareaode la direction, l*ort Neuf,
mais>OD Beitin.

Grand Entrepôt de Son et Re-
liasse, HENRI OARSAMTI, Nouvel.
Port, Bastia.

tttle WitèrmttHrr
dir'ji* pifMH. (.HIU Kr.SR^ \\ lcali«ar( p#.
ploléflu** i liit U, UtQlijt Js Itui ^lêiaitm
orli 11 Ei)omt<H> UtXuntlt Je i'*ili l'AXI,

Gr»ad ckott ûHbr*t Ira I en, \ an l'-m,
O'*»c*r«, Nan1»tni*r(, n n i n t ' i , i) i n i i

V»"l*i pèplnlèt**, »'([(IM ila ,'itJ jr/ll 'M
tu R«.>aMni «ooikol» t l »ur II v*ru giain
lie H«nip*lt*r; Oil*« fn »«•)• , - i i l'an

fTMtl iiott <i« oK'i'i ricin** V -tiH't H I M .

da •«Wfrtw, )• w« <le 1er «ftwi d 1 . «

_ , a ^ fia 7in 71
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t'Ai! MIXIîRALE NVrURFLLE
H.li l l l t.INKUSK, ACIDULEE. GAZEUSE

D'OREZZA
- 0) SOURCE PIAWB (Q^

(tarie Ulmmrht)
AUTU1USKB PAR L'ETAT

Kau naturelle gamnlie absolument pare Bans l'emploi, pour
M COBSOI vallon et sa mise en bouteille, d'aucun procédé chi-
mique oo srtiticiel.

AE PAS COAfaVfl/IK A VKt: LA SlltHCE DÈPAMEXEHTALE

U:KKCTII)N cl ADMlMISTHATlOiN :

8, Pltce de la Madeleine, 8, PARIS

Agcncr J;t'nLT;ile |i»ur la Corse ; Habita» 9 , Hd du l*alaj
»<••><•!• rie frtenrr ri •) IttlriHger

chez 1009 les débitants d'eatix minérales et les principaux
Pharmaciens.

PMS" iBBS U50tf^> B£ lA WIÏE"
LIQUEURS

A BASE DE FINE CHAMPAGNE

QUINQUINA CUStNIEH
d LE SEULVRAI.jO'EilTtF

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER
NATURELLE:

A BASE D'Al.COOL PUR DF VIN

DEMANDEZ DANS TOUS LES (Lires

BOGK-ORBEC
Pie flaéfler «es ('•nCref*f«»
A.-P. PADOvÂNfîlïpMlIbnnln

JVou«< Part, £•>*>

(:lri|i.il n-i..iial à Ma
.. 1.1, „ . A. I.KIlill \ ,

Maison I,. IV. Mallei et C '

Kti raison iits nombreuses con-
Irtliic-^ns (il coociifTf fice.-i déloyales
qo'dUire à lu ligneur Cidrnhne Mal-
teii sa borne lépLtdtion, l'attention
dea lousommuieurs est a^pelte sur
ce qui huit:

Nulle autre que la rouir on L.-N.
Mdllei t-t Cie ne iteut c« servir da
rant l'édratme qui tst une marque
deiDsée, c'eti-à-dtiB la propriété
perBcnndla île cette maison.

Toute bouteille un |.urUut i>as
IVltijuetlû de la maison L.-N. Matlei
et t:i*î tfet Bf.e cfiilrttrtçjn.

T(Dt roulrcfacleur s?ia poursuivi
confoinitriifril à !<• loi.

EBS A P I A N C H E B T
rens RONDS, PLATS * g^M»> rV

=~ERS TINS dto MARÉCHM.

ANHËK MERCREDI !D J AN VIE» IMI

Cba u jt 1 Ciments, PI*trm
amymz,

Ch* CUÉ1MENT

I Le Petit Bastiais

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE 8ASTU
ff /«•# porta tim Xortt

Le tapmr anglais BKIIVL
chargera à Uaslta vers le G Fé?rier

Pour GÈNES direct, les port» d'EsPAGNg,
LONDRES.

ijreuant rïîarchaodist-s sur cOQrjaiasemeot direct
pont ANVEJIS, HAMBOURG

tl tous les ports d'ANGLETKRM

Pour f. (H s'adresser d
Arthur C, Soufhwell, Bastia.

Voulez-vous
de la bonne bière '

k la Bnuarrle «aaimrlnl
Place Saim-Nicolas

Vente en grot et en déliii

VIN de VIAL
t Suc «fc viand" <•! Phosphate iL cham

K« ii i» MupttTmtm

mu KM m LUTP n nii\rnsmi mun un

VIN ROUGE .TSr
lo rendu franco votre gare,
50 litres essai: r> (. Envoyer
mandat poste « BréJat-Fieoi)'
A Monligny-I^Dcoiip (S. et M.)

A LOUER
JOLI UlALtT, eur la route

National»*, près TOK-, se com-
posant de-J èta^eBdesii pièces
cbacQn, roagdSitis Et jardm »a
rez de chaussée.

Le mut \-H> francs par mois.
S'dJr«6»cr A MM. 1.. . \ . Mat-

lei.

UCIEN OEHE

PIEHBfc SABATt
du Lyrfe

Bt'CCKSSIIUR

DhNTS & DKN TIERS
Systèmes perfection nés)

OBTURATION
& KXTRACT1UN DKS DENTS

•an» doQlear
14, ru4 de rOptrm,

CQAHPAGHE
Louis IÏOKDKRKB, Reims

En raison de la recrudescence de
conlfttaconB et concurrences dé-
loyales qu'attire à la célèbre mar-
que sus inJiquée jpuniverrelte répa*
talion de ses pnnluils, l'attention
des coneoiiinialeurd e.it appelée sur
ce qui suit :

Aucunemaisonhomonyme nei'flDt
se targuer <IQ moindre degré de pd-
rentâ ou autre rapport qutlconqos
avtc \à vieille maison Louis Ito • e-
rer, dont ks origines leraonleiit à
1M lio du siècle dernier

Ton ta personne détii'anl du vra
LODIS K'htdererfstinatafnin^ril priée
de vt'iitier BOi^naust-nitiit le Oou-
clion t-t de leluser toute boule Mie
qui oe j'Oi tei ait pas le nmii ci- lessua

< Le pdi de la boultille c*rte
verte eel de 5 fr. ÎA) »

Agent g^utral poDr la Corse, mai-
son I. N M.Uti, Itisl;:!.

à

kVALS ^

aurUHito OUMtalm.

feMONITEUR?
« Ê ^ M O D E

20 PAGES ?.".r, $
£ H.W ANCIEN ET Lr PU5 AJITISTWr. # •

W S Jotm^ALjXJK MODES V
ENT

KUS PEMCpflESNWVtAUX
PLUS DE TNAUL'.K AlA 3UIUI
PLUS T£ LITTERATURE

L« moilttar 4«t cigare* a 0.10 «M
«•ni contre ht le Cigar» lfatt«l,
la dttnaali r Jmg tone les débit*

Un •• IU<D« p,i „ boi rl|irr.

MAISON L.-N.
Produiis

ET G

E«ai-d«-Vie de Tin et de marc depul» 18««, . yérj Mleotni >
1 » J C J (iiwrtll., GrewdiBe, Or^at, Qlroo, p '

5
CENTIMES

JOURNAL.

Rédaction & Administration : s,
MATTHIEU OUUAG

Le» uioù
K

au PtiiJa, Baatla
Dlndm

. 0.3U - JudiflUir.», O 25

QUOTI DIEN 5
CENTIMES

ABONNEMENT (Payable <Cwnc)

. . . . . . . u u . 30fr. * inoli. lOfï. r Omoir rwmt, cr itmas P*n
• D*Aar, 33 • " » 13 * I le port as nu,

OB tu rijuittd pat Sti manutertt* dépotés,

LE CALENDRIER

, <. 51 ,r. — Coùfh^, 4 "i. 30 i
l'i«(iii«njH»nWr I* 5*0 holne.

K S B D I B U I ) S'iri' l'.rr» ^a'.^quf.

oîWi. h'.'« i u ou in •« 1 b

de la SL EDaîne
-ww. Nous allons bientôt mange

da sucre.,., élertiiqoe. Ne, noofl en
étonnons pas d'ailleurs -, lu chimie
accomplit chaque jour de le'» pro-
diges que l'on ne piévoit pu»
eJld B'ariAlfrii. Un spécialiste.
Dopent, obtient ce sucre, par él
troljree dea jus sucrés tte betterave
ou de canna <"tst l'élecincitâ qi
•OCceBfciVéirin.I, <iars une sèfie <1e
rwee ioieui, rejette Isa moli
dlfADfièjet1, jnijttju'a ce dii'ori ob-
tienne en eirop d'où l'un «lirait fa-
cilement la matière sucrée. On
•'•Menti à voir bieolôllee fabriq
an raltiaenes de Bucrea Iran»,
tées dans les mûtiUgnes où U force
da« clmtea d'eau permet île se prc-
curer de l'électricité A bon man-hA.
En coi e .jufclq&es aunéos tt kà
montagnards des Al^es et des Py-
rénées pourront sucrer leur calé
poor rien. Lt VOUÉ verrez que Corle,
!• ville de Corse qui. giftce â sua
Ttrignano et à sa fteatoaica, sera
!• première à jouir de la lumière
électiii|aâ, fournir* du sucra A
toute Ilie!

•v^^- Un homme fianc. Un re-
porter, qai iMtjue R. d'il., noas ra-
conte un« entrevus qu'il vient <i'd-
roir kvec le céièbte Kipling, l'ecri-
Tsin snglkis IHPI admiré de ses
compatriotes, aux Ktals-Uma tl
rotroe par rtmperear lioiiiaotap.
An du a de ce lepoiter, Kipling n'a
rien de la routeur anulaise ; c'est
DO hommô liés agle dan» ses mou-
remtnte. iimint a tire, et ay^nt le
i*gard tièa vil deiitère «ta lunette»,
t t •dmirdnt, par-df»nu» toot, ien
gens d'action. Il a c»Dsé un peu de
toot avec le joumnli^te qi<i ̂ l-it
teco le visiter. An chdintiti musique
II • dedmé caiiémeni qu'il n'aime
r M Wagner, on |i»-u Hdch, Gnii-
sod tout éDiier, qu il abomine lire-
Uover), mai» qne. poor Ortenhach,
C'B»I ite l'adoration Or, j'a*nne *!'>••

qi>/drille

riche

•oie
île

y m i hume dile dd»si^ue
•%. Le t^rinnisma au Jjf»on. L:
rrifiiille des \ itsoe a lait do

d'un in mensd terrain aïs k Tokic
i Japon), pour la fondation (l'on
université poor les femmes. Troi
su l r t s babilanta ont souscrit en
semble pour une domina de
(JÛIUJOO francB, ponr l'érpc'io» des
bâtiments de cette université. L<
travaui sont dé|a commencés , on
espère pouvoir ouvrir la nouvelle
université au priot. inps de \'.H)\
U.. compta sur un grand nombre
dVtudun le s ; beaucoap d é j e u n e s
Japonaises de bonne famille

ont fuit en t l rel iimtrir**, ces der-
litres années, aux cours de la Fa-

culté de médecine et de l'Ecole P">
ytecbni<|ae de l'Université. I

tarâmes japonaises, on \B voit, se
préparent A dire ingénieurs aD
bien que docteurs en médeci
Madame Oiiyaanthème se transfor-

plètement et, dans (joelq
années, l,oli ne la reconnaîtra plus.

IJu aoraroe-femme; histoire
d'Amériqoe. Le Tuanuary-Hall, où
se préparent toutes les elecli
politiques à New York, comptait
larrai ses membres les plus
uents un M. Xlnrray. Kiche, ré-

panda, populaire, il avait habile
trente «ris le roém* quartier, y

it volé, avait siège dans les ja-
ys criminel». Ko outre, il avait
ne lille ado^live qa'il promenait
eon tma et qu'il s« proposait da

marier prochaindmtnt. Toot i coup
n apprend qce M. Murray vient
le mourir, et en même teouis, qu'il

nbè
icio. U. Worray était one femme !

-->- Encore les microbes. On
in découvre parioot, c«lai-ci est
"autant plus incommode qu'il vient

(IOQB ttoat>ler dans une de non ulas
•Urèable-* distraction». Il s'agit en
iTct do micione de« iliè&trea que
1. le docteur lUnridt, membre dt-
\c l'Iéir.ie de mtJectne, noua i-;-
tu*le lomme fort dangereux. Ce
lanâ animalcule vit Jai g U poas-

i*re, et C"«B! lorsqo'enlevèa par

applaudissent et trépignent, que le-
dit microbe s'aliaqite aux una et
aux autres, emporté par la pous-
sière qa» soulèvent les mouvententa
rréaériqoB* soscités tur l'en-
Ihousiastne de> aiitati-urs ou dUet-
tanli, l'oar rombattre ce nouvel
ennemi, I* .loci^ir llannol vou-
(irait : I* une aération meilleure et
nataiule. — ll« De laiges baies par
lesquelles entreraient les rayons du
sol*il. —. 3" Ls velours retop'acé
par le cuir el U euppresaion des
mleaux d'avant scène eu élolfe. —
4' Les nieoDles, \e& boiseries revê-
IQS d'un verni? laqaâ snr lequel on
pourrai t firumener une éponge im-
bibée d'djo, — 5u Le sut imperméa-
ble, dlln de pouvoir être lave,
recouvtr! d'un léger gravier c
bdl»yô chaque jour, entraîner.- ,
:b.*L]ue j inr, sans itb soulever dans
i'dir, toote» lee scories.

f IfKLKT.

Votes de nos Députés

Scrutin sur l'argence eo favpur
da projet de loi sur le contrat d'as-
sociation.

Nombre de volants . . 490
liajonté absolue . . . 246

Poor l'adoption. . 337
Contre. . . . . 151

La Chanibre des députés a
adopte.

Ont vota poor, UU. Arène, Asti-
ma, Giacobbi, Ualaapina.

Le comte l'uzzo di Borgî a roté
îontre.

La Protection du tiibler
M. Jâân Dupuy, minis're del'^gri-

jlture, a adressé an» prélets la
circulaire suivante relative aax clô-
ture» aalicipées .la la ebaase ;

l'aria, lu i l janvier l'.Wl.
Monsieur lu pfftt, la diminution cons-
uls et prciffresmvc du giliiVr en Franci'

(ail redouter U disparition prochaine Je
certaine! espt-ces el p ri ne t paiement de la
perdrlt «t Ju hevre, ttcal gibiir qne l'un

dans les chat ««a banale*, et-
iaqiie année iuai|u à ^poiwmi'nt
>mplet 11 imporu?de remédier i

fli«n, non aeulenKTit dan» l'in-
hasse elle-m.'me <'l .tu phnir

n
dest

surtouL da

Aum,„->!,- .

1res difficiles i approcher ne lonitn;nt
qu'exception nullement sons le coup Jes
chasseurs ; mais tes braconniers pruliti/nt
de la faculté qui leur est laissée da colpor-
ter et de vendre Ifl gibier capturé Jélic-
tueusemont. A cette é[K*qu«, d'ailleurs,
l'accouplement commence et lu destruction
Joue perdrix a pour tonsvqucnee la per(«
de toute une compagnie à la saison sui-

Dans les rlimats ilnui, i-nmme ctlui de
la majeure partie delà IVaiice, c'-ai r gaie-
ment lin décembre ou commencement de
janvier que les lièvres Cfimmcnceiit il Irou-
qumer ; il est néoesaaire do leur menacer,
dès cette «|>o<|tie. ta tranquillité iaJiap«n-

ible pour leur reproduction.
Un certain nombre du conseils géntraux

ît compris que le véritable moyen d as-
surer la conservation du gibier était d'i
t^rJirs la chasse pemlant toute \n périi>
de la reproductif»!. Kn cunstifuence, les
c liasses i la perd ri i et au lièvre on
close* du us nombre Je département* à des
dates variant du 1er décembre au preoiu
dimanche de janvier.

trop ^tre encouraff l'es ; fûiiia pour Leur fa
re produire tous les résultats que l'un est
en «Voit d'en attendre, il c un viendrait di
les généraliser.

Je vous serai obligé, monsieur le préfet,
de vouloir bien, lors de la prochaine se*
•mn du coiweil généra), appeler l'atlentiui
do cette assemblée sur la nëc*i*iW Jtt clor
au 13 décembre la chasse a la perd ri» et
au lièvre, et lui demander ton avii à ce su
jet, conformé ment aui prescriptions tle li
loi du 18 février I«W

i* voua prierai d'insister iur en point,
qu'il s'agit non pas d'une disposition sp>''

aie à OB département isolé, mais d'une
e»urc générale.
Il est 1 d*-sir*r que les resuluU de ratte
>nsullation puissent me parvenir n*mrlr
. ma! 1W1 au pluï Uni.
Agréez, etc.

Lt mtMtrt de l Agrta\h*rf,

il se passionne, {.e prince Il.'himl Ituuu.
parte répond tivuc une verve iMrJttiJr :

ment trop tard u tioua refuiri' ou .< IM.H*
faire un empire colonial. Nous uvons eu

La Iissioa da IV î\&,
E PRINCE ROLÏMD BOMIPJRTE

, avenue l léna. Nou< causons, lr
prince el moi,dan» \f p«'tit»ilon Mou. J'tu-

i(jeai mon h.'ite «ur lei aRairi's col«>

Itw'iuril i1* au p*"1'! <•* "'••• lli>«runi^.

Certains prétendent que \apol<W>n u'al-
maitpas les colonie». C'est faux. Naj».
hkioétaituncolonial.Ctatouiicrins. Vous
n'itfnoreï pas acs projets loue!mut l'Kgyp»
te, les hidt?s, la Ilépulilique argentIMP,
l'Algérie... Etlenez, je possède un ma-
nuscrit 1res curiem, que ie vous monlrcrai
tout 4 l'heure, que je publierai un Je ces
(ours, en le commentant, et qui forme un
bon document i l'appui du ma thé*1 ; lau-
lourde mon manquent est un savant. Fc

isW Péron. Voici de quoi j | s'affit ;
le premier consul avait cnt-oyi' une expé-
dition... «-iL-nlilique pn AiiBlrâlie. Vn M.
Baudin commandait l'cxpi'diliiiii. Il v
avait là. aussi un M. de Frcy ci i i>a. nflicier
de marine, parent du M>»lre. ijuanl â H.
Péron, naturaliste. le premier <-nn#ul l'a-
vait cliHrgt- d'une enquête Snr les «.-ulonies
anfflaigeg Je l'Australie. Et nnin> Piton île
revenir avec on «ccellont rupporr donnant
les voie» rt moyens d'occuper le* dilp»
colonies' l'éron a l'apJomd il.- IVpni|ue.
L'un de» chapitres de son nw-moireexhibe
ladrnirablt! litre suivant; • lli'g moyen»
de conserver A la France les. caluriû'A aus-
trale» de l'Angleterre après leur con-
qtrfle. • Péron, d ailleurs, avait toUl vu,
tout analvwé1 avec une pulsion .straordi

et a la quantité de providioiiadi-lniil^cnrc,
que retirermdient, Jn-luis, Ut magutins
du gouvernement. 0.>nc, .\np<ili>iin ciait
un colonial.

• Mais, hplas'au .(.but Ji- ce suVle,
noua ne prîmes travailler à la (validation
de DOS grands desseins Coloniaux; |c loi-
sir noita manquait. Kti-uito, la politique
intérieure hypnotise U [l"*(jiur;i(i,in SfH»
Charte* X, KOUS Loui^l'hilipp.', voiii la
conquête de l'Algérie. Knfin, avec |c *c-

pirr, le vrai mouvi'mcnl «.-«lonial
reprend ; nous occupons h Nuuv<-lk--Oi -

IVipéJiUon de Chine »prl de
prélnrlv à l\xr.-upation <Ie la CoL-liinW.ine;

Jliorbe alTermit, élargit n»lrc diMiiua-
i au Sénégal... le d.iiialr,- de 1»: ' in-
-nmpt (ont. Pui«, la fHmi'uso r«(liii.|ii«

de rc.'ui-illettH'nt nous paraK*- ju«|ii'ait
oit, (rrâce à FiTry ItNXi ISHM, b

Hépulilique ferait, ptmidoxr liL-iir îx. i
raircan vastepmpircc.i|..nial. IJuand
mgr que 1* Tonkin ttvail .•!.• .-ottqats

J h,.mmes. et qnau iwm d.- l.i (..iliiiquo
d.-n k i < cn'f" nav JV.,.1,. .-\.H-UI- ce

»ay» p"ur('lr^,>titiif>.- ,,,in'-« il.- |,> r.'i-.'n •

116— r'BUIIX.I-.TON i

Le (irnlillmiiniir Campagnan!

xxxv.
LB8 C.WJ»It.TIES KT LES PlLLABD*

En «ohe^nl ce* mots, if juge do paix
joignit l'action à la parole « w (ant de
TiTKité. qu'il ikniH • • ' 1« fc"'"" d t t c«"
Itpia la pivinle de son crayon.

Depuis «luile w voyaient débord.-s pur
la bande d» Bancrtwhe, les chef» *J« IV-
M . U p.raiM.ient avoir p*rdu nne partie
daleoreneripe; M Bohilier, au contraire
MMblait redoubler de fermeté k mesure
q«'au£n>*nt*il la désordre.

— Continuel votre chemin, m.-ssi«-urs.
pmnnivit il don air d« menaçant* ironie.
M U w o n s reUenne pa* ; «>"* W M
•M h» lroi« sommation» ont été failrs lé-
galOTIM,!. et <pe vous «le» U>« d « » prV-
m t passible» i'vn rmpri*i nne ment d'un

COMUD* |.|Mir«r» d entre vous me-vent en
to««e ju«ti« réclamer le titre d* cïief* cl
de fwjivoc l̂eiirn de raltr.>upetDent, on I»-
clm»deleur«bt«niruoe petite distinction.

— In* 1i«tin<-ti<.n, moi^û-iir le jage de

paix f dit l.averdun arec un redoublemanl
J i nqu iélude

— Deux ans de pniwn au liqK d'un, ça
l<-ur em bien d<l.

Monsieur la juge de pai*. reprit IV-
picir-f de plu" en plus déconcerté. V<iu«
remarquerai que ,-e n'effl p»a n.ms qui
•vunneiifon.f la grille, et que ce n'eat pas
notre faote «i un tas de mauvais nu eU.. -

— Vous vous «pl iqnem devant le tri-
bunal, répondit d'un ton *ec le vieux nu-
gtst-at. Rh qatii ' poursuivit-il en tournant
brusquement la tèu vert un nouveau p*r-
sounage qui venait de Tendre la foule pour
s';ippf.,.-herde loi. en croirai- «moi y<mi *
VIHIS, Kroiiteraux. au nombre des perlor-
h-it.-ur* de r.irdre public * « l u qm><liie.
Brute ' •

— Monsieur le w de paix, r^pondii U
jpune arocat, loin de songer i troubler
Tordre public, e »ieo«, au contraire, «ou*
aider 1 le rétablir. Disposai de moi.

Avant qu* M. Bobitier eût pu répondre
i cetU offre de service, des cris confit*
artirent da veMibaleoi Bancrocheet »•»
rttBjMynons avaient auitacieii*ein«nt pé-
-tn- un moment auparavant; f»r*#q«e
i**it.'pt l.i bandx Jéfueniilên descendit les

marchn do perron plu* rapidement en<t.r#
qu nlk ne I** «vait raoniées. et prit U luite
,1»M toutes le* directions.

tarda p«» H étra eipliquée.
t.e- marquis, l^ngerac, Germain et

Bourguignon, armra Uius quatre de itisils,
de pistolets et de couteaux de chasse, dé*
bouchèrent xubitemeat du vestibule et M
rangèrent sur la plate-forme du perrun,
prHt • faire fi'a an premier signal.

VI

UNI ICTRRVCNTIOM P»CIPiyUK

La belliqueuse démonstration du mâr-
qoiti et dé ses Compagnon*, qui avait ••JC
poar mettre en fuit* la bandr <lr Haucri"
ck*. porta agalament r trouble parmi le
reat« des énsuti«r« ; N B«tiliier an ron-
trnir* poussa un cri de triomphe à la vue
•li' cm reofott inespéré.

— A moi ! monsieur le aurqais, à moi '
a'écria-t il en ne drMscnt n r l a pointe des
pieds el en agitant an l'aii le* deux mains.

A ce* mois, lejog* de paix pariMurut
des jtux le groupa dont il rUit ei.toure
comme fait, dit un, le lijre, lorsque t(im-
bait A l'improviste !<ur une troupe d'In.
doBS, il choisit le pliu gras poor ss proie ;
reconnaissant que le perMfnuage I* plus
important de la hande éuit le capiUine
TouaMint (iill«#, t{Ut> tant de grief* d'ail-
leur» rf-commandaient i la vangwace, il
le Mivit rtoolaount au aolM.

ibef d« l'attroupement, lui dit-il d'une
Le président du iluh palriolique s'nt-

tendait si peu t ce trait d'énergie, que
pendant un instant il demeura immobile.
et pour ainai dire pt-lrilié ; mais bienlAt il
sortit di- M atupi'iir. el élrcignant de ses
larg** mains les nuigr** poignets da juge
de paix -

— Motmeur Bobilier, lui dit il, si rc
n'était votre *ge, i* TOUS o»is*rat« sur
mon genou comme un mareea» de buis

— Force • la kii ' repliqna U magislr.il
«ans n c l w prise; Kroidnaui. j« v,.,,̂
rsqaiers de me prétrr main forte

>— Je vi>u* di* que si voua ne me lais««r
paa tranquille v»Hni™ mal, rrprit laabrr-
giate «n MOouant brataJement \e (Ugre >fr

— TouM«int GiHw n'.'lrs vons pa*
honteux* séVrii l'ruidcvaux qui, d'une
main vigoureuse, dégagea le vieillard Jf
cette rudr étreinte.

Plnsieuni des partisans de Toussaint
Gilles virent dan* le monrfinenl du |piine
avivai une agression décidée, H ils in-
tervinrent a leur tour pour la reptniswr.
Il • en*utril un« <k-éne de ronfaSH>n, pou
dapt laquelle FroidWatix, tout en HMmle
u s t rnerfiqntfJtent ton terrain r^nln- le*

perturbateurs, s efl\wv. .le d.rider !> l.i
retrait,- le juge de paix qu il o u v r a i t *
•mi i-tirps.

— Je vous en prie. H. Hobilier, lui dit-
il i plumevrs reprincs. rentre* a» chJleau.
et laissei.moi lent faire entendre niis-m.

— Je ne romprai pas d'un.' semelle do-
rant cra coquin», rrpondil lo juge d.- poil,
don) U figure crochue flambuvnit de co-
lore ; ils n'ont qu'un moyen Ji- me faire
fi-dor, c'ettt de me tuer sur place.

Kn vovant U wtoalion critique .ni «e
Iruuvait le vieillard, Ch>l.Mitpron itey-
<-* o < I i f prei-ipitammenl Us raarvli,M du
perron, apré» avoir dit il *tn c»mpugf»>ns
de le suivre.

— X p^tiseMu* s'écria langerai- d'une
Ti'ix émue, quitter cette piMituin. •->•{
perdra l'ivantage que nous donnent nos
•mes.

^ r.n av.tnt . uit MéracJni? ^ans s arrv •*
tfr t ,-elle observilion ; il ne sera pu* Jit
qu rn ma présence 0t\ ait •'mirage irDpu *
ncment un vieillard qui a vu naître mi>n
p*re.

(A tmtff).

lEURiïlRE'
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l.a France
devait-M tailler un empire coluiu«l, «ou*
peine de rester isolée el dedtfcauir Quaud
UU vit m compagnie des ((ens 4<" " f "
«lu.'ut, si I on sarrtt*, on ni' recula pas.
nui» 11.» .>ulft)<« vous Jmtaaewiit. Ferry
•omit clair. Tuutua les hurreuri quoa a
pudirv d'-luin'erop£cIieMpas que Ferry,
-Cil , .lit liicii rriviMgt- la ait nation, l.'cm-
piii' roluiii.il sera la gloire de lu trou
II . ipiilii")iiu. Autre facodel» question
intn-priM'4 coloniales, i|ui uiaiont indi
pousaldes, lu» avons -nous convenable me i
extt:ulees f11 nous a fallu qui nie i
avnir . l'armée coloniale » ; c'esit
J.;i raison d î-lre des culu oies, c eut surloul
«li: rapparier a l'ensemble Je la nation.
bien, nos particuliers n'expluileat pas
avt activement les territoires con<|UL»
la K.publit|in\ Hâtons noua d' i ot
qu'ils ne août pas responsables tic tout
mal ; nus colonies, par exemple, mtoquei
de chemins de fer or. pour renJi
services, les chemins de fer doivent êtrtf
construits rupidrmeu» ; et toute» 1
que le |tf>uverni>in»nl se charge de la b«M-

d'IUoeapu M i . itoaiaM Oâeenle I I I . Qrt-

Owa le uaipaitiaieat d ' i faisan ladue-
anaJifa. 1» Rtffli» la yaj ae otaialttai a
I (TI ; 1-MtHsdaoMur da U B u . Jaucb* Ml
» 419; la 0<Mip>(«la lieartnJe de OU'Wa-
aatjaa raul i * * , i"Mtioa ttr.a N»Ua.)alaa J* *
4 a a u d M k l u t . M - el l'e6Ug«ti*a eoU ï ' »
fr».

L'Kpamae pourrait i. Mai le anal tramer
aa M m o n » ! un pU<M>o. i.9r.nl . o t . i l
de>eeu(it4*ld* g>raol>' qu* l.aOo.igBl OLB

rqui s
, 1X80, m ê m e rappelle pi

le chemin de fer Ju :-wn pal au Nik-er n
pu» encore terminé I K prupua J< «.hem
de fer, Slanley me disait un jour a A
Colonie*, Uiule] la politique runçaiM <
vrailse résumer dan* la ton truition
voi<îs ferri**;*. Tant que vous • aurei |
Je chemins Je fer, vous n'aura pas de •
lonies! • Et d'où vient cemarasmcTVaii
on n'ose plus atrorder de rimcessions, car,
en ca» de l'ondilion» avantage»!
certaine pressa prierait aux pots

le long de lu ligne i cunslruîre, et
accuaulU jH'min-ufemenl d'alliéner le do-
maine national. On se méfie de»
iT t-Tuir.-"! « . I j nuance Je mépris
quelle btvim'uijinlegens profèrentce§ mot»
aujuurJ'Iiin ••>! un sijiw de» temps : o
craint lnu ours que le» entrepreneurs g-a
gnvnt tr. ipdarn.tit . On oublie leurs ris
qi).'&, el. \ Huant u moi, je trouverais tor
bori i|u ilsgs[rt>.is*'iUda 25 «(o à M*da<
gazeur, par exemple. Qu'ils volent stfaue
pourvu <|<it' nous i¥om no* chemin* de
1er' M' i . i t . lu i .n aboutit ni ne peut aboutir.
Auln> f"J!ni . nos ingi-oieurs. surtoutC«ux

de l'Ktil, I Irop mèiiculcu*. font de
l'o'ivraji' trop «toigne dans les paya neu
1,'uarit unir r i ï i i re *e prêtent'', l'Anflata
«.••instruit il'«bnrtl un pont en bois, an il
Ullo un Ii.it. Lu ponl de Cf s>rîg» i non
heure, i|ii.inJ un trafic rémunérateur fonc-
tion ni- di'ja depuie nu an. r>itoro à cr*
enlr<'firi»es la tutelle gouvernemental*.
I .Hr^iii- foin- les particulier*. Quoi qu'il
en -..il mm;, voil» a Madagascar depuia

ri a ra]i<.
nqu-' Irnp souvent de s
,>« . i ..rriip* dp priipurtiun
ut qu'il RMf?iss).l d iUui

uite dîna les
^r nos effort*

ndr^. Les r e i -
ponsjliilÉti'-nii-nviirent inc<-rUini>a, et re
n est pas A m.ii qu il uppartienl de les dé-
terminer : mais Fa.lioda fot un fait : i>n |a
r''ve J'arrAtor l'Angleterre avec qnatr#
hommes ç| un caporal «ir un puial v iu l
pmur ello Maintenant, «n Afrique, il n'y a
|ilu* de Ulriloirea tliitponiblea Demain,

agraiiilir. nais d eiploiter cl d ami-najer
ce q je nous a von* [)nnn*n<, duanon* de»

Congo' .. 1.4 l-'rani'fl nefaiMnl plui. po
te moment du moins, de gras»!*» ffnerr
•oftlinenlak-a. wiynns coloniaux, résol
ment. N<rtu »iv,ns. n.pu# •lirons ain*i d

|
r*»*itt «I qui nrport« plu* J*
i^u» ia toôqua fabrt, I» tu* da

aialiata A fui», Isa ii*U*r« 4
a c^oml'aa^ol] Ol 6oui!*•**•
i u KràDjui M>D(aUtionDair*a.

A Ciccistà
Uammedia ID 3 atti

DI P. VATTELAPESCA

Pedru.ra«U [d,sprttoitt a Michèle)

Si' già di rilorou T

ÈtiektU
Va n'oecorepiù ch'eo perli : m'anour

ianu per difpacciu, ch't mi'n-tm l ia las
:'nJu u lAiu ai povari, e scurdendusi ch
j povaru anch'eo.

r?dra-Pau!« (iroiiV»)
Ti latei*, perd, l'ittruziione. ch'e uru
cchezza.

I.*i simulons un aervera. che a rendent
ù mischmii. A zappa, a Usina, l'agu o i
anellu lianu un pazzu di pane, o
negru ; ma u grecu e u latinu u.

a' che pretensione. e queata U

Prdf\i-Faii!a !c. d.)

Chi l'impedi>« di fatti uppkghiolu t

S), ghinbere
, pôssu mmn
résia cl.'on

Baaliaau T.île aoilaaaiDe in America.
Ptdrn-faul

Coi u l'hadMIu"
Sftchrtt

Eiiu n e u u poeu fa. pria
liapacciu.

redru-Pttulm
Eallorat

viegbiu. pertu
wrupuloau, un

p«<se duve u moodu a à\ ehi si I
lia ti appuntu v«nsi a presalibi d'ui

ta déleimiQalioo puse par cet
excellent fonctionnaire en vue d'as
tarer lut) repos el do rétiblir s«
iaat^, » iJé»atir£ablemeut aarina
l« poblic soumis A aa •orceillance
et & la eécoritô duquel il était de
pais lonrflempa prépOBé.

U i m BOO toemn arrondissement
comma ailleurs, do re&tu, M. Cro-
ciccbia ne doit comi'ter qua dv»
«mis, étant donnés su scrupuleuse
hoonôtelé, son letnpôrameul conci-
liant et l'espnl de jusiice qui ins-
pirait loaalen actea du ses jôlicalea
looetion.

Pdtiiole ardent, il se molltpliait
de tome façon dans l'inlârêt d*s
Coi se» qui, assu nombreoi, fdi-
«iieiil appal ft aoo ioîtialive ou i
ses ressources.

Irèa altaché à ge3 fîinctiong et
aa régime qai l'en avait mveaii, il
avait réasai par triompher, sans tf-
(urta, giâ^e à iVbhme qne lui té-
moigowent sT-s dirais cnefd, de la
mesure ioiqoe autant qu'immèniée
qui brisa pour un instant âà car-
rière dans une circonstance tou-
jours douloureuse k rappeler.

On ascOre que M. Crocicchia va
partager sou eiiateace enlre Nice
où s'est écoalëa presque toute fa
carrière, et Casablanca, sa commu-
ne d'origine. Ici , comme U bas, il
ne rencontrera sur sa route que
d«B mains amie» on reconnaissan-
tes, pour loi prouver qce les bien-
faits accora, lia même sous lu for-

plua discrète &'im

D'accord avec nos contreres, o
•e nous lasserons pas de rêf i
qob notre munici|.>alHd * la devoii
du su« cote, de prendre toutes 1
mesures, toute» les précautions (|t
comporte cet état de choses ; tell
que l'ubligation d'ensevelir MU plu:
rôt le cadavre de ceux que la mal i
(rafipép, lie faim biùier ce «gui a \
If or servir, t t enlld du faire dèen
fecler t'appaiteaieDt où lia hab,
talâill.

Ou telles mesored ue saoraieni
être trop recommandées, par
moitalilô qoi croit de jour sa jour,
tout est à crauidn i mal

est, parait i
(.irèaeivoitif, on NB cesw d« U re-
cou.mander. Un muli'i, me disait :

i Mcu, tous les niallûS, je fan
oo<re i mes ei.fanis da la (ientiam
Murell>. ut je trouva que cela leui
fait du Dieu. •

la est vrai, lo remède n'es
pas loin.

S.

d'eni-memes A
boonëtea geDd

l'admiratioo des

Véritable Savon
d** Prlnoea du Congo

0 Ir. 60 le palo ai f Ir. l'.i l i twlls <te ira
Ei'(«r U l'U* t i l# Dora Vieior VaiMÎer.

Société des Courses
da Bastia

de Hier au il nwi I!
i^re réunion.
Le programme qui a été

Incendie A la Prol'eclun
Hier soir, k neuf h.'urc*, un violant in

rendie a éclaté, dana la vieille anni-iB il,

mati-rifil des f.'tcs el des urebivss.
Dés que le clnirnn des pompiers eii

j.-u- lu premiiTc alarme, une fouit' effart
s eut porlfe vers l'end mit où un commen-
ce mer i l d'incendie se tlevinail su loin
Je gros jets de funu1-* et des flammes
d.'tionliiiites.

nerit ctalili a

é U ohue e de tout

i| la dj(e de ** prê-

ts t le

u (ffllop pou
us, nés et

Lmne plaie
de 4 an* et au-dc-

e. — Histancr, 1 «<K) tm
Prix, Mm francs.

2* (jiurse au trot attelo pou
l'origine forao dn '• ans et au d
lépasunt pas la taille ds 1 - .(5 a

— Distance, 3 ()O0 miMrei. l 'n
St«epl« <-haM miliUire de
odiciers. — Distance. 2.<W»

cheva
-levés

itres

snil vils.d^lnmph<", <les empl
miliUirr* en abondant*, et

l'uiwgr du Imp plein (rue mer d* noire r«C«
D«n« c^t-"ti.[il...-is, politiquement, mou»
n avjtns, Qrî iî  n aurons qti on seul ennenni,
lAr. i tM.rrf . .

Le pnni-e me monlre M ma (rnifiquc In-
Miorhêque \ O I , I le ma nu*; rit du

e IV • MIT r les .
B j ] » ! ^ U Nouvelle Holland<-

r île hifmon et dans les «ri-
PacilH]ae. • Oan

ht-, j mlm e themint

de U

( Temps)

. - I . IKT <

r mai* le B. ma part* de Kl
.]<' I J Hrpublujue

FDMoMD FAZT.

Bulletin ttnsnaier

Miehelr
naadauone per Baatianu,
faniu, e un bi p* ncuM

Tu i teuu • rendu ti impuMittile.

L'n •*> pereba ti ne perte Vu'inou
Muheir

Y.o no.
P J P f

['uuibile ! « dunque Igunmuniii d'à
SigniirinaT

Ere . e bideorfutt te eus eU* u galengou,

itwhett triramrnU)

Coru •uliiitt • diMtneerallu... Ma, ae un
perteellu. un pertu raacch'*« . « uuxJu cbi
peaci BI pi^lia |

Ba. i#aipr«: 1 .'mpurtaota « di r a *
Ihiusiàau DMtrimoDiu: hccbi noi. a ta un
maiieherk u crédita, ctoè • leaapu di pru-

Ci vo in quaum salU.
(S'ait«nia*a Uirht

Prtir* P*u/U ,« i /a^.
GucnU cnoiM fn«bifl ' K t

•eettiappallu '

Un b^fflia più Motenc ditco

FINE DIU.'ÀTTII I.

M. LE COMMISSAIRE CROCICCHIA

M. Crocicchia, rommiSMire de
police da 2d arrondistwmeot de la
ville da Nice, vient d'être admis,
i v • * daouod«, 4 (*ir« rakur wa

i" Coortc pUt* au g*\op pour chevaux
de 4 ans nés et .-levés en Corse. - Dis-
tante, t.HOO mi-lrea. - Prix, 1.000 fr.

Je 4 ans <•! au-desftuï, résiliant en (Jonw
an mmn<> depuis !•' 1er janvier 1900, —
Ditlaace 3.000 mitres. - Prix, 5«X) fr

e- Courte plate au galop pour jomenti
dp. k âna et au-deasus nées et élevivs en
France dostin> îM A la reproduction r i
nnjanl jnmain gagnfi un pr i i giir !<•«
Hippodromes de Baslia el Ajaccki. —
Prix, 50(1 Ira n.'« A la premierp.

l.a ((agnanlp de relie eourw ne pourra
liinrhrr le prix qu'apre* la présentation
de son ocrl.lical de saillio par un dos .'ta
l..n» nalionatil pendant la nonlr dv U t i l .

Dans 1rs rminw» an fialop Ituit choval
ITifrnant d un premier pr i i portera ;< k i l .
<li- surcharge ; de 3 premiers prix « ki l . .
dr 3 premier* prix !(> kil , de 4 premier!
prix IJ kil.

Dans lea courw* au trot le» (régnant*
d* un ou pluii-'ur» pria m-nint soumis a
des rendementê de distante ^ui xenint
publias plu» lard.

I n pnip-aramr détaille wra affîob^
qnelqn^ t^mpB avant le réunion el don-
nera les condition* de chaque course.

I n * Mconde rranion de courte» aura
lieu au moi* d octobre prochain.

La Variole

Noua voyons avec plaisir que
tooi •'intère«sent, dani la mesure
do possible, à lâcher d'enrayer le
roalqoimslheareotemeal sévit dans
noti« ville

D'iocnns, dans leurs qo»itiers
rMpeclifi, M cotisent pour acheter
do bois et al lu ruer do grands fem.
D'antre* rocooiani t dea remèdes
plDS scientiflqoee, emploient l'acide
pbéoique et le répandent dans les
couloirs et escaliers de*

(J';i il leurs, d'une s.tivit.' merv îlle<i«e, »•-
i*<'iidi'S pur lea pompiers de lu ville qui,
a» (rrsnd romplel, se trouvaient *iir Im
lii'ux. Jés la première heure.

I.si ditj{ll9 bien qne considérables (int
pu ôtre atténués, grAce i n dévouement
do quelques bons ci tu verts, qni an péril
de leur vie «ont parvenus a retirer des
11 a m mes, un f-rand nombre de registres
y<e l'on a tasst-B dan» la cour.

Les pompes étaient Htimi-utèra par un
r<-B4T«oir d'eau, nitui- i l'iulerieur des j . ir -
din» île la l'réfei-turc et par le f l dune
conduite lï*ee sur le Cours. I W chaîne
rapidement «Ulilte entre 1rs lieux du si-
nialn- et lea doux bornes fonUtneH située»
entre l<- thr-Hrc el la IV-fecturp, a puis-
sammpnl rontrihur à fournir la (|iii>ntiti-

terrompu do« fn>mpe».
l-a plupart des autorités civiles et mi- I

iuires »'<Hau'nt rendu» sur les lieu
naire le rnmmaiiditnt de la place lu
illîi'iers de la garnison et presque to

•limaient le zèle de tous.
Avanl.mic heure* l#* pompiers <

soldaU a étaient rernlus maîtres du
«t tout danger pour l'hAtel de la Préfec-
ture avait complètement disparu.

Non* ne >i<ulon* p«» Urmincr cesqi
ffurs ligne* Jiilivemenl écrilfs, sana»d\
sar un hommage nérité au zèle, au

* ITBUM «i tt» f*r<
Ma. *&a d t J6
MBU. j« lui fais mmiBuar la
daat t|.*lqi>* Isinps «nsora. .

I . B'lea
eiaat »«a enu t tr'a >fUc:toïi à d'autra
ifes el conti* d'»uirt>» mal* lie* tallsa î ue
i eb r H 1* neuraBlbBDlB la* nain] g l u at
a >bustt>BB«i. El la feront disparaîtra
bu In entapta le McbniBmti d la daaae da
tint (Juy. «t p»in)«tlrt»ct, JBDI uc Igs puai
tnuet-., à I V mm* et * It femnii, da ffaoebir
otorieustonioL le pie»"go dnUciIe, da l'ftga

Isa Plaira Pinfc »oot «n VBB:« d*oa
iutr-a If s [)li*rmn«iea ac BU DepOt priMi(,al
abliD et (JIB 3 Uit» Tré*u« Pins. Trois fr.

cioqui: te ta bJI* al Jn-«pt fraaeB eio-
« boite*, franco contra Duodtt-

Petite Gazette

•a, + r..> aiaiau, + M .

PMI. - « h. d l flutf», .S. U. . . « , fat*.
ib.it Mb . U. modéré.

»i J * * l * l , qot'rine* oui».».
>td* la BMf, 'je lié»
slMi J M M » I I matin, f <i 30, en +0 ,50
•l>a>etr*. 1 9 brrirn di »j*r)a- m r .

?, Temps

libfccio a rontinoé à souffler
!oale la ouit avec one violence telle
qoe les paquebots n'ont pu quitter
le port. Les vagues déleilaient avec
foreur BOT \> a nu.iia el les jetées et

g Inondaient. Mardi malin, nue
grre accalmin s'est prodoile : le
iquebot de l.ivoutne est parti a S
ares, t l celui de Uarseilla à 10

'ontrihufinns indirectes

de nos ma
jonnt compter aux
mu pompier" dont
louer I ardeur d i
•railla nu citoy
Tille d'À-ardo.

>upi<-r*

losqui-li on prut

de péril, <lc
saurait trop
d

Mifin dont foisonne

qu'ils bubiteot, la sailoutoù le mal
a fait une victimo.

COUR D'ASSISES
La SâRstOn d'assises da 1er tri-

mestre B'oavnra le jeudi '21 févri
sooa la présidence de If le conseil-
ler Ltme-fUmolino, assisté de UU,
les conseillera SleUcini el Fla;d.

Nous publierons demain la lisie
des jurés.

Communication
d'an sécrétât» de mairie
C u l du r̂ ir>(>l>si><s-xur-[.olr« pr*s Hlani

lUir-et Char) sa pieiD J.rdm ds U t rue*
ue noua re«**aas Is 1*1 t f *mr*st« Dmaa an

p«Ti aasii «un »o es ilttnit p> a connaîtra
a maïadi*. CcpaodaDt M. Oiilm Itttat, IDB-

v* par km inqu *loJ« ^IID lui B c a w s
d d ft Y » » H . UetU J « U M

qae LU l'«nf»ot ta
r-in. li coodt)! p*r
H Ali« pul traver.

o par km q
UBiadw da H ftn

l« « «t« •UriBla, a V
furiPB.d'iiM tr-«fjft« n
booLeur <PS Pi.ule. Pitk

d'»tj»(i,,« retwils k la Mita M n form»tl,.a a
ampjoyé « T M autsM Isa PilolM Pink qui lui

Un luncuurs l̂our le surnuméra-
iat de l'aim nislration des contri-
ntions induectes aura lieu le 20

prochain.
Les po6tijl*nis se procureront le

programme de l'eiamen ainsi que la
nomenclature des pièces rjoila t u -
rtnt a fournir à la direction des
douanes à h«-tu, où i l * rtevroul se
faire inscrire avant le 24 février.

Les canliiata de la Osrse subi-
ront ce cuncoDiD a Marseille.

Broyé par un train

nons apportent le récit don terri-
ble acci lent dont a élé victime un
de nos compatriotes, A Béthone.

M. Perelti, agent réceptionnaire
des isils pour le ministère des co-
lonies, militaire retraité, âge de 50
ans, a été broyé, le -25 janvier, à
midi, au passage i mveao, près de
la gare de Bergu«ttef>. par un train
allant d'Arras à Djt.kerqoe.

\rourn de tir
irroi (ira laureatit da cooeonr*
jnal de tir de Satory, ooat re-
M« \« nom da sergent Rossi,

da 1 Me régiment à'inlanterie, qai
a Été classé le second el a raçn
comme prix âne montre en or.

Vol
Jn autre vol a été commis ea

>lei(i jour, au quartier de tlaptu-
Delle. Des rnalhileare M sont totro-
duita dana la maison d'iiabilalion
le M. Cdstaunini Antoine, caltiva-
tear, en fracturant la porte d'entrée,
et ODI emporté divert objets, eo-
tr'aotxes deux coetomes eo drap
XHC.

Un ap(*ai lemeat de S a 10 pié-
« donnaut »or la ptaco Saiat-Ni-

colu.

McJadios des yeux
Clinique ilu Joe leur Aleiartdro

Coors Grandval, \, Aj%cciu. Toi
lea joors de -i k 3 heures- Le doc
leur AlfiandrofT opère et gardi
ses tûâladee aoua la direction d'un*
dame Française, qai a dirigé une
ClioiqoH au Continent.

Vieilies décoraiton*
UD achèterait a bon prix des de-

oarationB frjngaisea et ôlraogéras
•noienaee.

S'a tresser su bureau dn journal.

ÉTAT CIVIL

BanlHQi Caa.lU, geuduate, 4* Caraeta,
•t Rlosl afirio- Françoiao. ecmai*irjinla, 4*
Lorato ds Cwiaca.

Bail li»ri«.M»4elBiBPt-UabriB!iB, kî jour», d»
Baatla.

Martona^l inloioetto, eélibitairs, 11 ana,

Lisez tous

L'Auto- Vélo
dJWDSI d« tpori qaoïldla", 5 1

Le mieax renseigné

Le plos intéressant.

vaisBean Kieron aa grade de ooi

B.m Tmse if M JMIH
Le miniBir» ds l'agriculture

FOU mis aa proiet da loi ^or la tai
da pain et à Aie aalomé y | e d,
poser a la Cbambre.

MSmmeif/Hememt mgrfvmlm
M Jaan Dopny a son mis a

«otre projet <ie loi, relatif k i'ansei-
gnemeot départemental et spécial
d'agriculture. I * conseil l'a approa-
vé et en a autorisé la présentation
a la Chambre.

tte ta HÊmrime
le ministre de lu marina a eoDmis

au conseil an projet de loi concer-
nant la création d'école» profession
nelles maritimes pour le recruîo
m«iit des spécialités supérieures

ms la marine.
1-e projsl de loi a été approuvé ;
ser i déposé a lu premitire séance
) la Chambre.

4/faire* c+Mrmmtea
Lfl conseil s'est ensuite occupé de

'expédition des affaires courantes.

BOURSE DE PARIS
Uj .n
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NOUVELLES MILITAIRES
H. Du four, capitaine aa 17e ba-

taillon de chaaeeors a pied, fila
glaire à t'èlat rmjor da commto-
deateot eapérienr de U Corse, est
mis en activité bon* cadres et nom-
me I on erOfloi de son grade A
l'état major du Gouvernement de
la Corse.

LÉGION D'HONNEUR
U. Osan, s a (-veillant des êtablis-

Mmeats plénitenti^ires à la Guy*'
ne, a été nomme chevalier de la
Légtoa d'aonoear.

e*.
M. Paoli, capitaine d'infanterie

lerritorfa'e, est inscrit iar le lableaa
de concours poar le grade de che-
valier de la légion dhonnear.

Au Journal Officiel
MM. Peraldi, agent de la lum^a-

gnia Fraisaioet aa Tirée, et Tdtnba-
riot, représentant de commerce 1
ToflMk, sont nommés conseillers
da commère e loueur de la
France.

le Dn- ] Damotic-SaD Halalo
UD Krand nombre d'escrimeurs

aistalaient aa duel S*n-Malato et
Daaotie, qai b'est lerwioé, ainsi
qne nons levons eocoDcé hier, par
DD« blessoie A l'ai9-elb reçue par
c* dernier.

Uoe cootesUtion s'élant élevée
•or le lerraio rDèiDé, au sejet de la
diffèreoce des épéee, on a immédia-
lemeot désigna comme arbitres MM.
Emmanoel Arène, Périvier et Tbo
megaeni, poar San Malalo, et MM
BtMt, Gana, Berger et Lucien pour
M. Damotie.

Ces arbitres ayant clos l'incident
eo faveur de U- San Mslito, le duel
a comoiêocô ininiédiaieinerjt.

Conseil des Ministres
Lm miniatrpH se sont rêanis

0» matin A l'Elysée, soos la presi-
d«x» de M. Loobet.

Mmmrette* tmmrttttmem
lai ministre de la manne a aoomis

t I* signature présidentielle le dé-
en l WMDDiut H. l« capitaine de

K. Deschanel, président ig la
Chambre des député1*, épousera le
mois prochain Mlle Henô Brice(

Tille du dépota d'Ille-et-Vilaine, et
petite tille de M. Camille Doucet, de
l'Académie française.

L'Evoque de Nice
lejoornal Officiel publiera de-

main le décret rapportant la oomi-
nalion de Mgr Chapon, évêqae de
Nice, sa grade de chevalier de la
Légion d'honneur.

Les Morts du Jour
M. Henri da Boroler

Le vicon te Henri de Ilorninr, de
l'Académie française, est décédé
dans la nuit. | i était né à Lonel en
1825 ; il avait fait ses études uax pe-
tis séminaires de Versailles, Mont-
pellier «t de Saint-Pons, el son
droit a Paris. Il débuta dana U i i i -
tératare en 1845. par on vol orne de
vers : U» Premières feuilles. On loi
doit plusieurs volumes de poéBies,
des romans, des pièces de thé l i re.
[I était conservateur el adiniaigtra-
ear de la Bibliothèque de l'Arsenal

depnia 1889. Il avait été élu a l'Aca-
démie Irançaiïô en 18y|, en rea:-
placâment .le M. Xavier Marmier,
et était officier de Id Légion d'hon-
neur.

La fsld-mar«chnl Gourko
Oo a reçu à Paris la nouvelle de

la mort du leld maréchal rosse

La San lé
de M-Huog-Chang

On télégraphie la IVkm que Li-
lang-'hing a logjonra la fièvre et

le délire ; on désespère de le sau-
vtsr.

Découverte d'un trésor
LOS Uoilfr&i ïtUlivà uni ijé

vert, dana le l'alais d'été, aoe B
me de cinquante millions de fra

SÉNAT
Présidence de -H. KALLIÊRES

La séance est ouverte & 2 h 20.
M. Doargna', Tondes secrétaires,

lonne lecture du procès-veibal de
séance d'hier, qui eat adopté.

Le Douzième provisoire
Le Sénat adopte à l'unanimité le

loi portant ouverture des

La dépota île id ( turenU» deman-
de qua toates les associations puis
aec<t acquérir la fersonoalnè civils
il ciitique en teroiaa tiès vifs h
proj t du gauvt!rnemeut et s'élèvi
contre la menace de la conlises

Loratear en it(«c*endirit d*» I,
tribune est chaleureusement au
di par la droite.

M. Tiimilliit cumbai c« conEre-
t-rojei gai émane d'un partisau du
régime impérial.

M. Cuoto d'Ornane s'euprec
de répondre au député du Jur

est voos qui fepiései.u z \
Ira litiûns ce ati-nuey. sans vo
loir l'eojijire. >

crédits pro1

février.
isoires pour le mois de

LE BUDGET
Suite da la discussion da projet de

loi, adopté par la Chambre des dà<
, portant iiialion da budget

général de l'eiercice t**OI.

Régime des Successions
Spire de la discussion sur le té-

fUcjl dea sacce^aions.
Ta os les ameodements qoi son

pré»-en tés, sont successivement
poussés.

Le Sa at adopte enapite les arti
des 18 à '22

Le président annonce qoe le
scrutin est ouvert sur I'BEsemble
da projet de loi.

M. Fraolt-Chaaveaa déclare qi
lai et ses amia ne voteront pas
es projet de loi qui conLient le
principe de la progressivité,

L'ensemble do projet da loi
mis aux rou et adopta par 130 voix
contre lW

LA GUERRE
• U TRANSVAAL

Cmhnrt-Ommnevitte
Le Sénat preud en considération

la proposilion de M. Cabart-Oau-
neville, tendant a interdire la vente
des Ilots, chattaux forts, batteries
ou forts dn littoral déclassés, sans
avis préalable da conseil supé-
rieur de la marine, da miuisire
de la marine, et sans l'approbation
da Parlement.

J-a suite de la diaxassiou du bud-
get sat renvoyée k jeudi.

La sanie U PrésirJen! Kroger
La corrtapoinl^ûl du

à Amatertam télégraphi
santé du président Kr

ard
la

ger est
b

g
eossi saliBtdisante qoe possible.

Proclamatton
d'Edouard VU

de Pretoria :
Anjoiird'hni a eo hea la procla-

mation solennelle 'VErfonard V|],
comme seigneur suprême du Traos-

la l .

A Braudville
Les Ooers ontoccapâ Brdndvitle.
Les fermiers des environs de Cal-

vinia ont prêté leur concours aux

de c m

Chambre des Députés
Préaiâent* de M DKSCHANBL.

La séance est OQrelie i i heure.
U. Brindeaa, l'an des secrétaires,

donne lectnre da procès verb 1 d« la
séance d'hier, qni est adopta.

Le Droit d'Association
Suite de la Ire délibération sor:

1. le projet de loi relatif au contrat
d'association ; 1, la proposition de
loi de M. Coneo d'Oman 0 ; 3. la
proposition de loi de M. Chartes
Craa ; 4 la ptoposirion de loi de
M. Le.nire, concernant le droit d'as-
sociation.

.If. Cabbé lemite
déclare qu'il ne votera pas le projet
de loi, parce qu'il «al contraire aa
droit naturel. Il le repousse non
nomme prêtre, mais comme Fran-
çala et comme ami de la liberté.

itf. Trouillot
rapporteur, combat le contre-projet
préaeolé par M l'abbé Leraire,

Ce contre-projet est repoussé par
411 voit contre 35.

Le président met am voi i le con-
re-projet Cuneo d'Urnano qui est
?jetè par 402 voix contre 91.

tmmtreprojet Purrh
M. Paech monte A la tribuns poar

BODtenir son confie-projet.
L'orateur développe son arnen-

deniÊat qui tend & reconnaître le
droit d'association pour tous, avec
one reetiictioa pour Certaines con-
grégations.

M. Tiooillot; le rapporteur, M.
Pellelan et le rréaiient du conseil
prennent SDCcessivemeot la parole
pour combattre ce contre-projet.

Après une longue discussion la
président met aux voix lu contre-
projet Putcb, qaiest repoaesâ par
317 voix contre IW.

Séance leuh.

FUMEURS
II e-,1 reconnu que pour lu ruer un

boa ci|(are il faut s'adresser à la
Maison •- X. 11^(1^1 r i Cii-ilu-a
laqitL'Ilx on trouve touns mrïts de
cigares <lepuis les plus ordinaires jus.
quauK plus | i n s , |>,ir H- lva,,e „ à

<le» prix ne dépassant pn- 50 centi-
mes, sina omettre IVxijiu-. CCARE
MATTt l à dix centime-

C'est à la Maison L. .V Matici ot
Cie qu'on peut se prm imT !.•„ fa.
ineuses riiprellvv »"i(V|Hii-ii..tf-. Tur-
ques et Havanes, tdl. s Nu«< l,,s r"û«r,
les Selika. le» Sacha, !-•* Samos. les
Victoria, etc., à des prix <l« f i jnt
loote cwmurrsnr-'.

Domaine de

mille.

ftttméi

Hjbrldei
Aibre* Ire t

Vignes américaines
Wtllitsvolé,, veiiiu .,<• »c,
Duliir» \uivtactnt>l*s, 130 II

, — Ci-titr», •»rl*l*i pré-
Pé U

», *l*i pr
ottt, An.dto, Précaeet U> U i l l» , t t c ,

gttQH iar fnnt, ehali eilra lii;i I-KJ bluta
0.50 le uiaJ.

Cwirian, Polrim, Aaundien, MiaJ»i -
Dler*, elc.

VêpH: Place d«J, foi t îlot .\ iuic, C« l!j
aux u tc i d i Domilae dt Vttot».

Vin roose rel iai , reçoit• HH'.t'J, i 0, tJ la
Mirn, TII> wnvRB, pluin». i 0 :r..

U. B.H. |63«
et Uma Bal ; y . «

wrila, . t Hmt l i . foel rt.li ; M. Kdou.r
martch.l .faa-Jogia chrt an 6s d'arti

. Bt Hmt K J Q U T J Bail ; M. Vicier jjBi
râpétitBur [IrlDiiomia * l'gcoe Veiennii
Je Ljon ; ii. fnogoia HaU • X i l M « H BOU

à '

tilature de Cocoos
mmintJot,

M. HBNBI LSARSANTI et CAe, tila-
teors, achètent les cocous à d«a
pr i i très avantagent pour UU. leB
Elevenra.

Un demande des apprenties ou-
vrières i U filature. S'adresser aa
bareaade la direction, Port Neuf,
maison Berlin.

Grand Entrepôt de Son et Ke-
passe, HENBI BARSANTI, Noavean
Port, Bastia.

IAIII-UULII\(-G.UIHIILLI IUL
Je. (UJJr, p. l t -. iJ )É , ( alioe ^

J.nv..r ,*V\.é. I t a i t i t i •„ !„ ,
J» 4* ;our».

Traversée rapide; confortable tou-
tes classes.

Pour fret et
à M. A. Pdiavdm, agent ,J8 Lu L
oce, Nouveau Port, lt«sti,i.

M. Jean-Thomas Palfaelll
Chef it Û-ifod, ia Pomm H

La Russie en Chine
On télégraphie de Sbaughai aa

Morning Po$C :
Les négociations privées ont été

reprises entre la Ctnoe at la Rasaie
au sujet de la cession de trois pro-
rincer orientaiftt.

leur épooi. frar», tMaa-frara at ooel« d«ud*
l* M janvier, a l ' I * . d* i» « M . BIOBI 4m
SaiDts Hatr—BMta de IBal H .

U lavée da carpe aura li«a a Stella P M -
Itvard,' a PaĴ kt n i • r * ' ^

M. Cuneo d'Ornano » b*ir«* d« « i
soutient UD coi tre-projet abrogeant
toates Us lois et tontes les diapo* J La f*m lia H r#ç*ii pm.
ai lions contraiiea a l'exercice du
droit d'association .

bNÏÏÏrY {£!ïïî >." .U?0 . ; CÉDR*T« CO.VFITS
l'on venl crjrjserFer les tradition» de MPMUICHM par coin postaoi
\t Rérolntion. il rdol donner «aoa Emballage aoijné et jratoil
con.liiiona la liberté d'association A. P. PADOVANI, eipeditloonaire,
M d'«iMtgo«aWDl. I 7, root» da Cap, B u l i l .

t-f He t i
ir NU. lirflU r'nùu* »ntta|[.Dri p i -

p i BJ» U, Uaré*i i .1e <itmi première
prii à l'Eip<vmlL«i LoiterseUe le l 'ul i l'.kX),
al attirée réroai(ian»e«.

tinn.t rholi û'itbf Uo I ert, \ -a™ Uen
Ofiopwi, HMdarlnierj, O ̂ nmeci, pleoiat,
J'iVltnemwl el d'icrammt. vt.

Vaitea ptfio\ènt, vifinae io ptjt .rtfliae
anr RarMtrte •oBrlïota (| jor U' (i(rii gl.>lre
de MomavUhr, m lia *n *em* io) ' i li'an
iraad eiort j » ptem* racial XtnHit Rapea-
Irt» Mont coli, Rp i r i j gnnd kiet>re tt ^olra

, la irai .la lar «ti^i el 1 Ja*

1 BMlnarri •MMH«tr t . rAHI i i
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TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BASTU
ri lem |wla ttm Itant

Le vsptur logliii BKKYL
cbaryera 4 Bastia vers le 6 février

Pour liÈ.NES direct, les porta d'EsPAGNE,
LONDRES.

I m m , t oiarcbtadises sur coausiasemeat direct
pour ANVERS, HAMBOURG

et tous ItiS porU d'ANGLKTERRS

l'ot-.r fuM s'adresser à
Arthur C, Soulliwell, Haslin.

M"'" (i EU KG ES
Dvut l t t l e

a I honneur tic [trtivt;riir sa nom-
breuse clii-ntèle que sou cjbiaet
sis Boukvard Paoli, 11, Rustîi,
sera ouvert, du 1 er au 9 île cha-
que mois.

L'ESPÉItA.VCE
Compagnie anonyme d'»=su-
tances et de réassurances

à primes t i ie j
contre l'incendie et les acci-
dents, ttDtonsée par I'ETAT i
léalieer des assurances contre
les accidtitls da travail en con-
formité il.- U lui du 9 avril 13118
(Journal OUiciel du 2iijoinl8'.r;))
Capital: 1U aillions de francs.

Stfge eocul: 10, rue St-Aa-
gnitiii, 10, (Via. j
S'adieestvaM. MigusleltOTH, !

directt-ui [ I H I Û d u r delà (x
pxgDie l'i'^rartCÉ â Itastia.

Vu ilez-vius
de la !> -nne bière

* IH Hrawii r l i t.t»*|Mu-lni

Plaie <»aiiil-Niccl»>

V'mte en groi t( «« Jrtttl

VIN IIIIUGK
to len.lu l rsn ;o votre y a e
10 l i ires tssai ; 5 I. Envuyr

a Moniii[<>y-I encoup {S. et M

LE l'HFVIV
COMME l i t O'sSSURlICIS FI»C*I !

Fonder eu 1819

Fonds réalisé : 9OO million»
Valeurs assurées encours:

millions.

S'adresser i M. HIURUAM.
notaire «le la Compagnie Lr
PRÉKIK, a Bastia. 17, Bd Paoli

TDERNIERS
BlULETti

LOTERIE
DES ENFANTS TUBERCULEUX

2SO.
(OO.OGO

50.000; 20.C00

15 1301

isi/
6O A W N I H o r Succès

«OBI CMCOUM,

MEMTHE

1 cMCOuas, aitJiwH£ ou jour
• • va pou»* isjt.. P H U I H - L B I • •«

R1CQLES
•O I»OH NfOlÈPrlOUS d'un n t l ••••la

H aulm niloM" d.llel«H. «Ima IMUtt-

ixciUant ^ssi pnur jWa/rtW» et tes 0«Afr
PRÉSER VATIFc.tr. luÉPIDÊWIES

MALADIES NERVEUSES
fpmtlt M t t l D d S M I G

tMHMl fr**»*, IBMhKIUIl WUUl JU 1 l l l | l * 11

SOLUTION HENRI MURE

IÊ1ÏIE SOLUTION Â B S

fbtuilt Mil, UlUU. h

DÉPÔT GÉNÉBAL
pour l*ulr l.i 4«r«e

tir I* <*ritaa<le • tawrlrt MM

h. N Mal tel *t Cie
f r t i [tour lu Cru», Quai Marseille) :

g-« j.ua« I. eaisw Ja ( j Inrat. 4& (•
u» j UD. - 11 i/;, l t . H

AVIS
M. Prnfrhim a l'tioi>nei>r «te préve-

nir It* public (|ue son bureau da r«a-
j-eiL'rKir.^nt? ei du tlacêmenti da do-
rresiques, tenes. muidona, animaoi,
e«l Sllii^ luo Nrttuiru,,, 21, 3a iUaé.

L'agence preml dta renseignements
Irôssûrifuï sur lea leraonnea qu'elle
1 ••réotiiie.

/, Hue M tôt, Buslia 1,

C'est là i ù l'on trouva sans contre-
<i't l« metlkur choix d'étofTes t Orand
T*Hlr*ar * pour la maison d'hiver-

M. Simon DîfEiani invita 9u cliente'
le A sVn rendre compte.

Un .VodVfaw Coupeur rta lonte pre-
r?j(tV« murijut est si taché a la maison.

Le pi>L)lic p«ut âtre fu r d'avoir ( los

do saimIaction que jamais, sokt ao poiot
du vue IIM lu Loupe, du fini, e l c , qa'4
loua auires points de vue.

1, rus Uio t . l .

.\iii,.>OJt I,. A. Mu

E l i f . i l M j N 1 r s l ' U t i l .

qu'aime à U 'loueur Cédratine Mat-
tei sa bomu téputdlnjn, l'a lient ion
des coijsomiuaïeurd êbt appelée sur
ce qoi suit :

Nulle autre que la maison L.-N
.Mjltei t l Cie un peut se servir do
mot CMraltne qui est une marque
déposée, c'esl-à-dite la propriété
perscnotllo du eu lie uiaisorj.

Tooie bouitlile ni* p r u r i t paa
l'ttitiucîlo do la maison L.-N. Mattei
et C.iti tbl une cci

Tiut conlrt(acieur sera poursuivi

EBS A PLANCHE» T
FEUS RONDS, PLATS » f <MII*1 - ^ ^

i ^INS A MARÉCHAL

:taux k Ciments, Pl&t
BWD.ra11.eunn.]

Ch. CLÉMENT

lITOS CÎEVEÏÏXl
Immthfrmml plu* e$ r f f f w

FAtl LD«AOK DU MDtTKTLLCUX

PÉTROLE H i » |
^ EMPLOI S4\SDA\GFB J

Flaeotu 9 fr. MO II 4 fr. PAarmonrat, rarfumnn. roiflmi 9
f

i dao|(rrDi«. Icojours
F. Vlker t . Ci»aaioai>iirc. 17. airnue il«. Poni,, LYON

l sn-cial : K. UAHMKIl, |.b«m<cicD a Nic«

GRAKD HOTEL
DES DEUX MONDES

•il, Cours liclsuncc, Uï, MARSEILLE
J. BODCABDPltUl'RIETAlHE

Asceostur. — Salle de Bagages. — GBIÇOQ de
Courses. T é l é h

M. Damiani vendralVxcrHVhlrhamrwm. K « r 4 r r « r à 5 fr. M)
bouteille aux consommateurs, les acheteurs <lo «ros jouiront
an fM-nn>|it« s é r i a i .
Au pr i i mo.li.|iie de 5 l>. M I» bouieille, les buveurs de

ha • papn.» ne boiront plus <Jrsonnai* que le K a r d r r r r , cham-
-«ne h- jilus exquis entre toux.

Annie «lis rues Miol el Napoléon.
M -imon Ltainiani r.it savoir q u P M. Casanova, repréwntant

e commerce, le représente dms rarromlis«einenl <i Ajarcio.

our lAMARO MATTEI plus de réclame;
fessieurs. demandez-le aux Dames.

MAISON L.-N. ̂ IATT£I ET C"
Produits MtecoinmandéH

Bam-as-Vie dirlnMifa marc deonl. m a , , T é r T ,
* Sfropsi (.rOMilla, Grenadine, f»njeit, Qlroo, par suera.

Qfrsttw Ai louuo tort** M M ooi!», faiUa t k nuia at I la

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
J O U R N A L

Rédaction & Administration : 8, Bouiavud du PsjaJa, Baatla
MATTHIEU OLLAONIBR, Ql»ct»lu

QUOTI Dl EN 5
CENTIMES

ABONNEMENT (Payable tf avance)

ODUH. u u , 20fr4 S molf. lOfr. i
tmMM>ut. 23 » > 12 • |

On n* ripant pat dei

LE CALENDRIER
D'iWOCB» ad : S.t.,1 hr,r t ^^>l̂ lqUi

SOUIL : (haara o^lloiuk)

f, U 5 i n. — Cwchar. 4 S. 40
fitmlar fmr.lar la ih • P>r1ne.

•70 JANVIEf

KLEPTOMANIE

ropéena p
klpplomaoïe y enl ttiigé
leur d'une véritable institution par
ceoi-la n.èrûes qoi avaient rai,s
d* l« réprimer ; elle a son ornai
linn, «a* ca ir«.-, ses etiets,
troupes ; elle ob&carcit les cerveaux
le* plp» laœineai et nnbtle ln\
consciences les plus pures.

.Soldais et nfii j r ra. grf.apj-s sou
leurs Jrspeapi rtatecliid, symboles
d'bonnppr et da prubit<\ marchent,
parait-il, arec une espèce '.te ftèaè
• k , a l'assaut des immenses r i -
Cbtsarjs accumulées par la patiente
cupidité c tu noise : lerapU» el p;
lais, pago les et cabare» sont de-
Ta&Ws avec une ariear inlassable.

Les lemmei elles mêmes u a font
pas exception : leurs délicates ruc-
Dotks s'eiilendenl paif.i ecnent a
dévaliser les matai t)* à la neo le ;
leqrs préléieoces se sont portées
•or les âoitiios et le» (ourrurrs,
ces friandises de leur toi M le.

€ Depuis que J-I suis ici, 4 rit on
officier, il y a <i«oi mots qui soi:-
teot sans cms* k nun oieilies : cts
IODI it-s mots de pi l lée t t du bu-
t in, . Comment »o proenrer ilu bu-
tin, comment vt>ndte ao i butin, e i
piditr son bulin '.' L/tsl dtv, a i une
tmlu de monomane, de hantise,
d'idée Uxe. Iks gens aussi honné-
tts QD3 vous t l moi, ii ' i i il y a nu
moi-, condamnaient éiieruiquement
de pareilles [rahjues, sor.t, aojojr-
d'hui, k» plus aideols i s'y adon-
ner. J'en arrive pmfjis à ma de-
mander si mm-me.IIP, an de ca*
•Uiine, je nu fr f - i ;ia& co-nmo If s

i>o-res, si ja ne ma mettrai pas a dé
vjtiser quelque marchand de bric
brac. Il eBt vrai que j armerai peu
été trop UrJ, car maintenant il ne
rente IJIUS lien. »

H ne resie plus rien ! tel est
premier résultat de ces pom^e-is
et r t t . ntissantea eipèdntuos, q
ilcVdient inculquer aul l^la^tes lei
pi intipes élémentaires de notri

On PSI heureai, cependant, d
cordiale r qu'ui tniieu do ces e i -
cèu da toute son», les troupes
IruQn-oè ont su conserver une
remarquable coi rectfOii de con luit
Couvrit-il en êlru autre nent? I *
coq î î ju loi i na souille pafl se» pli
mes cl Aicyantea aul contact* uoi

lit traître tout, ces tristes ei-
I Ults, apiès vingt siècles tl'eir
civilisateurs, noua (ont tèver, el Id
cruelle ptrisée de i'asc.l obsède
tûtre esprit. Vèiiié en dtça, er

reur nu delà ...
Pli lUPPR H K N L ' C O L I .

MUSIQUE MILITAIRE

atwier, à 3 hturt
la.balla,
Oaro.ni,

. Chanta LoiaUioa,
T

LÉGION D'BQNNEUR
M. Horacchini Dauphin, gouver-

ear de la Guadeloupe, chevalier
u 20 juillet 1SU-2, a «tè nommé
licier dr> la Légion d'honneur.

Ont été nommes aq grade de che-
i l i t r de la Légion d'bonnenr,
M. le docteur Rimaroni Antoir.e-
ficeiit, chirurgien de l'bospice de

asiia, •£> ans de pratiqoe métii-
île, campiKDe de 1870 1871.
M. l'abbé Lelterun, professear de

6 servie
njui et i
qu«B et
oise.
M Iriirj

npor
arch

Ï Z O

aiversi'*
anta tra
âjlogi^'i

K.lienn»,

ren. Rum
vam hiato-
aa sur la

vice-preai

dent de la Coor d'appel de l'Iado
Chine, '1\ ans H mon de survicea.

U. Ceaan Jnles-Frarc.iis, nnrvej!
lant inincijal dett établisse')
pénitentiaires A la fJiyane, 27 an:
3 mois de services dont W ir
mois & i i mer et aui colonies, mè-
daillé m 1 Ii (aire da &> juin 18S0,

Le Télépboae eu Corse
II y a deOÏ ans, l'^dministratioi

des postas et lélfgraphea avait fai
dns propr «liions au Coneeil gêné
al de la Corse et aux municipali-

tés des villes ,x>tir les engager a
poursuivre l'installation d'un servi
ce téléphonique et a réclamer au
besoin leur concours pécuniaire.

I.e projet primitif de l'adminis
tation pi r la i l l'etabhsriement d'-jnt
igné tnler-ortaine Ajaccio-CorH"-

Hastia, al U création de léseaDi
mbaios A Ajaccio. Baelia et Cor ta

l,"s études préparjtotras ont été
laites et i« montant de la dépense
approi trutlvernent établi, mais les
corps e'.us jiigêieiit a profoa de ne
ias prendre à leorchdrge îles frais

relativement impoi taniB. Devant
leur refis, l'admiDisiration s'airêli,
et on n'aurait sans doute paa

igtemps repailé do téléj/lioue
dans notre département, aans la
site qu'y tï? m oe'obre dernier le
'Oas-secrétair» dKtat aul poètes.

M. Min^eot fat surplis d'appren-
dre qu'il i i 'rtistail en Corse paa lo
inomdie lèsean téléphonique, et en
demanda la raison. Elle lui lut don-
née avec toas les renseignement
fl rattachant â la tentative qui
ivail éie faite pour l'instïllatioD de
)9 rfaeau.

M. Mitug'Ot reconnut que la rno-
citè de» rt^Boorces .lont di^po-
ier<t ks villes intëresseett ne l ier
rmettdit paa de foornir la part
ii leur eimt dtmandée, et il déci

la qn'une lig-ie ttléphomqoe serait
abli« entre ll jstia et Aiaccio, aoi
aïs de l'Elat eiclosivtmetiE. Il pa-
ilt qo'on Attend I» vete définitif
u budget pour commercer les
ravaoi, tous les projeta ayant été
•rminèe et approuvé»

De Marstilis à AJJCCIQ
I n Marsoille fHslc cl M!<- MIUS la piui,-

1 Mars.'ill.- torn'-. •ll>nt t'Aidir.- Dr.vfm

et les deruièrps grèves semblent aVuir «
crasse la claire atmosphère...; la (01
il*» &i*m»t: chèrt- à l'anl Ar^ne, y •
die menu.' en décadence ; ft peine L-ompt
t »n. su us las Allées, quutre ou cinq
raques Je e«s bonni^ pet tes %ur i
IRUJUJUI s'en vimt ; d'à lire upe» exhi bit
les rampkeetit, Jcitius^t-s anatomiqui
do moDHlrea suu^-marins, et, sans
uj(niellantes « Bonbuniisrius provançal
(IJD prnnoDcebombe...unnnerien),ait pour

quelle villa du Centre.
L animal ion, la gaieté, la foule, lasenl

ntVme q'y Sont plus; aussi *st-ce
regret quo je le vois s'enfoncer et d.
Uni l'arrière du paquebot, ce Mar
Je décembre et de d^ceptioa, qui
relie fuis, apparu telle une muitrurae
vieille, avec: un visage u!l*ré qu'on ne
conna t plus ; Marseille que j'ai Uni a
i't que je quitte presque avec joie cor
i ai quille, il y a trois jours, un l 'an
H l l i c i en* «t d'intrigue*, empoieonai-
a repris* Ao l'Affaire.

4Ju«lle« érnoliuni) me donnera la Lu
a Corse adorante el sauvage, à laqu
e Tsij demander le repos. Ii sanb
oubli Y
s Nmig allons dansrr, retti- nuit,

Ledaré le *imm*nJarH da boni ; »r,
dit les bateaux <Je la Compagnie Fraii
net atroces, d« vi«ttx batenux inçonToi
bl«sel volumes qui lieitncot mal la nier.

je ne suis pas **ns inquirtntlc : la M*-
erranoe est, i:« soir, particulièrement
aleuse. s«s Urnes courte* »*coucnt tout
Utiment, <]e l'avant a l'arriére, H,

-trangemefli balance, la TUh-dê AdMid
nnonleet r>>Jescend le vallonnement rreu
; dus vaquas, daos an (fli«semant effa-
itit de raiMiU^np rusM ; elle est pourtant
illisanimeM lesUkj, aujourd'hui, U Vttit-

4» ffaiv: les vacance» du jour de l'An
[indu troisièmes, seconds^ «t pr#-
i <li! pfrnisaiuiinaires de fasirnes r t
ninairesi ebastsurs alpin*, marin»

le I Ktal. artilleurs de forteresse, appron-
pr^tres. collégk'lis avet? ou sans famille,
t- « de loul, w noir, â Ixint, iH <]ne iln
(fïgp» ! Avons'lluus l i ce i allenda pour
ir embarqBernent et li'ur arrîm«gr.

l«n«ce port de la Juliette ! Kn sortant
fées, nous n'avions déjà quune
Je retard.

oila <ju> la cathédrale. U* J r i *»<>*,
les Y*rgue* et les cheminéesJe lu Julielle,

k, noua ne. les voyons pins ; U 1 Bonne
tf • (Nuire Dame Je lu Carde] seule
profile sur la alla calcaire, aunlessus
quartier dKatloume ; sur un r k-l do

imhes itrii? de lueur* et de nuagea, U-s
« de Ma i Ile fnr

tragique; la MeJitorrui!,•.•.
treux et noir, s'eulle L-I n.nrl
on dirait du rivage ,-, i1.,..,
but ; comme ses lames si' ITI
pîtées, violentes et cmrk- i '
le vent arriére et coiirr.ns sur
Je nijslral nous pouitec, mai

Nu c que du ruer,
ilans st nous tanguons,
e suis le seul passager demeuiv sur \;t

paaserello. Aaais sur un banc, I.' couple ù
burre, je me sud le du l'ivresse plivsiiju.t

1 mouvement et de la vitpsgp. Cummu
Un vigoureux du bateau se prolonge. !
Bat opprimant ^cwirant et délit'icus,

t'est le malaise duns 1<: ride, la griscrio
anesttiéiie do la ballade de Verli.ii.o :
Tournée, bons ilievaui de liois ! l a

f\Ue ttt-ft/tïw u« chevaucha plu^ la Imnie,
elle se rua i 1 assaut d«-s vagues qui l'.î >

it, c'est le vertige d'uno <.oxinu: k
e. . . Le vent me rouelle, JU I li«s
glacées et les tempos en siifiir et
r chaviré ; comme Iloltan! uvec 1.II0

son* les ci'itea, la ta te vide, j'<-*rilk- avec
1 houle, je roule et [e plonge, iMn.'iiil [>.ir.
lUtd'on horrible délice, «[ui ••«!. i^iit-

etre. le dilettantisme du mal de mer.

lit est venue : un mallionreux
soldat, qui s'était, jutqu alurs, obatiné ù
IWHIPUMT sur l'autre banc, ni f.ioi" vicnl

E dpsffndrp en libuUnl... Ce riiap,'lil d,-.
>inLrf J^ fea, a I lionxoa, au iiicd duue

rado : la f«m«- du paquebot se .l.-r.mli-,
riebrs, et msmbl-' s'envier vet̂ t la o'ite ;

«s yeux lisllicinés la voient » aivroitre
grindir, plas densti à mi>siire qu r-ll.i

fragnA E h'iriion ; file y devient dt-d ' i l *
moites de cuJHniY connues, des »sp<iiiis

Je rirafe, une Provence de tunns S-'HIIIIT
vnluUs. i.p payMiye devient

Lm t̂ix luj-m^me, deci»r de !ru>rl>re*< 'H di:
dproylr Je la clu-raiitiV du |iai(tu"-
crw. loi .in miraffc. <lu,i U l'vi-

•n ciel d biver. Tout A < p. nu m*

nés, une grand-- maas? IIIL-MC.CI'IB-
me un «tnaire tendu sur un t-i^irinc ifui ' i l ;

nrr est c-iik-or dVn.re, le r.v.if d'nae
eur fiinériiiv;j'aî la 3<iiKri">iqii nnus
sons tout pws, nous Biiiniii.'i I iii,
irtant. de nie de \h in - .
ci. l'ang.>Use du v.Ttig-' l - i . „ «
>cpqusj> me liH'u. ot ch:m cbul. nu

rvtenanl aux bancs el itun ranip -*t » >ur no
paa tamrH'r. jn gagne l'cscilii-i- -I m • J.>»

lampes
Je» femn

ur le* baoi|uett«a, et l'un ou'l l-
' iln-r. j

JI7— FfUILLUON [)l l'hTIT l'ASTIA'S

U Grnlilhoninie Canipnguartl
par CRABLfâ DK liKRNAItO

XXXVI

UNE ISTBItVIENT!Ù\ PACtF.QUE
Au moment où le marquis, «liri de O r

nain etde Bonrgaignon >'éUn(nit hdrdi
BCHI sur 1* troupe des émeutiers. Froide-
vaux, deseapéranl Je faire entendre raison
I Q juge de paix, THMI moins en^lé que
Vaillant, le prit par le bras et l'entraîna
de tire force du c.'ite du .-hlti-au

A mi chemin i l* rwionlnrenl CbJlleau-
giron. qui avait quelque* pas d'arance
•tir ses compagnons

— Monsieur, lui dit Fruidcvaux. ie ne
pense pas que vont syci 1 intention do
htra f>-u sur des homme» nsnt *rme*. et
é* répondn- à des cris par des haï te*.

- Mon«*ur, répondit le marqui*. ft»
homme* sain armes ont lenr» poohes
•tein.-" Je p««its rouleaux qui coupent
parfailement W«" ; • " voici la preuve,
• onU-t-it en montrsnt sa main (tanche
qu'entonrail un m,.urhoir Uch* de sang.

l'une voii a pHne dirtiocU ;

r la r;ipidll<j Je la courue qui' venait Je
-at Im ait *•

rvripi rahon.

- Ce n'eal qu'une é|rr«tigngret tout i
1 hi-iire. . dans l r vestibule., un petit
homme noir i jambe* torses à qui je ve-
nais de foire descendre l'escalier un peu

scélérat de Banvnxrb« Kpnt
le juge lit paix.

— I,L- drôle est bien nomme, d'ailleur*
il sera belle de le rearonatlre ; car, quoi*
qu'il ait un casque, il doil porter sur son
visage les marques «le la crosae de m an
fusil.

— C« n'est pas ifr la croise, c'est du
canon qu'il f.lttit v»u* servir contre un
pareil misérable, s'écria le vieillard avec
•ndifrnatioft.

— Mon cher monsieur Bobilier, dil
h'roidevau1, td*r un homme, fiU-d un
coquin comme Bina;roche, n'est p*s le
rai.ven Je reUblir 1 ordre.

— Point de quartier pour de pareils
brigands, reprit le moins pacifique de tous
les loges de paix du royaume ; moosi?«r
le marquis veaillex oublier as instant vo-

de la loi ; piacrr-i

que ros ft*ns, l'arme hnte. Jo Ta ta bire

«M [Iwiiièfci sommatiAn, et si !•»

nVvat-uenl |iii>i hi .•••ur «ur-t<><eliamp, *î lit

moindre [lierre nous esl ennire laiiL-i-i'...

Comment Sont chargea osTusIUf

— L'n coup » chevrotines et l'autre k
p-eti* plomb, rvpondit le rhasueur.

— Hon ' S il» avaient >-t<- chargés à
balles, j'aurais peut-*trf eu la f»il.te»ne
d« voua dira de tirer en l'air, mais quel-
q«w« grains <!>• plomb iw tueront p»rs,>nne
••t donneront i ces bandits la leçon dont

et des que je TOUS «n aurai don n i l'ordre,
teu sérieut comme sar un* bande de
U.D. '

Tandis que M. Bol.i lier faisait quelques
pas en avant pour mieux faire cnlwlre
sa sommation, Knodevaut dit au nwr-
quts:

— Notre digne juge de pais aurait fait

•A. jamais vu d'imnme dont le «ric.tere.
jurât davantage avaC le titre de sa pl*.-e
grA<« a *t* inatiMUbdliqaens, non scène
qui n'eut e\t que ridicule va peut-*lr* de-
venir Mnglante.

— Bien malgré moi. répondit Héracliu*;
jV«p^^> q,i« «msa n'«n doutât a>as T

corc. l'uisqa-- W vieillards sont an peu
fons, cet* amj0aTMt ff*B* * • * montrer
safre. VOUI«E VOUS DM permette» 4a vmu

donner un conseil *

V.olvnt* ne w.nl nulli-monl de mon gnàl,
et si vous connaissez qaalqne moyen de
rétablir la iranqiiillilo Mn« y «rotr re-

mpit le- (WMrme»vo. fusils,
jeune avocat, rentrez an château, et *ur-
litul «mmeoti M. Bobilier, qui avec lei<
meilleures întenlinns du monda verse de
l'huite »or le (eu, tandis qae cesl de l'eau
qu'il faudrait T jeter: i) est beaucoup trop
Cnevawr*'aqikel poursuivit 't^orgev en
souriant, pour connaître la manière il. ml
il faut s y prendre arec nos bourgeois de
(ihMpaugiron ; i« Mis leur langue, moi,
et f*[ ttom me laissa 'aire, jo crois pou voir

na répondre qu'avant nn qaart J heure
tant sera n-nr^ dans l'ordre.

n vovani qne tes vnreutiers, (émis ^n
jwct par le» fusils dont Fe marquis ri

ses dontMtiqn** étaient irme», svsient
eeise lonle démonstration hostile, le vi-

le de Langera sertit décide a d>'«-
cendndu perron.

Mr FrtiMew>x • r»i*on, J i l f l i . i i
uis , la fo>illade serait U>H bonne M

po«r Unit autra que oe( endiabli- Ion I--
,D£e 4e pats, il CM évident qae leur pr.-

las srinde ré-

cllcs-méBMfl ' . . . car qiii sail 4 qui-ls r%f'-»
pourrait -w porter une popnta..i! cxaap1*
rec 7 Madame do <~hiWritugir.<n no MV»
<]u<> tr^p J<mt»nrensi<tnent affn-tii1 en
voyant U Idesmiro. ..Veitx-lu U Taire m.»i-
rir tIVmotion. .<•! puis U lilie.. la petite
Pauline.., sanges y dx*nc...

Celte exhortation paciflqne fut inter.
nimpué par la vi>ii guerrière di- M. H"-
btl.er.

— En avant! sVcria-t-M, et si l'on re-
ci>mm«nc« â jrter Je* pierres. iciK-r-vniM
prêt» à faire feu; mais atlcndi'z mon

l
A ces mots, dernn-r [et d'une lia m un

letaillanU, le vieillard, trahi par *e« for-
yc* moins indora pUhl™ que si m n 'tirage
;hancela en arrière, el il serait t.imtiô s
le marquis r i l'avocat ne ne fu«*ent prOci

1 en m.W lempt pour U *.mlmir

(A nirrr).

|aiMiH«r<TTim êm n,

mi|iii^iii|wm^H^t)iiti^ai^tiiTiqni^fflpywy*if^



r
d.-iiMod.- n» raWné, le au**m Ml Vm
KJrv-n Je *»r*i<» me revoit, me guide,
ii,.- suutiunt et mélead, tout babille, »ur
une couchette ; il n» cale avec iltj* oreil-
lers, m» borde coninu- un enfant, nous
n>ulons et noua Unfruaas... O l* vide «la
m.i |Miivri' Ulf, mes yeux que je ne puis
|.lns ouvrir, f l l'alTre de

, qui 4i et vieul, et suit 1« nitalis
e balancier fou que ,'ai là dans

\A [H)ilriin\ ce cieur endolori qui sebeurle
el 'o ruisse purin ut, aux parois de nie»

t. iles '

du lu (lompuguie F ruissinct sont horrible»,
et je D «a suit) pa» a ma première traver-
iéel (jua d'hivers déjà paswi» «n Algérie,
u Tripoli el k Tu ni* ; je ne compte plus
nica ewales ù Malte, - .Nuplea et a l'alar-
me, inia retours Je Syracuse, par l.mmnie
etd-ines. me* départs pour Oran, par
lïjrteli.n:- RI Cartlijgt'ne I Kl jo n'ai jumai»
nu le mal de mur.

Je. l a i , cette fois. Ces vertiges de l'e*
tuniac et des méninges, celte a né m
Mbruli1, c'est la naupathii; Ou p>>
me dire que le bateau sombre, je ne
(ferais pas. Je demeure la. inerte, ci
une chose morte, accablé, incapable d'ui
mouvement, unemain passêedana lacot
ruie dune ceinture de Sauvetage, pend
*U-Je*su« île ma tri.-, piur me retenir
na pas être pro eli: hur» de ma couchetl
car noua roui uns da pttisea plus. Des cri:
aeraents de «ravier qu'on teraso crépitent
tin dirait sur le pont... c'en le cri de Th
liCf, tournant hors de l'eau, tant le bai
ment se pt-nche. MI us le choc d»fi va jues
les marins Appellent eu la la • casserole
ei des paquets de mer fonçant sur nu
hublot.

H Wt» •*&!«•*> ; M l'a pa* nphh* l«
stttcldâ, p u tn jau son eadtiire

Pauvre asort inconnu Joat 1 Jm», Jéji
«TaJca, «'est Abattue toute crlte nuit «u
aeuil du «ysièr*. dans l'augoisu Je la
détormiulton suprénm i prendra' fen-
dant que |o rAluis betsmenl dan» les nffra»
d al de . lui

terre, lu miovre de '

lai do
I a paus*

( > douce iiuil du 31 decem

Est-ce que je dors ? De* \

PS des

> bar

•a masques et des grimace* tra
varsent mon sommeil. Ce sont des in«e<
les géants, des hannetons de grandeu
humaine, avec d"* ne* humains, cliauss.-
de besicl<>8 énorme, des scarabées au:
y.-ux en lanlerne» de fiacre, car l'en li
les numéros, el des culéoplèm, sanglé;
dum d immenses .Ijlrwt de carton verni :
ils «>nt repoussants et jrrolesqiie* 1 et (<"
reoiiinnis le ilHîk- du ChâLelet et I'
lum-nde l.aoJollî; un inverti ai
liante: une espèce de prince Charmant,
au prolil bouffi et vieillot, que jeneret'i
ru.i-sai* pas. Je vois aua*i Mm. Ilata;
prnchiv sur mu iduclwlle. et rar>c-«lttr»l.
M. Kmile /a l», et put* Joseph Heinacli,
«•t jH^qu »*i' ^i-niTal Aniirit. on silho*K*ttea
•l î l fM™'8 P«r '<* crayon ili1 Forain C est
Paris qui me p'mrsiiil ; Taris ne me lâche
pa- ; l'rfri». que le fui". B attache a ma
fini.' i't penche sur mon oreiller de. pa-
tient d effr.ival.lea faces de mauvais rêve...
a O^r iMninia . i

l.e bateau sartvtr,. Stoppes, la houle
nous secoue encore davantage: U souf.
franco, intolérable, mVvaille tout i fail,
m'arrache aux coqttecifrruos de im<ri
demi «ommail une aube d'hiver blêmit
mon hublot, cV*( le pet il jour. • S.immri-
nous arriï.s r Ou y a-t-il T m — * Itien,
lin .iccidcnt à la machine, » me répi-nd le
jîari>m île service, • non» arriverons dans
dfi j i heure* \ lo temps do réparer l'avarie,

iner !•«! muuvaipe. Monsieur est fatigue,
que M..nsU'ur tache de se rendormir! B
lieux heures ! rien que Inii* heures de
retard ' Me rendormir! l.e moyen, avei
rr aarre Unj fn^. complique dp roulis
qui me I.alk.it.' et m<- »»i»leve l'ettoma(
vide à haoU-ur des l.vres ' Je suis anean.
li . c«mme r>>û  de .nup*. endolori, rom
pu! If lente -le déboutonner mon f«ui<
tut qui metranfrle... car c me suis cou-
che avec mon f.mlnrd et mon panieasui

jv M .ni».

a Dans di-in heure*, t a dit ce £ar>-on .
a notas arrivons en vue dos o-tes ; lo temps
de n-parer l'avarie. »

l'.e garçon a menu, il n y a pas d acci-
dent de machine nous tomme» aux S.in-
(juinairr-s, am tien qui ferment la haie

l'ftu delà el l'înfu
Ouolls douleur irré.pHritble. quelle deiep-
tiuB ou quelle détresse dame, o» seule-
ment quel ennui a leoB, toute cette nuit
du i l décembre, cet hommo penché
celte mer d'hiver, lecoudeau bastiuyi
Kl, au lever de l'autrt, devant les crêtes
Je l'tle émergeant de l'ombre, il a mil
la Vie et s'est délivré dana lu Murt I

Adieu, ma vie. !

Ajaccio ' Ajaccio t Celle fois, m.ux
rivuiis ! Subitement guéri, je t^ute a bas
de m a couchette, RBfrna l'escali
sur lo pont - I air vif me ranini
c'esl uns muraille de hautes montagn**,
d'arubesque violente de granit, domil
pur de» ne>|fpg. on dirait éternelles;
silhouette de la Corse, ainsi apparue di
le soleil levant, est hautaine et Mmbre
c'est i'i.inme la proue îmmi
d'an monumental vaisseau de granit
nui* , au-dessus des premiers contrefort!
les rimes du Monte dOrn el de. 1 Inci
resplendissent, fMouisgantes; une lui
d'Afrique les embrase, al sous le vif ar-
gent de leurs neiges incendiée», lea r-.i
•ne* descendent, délicieusement bleutées,
istompéea da foret» de sapins, avec de
rrands pane d'ombre et de relies, l..c

an clartés vit.lelte», et cela jusqu'au go\U
bleu loger do soie; et ri va gin e

m fin ta pn M semblent peints sur velours!
Comme un écran de nacre incandescent.
Monte d'Oro et lea sommet» de l'Incu

ilinenl domineat et emplirent tout le fi>nd
d« la bai* du péiillemant givr* et de IV
:lat de leurs «rites Kt dire que c'est do

d de ces montagnes que s'est t'ianct1 le
•o\ énorme et formidable de l 'A i le impé-

aison de Napoléons ! C'est elle que
:ndeetqae je cherche ;je*t>i* qu'un
ivre UDC ilrs premières de la rade;
le un des anglas du port - ces vo-
ta, c'est eitel main plus que sa

lavade hlanchalre un détail, aperçu t<- long
'Uc.'ile, m'inqniôii! et me frappa... 'I uuie
iV.te que noua longeons e«l bnrdec île
mlteaui, mausolées el Wpallurc* parti-
libres; ils Arment le long de la mer
mine une voie Appienne. puii, ombragé
palmiers, héri«»e de cactua, voici le ci-

métier. ; les grands hôtel», les villas d'hi
irs s'étagent tout d* imite «pré»;

est avant le vieil Ajareia, embusqué de i
mole et comme su retrait «

•riore da la maison de Napoléons, la ville
'gante et fun*bre das convaltacences et

Jl>ona>iài«t
T««t f l«b l» l «

K u Eubu»
arcs hrnstA H
UlB>.

Pariai l>a valvnra indu.
N k S t J M UéftoU • 1 I
NIIIOBIUB f— dtmedaa a
K*ton a t'O; la Comp.g • da

a'mJobitava scipr» I J'iu eoroi s
'ittorai chi ti prectorau aùlli a . -« H

•ùri'/ut

Ml ditpiege il

I. 1» flivr U.uch. tf« f.iiB aant B eio.
1 *• BetioBt H«a>g*r es Kfru;<iaea Je Ua-

lBK*aoir »« nuinl.aDiMDl formas, l.aa Obli-
{BI'UDB 3 IJU aa BMI» a «me romi'Biinw,
Hil un tfMpun U 11 fr i» nets a dslteti'
•r MTI *r. fjat ns.

ta. I PIBPS da iMpara. à P*(i«, pru7«-

Dars ss répari,
Crè-ilt» -«PB go

iOÙ In i l ) p o h e <
5M fra rt SS pu il

KO vtltu» <.' '
du»sduiu.vi .s

r - • das g ne tu rsn b ui

B tarif ï, i*o.««ur»iblrB
:ea tant i tembourasb ca

aauraneas. si. sito:.a da
ta "b iffationsil'ias c<

duatriellta • lltf frs Lss action* d« Cent f r
il< i i Ui iO'H eau

oiUs p->r I»DOOOC«

»-, * M fra (unqua»v«r
ds noo.br u l scbaU lus-

< d'ui eaugntsoUtion da u
m»Jor»t-on Lia Ob.igito.i b aa Unuas i

Us Obijtttioaa

pru da ITft It, M
• rsin-Pa'jedela

qa. la Mt.BuB Cabra, 1'

IDI «Di!*«s T«r la tt-eU

Uorftr pauf »eb»T»r la coostruatioa -U ea

lb<CB » pu aqu'ellca MDt | B / M J d'une f i r t
•ur i » 1.7.1.S4W m
^ooiet* rst propnêt

etr'i da ttrr* os dont <•

povaru Micli
l'i-Jn Pauttt
m a un pc><tsu

bravu (hjlinlacfliu. e oun

A t> bas tarifa. twtichA,

iatt Mariuccia...
IWri'.P««{«

a dillcile,. père Né u paeso d'à /

ïi d'à caritÀ piloas» per epreci J'ôcchj
un n'Iia maucu tenuiu .l'ing«o
limmti per ineslu

* chi ba.tte.ra «

•a t.. Induvinala, gril!

) [tel

«ncti'ellu
'... Inogn

eiptsl obliastious n

*u.-eifle«tft*l« du 31.090 b«ct»«rqja
It Socisl* tteite-HvOKfuiBS d» Charbjnia

ottti» iiars sa Jii-tricU J» lii lua.

rogrraBiramiLt
soutt à 5*0.MO

pir. le 3i j »
g .la t i . i . p u l
.« *etioni NO-
• Ja «14 lr t«
etra lairediiita

. ltastacli'c
n fjualcliî icim

un l'ailun[*ni
zia,.. Ê cu*l t

B.mdut sur la mareb'.
^heBioa de ¥*t »oot rssti '

de* tuberculoses, la
Anglais

d A'at'Cio. el. si nons stoppons itnsi dans
la houle, eV#l pour tenter le «siivotage
d'un passager qui vienl de se (eter a la
la mer. un Allemand, qui, a la inc .W
rAtos, a demanda : a K*i-ce là A|acri
• t , sur le ou d'un matelot, aV*t pe
par dessus bord el s'est précipité dan* le
fl'I. mais, ce suicide, fin le cache ao
autre» pnss,<f^rs, et je ne ! apprrndn
qno liaiift la oumee. i Ifrrv. de la W,n,},

X.>m ne -.tnppnn* plus, la VitU-ét-ftittii

mttne plut un calme delicieax. impréva
a succoife prewjue instantanément aui
bal»n«>menlsé,-.iurantcdrU houle, uni
«arcade* «rrni-hanlr* da tnnenge ; n-.n-
vogu. ma comme «ur un la.- n-ius v>'n.<t*
M quiUer la haute ax>r pour entrer il^na

^ri>i>ole des
de «poitrinaires. M«nton. Corse,
n annoncent et gardent k accia,

*t<tansU pure et transparente lumière
dAfrique la première chose qui vous salue
et voua souhaite la bienvenus au seuil du
pays do Bonaparte, c'est, aymboleon dirait
Je sa ruée a travers le Monde, on petit
ciaftelièro de petite ville italienne te dos
tombes égrenées le long d'une route ma-
rine r présnge consolant de repos et d'ou-
bli dans la l'an de la Mort

JEAN LOTIRAIS.

(Le Journal).

M. le docteur Ramarook
On lit dans le f-igaro ;
Chirurgien en ebef d« l'hospice

de Hacha u;orgeï. l'rattcieo d'ooe
h tote valeur, d'un dévouement tant
égal pour IOQB ceci qui ont besoin
da recourir a tes soina si érUrés,
jouil dan» la ville de Basiia. dam
it est un des médecins Im plus ap-
préciés, de la cernai Jératiito «• de U
confuoee pabiniae*. \ pri» part
très brillamment i la campagne de

ijoe
ao cours detojoelles ses

compatriotes, reconoaigMctB, lui
ont, A divergea reprîtes, naamftwte
Icors eyospattaiea en J'inrettliMaDt
de mandats électifs. Kicletor.l
h m me, lies aimable, très se r via
b'.e, loai * fait dialingoé et dont U
Croix est, lié» certainement, une
des mieai méulée* da la promotion.

Revue Hebdomadaire
» r « t* » Jtarier *MI

I e dM»nt d* Im H B M M a * ( • tst»ls t - >*i
•a ds la « m «• !« Rua 4'ABff ettrrr Dsr

' f

q .. * • r ( v île p»- /
N m

1̂ Ciccistà
Commedia in 3 atU

Dl P. VATTELAPESCA

Jk.TTtJ II.

SCEW I.

Avà diromi u to «egretu.

la/0. Compte 25 aonées depri t i
o c A d l d

cridutu'.. Bppuru, l i fret loc-

i disvi nnou all'arecchi* d'un

. l'u una tintions per décide

E mi dai di iti lanlavugli '.
rrrlru.paut»

Va ne ptrlsmmu p i u . . . Ma mi du
ereht • Battra, acimmena di flgliôla i
ie* unui preg* per piRlislti un tull

n'h» ma.' rhe trent'ai

n'abbia piû di •

In fondu in fondu, ê piu becchiu Michèle
li'uo crede a nuada e a nisunu. manra #

, ma un pare : ha sempra u

e u fêle in c'.re, comme, tutti Imcreduli.
Srrrm*

Dun̂ ue un niw pli) ritorMT
F/dm ramltt

Li oe reata una : quella d'impieeaasi.

K curame eampmva T

Can tnelia etri li nwndava BL lis, : fur
mgli e pistiiceiM.

Ooam M M eof.. . torae j

K cusaT

Hngiana, cumme ^utai tuii'e

IV.i J, ' t>,u~e donne, ch'e vt

f Un cô ch'a bedu
in Truslu per acquii
assi un pextu di fru=

mpiU, dscitu frescu freseu d'
itare. n. in raancanza di TUMtU.
vauiu ariitlu cni fsctssj auuà
rchiendu...

IWrit-Pau/B (rtirnitu)

ncu « lignate aoprai e apaJIe

Screna (ridrndu}

No, ch'un o'# pin l'ueu fr« I S

TurnerA.
{.; s . )

Mae^iralli P.,
Crisorii A -M , g ,
(iiutiani Jeaa-Pierre, iit'tçociant, Ajaccki.
du Uontilti AnttitD*, prop , (Aalcab^gio.
Paoli Lton-Vraiitoia, nuire, PieU'Orezza.
Onanu Pierre-F«liz, prop., Foreiujo.
MorUj Krani;ois-Anloiiie, Hisinchi.

JURÉS Surntfaun'jiiBks
Sigco Louis, uiarcliaiid de la bac,
stretli Toussaint, enlrep. des poudres.
Villa E'aul, représentant de commerce,
Chiimi Jean, rentier, (ous de Basiia-

Petite Gazette

«tel, r^i na. a a«*Ma H sait, Zbi «ai.
"«U. - » h. du u ù . S. 0. »*<i ton.

i b. «:• Mlf, M. modéré.
SU Ja tiai, demi romtrt.
i>U de la aar, «su belle.

N I du tau i maaa, + 0,i4. .ob +0 50
aiitr., 1 S bawea im «allai n»r>.

Ht-rau soir, M. le Premier Pr^-
dont et Mme Col Un réunissaient à
nr Idble les magistrats, les repré-

sentants de l'administration et aoa
rincip*les aalorit'a civiles et roili-
ires, l a eoiiêe s'est proloogée
sqii'à une heure a&ètz avancée.
I ea honneaiB ont été faits avec

cette trii|Di9e courloisis qoi distin-
gae si admirablement H. et Mme
ColUti.

Nécrologie

Véritable S»von
dea Prinoos du Congo

0 fr. M Is pilo ci I l r . "T. la bail, -le ir

E l t*r >s i Ce ci le nom Vie or Vjx i ier .

(Jour d Assises
a lUi« ttem timrru

devant faire le itrvict pendant la ne»
Sion du ter trimentre qui t'ou
i Basiia, U jeudi 11 féontr.

Jtrmto TmruUB

V<r*ini Ktienne, gt-amôtre, Lenlo
Vnlcry J-A , patron IwuUngrcr, Basiia
Tomasini V., itncirn maire, Zerubia.
Perelti A.-P , de fru Paul, ront., l/>vii
Uiortlani F , instiluleur ret., Vetaanj.
lïrisostomi D , cap. ret-. Luffodi.Nazrj
Trani Nicolas, propriHaire, Bonifacio.
Polidon Pierre-Paul. n<in>cianl. Porta
• oiidicelli D.-P.. anc. maire, Venlispri
Lanfranchi D.-J.. s.-offic. ret., Guitora
Natali Franvois, médecin, Monacei».
Lwa Jacques, proprtdairo, Arbori.
Lrca iSiiptistc. pn'prii'laire, Arbori.
Perelti V-M , ancien greffier, Levie.
Pojponovo Jean, Ae François, proprii-

taire. Soïlacaro-Calvcw
Mahani Jean-Paul, mt'-ileein, Sennano
Natalmi Joseph, propriétaire, Erbajolo.
Manooni Jcnn-liapiisle, m-g , Cor le.
Oiovannindli, pr., Caalcllo dî Roslin.
Melgrani Joseph, chef de huieau :'< la

mairie, Ajaccio
Uiriani Pierre, pharmacien, Basiia.
Orlandini Auloinr. prop , Sprlonralo.
Pernirt, cap. ret., Penta di Gasinca.
Mondoloni J.-B., inst rel., Canavappa.
Lilciam Xavier, relraile, IVtraiba.
Torracinta A., cap rel., Ile-Housse.
Morazzani r>. B., médecin, Zicam
Negri H., marée, des logis ret., Evisa.
Policani Joseph-Louis, prop., Coite

M. ANKeCurd«UaeBli1«cà]ébier;
iepuis longtemps il BOD(Trait d'ona
Qii3pO3illûD qui le fjlr^aait beau-
:oup et qui s Vont lapiJt-ment agra-
'èe t'a conduit au tombeau en peu

de jouis. Il était l^é de 75 an».
M. Ange Cardeila était on comp>

ible des plus distingués, un homme
e cceur. an an>i sur. Pour celle f»-
nlle que fa disparition jotte dans
i plus profonJa douleur, on ne
juvait irouvdr an bpooi plas ai-
iant, un ).•' re pins (en Ire, on pa-
'nt plus atleclueui. Am regrets

ie ses ptux proctias sa joignent
:eui de »*«9 iiotDbreDx amis.

Le dejil était ondoit par son
B, M. Antciiitf-DomimqaeCardella,

on genire.M. I^uace Marobfltti, et
ara parents.
Nous prenons une vive part aa

demi qui frappe Mme Cardeila,
' " CirJelU, Mirchelti et leur fa-
ille et les prions d'agréer toute»

ios condoléance*.
— .M. Boll, maître lailleordo Ui3a

d'iiifdi'terie, a ea U doatear de per*
dre sa litlelte, âgâe ,te quelques se-
maines seulement.

Noos présentons a U. el Mme Hall
iVS|>resemn de nos douloureuses

Cercle Snmbitcuccio
i.e» luettiDres nu cercle Sambn-

cuccio de Toulon, réui-is le -20 jan-
vier 'Ijca an nouveau local, coara
Lafayette, ^0. spres les diverses
questions i l'ordre du joor, ont
procé lé ao renoiirellemeot de leor
bureaa pour l'année courante; i
l'unanimité ont été élot. :

Prévident, MM. Vdlenti ; vice pré-
sident, Siksgnoli ; secrétaire, Si-
moni ; eectétaire-aijoint, A^oslini ;
trésorier, Leca ; Irèainieradjoiot,
Dionisi ; admimsirateors, Lmggi,
Leca. Conti, Fedenci.

Il a été p^rdo entre la a-ire de Bi-
guglia el SJint-Piorent par le col de
San Stefano one lanterne ds bicy-
cltrtte. I J I rapporter contre téc >m-
p e a M. BIOI, employa «a bureau
des hypoibô.|oej a Diatia.

Maladies défi yeux
imquu du Joctepr Aleundroff,

Cours Grand val, 4, Ajaccio. Tous
les joors de "i i 3 tiearea. VA Ù<K-

AltiandrolT opère et garde
ses malades tous la direction d'une

e Fraoçaide, qoi a dirigé D M
ique an Comment.

Bonne jument
A veuJre de lui lé julte jumeDt,

întte tfûtttose.
3'adreesar «o barun da joaro*!,

Dentiste
Mme t'ieorges, dentiste, a l'hoi

neor de prévenir ea clientèle qc
par aoite de changerneat de loci
•on cabmpt eBl installa provisoir
ment à l'holel d'Earope(Ik«lombani;
où ella recevra da 1er au U février

Avis
M. Strenna Joseph a l'iionnen

déformer le public qu'il ne tépon
d'iDcooe delte qae pourrait coo
tracter sa lemme Jeanne, né C
&è, qui n'h»bit« plus avec lui e
qoi est invisible pour lui maigri
toolea ses démarches

ÉTAT CIVIL

1 Marie t'itharino. - Bontvila Ma-

R**ttl( Kermnj, U moi.. , i . H i . l i . .
RariHili Jean-rboins«. cn«r >1i bffftJ

P«a*M »t IM'irntnti'ii. mB-ii, it a

Voulei-vous
FAIRK FORTUNE

Vwir opérer avec srtacèi au. compta
et d terme, soiwz indications pr
dflntes et précises données par 1er
conrrirr ch^qas matiri par BuIltU
iê Bourte quotidien adivssê graloi-
Kment 1 mois A l'essai BUT dematitt*
faite i l'Administration du Vowâ
fttuuicier,iî, Doulevard Bonne Non
velle, Parie.

IlRUANDI-Z PAHTtHJT
la chicorée eiira

MOKA CASIEZ
5 mises bon concourt

12 diplAmna d'honneur et grands pril
Casiez-Bourgeois, A Cambrai

D.fl 1 bj.llt :
*•*<•': H. i . It SEC»1*. rnr S' Fr.nç.t», 2

Le colonel Marchand
Le Gaulois annonce que te colc-

nel Marchand est assfE sfirieose-
meat indisposa par poile dea t i-
gwurs de U température et de la
Mutore qu'il a reçae an Soudan
•t qoi est inaufn^atnment guérie.

LE CANON A L E M 1 I
On Irovaille avac ui.o grande ac

U T I U , a l'usine Kropp, à la fdbiica-
Uon do canon de *28 centirr êtres f t
A Celui di 18 centimètres. C'eet ce
dtrnter type qui est destiné a l'ar-
Bjement dea n^virea de guerre alle-
auadf, el qui. Q\t:u à one uonvelle
tDvantion, irodnitail dea efTeta e i -
trtOffli naiifS.

AU VENEZUELA
Le New York-Hermld publie

dè\ échu rtu Port ûl-Spain at
cant ()U4 lea lioupea du gouv*
n.ent ont été battues dana an coin
bat sch^roe qui a eu lieu, les joi
dermms, dana te voiaindga de
Gnapa et de Curupaoo.

< >.i compte plusieurs ceotatoea di
si^rts.

A CsiupuDO, lea msargés ont pi
repren Ire ane mande quantité d'ar
uues et d*. muaitions.

laracas. à la taserûe Hoya
plusieurs eollats auspectt-s d'avoir

relations avec IBB rebelles, ayant
exécutés, leurs camaraJe» se
t rautioéa.

' es obsèques

la ReiDe_fADffleterre
La mission française

La mission eitraordinaire, diri-
;Ée r«r le vice-s m irai Bienaimâ,
hê( d'état-major général de la ma
me, qui doit reprôseoter le goa
fernameiit fratyiis aai funôrailtes

la reine d'Aoglelerre, a quitté
ris ce malin, è 10 heures, se reti-
nt directement a Londres.
Le ci D u p u y - d e - L d m a >
& croiseur cuirassé Dupuy-dt

Lômt, de iVscadie du Nord, com-
' par U. le capitaine de vaig-

eao Bdllue, qui a été désigné pour
11 faire (loiter le pavillon tran-

à la mamlestatioi) navale qot
lieu a l'occdHiori du trjusfoct des
stea do U reine Vic-toft,i, est ar-
'è aujourd'hui a Spiibead

ETEflfilTOIRE D£Z(NDEa
l.e territoire de 7, ndersera diviBé

!Qi régions aa point du vue
nistralil.

La première, commandée par le
mmandarit C.ooraud, comprendra
pays entre Say et Zmder, et rte-
assurer le ravitaillement de 7.\t>-

le.
A deuxièoie, confiée aa colouel

roz, étendra dt Zinder au Tchad ;
imunicatiooa devront être

iblies antre Zinder et Air, et Zin-
der «t Chah.

Coitturmèmenl X la volonté J
défont, (Iles ont été ties molestes,
elles o.ii eu dea, en effet, aans aa-
cun dâ|<1oiemfDl de troupes, sans
tUars ot cûurooaea et Bitaa musi-
que.

Toutes kavi l lw de l'halie avïitnt
euvoyi des dôlégatioos.

L'élise de Busaeto était trop pe-
lé pour contenir la Km le incalcu-

iabte de» cmia et JÊB admirateurs
i i'iltuittre coinposileur
Le Itoi s'était fait représenter par

le priDce roydl.
Le miQibtre de l'instruction pa-

bligue y désistait.
Le deuil des Italiens est grand

: sineèio.
Toutes tes villea d'Italie ont mis

leurs dtapeaux en berne.

U France élan largement repré-
sentée au» obsèques..

l.e toiDiàtre da l'insiraclion pu-
blique uVtiit lait teprébenter par
U. itoojoD, directear des Beaux-
Arta.

L'Académie des Beau i-Arta était |
présentée par Mi l . (lusUve Lar-

roumet, secrétaire perpétuel, e
Théodore Dubois, directeur du con-
servatoire de musique.

Goillaume, directear d« l'Aca-
a de France a Rome, assist<

également aux ODtèques, avec ui
délégation des élèves de la villa
ledtcis.

de Kuubedty:
Hier, un détachement anglai

rejoint nn commando bo*r, a 15
milieu environ de Kimberl^y Le
d^tacbrmint a èt4 nernô par les
Bot-ra, et a balia en ietr<tilt*.

lovasiuii d j Cap
Le général [>e Wel cherche a en-

vabir la co'onn» du (Up.
IÎD deiacnetnent bo r est entré

dane boysborg ; it a causé quelques
dégata aux mines de Moddmtonloio
et Je Vdu-lW.i.

Unedéiècl.e de Clamvillia d i t

te de chasser le BORIS de
Colonie, le t ays ne se piôlant pas
à des opùratioas militaire?.

fou
q a r

donner fin*n>m
r J « u r U 1res a
e uo associé ou u

Kêponso cabinet ?andi./ , t
«U, 1, fUL- .le II |i.,t|.|U -, l'j

A. GEORGES
Jût U

l t , Boulevard I'J
reçoit tous lea jours i l -
rea ; lea dimanches et i ^
jusqu'à aiiJi.

LA GUERRE
AU TRANSVAAL
Crédita pour la ffuerre

Le Dmilg \tw* dit qu'il E>t im-
possible <)e rappeler on eenl sol-

it de l'Afrique ,1D Sod avant on

Le gouvernement a reconnu U
nécessité de demander un crédit
supplémentaire de 75 millions de
livres sterling (1 875 millions de
francs] pool les dépenses de la
guerre.

Les AriDEEDfs de la Russie
de Saint-Pôterebourg:
Le ministre de ta marine a donoe

des instructions pour l'aogmeotati
des forces maritimes dans lea porta
rus>«s du Pacifique.

A Wiaiworlok, on arme on noa-
veaa vspear remorqueur et en Pin-
lande, on construit deox vaisseau i
pour Poit-Attbor. On enverra éga'
lemeal dans lea eaox de cea port»
dea brise-glaces.

LES FUNÉRAILLES

Tenli
Let tuuéraillee de Verdi ont été

célébrées ce matin, a 7 heures, a

Trop lard !
U brigate Bruce flamillon est

arrivée le il a Wentersborg. Le»
Anglais comptaient surprendre Da
Wet et Sleijn, mais lea Boera
étaient partis la veille, avec des
troopes nornbreoaei, dans la direc
tion de Win bar g.

Les Anglais étaient très fatigués
et n'ont pn songer a ae Uncer à leor
poursuite.

La résistance des Boers
de Pretoria :
Lord Kitchener télégraphie que le

général Smiih-Donau est revenn de
Carolina, où il avait dispersé les
Boer», qui ont conlinoé k tirailler
sur U colonne entre Carolina et
ivetona.

Lea (roapea do général Ue Wet
ont été iltaqu^e» p.r le général
Knoj, à M milles ao nord de Ta-

Le prince Tchung
Le Stûrniig Posi reçoit une dé-

pôcbe de Pékin portant que la Cour
a dfcidà de fiire exécuter le pr
Tchung el VjnSjen.

La famine
Dea milliers de Chinois

morla de faim dîna la provins
Sham-Si- L'Impératrice a ordo
de gran lus distributions de riz a
distinction entre lea Catéchumène;
el les autres Chinois.

THE UCEiV UM)l\ï
La plus imporl̂ nta Cie accidents

du monda entier
aiiU ijuaruiitef furponi ion !.'• >

Ei3

A WtB OK BÉCCK8

i. DBB H»ffi*lll, «1 »«i«

•liai. Êeonomfl d« <'h a p | M ,
i u»Miitioi. née H.Sisla Bt
, M. U. lUAal i . pbar»a8i.B.

Raffuilt. U J«aa Uipmni
Oot l . doultur d* f»ir*p.,t i |«u r - p.

•atB, imia «t ODUBUMUOB, d. U p«rt
truall* qu'ia iieoonDt il * prou va r sa la par,
«•oa da

M. Jean Thomas Baflaelll
Chrf de Ilrigaé* dn l'mtt

m retraite
toor «poui. frire. baM-frara «oocle, dé
t* 36 janviar, a l'iit* 4« 59 aai, maal

ami! JMTtaiDli da l'B«l M .
La lfl*éa da eorpa aura l'oa i Pun i I

iv«rt u Paia>a, o" a, tajourd'biji U
mt, a f baurta do BIBIID
L M fuMrtUlM a.reat l i . i «oJrsJt.

MT§» DK
U. Ub«rlMAaDi«iU(ii. M. a. Mm. Boc

climpa. « Isura rnfaou. U. «t a m fiai
b*Bi, at Kar* «Bluta. Umt Vtat» r,tDt

t^ÀDntquio, Bt H ] tofaou, l u Vai

«niiiiMDCM d« 1« p«rte crua'le quil» »lt
Beat drpronvaran IB para«BOa<Ja

H. Honoré Annequin

— PAB1S
Directeur : J.-A. LAULY

Cialial !O0«CH'

Ittamai lia 1809

JS.OOOOUO

. tV.WB KM
PnnwxBc.liiaaaeamO'J. . 17.W8.ea7

ASSURêXCES : Accidents du tra-
vail (loi du 9 avr.l i t )» Individuel-
(et, Matadti et Accidents, rtirr/tttx et
Voitures, Automobiles, Vol, Fidélité"
des employés, Insoha'-ililédes tiers,
Cautionnements, etc.

Pour tona renseignements et de-
mandes d* Boaa tgencf s s'adresser
* M. Ch. F. POGCIOLI. aKent Bé-
néral pour U Corae, a, me Miot.
Baatia.

K'IANDfZ rhtz les
épicier», le CIIOCJLAT
papréciè dea gourmets

Domaine de Vdlrose

VUoit
variée*,

III

Vigna amérxcaxnts
jrtlIAa WH lé», teiuï aa srt, .
icutfsrct IrtéiMtbibic*. l iU lr.

R.ané« ;

lljbridt, i-i
li G >lra

lr. lerrl-l*.
e iLil a.

t e .

•r«. — Pê htr»,
•oiw, Amdtn, Prtcotei J,tn
•rtlTM t i r ffant, iboli eilri i\e
'M' la pi.J.

Ca*m*(l, folriar», Anunrfitr*. NiDJan-
liera, *i«.

D*hôl; Ptitadala Fjr l.ln* _\»nvf, Bl 11,
••1 ( U N du Dînai» île Valro**.

Via rootr" cottaa, Tée.ill- IH'-'.t, â Û UMa

Filât lu re de Cocoos

Bk«tB, I* JBj.iriar, UBI» J , . s*,ata Si
» pmot d'u.uter 1

ira i«n ••JoorJ'bj-,
r«l**4«. rua Saiat It

U. HKNRI IURSAMTI et Ciu, l i ia.
teors, achètent les cocons à des
pru très avantageux foui MM. lea
Eievears.

On demande des apprenties 00-
vrières a U filature. SaJressâf aa
boreaoïle la direction, Pott Neul,
maiWD Beitin.

C.rand Entrepôt
i-asse, HBNRI HAR
Port. RABtiH

Son et Re-
1TI, \03VfHl

Ffet!LLBTliH t>U l'fcTTIT i

• . PB BALZAC

MÉMOIRES

wx mm MIMÉES
PIÏF.MlKRK P\RTIK

MADKMOISELLK DP- rHAULHU

A UADAUK D8 LÉ8TORADK

Toici Atvi jours que
Moé-mimo nij^dirai nclWi
ajaw j<- ne *eui plua appr*
•Ihirr.v.npoJier w l Ilén

enl l miin p«rc
-Jr.' lV*pa(fm>l,

J'élre rnmutV parlTiorribl* MMIIBIKID qon
f «atonve en voyait cet bu mmf H J* Jm
Bavore une oii. rt »prrt>» parlerai Ma
àftàrf- «* Y,M* M* d'an«il.«KTnrpfnrtr.BU.
B > r l e rnmp» la F*dor chante S™ ma-
•Mrf» sont iimpl*B H sans la moindre
M t r m i n n . Et qwllp» b«Jlf*'i-nl* ' T.ml
àltipurp. on me «iniimnt. il a orn m n i r
fmwt .omhira M m'intrre«t*. H it a lait lo
•jpmtt. lrrt-r«iipoflu^ai d'aillenr». 1I0 mf
aptnttn la main po«r me la baiaar ; saia

>e et d * lr iiU(K« *|M')I allait Iran-

Malp* le p*ti qu il ?n a
Jovial, j'ai souri, far rien
londriaunt que J* voir l'éla
infiTieure qui se replie ainai
m* 11 y a Uni it'auitace Jan

paru, jo l
'»l plun
d

ell
a 1 a

liourgeoiit pour nne fille notile ! lion i
rire lu mhardi, le paovre hômnv • char-
ché Min rhapean sans le voir, il ne voulait
pa* 1« trouver, rt i» le lui ai (çraveroont
appim^ IV« larme« confenn** bume,--
taiont ses veux. Il y avait ua mon Je de
rh<iB*a «t d* pens.-A« dans c« monu-nl *i
i(«irt. Nous non» rumprenion» w hien,
qtiVn^manM-nljftni Iradi» ma main S,
baiiM-r IVul- ' trf rUit-<.« lui dire ifoe l a
mrtur pouvait combler l'eapace qui nttu*
M*p»rp. Kh bien, Je n* **(« c* qui m • tatl
mouvoir^ «iriffith • U>urné le don, je lui
•i tendo fièrement nu patte Manche, et
ai m>nti 1P tra de ses lèvres terap^n* par

W i grouses larnva. Ah ! nvn «nf-e. j«
IDÎS restée sans foret dans mon fauteuil,

pensive, jetai» h*«r*tt*f. et il m'est im-
ible d'expliquer comment ni ponr-

<> yne |'ni aenti. t->»( ta ptinie.
•luiiarraeDt. il.-ni j'ai honte à m t *

heure, me *emMail UIM" trrmndear : il m'a-

vait (a*no**. vwU I M O « « » • *

Vendredi.

Cet homme e«t vraiment lro»-tM>aa. Sea
parole* «ont éléjrantes, son esprit M
•uperioritp roman)ual.l« Ma chère,
'orl o| logique rararai HMSD^I en
pliquant le necaniMM non seulemept de
U hl)([ue Mpa^rnolo, mais rnoore dt I
pensé* hitmaiiw M da toute* lea langue*
l.c français wmbla être u langue mater-
nelle. Comme je lui eu témoî^naia mon
étoanemenl. il me répondit qu'il l'taît venu
enFraiK«tr«s-jouni avtv le roi d'F*pa-
gne, à Valança;. <><• »'eat-il pavai dans
r«tte inte * il a est ptn» le mène; il est
venu vetq •implemeal, mai* abaotomenl
Commet un ̂ rand «eignear aorti lr mafia
à pi«d S.n («prit a brille con.m- un pharc
durant cette le von . il a dép <i_vc toute Min
éloquence. Coron** un aonme iaasé qui
rotruuTc aea forces, il m'a rewlé ut»[eitn«
*mf (•>i|rn*UBPm«nt racbi'o. Il m'a ratonle
l'histoire d an pauvre diahle de valet qui
Béuit ail loer pour vo «eul ragard d'une
reine d'Kapafpte.

— U M povrail que n m n r ! lui ai j#dit.
Cette répeana ) . • a mi . U ois au c-.ur et
•on r*gmr4 n'a véntableakenl épouvantée.

• soir, je *w* all<V «u h»\ cher la dn-
•e d* L«n.Driurt. lo prince da Tal

levrand • y trouvait. Je lui ai fait deman-
4w, p«> M. d* Vawtoauaau,

> Iiom f i l. y avait parmi
liùii-s en Ittnl, a sa terre, un Hinirrr

- Ilénan-i «allé nom maure de Ufa
de S*iria qui wnt, di*cnl-ils. do» Ah.'

dm- et ses deaii «la aorffipBgwreiit le roi
I. aine, ledvc de Son» (Tioj.iarJ hui, lient
d Olre d.-pouill.' de tou* w« bien», honneur»
etFTrande«»eapar le roi Ferdinand, qui
venge nne vieille întmitM. l.o due • fail
uno aul<' imitii-nte en acceptant le minis-
tère .-ontiituiionnel avec ValJ,*. ll<*ureu-
**ment, ii n'eitsanvédc l^dix avant I en-
trée d« « M i M i . m r fc do<- d Ao(t«wle»a,
qnî. malfrré «a boiHM TâJonto. ne l'aurait
pas pré*er»é d* la «tlere du roi.

Cette rt>p<ia««, que U vicomte dr \«n
4ei>e#M m a rapportée teïlurll,nwot. „, a

p à penser, Je mf pois dira
en quelle-. m i i t U . j ' « p»»»^ 1^ I M n p , j U B .
quH mi. premier» l«v-.>n. <tui a ••» lieu ,e
matin Pendant le premier quart d h-ur-
de la leçon, je aie «nia ieaiHndf, en l 'eu-

int, s'il était doc on bour^eoi*. M M
p i r v rien cimprewdre. Il aa&blail
deviner roea pwiuw* à s»e«are «« ailea
nainoaieiit el se plaire à les ooalran.T
Knt in jcnj lin» plus, je quittai bmaquo-
ment mon livre «1 iaterri'infant U tra-

n« | en faisai* à bauie \oix I*

- *uiw nous truuip^v, nhnoi'tir. \uoj»
m'Hn p u un pativra biHtrg.-iis l,U»r«l,
von» A n le Jitcile Soria ' .

— MBilertunaelle, KponJuil 4Vpc;nn
mxtivenieiit .le lHatet«e, malheHrattmatM
je n* *ui* pas I,- JUI- d,. S..ria.

ie iiimpris tout <-e qu il mit iV 1*.
«espoir dana le n»i m^lli
Ah ' ma rh.-re, il*«rail, i-trlr _^

»i"ii et Je i li.iita dann un seul m.n II .ivjit
baissé le* vaux, et n'osait plus m* - p u -
drr

- « « • « i e u r d . TallevranJ. ),,i d,S-j0,
ch*i qui vo«i tv«i passé lm aim.Vn J > -
l i l . ne lai»*' d a a Ire ilr*rn»livp d un Ut'.
narei ((lie celle dttn ou du*- de Sori* «lis-

q .
Il leva les y« , w „»„(_ 0, ^ „,„„.

a deai lirasiers noir» et brillant-. J,'U\
•111* la oittlambuyanWcthami)1.1».Lel
•mme m'a paru elr« al.-rs à la tortuV

Mon père, j j t ,| . . ^ j , ,,„ (.ff|.: i (n

s«r*ii«ar da roî d K t p a ^ .
CrîUKth neconnaisnail p.» relie mu-
Avii-ted > f<fnf<1jtnt* i.

repense.
- Knfin. l

u jue ,1 m.i.Jc j , |,j

HI tff 1 lllllilllïllltllli itffïffflt T lliWI W . . . j . . . j , i i T , i v . , T i , , ( i . ( 1 | l l (



GRAND HOTEL

DES DEUX MONDES
32, Cours llvlsuuee, 3ï, MARSEILLE

J. BOUCABD
AsLCustur. - Salle de B.gages. - QaiçoD de

Cojists. — Téléphone.

EBS A PLAHCHEBT
rSJU ZlOttDS, PLATS t r-aamt» _^kh

PINS ai MARÉCHAL

rw «un n an ,«>.,_)
Chmux * Ciments, Piatrm

Ch. CLÉMENT

! 800000
^

s S I WTHMEITCATARRHÏ

THÉOPHILERWDEREfiiC

VINS DE CHAMPAGNE

MAISON FONDEE CN 1864
M. Damiani vendra l'excellent Champagne R t r d c r r r à 5 fr. 50

la boaietlle aux consommateurs, les acheteurs du gros jooironl

d'un eacon |ilf spécial.

An prix modique de 5 fr. 50 lo bouteille, les buveurs de

(ha rpa^ine ne boiront ptos désormais que le Htedr!*•*•% cnam

pagne le plus exquis entre tous.

Angle Ji s rue* Mioi et Napoléon.

M. Ninon Uimiani fait savoir que M. Casanova, représentant

«Je commerce, te représente dans l'arrondissement d'Ajaccio.

L'A MA ROM MA TTEI
ifi>T ITILI PMUT LIHVU H lUWEI&IILI fflliff LUI

HYOIKNC at BCAUTC «la

bIMl

DliSIANIiKZ DANS TUUS LIS C lF tS

BOCK-ORBËC

A F PAPOVANI. Expéditionaàir»

MmVMM Porl, fitutaa
Le Petit Bastïais

5
CENTIMES

J O U R N A L .

Rédaction & Administration : s,
MATTHIBTJ OLIiAO

du Pmiaia, B u t l l

QUOTIDI EN 5
CENTIMES

ABONNEMENT {Payable f a t

OSMBA. u BB, an tr. • rnoii, i o fr. i

imaiDtMiT. a a . ~ » î a . I

On ns répond pot dtê *

MHHI, W ktrnm P*ti:

eilleur Cigmro à iù

Î Ï Ï0S CHEVEUX
e tontêeront f#fw« el rep»HMmermtU

PAR L'USACK DU NBIIVEILLRint

PÉTROLE HAH3I
%&•£?" EMPLOI SMSDJMiH

Fldrom * /r. * » ri 4 fr. tharmaeimi, for/iimnir». Coiffeur!
Refiler les jjnitMiont souvent dangereuse, toujours inefficirn

V l f c c r l . Concmionnain!, »7, atenue , 1 M Pnnu, LYON

: n. liAUMKIt, (ilidinidcien à NICE

DÉPÔT GÉWÉBAL
pour («ille Ikt <~*rnte

. «•<» l'radulla

de lu l. nii.ilr i liarlrriiee

h. Y .lia Ile i et Cle
Prix pi>ur te Gros, i,»uai Mars tille :

:faiftr.u.i j , j [ ( i. eais»« Je 41 Jurai, 63 60
barlreun. JIUBU — 11 l/l\ 10.»
tuitiruad wrtr — | j litr.i, M T;
b.ntturr ïrrra — ît (•:, il 00

AVIS
M. rtOK-hir.i a ILuiiNeur Je préve

pir le jiiibiic que sou buieaa da ren
«enîutrr.-nis et 'le (.lacement-, de do-
mtiiMqurs, terres, m<n^ohs, animaux
f»l situé rue Najoleon, - i l , .'te èu$».

L'agt n ce preuJ des reuneitineinenu
très sti itLti MJT les [eisonnes quVilt

C'est là t ù l'on trouva funs contre-
dit la meilleur cno'x d'élolTes * Grand
T>tllcDr » jour la m son d'hiver-

U. Simon DiniMni invita s i ciiat.lè
le A l'en ftndie compte.

Un Souvenu Couptut de lOtll» pre
mtif* marqut est âtUclié k la maisoo,

L* poblu: peut être ulr d'avoir \. lus
de tatisfactioH qae janmis, soit ao poml

l l f M d v I d Coupe, du nni, ele , qu'a
loua cotres poinls de vue.

t. rue Miot.1.

TRANSPORTS DIRECTS ENTRE BASTIA

et tem p«rlm tin 3«rtl
Le vapeur anglais BKHVL

chargera à Bvslia vers le t> Février
Pour GÊNES direct, le» ports d'EsPAi.NE,

LONDRES.

preoaat asarchaadisfs sor couosissemetit direct
ponr ANVERS. HAMBOURG

et tous les ports (IANGLETERIIK

Pour f iel s'adresser A
A r t h u r G, S o u t b i v e l l , ISasli;<.

SEUI r.r

Uiini. sic . pir nuain *it
LA SAlSl'N

•10, Rue de Lille, Para

rrjtoitiiBtrs *»ai coBvslatra
ju'ii •st(amtD*lsB|M lapJui
'ncas sn llUÉrilur. t « n *t !•
naillsur nartht tatra laai.

(H fiancs l'an)

VIN
to rendu franco votre gaie
:i> litres essai: 5 f. Ënvoyr,
manJùt poste a HrâJai-Fieoi.
a Monligny-Lencoup [S- et M J

VO lk'2-V( U-»

de la bonne bière "'
«laBnuwrrle

Place Mini-

rn(t «i jrw #( an dVUi/

A.CiEN CS8INET PriAûEBE

e i E E R £ S l B A T t C0IDp-Kill6 atl0((yme l8 9U

du Ly ree | à prime» l i ie j

l u c c n s i U B contre l'incendia et les acci

DENTS & DENTIERS . d * 1 ' " 3 - ««>o»»*« P« l'KTAr A
(Systèmes perfection D 6B) 1 I e a l l f « - r d e f l assurances contre

OBTURATION ! ' * * «c'denl» do travail en «on-

* EXTRACTION DKS DENTS ^[m>t6
l
<^,}*_}o,11

lia^avni
é

MDS doutoox ' ' " '

14, r

•Mira «a *»r*i mtr * eartaiMaJ

(Journal Officiel doAijoin 183»)
| Capital: lit millions de franco.
- Sn'tçn social : 10, rae St-Ao-

g.islin, IU, Paris,

directeur particulier da 1» t^om.
pagme rtfraWronCT a Baslta,'28,
Boulevard Paoli.

FATEetSIMfd ESCARBOTStfeMIfK

MALADIES NERVEUSES
tfitrtpif. Mftttrtt, Otnu * Wnf-C

miartme, Imomntt, SaerautorrM*
d-riBi trtfMiit. StE'iaa>'i>l i*i|.nr, M - J ,

SIROP: H C N R T m u n i

SOLUTION HENRY MURE

VELOUTINE"

LAREVUKMAME

œ»io.'r«ri».
Lira dîna la ftnw Va "M D- 130, da 17 jan-

•iM 1901.
LtKiiiJa da l'Katparaur, mita, RAoé Bai g,

— LVpOp-1' • de U«s*r ; LE» fm*. KaBri linsr-

d'à LtnorDfl. - L>s tousherifa Je Chiâaso,
Faul "curuei. ds I Actriemis fr«oç»lt», —
L* cclfuon ig (he.ltie : la i eneket *u i s*r-
IP» >. Osargea hruo«! -• UitatoOMiraB,
hraoçuia Coppî s, J» l'AealAma rr*n(*i**.

•uiM UsDtei 1 samomar, - i;* * l IÉ. — L«»

illuatritloas d'apiei (1. Duirue, HiK«l
PLIIB, rlufto, Alfred l'an!, i ta.

L'un J«a r^oettfttrt

M i Ua. Imprimer!* Ollacnlay.

2 OSAHES m i s :
f/w»B£ ou juitr

ÏEKIHE RICQLES

«i£a ?îln

BOISSON HVOICNtOUC d'un r*«*
fi j ., •• n-sirb**r a*!!!** •

tLIXIR ajOUVEPtAlM..
-|ruii«ri> i ot "~~

._ J«ir .i« T»t« , i_

(xcBlltn: aussi peur \ifot/*tt$ rt «

PRESERVATIFa.tr. [.

31 JANVIER

Installation
DE 11.

LE PBOCUBEUH GEHER1L CENAC
DlBCOUtB

K i, L'inctT rimi. mu
AIONSIKI'H I.K l'ilKMIKIl Pr.ÉSIDENT
MrJSSieORS,

Le décret qui a nommé M. Gensou
Procureur Général près iu tx>uici'Ap
pel dpCbambéry,s'il ne nous a poin
surpris, n'eu a pas moins auiné pann
DOUS une vive émotion. O.uuiqut> pré-
Tues rei-uintM séparations wint partî-
culit-ivuittiiL p«iiiiiles (;[ celle qui vient
de s'accomplir ne pouvait que faire
naitit! dans nos cu'iu-s île prolooda re-
grets. Dès son arrivée en (Jopw, M.
Gensoiil conquît les sympatlues gé-
nérales. U y avait été, en effet, pré-
cédé par le renom de magistral d'ut
(rrainf mérite et d'une réelle distinc-
Iron. Partout où l'avaient conduit \vs
néccssiiésdflsa «arriére, il avait laissé
des >.>inenir* durables et l'empreinte
visible H.- sa personnalité, SuMilut
du IWureur liènêcat à Montpellier,
Avocat (leurrai à Grenoble, puis l ' i»-
COTvur 'le la République à AISer et à
Tbuk usc,il avait, dans t-cs différentes
•Hualions, manifesté les n'ssuurccs
d'tm esprit avisé, sagace et pénétrant,
jointes a un caractère dont la prudence
s'exclut pas la décision. I l s'y était en
«titre révélé orateur élu«|ucnl, et les
Comptes-rendu M de la prewse noua
•voient transmis l'ûctio de s*»?'* sucivs
•blêmis <lans dt-s pruc-s retenti^-
•ents.

Mais j'ai hJte de montrer M. Gen-
Kul au milieu de nous, dépensant
son activité b i l i euse dan^ toutes les
parties d'un service varié, examinant
iver un soin scrupuleux les all'airea
mulliplL'.s <lont il était saisi, ne né-
fflitfp.int aucun détail, si mince <(ii'ii
101. soiitieui de rft-.liercliw lo» solu-
tions exaL-lfs, inipriinant enlin à l'at'-
tion piihli.iiie mit- féconilc impilUion.
Guidé par son anletit anumr tle la
justiir, il apportait dans tous ses
actes la plu» sini'te impartialil*1. " ru'
. i l i n i t .1 ' r.-l.,1.in..,.»m. lu^.-lle.

'le sa ronsoionct-, ri nul no pf»<it I
ivprocner d'avoir jamais obéi à di
-onsidérationn étmngèr*^ à l'intén
public. Le respect de la loi était sa
i'cnstante préoccupation et it s'effur-
L,*nit de l'imposer en poursuivant toutes
les infrdetions qui lui étaient signa
lée*. 11 avait véritablement sédu
l'opinion qui, à aucun moment, ne I I
refusa son approbation. Tant île titre»
datants lui valurent la plusprécieuse
des .fistîmtions : il fut nommé Che-
vnfii'i- de In Lénicin d'honneur.

M. iÎL'us.iul .timaii la Cor»;
ruissiuu. H adminiit sans resun-e son
'luitx climat, sou soleil obstinéi
ca<lieux, les pittoresques beautés <U
><*s paj-H^ges aux aspects si divers. Il
ê plaisait à la parcourir et lui

sacrait jusqu'aux loisirs de ses
Lances. C'est dans les frais ombrage»
île Viraavona, au milieu des sapins et
les hêtres centenaires, non loin ut
i:es cimes allières qui étaient leu
t-erle parui-e sous un ciel d'une in-
comparable pureté, qu'il allait cher
<-hf>r un repos aclieté au prix de rudes
labeurs. Mais les intérêts de son res-
sort ne cessaient île tenir son attention
en éveil. I l savait le pays travaillé par
des dissensions intestines, troublé et
ensanglanté pur de contiaueN aU
Wts Oûntre la vie humaine, en proie
il fléau du harniiltsme. H voyait la

propriété rurale livrée aux ravapVs des
>6>tiauï et, par suite, l'agriculture
rrétée dans son tléveloppenient. Il
çntit combien une pareille situation
t-vélait de graves dangers et il réso-

lut d'y appliquer de promj)is et éner-
iques remétles. J'ose affirmer que
•a mesures dont il prit l'initiative ne
jnt pas demeurées sans efficacité.
H. Gensoul était heureux de piirti-

iper aux travaux <le vos audiences,
pensailniieriiilcrventiuii personnel le
11 Ciief du Pan[iiet dans les débat*
vils et critninH^ leur donne plus île
tlief et necroit l'autorité de» déeî-
on» jijiJii'iaiow. Aussi ne laissait-il
is échapper les oecasionad'y apporter
cuncoars de son expérience et de

>n lak-nt. Son langage oet et sobre,
ujours correct, éloquent sans eflbrl,
viiiuejr pressante du son nrgu-

entation entraînaient les conviilionr*.
io* magistrats populaires, si peu en-
•m nui répressions sévères, s'em-
essaient de déférera ses réquisitions,
. un jour qu'ils avaient i prononcer
r le [tort d'un redoutable maifji-

11 r, il obtinl de leur justice un ver-
lict sans atténuation.

l^w fonctions do Ministère publi<.-
mi portent souvent <ies rigueurs qn o»
3 *tlirait éluder t>ans ruétunuaitre
•à devoira. M. l^nooul en affrontait

,'i'uscment tnijles les retponsa-
Mais la lin.'-^i» •).• son c-prit

lut en faisait prumptement discerne
la juste mesure, et il n'hésitait pas ;
rejeter celles, qui lui pai-inîoaieiii ex.
cessives. Nous qui, pendant prés di
trois ans, avuns eu t honneur de vive*
avec lui dans l'intimité d'une colla-
boration quotidienne, nous avons
connu tout ce que renferme i la fois
de hardiesse et de modération cette
nature foncièrement libérale, et non
garderons le souvenir de son acciie
si cordial, de m bienveillance aiteo-
tueuae et de ces caunerieM familières,
pleines d'intérêt, d'abaudon et d'en-
joutîme/it, auxquelles la courtoisie de
l'houime du monde ajoutait un attrai
particulier.

UONSlEtR LE pBtClREtn GÉSÙIAL,
Les regrets <jue m'inapire le déport

de H. Gensoul ne me font pas oublier
les devoirs que j'ai â remplir enver*
son successeur. En fixant sur vous
son choix, le Gouvernement de la

ubtiqitca voulu donner à la Corse
Riige (ont gpi-dal de sa constante

sullkitude, H t'est avec lu plus vive
satisfaction et non sans quelque fierté
rpje nous avons accueilli votre nomi-
nation. Vutre passé, si riche de pro
messes, nousesl connu ; il noug permet
d'envisager l'avenir avec une entier™
eatilian>.e et uno p.irfaile sécurité-

Vuus êtfts un mat,'îstrat de carrière :
votre mérite cxpliiiue seul votre élé-
vation et la justifie. Vous avt% en
effet, parcouru Fous les degrés de la
h-énuvhù> judioialre. Mais, des vo*
(léLuts, par un rare privilège, vous
laissiez entrevoir i ne vous en attein-
driez I"1* *nnmeia. Les fonction» de
SiuLstitut île Prucureiir dit la Repu bit
— - ijup vous avez successiventent
...jecs, dopais 187:2. à Lombcz, â

Mormamle et 1 Caliurs, mirent en évi-
dence votre valeur professionnelle. Le
t juin 187tf vous ^ l iw appelé 4 di-
iger le Parquet de Let'loure, et, un
jeu plus tard, celui de Carcassonne.
>ana ces deux derniers postes, vous
iez prouvé, par votre exemple, que

le don si merveilleux et si séduisant
de l'élo-iiienoe n'est pas incompatible
vec lea tiilent--) de l'a-lnimMlratour.
Vos qualités exct'plionnclli'H vous

i[jnalirt*nt promplement à l'attention
le vos chefs, e l le H janvier I8SB.
•ou» entrie*. comme <fv plain pied,

en qualité .l'avocat (rénéral au Parquet
le la Cour de Montpellier. Cest là
]ue, pendant neuf années d'un la-
MHtr incviMurit, vaut avez déployé,
levant les diverses jiiriilétions, vtts
lelles fjiuJt<-M oi'atuires. Votre pa-
-!•• ,-UyAuir et facile, la linexse d<>

os apervus, ij pmssantv '!<> vutrp
lialectique. votre liante < ullure u i l d -

Ile, dont la science «lu Ornit
l'nn îles princtpnm rleiufiil1*.

captivaieiil \ùa auditeurs. On aurait
cru que l'art de bien dire vous avait
Jïvr-é tous strs secrets el vous lui êtes
redevable de nombreux et brillant»
succès. On écoulait, avec uon moins
'le plaisir, ces remarquables liiscuurs
de renlréft où, sous le style attravaiit
et chAtié tle f'éerivaiii. apparaissaient
le penseur et l'érudit. Entre temps,
vous proutiea de vos rares loisiiy,
pour composer votre savant ouvrage
iur les Listes électi-rales que setii-
bleniient vous avoir suggéré les ch . -
tés de ta (Jorse.

Une promotion plus important
vous était réservée. ï * 4 m;ii lîCQ,
vous éti placé à la ttMe du grand
Parquet de Marseille. 1 ans cette
sulendide cité superbement assise B.K
les rives lietireusea de lit .*Jt"'iilem-
née et dont la tradition fuit remon-
ter les origines au (,'énie colonisa-
teur de l'antique Hrtllade. vaste mar-
ché cosjnopolite où se coudoient les
représantanls de tous les peuples et
iù retentissent tous les iuùlmes de
'univers, vous avez montré yue l'ac-

tion publique ne pouvait <Hre c<jîi-
tîéeâ des mains plus vaillantes et plus
autorisées. Par votre indépendance.

Ere tact, votre vigilance «t votre
in pi û te entente lies intérêts so-
.iiï, vous avez su vous concilier le?
ffrages unanimes. En vous voyan
'u^uvrer toutes les coosoieiict1?' lieu-

nétes étaient rawmrées.

que les li«{is i[ui in'allui-lifiit :• ,e
payi inspireraient des ituute* sm-
moii impartialité, \'es(-il («is |,lu-.
*ige, en païuil ca-̂ , de -'.il>,-!i'tiu :
Votii* ne tarderez pa>, d'ail leurs. |mr
les aflriîren muKiidi's qui iia-.sic.nt
sous vos yeux, i vmis rendre coinjili-
des besoins des justiciables, c l . I IK
ayant découverts, vous-m>''tue, \niis
'iécouvrirez sans peine I»N moyens
les plus propres à (es Hiitisfiiire.

Soyez donc le bienvenu parmi m»us,
Monsieur le Procureur Général. C'i-st
avec bonheur que la Cour de ftistia

t r e nn»s.
l

n-n-

ilécret du Président rie la fVpiiUi
que vous ejjnféra la croix de (.liev;i-
her de la l<é^iua il'honnetir, eba
comprit que c était la légitime réc
>ensf île toute une vie consacrée
:ulte de la justice et à l'accomplis-
sement du devoir. L'imposant M "
têge de regrets qui a accompagi
votre ilôpart atlesle éloquemmrnt I
Lienfaits >lt! votre administration.

Je m'arrête. En insistant d-ivai
fff>, je erdindrat? de blesM>r voti

de révéler OH quels ternies HII^UII .
rement iUl^ur». un il« mn» fnlli'nni
les plus distingués du l'^riiuct >Jf
(À)ur d'Ail résumait naguên1 MIS •!

mérites: • M. Ouac, , tm., i i - i
kle, à un égal "fcgiv, Un\U-~ U
itéa d'un «cellent magistral.

l.'eat le plus enviable de bxu U
éloges. Je le retiens, car il non
lonne la vraie caractérelique d

Je n'entreprendrai pas de von» faire
maitre un ressort qui esl déwr-
is |t> v<Mr>>. On y roleve de tels

'omtwten, daiid k>s cura» tt-nw et dans
e* onmirs, que tues appréciations
isqueraient de s'ëk'arer, et je m'en

-frais-le vous pre^utt'r un tableau
ne î4*r.iit pas la plinti^rjpliir

Ir .le la r.'.ilitr. J'.'iH-.Mn' ni-- i

contrerez de cliauiles i-t rf>|M
sympathies et vous .IUIVZ li''ii de vous
convaincre que, par firilclli^ftn.v, le
savoir, la droiture et l'expéi'icnco, elle
t»t à la hauteur de lous l-s «Wuirs.
Sous l'hnhile et terme diiwlj.m >iil
Ltief émitient rjiii lu prési<If et qtii »
bien voulu faire de la Corse na
sectinde patrie, elle s'effurcei-j <!e
aciliter votre tâelie, en vo»" prêtant

le plus iLiyal concours. (Junnl â vus
collaborateurs, dont je me félicite
d'être l'iirj;an«, vous les trouverez in-
variablement dévoués à v-jtn* per-
sonne, profondément ivNi'ir.v- <ln
senlimenl de la justice, |.lriu- ,1-
zèle pour le bien public.

Fûtes de nos Députés

ScraMa sur l'article 1er d 1 oontre-
[-roj*t dé l'abbé Oiyraa I HU 1 T.ijet
da lui sar le co-itrat (l'a^J'Cialitui.

O t trticlt* t«r set ainsi cunçu :
• L* liberté da (armer «les asBO-

cialions dsns on b i t nuiro qae de
partager dea béoefi -."9 ont TBCOU-
nnaetgarântie 4 IOQB 169 Franc*li. •

Nombre da voUnts . . . 4-^
Majorité absolna. . . . JH

Poor l'aloLilKjQ. . . mi
ContrB &C>

LA Chambre des depuis n'a jtas
adopté.

Le comte POZZQ di Borgi i volé
paor.

Ont voté contra. M\I Aiène,
Asti m», Gtacobbi, a1jBtniij

NOUVELLES

1W— FBUILLKTON nu I'KTIF HASTIAI»

Le Genlilhoinme Campagnard

XXXVI.

chAtmn. dit

MAISON L.-
Produit*

ta Cédraline, I* . oec plut ultra des liqueun. » - t/4maro MatUI. la mciUeur dm apériUfe aannoa i aa j w l
L» Vin du V+p-tone ma Qainquiiia, QuinqïlïîTipéfîënr.

BaM-J-Vto J» Tin et de nuire depuis 188*. . verj Mtecud. >
«Mfapai (.rtMeUU, Grenidioe. OrcMt, Oireo, p a r

OgaraMa» i* toute» wrla. MPJ OO!!*, [m[tm A j ,
> * * •matwm h kaMa. — kaMaibaTOaM ikuaL i. 1 U

— 11 faut l« tn
KaB(jcra^ ar*c I ̂ ... | ,
Inml rarUim »W«U .ur le .b.mp J .
batAJlla 1<HVIII'U a igil de conduira i
1 amhulsnce qu#l<in'on da leur* camarades
atteint par la feu de IVnnemi. Mt»il*i«»r
Fraidpviui. parn»atl«(-mot ds vf>ns rem-
plac«f; UodUqua nous donna**»» * «
Aigne M Botiilïer I M ̂ in» <\<&c r fcl im*

tttH de la concorda Si noua n iHione qui

mais ton* aarei qoe madame la mspqniaa

et M mer* »ftnt ici. el alor*.-.

— Jor t fcian, m*naienr, répondit Froi-
devaA d'un Ion br*f, oecipfit-rirtu à* M.

Tandia' que l« Titomte, »dè d Ueraeliiî

qui D'arait P " ™ u l u M "PP" r** r d < M

soin a I un de «-s domealiquea, t™»«i»o-

Uit •»

l i . Froide'
icrs, un m
séUit ree

leur

a- M rapproona d «
ea dnqu.la Toussaint
1 i pérorer *vtc eh*-

— Ali rk, Tojoos. «ntemlona-noas dU le
jeune avocat «ri coupant uns cérérftonie la
paroi* au président du clut» patriotique,
alleevou* voa« retirar b\ra tnoqiiiMentent
chacan cher von*, on him t#net-voiii dé'
lid^mcnt à ̂ Irr tradaila en police r.irres-
tionni'lle «t peat Hre aux uni M * ?

— Monsieur Froidcvaui, répondit I au
herfrixte n'pabli.-*in avec entphaM, des ci-
tayent français, dea bourgruia de Chft-
tMBfriron qui ont U consciettec pur» et
qui «" sont imfMMftiui dmrott civiqiM...

— ToflMaintCilIra, inl^rrompit de non
veau li ' jffcne BTD«B(, je tais qna TOUS # t«
une ro*u™iset<H<, ao" i je ne TOUS É<Ir*«M
put U parole an particulier ; je parle ici t
Ion! le monde. Que M U I qni T en lent m'é-
ronlir trant|nilleaa«fil et nan« m'intrrriirn-
pre l^wnt U main

A part le capitain* de* pompier» et
lieui ou trot* da M * ptn* cKandu parti-
san», lotit le monde l f « la mais, Unt la
p«p«l*rite Je ]'airo.'at de vil la «n «tait
grande, nrfme parmi cen« qui t'accusaient
de t i reur politique.

— VOOB u v n que je ne iuin ni au c*i»

nj««ifw, »i u

prit Krniilevaux en iiatUnl adro
'*» préfdg^a dr son auditi>in>; j>

non plus ne m'acemera d Hrt 1
marqui* de Chltt^anffjran. Je n
toorgeoii comme vnas,ito palriole

temsiil
erennne
ami du
ia un
comme

vous ; je n'ai adenn intérêt ITOUB tromper.
al, loin d'awvir famaia rherch* « *o
» moindre ton. p ai défendu en
plnueqra d>ntrr *ou« , Mt . e vr^i

— C'est vrai, manateur Fron
r 'M tr** vrai, répondirent i U
>htp«rt de* aaantanli. <n>ns #tt~* n
enne homme «t un fantrax avocat

aait ça.
— Kh hi»^ ' puisque »on# recoa

TOU» *e«W8 q>e ni <um vntre ani

nw« conwti* mat r»>n# à anivre
m'éenter.

— Tton* Ton* «Vvmtnna, morwim
"evam, n̂ Q9 Ton co^mtosa.

- Voilà asseï d» totUK^ pour
et n «it tfirtps d'y mettre An, car.

le répèteJ'affaira MtbeHOOnup pTu
que TodS ne piraissn le croire.
Ton* c*{vi#ei * ltn> pnaU f>rt

ment.

ns Taire

tm«k*

foi* la
D brBTf

ch*COQ

nals*P<

et qne
il f .ul

rPwi-

n foor.
e v<iu»

a ffTHt*

et louli
•évère

— Voyons, rnon»ii»nr Tavorat, dit fîsu

themt PD ae gfalLant l'oreflle, ma
•ou* aarei qne je ne »uîe pas an c
et qui j'ahneral* roieii* rec«*«ip

<h cen t <*• m « b*i f< « t t * « I I

hîcanier
an Map

Arf i f t t

rhei moi le moindre. hiff.n de papier tim-
bre , dites-nom donc frjnrbement de quoi

il retmme
— Il retourne, l'omme je von* l'ai dit

ton! a l'hère, polie* correctionnell<- et
peut -elfe jury

— Cependant le greffier noua diMit que

ni'U* èlion» dans notre droit.
- Vermiit ne rpp.trr»tl j>»* <l?v*nl moi

une pareille absnrdil.'. Eat-il là ?
- N'on, monaiear Frniilevam, répondit

1 épicier d'an air «iurf-Jon* . le (freiTi?r a
troo*é que aa chauffait nn peu triip, et il

l'eut évâpon:
— Il a fait sagement, et > von* con«eille

dt rimiter.
— Ain*i donc, reprit [^rerdnn qui *i'm>

Mait an moint «usïî ÎMfairt que le boucher.
ai at. da ( hateau^r..Q «..riait pi* in le

parca qu'on a enfonce ta griVle an peu
brusquement, TOI» croycique nom ptiur-

rioo* BTitir de l'ennni T
— Voni anrin mifai que C>, t f i l m,>i

qui v>«*i le ft»rmïit
— Miem qui fa ' quoi iene *
— Mais, par temple, de trr.i* moii h

ijeui ai» d<* prison, «elon lea drronr-

tanern
I.e« chef* Je l'attroapeMenl *Vnln>-

refraniérent ua peu interdita
— C«rt m n M U (Battit b jafr* J *

pan. djt f^*erdiiii É 1 oreille d,- TUUÇ-MJU
i i i I lM , et puisque M. KroiJ.n-aux. ( |uî
.-.miult l « loi* «ur le Imut Je son d,.igl.
nous ri'péte la m^me choM, co*l qu.1 on-t

la vente.

— Quant à celui qui a dottiir un c>ui|> Je
couteau a M. de t*hàt<Mugiron, reprit

(i.^rge», il doit iadenJr* â u.-pjs.n être
quitte à ai bon marché

^ l'it eôap>d# ftHi1e*Hi * rt^iwlrrvi'it plu
sieurj vnii svn* une eiprecsinn il .•l..niw-

ment m.1!.- de désapprobation.
— Oui, moi «mil un coup Je <-<»it>'aii

Je *at» que U grande ntitixrité il ' i itlrc
ÏOQS est composée d'hunin1!.-» gt-n* ; m^is

voua vov<* qu il c'eut gliK»^ d^im VIIB
rangs de* individu» capable* de l.ml Je
l'«#»*»»io«t auafli )>ien qae du vol.

— Si ia connaif>Mrn 1.- gredin qu. * f- i t
ceoup.!*, *Vf Ha le boucher nver oli.il.Mir
e 1 assommera i» comme an veau.

— Je suis le premier à regretter un pa-

reil accident, Jit Toussaint Cille», mai.
)r tort d'an s*ol ne Murait rejaillir sur

tons.
(A mirrv).

f * v« t cM m B S « V T C «• <• mw
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